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M. le marquis de Biencourt, membre de la Société de THisloire de Normandie, en faisant inventorier le chartrier du beau château d'Azay-le-Rideau (Indre-et- Loire), trouva de nombreuses liasses provenant de la succession de Guyon Le Roy, seigneur du Chillou, viceamiral de France, premier capitaine de la ville Françoise de Grace\ Pensant qu'elles pouvaient renfermer des documents historiques, il me les adressa en m'autorisant à les communiquer au conseil d'administration de la Société et à les mettre à sa disposition pour les publier en tout ou en partie.
< Lo château d'Azay appartenait, au milieu du seizième siècle, à François du Plessis, sieur de Richelieu, qui avait épousé en secondes noces, par contrat du 31 mars 1506, Anne Le Roy, dame du Chillou, devenue, après la mort de son frère, seule héritière de Guyon Le Roy, ce qui explique la présence dans un château de Touraine de ces précieux titres.
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Le conseil d'administration, dans sa séance du 5 mai 4873, nomma une commission de trois membres pour examiner les pièces que Tamitié de M. de Biencourt m'avait confiées.
Notre regretté président, M, de Lépinois, dans la séance du 9 juin suivant, rendit compte au conseil de l'examen auquel s'était livré la commission, et lui proposa de me charger de la préparation d'un volume réunissant, par ordre chronologique, toutes celles de ces pièces qui avaient rapport à la fondation du Havre, en m'adjoignant M. Ch. de Beaurepaire comme commissaire responsable, ce qui fut accepté.
C'est ce volume que je publie aujourd'hui dans les conditions qui m'ont été fixées par le conseil d'administration. J'ai cru seulement, intervertissant l'ordre chronologique, devoir faire imprimer, à la suite les
unes des autres, les pièces qui se rapportent aux
privilèges concédés par François 1er aux habitants du Havre et celles du procès intenté par le seigneur de Graville au vice-amiral Guyon Le Roy.
Tous ces documents authentiques fixent d'une manière certaine l'époque de la fondation du Havre. Ce point d'histoire locale, bien qu'il ne remonte pas au-delà du seizième siècle, n'était, pour ainsi dire, pas connu» car aucun de ceux qui ont écrit sur l'origine de cette ville
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n'a rencontré la vérité. Dubocage de Bléville* affirme que François ler ne fut pas le fondateur du Havre qui existait déjà sous les règnes de Charles YIII et de Louis XII. Des écrivains presque contemporains n'ont pas été plus exacts : Taillepied ^ rapporte que , ce dit an (i509Jy fui commencé le Havre et ville de grâce qui estait un lieu ckampestre; Bourgueville de Bras' parle de la ville FrançoisCy qui est ce grand Havre de Grâce, qui fut faict bas tir et construire viron Van 1518 ou i520; Tabbé Pleuvry*, prenant un terme moyen, assigne Tannée 1516 parce que la tradition commune parmi les bourgeois est qu'^ mille cinq cens seize fut assise la première pierre.
Toutes ces assertions tombent devant les documents qui sont imprimés dans ce volume, documents officiels constatant que le Roi François Ier% ayant résolu de faire
* Mémoires sur le Porl^ la Navigation et le Comimrcc du Havre de Grâce, — Au Havre de Grâce, chez P. J. D. G. Faure, MDCGLIII , p. 3 et 6.
* liecveil des Antiqvitez et Singvlaritez de la Ville de Roven, — Ghez Raphaël du Petit Val, MDLXXXVII . page 236.
' Les Recherches et Antiqvitez de la Province de Neustrie»,», — A Caen, de 1 imprimerie do Jean Le Feure, 1588, page 54.
* Histoire ^Antiquités et Description de la Ville et du Havre de Grâce, — A Paris, chez Dufour, MDGGLXIX , page 23.
^ M. do Beaurepaire,dans sou introduction à V Entrée de François ! à Rouen en 1519, publiée par la Société des Bibliophiles normands on
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au lieu de Grasse^ entre le Chief de Caux et Harfleur, un Havre pour tenir en seureté les navires et vaisseaux de lui et de ses subjectz navigans sur la mer Occeane, délivra, le 7 février 1517, à Tamiral Bonnivet (v. page 9) qui la transmit, le 12 février de la même année (v. page 11), à Guyon Le Roy, seigneur du Chillou, vice-amiral de France* ,une commission de commissaire général pour
1867, exprime Topinion que la première idée de créer le Havre appartient aux Etats de la province, et cite à ce propos cet extrait des registres de ses délibérations, 9 mai 1515: «< Maistre Nicolle Karadas a dict que seroit bon que l'en ffst un bon havre en ce pais , fût à Honnefleu, ou & Harfleu ou autre lieu pour la garde des navires. » ) Issu d une maison d'ancienne noblesse de Poitou, (ils de Guillaume Le Hoy et de Françoise de Fontenay, Guyon Le Roy, chevalier, seigneur de Chillou', de Mondon* et d'Orcher, vice-amiral de France, lieutenant général des armées de mer contre les Anglais , capitaine d'Honlleur, premier capitaine de la ville Françoise de Grâce, maréchal hérédital de Normandie ', servit sous quatre rois et mourut très Agé en 1533.
' Le Chillou, canton de Saint-Loup, arrondissement de Parihenay (Deux-SèTres). Cette seigneurie, qui était dé}k en la possession des Le Boy en 1424, fut incorporée dans les terres formant le duché pairie de Richelieu , érigé par lettres patentes données en août 163f , et enregistrées au Parlement le 7 septembre de la même année. (P. Anstilme, Uist, des grands officiers de la couronne,)
> Mondon , canton de Laigné-sor- Usseau , arrondissement de ChStellerault (Vienne.)
3 L'ofQcede maréchal hérédital de Normandie éuit afférent à la châtellenie d'Orcher q ue Gayon Le Roy acquit de Gaston de Bréié, seigneur de Planes, de Fauguemon et de Plainbosc, et qu'il revendit k Jean d'O, chevalier, seigneur d'O et de Maillebois, chevalier de Tordre du Roi, premier capitaine des gardes écossaises du corps du roi Fran<^i8 I , sénéchal héréditaire du comté d*Eu. ( Chartrier dtt château d'Orcher,)
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la construction d'un port et des fortifications destinées à le proléger; — que, le 2 mars suivant (v. page 24), Guyon Le Roy fît planter les pieux aux lieux où devait être creusé le port; — que, le 4 mars, les travaux furent adjugés (v. page 28) et que, dès le 43 avril, ils étaient commencés (v. page 59).
François I^p qui était jeune, entreprenant, dont le règne avait brillamment débuté par la victoire de Marignan et la conquête du Milanais, rêvant de soutenir Jacques V, roi d'Ecosse contre Henri VIII, sentit que la construction du port du Havre lui serait d'une grande utilité pour protéger son royaume et préparer ses expéditions ; aussi y prit-il un si vif intérêt que , du 2 mai 4517 au 23 mai 4518, il se fit envoyer sept fois en cour (v. page 445) Jacques d'Estimauville * , officier attaché au vice-amiral pour porter au Roi, partout où il se trouverait, les rapports de son chef et les pour Ir aie t$ de la façon dont estoit fait led. Havre ^ .
Le 8 octobre 4547, il accordait à tous ceux qui vien-
* Jacques d*Estimauvillo fut nommé capitaine de Vernon on 1518, et, le 10 mars 1526, François I lui accorda des lettres patentes relatant les bons services qu'il en avait reçus, particulièrement lors de la fondation de la ville Françoise de Grâce, pour Tautoriscr à changer le nom de son fief do Genneville en celui lïEslitnauviUe,
* L'un de ces pourlraids était peint par Cardin Joysc, de Rouen (v. p. 86.)
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(Iraient faire bâtir et habiter au lieu de Grasse exemption de tailles et droit de franc salé (v. page 257), privilèges qu'il confirma, lorsqu'en août 1520, il vint au Havre visiter la nouvelle ville, entouré d'une cour brillante (v. gage 266).
Les lettres-patentes de confirmation nous apprennent qu'à cette époque les plus grands navires pouvaient y amarrer et poser sans danger ou inconvénient * et que les travaux du port et des fortifications étaient déjà très avancés.
Je n'ai point à écrire ici l'histoire du Havre , mais seulement à faire ressortir l'importance des documents que je publie et dont la plupart seraient restés inconnus sans la gracieuse communication de M. de Biencourt.
Les lettres adressées à Guyon Le Roy par François 1er, par l'amiral Bonnivet et par Thomas Bohier font connaître avec quelle activité étaient poussés les travaux de la nouvelle ville et en montrent l'utilité, puisqu'avant d'être terminé , le havre pouvait déjà servir à l'expédition des troupes envoyées en 1519 au secours de Christiern H (v. pages 175 et suivantes) et à préparer, en 1521, le Voyage du duc d'Albany en Ecosse (V. pages 200 et 209).
» La nef l'Hermine avait déjà étô moiée dedans le havre de Grâce en octobre 1518 (v. pages 148, U9 et 150.)
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Les rôles de dépenses, les procès -verbaux de toisage des jetées et des fortifications nous permettent de suivre, jour par jour, les travaux des ingénieurs et prouvent que rien n'était négligé. On creusait le port, on bâtissait la ville, on y amenait l'eau potable, on élevait des fontaines (v. pages 151 et suivantes] et on les ornait de statues.
Chacun peut recueillir dans ces documents des renseignements pour ses études particulières, les uns sur la comptabilité financière au xvie siècle , les autres sur le prix de la main-d'œuvre et des matériaux; enfin, les philologues y relèveront une foule de mots normands et de termes techniques qui sont omis dans les glossaires les plus spéciaux.
Â la suite des pièces concernant la fondation de la ville et des lettres-patentes accordées à ses habitants par François I«r, j'ai réuni toutes celles que j'ai pu recueillir sur un procès intenté à Guyon Le Roy par les seigneurs de Graville, à propos d'une cession faite par les habitants d'Ingou ville, de vingt-quatre acres de terre sur lesquelles a été bâti tout le quartier Notre-Dame, celui qui s'étendait de la porte du Perrey au pont des Barres.
Guyon Le Roy avait pris à fieffé , le 6 mai 1517, des habitants d'Ingouville, vingt-quatre acres de terre faisant partie de leurs communes et attenant au havre creusé pour le service du Roi; mais le seigneur de Graville,
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prétendant que ces terres étaient partie intégrante de sa seigneurie et que les habitants d'Ingouville n'avaient pas eu le droit de les céder à celui-ci, intenta à Guyon Le Roy un procès qui dura plusieurs années, et ne fut définitivement jugé que le 13 mai 1524 par le Parlement de Rouen, qui donna en grande partie gain de cause au seigneur de Graville (v. page 289).
L'arrêl rendu parle Parlement, le mesurage des terrains fieffés ordonné par cet arrêt (v. page 231) et Tenquête faite en 1532 * pour établir les droits des seigneurs de Graville et ceux du Roi renferment des renseignements très précieux pour la topographie du Havre et de toute la contrée sur laquelle fut creusé le port et bâtie la ville. On y trouve les noms des premiers habitants du Havre , parmi lesquels nous reconnaissons le père de Guillaume de Marceilles, le premier annaliste de la ville Françoise de Grâce (v. pages 248 et 377),
1 L*importance de cette pièce, qui est aux Archives nationales, m'a été signalée par mon confrère M. Victor Toussaint. M. Morlent, conservateur de la Bibliothèque du Havre , dans un rapport adress6, le 15 septembre 1855, au maire de cette ville, avait proposé au Conseil municipal de la faire copier pour ses archives, en faisant ressortir Tintérôt qu'elle offrait; mais ce conseil éclairé avait reculé devant la dépense de 500 fr. qui lui était demandée pour les frais de copie de ce document et de quelques autres, telles que Tarrét du 13 mai 1524, dont il n'existe qu'un extrait aux Archives municipales du Qavre.
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dont les curieux mémoires , publiés, pour la première fois, en 1847, demanderaient une nouvelle édition plus digne de leur auteur et de la juste importance que l'on attache maintenant à la reproduction fidèle des textes originaux, et le grand-père des trois Raullin, dont la mort tragique n'est pas encore expliquée , malgré les recherches consciencieuses de MM. Floquet et V. Toussaint (v. p. 244 et 372).
Je ne puis terminer ce court aperçu sur l'intérêt offert par cette publication aux travailleurs et à ceux qui s'occupent de l'histoire du Havre sans noter deux points qui s'y trouvent éclaircis de manière à mettre à néant toutes les suppositions imaginées jusqu'à ce jour.
La dénomination de Notre-Dame-des-Neiges est donnée, dès le seizième siècle (v.page 304), à la petite chapelle située sur le territoire de Leure. Dom Toussaints Duplessis* affirmait qu'elle avait été adoptée par les Capucins après leur prise de possession en 1622, ces religieux ayant alors choisi la fête de Nolre-Dame-des-Neiges pour leur fête principale. C'était l'usage général d'appeler dès cette époque Sain te- Adresse le territoire et l'égUse du Chef de Caux
^ Description géographique et historique de la haute Normandie. — A Paris, chez Pierre-François GilTard , MDCCXFj, lorae 1, page 206.
X INTRODUCTION
(v. page 4 52, lemesurage des terrains fieffés, page 234, et l'enquête de 4532). On attribuait généralement à celte dénomination, une origine beaucoup plus récente. Après avoir remercié MM. de Beaurepaire, Léopold Delisle et Toussaint de leurs utiles et bienveillantes communications il ne me reste plus qu'à exprimer Tespoir que ce volume de documents, pour la plupart inconnus jusqu'ici et copiés avec la plus scrupuleuse exactitude, sera accueilli favorablement par les membres de la Société de l'Histoire de Normandie et tiendra une place honorable dans leurs bibliothèques.
A LA FONDATION DU HAVKE
Commission de lieutenant-général des armées de mer contre les Anglais. déliYrëe à Guyon-le-Roy, s' de ChiUou, vice-amiral de France.
— 25 janvier 1613. —
Loys, par la grâce de Dieu, Roy de France, à tous ceulx qui ces présentes lectres verront, salut, comme pour obvier et résister aux dampnées machinacions, conspiracions et entreprinses de plusieurs Roys et princes, noz ennemys, mesmement à la descente que le Rôy d'Angleterre se prépare de faire en brief en noz royaume, pays, terres et seigneuries en intencion d'iceulx invahir par hostilité de guerre, nous avons ordonné faire mectre sus une grosse et puissante armée de mer, garnie et équippée de bon et grant nombre de navires, lesquieulx nous faisons advitailler, armer et équipper tant en noz pays de Normendie que Bretaigne, pour laquelle nostre armée de mer mener
et conduire et icelle employer et exploicter contre
nosd. ennemys soit besoing bailler la charge à quelque bon et notable personnage expérimenté et entendu en telz matière, à nous seur et fiable, savoir faisons que nous ce considéré et la parfaicte et entière confiance que nous avons de la personne de nostre amé et féal conseiller Guyon-le-Roy, chevallier, seigneur du Chil-
lou, de ses sens, suffisance, loyaulté, conduicte, expérience et bonne dilligence, icelluy pour ces causes et autres à ce nous mouvans à nous, fait, constitué, ordonné et estably, faisons, constituons, ordonnons et establissons nostre lieutenant général et chef en nostre armée de mer et luy avons donné et donnons povoir et auctorité de mener, conduire et exploicter nostred. armée de mer à rencontre de nosd. ennemys et adversaires par les meilleurs moyens, lyeux et passages qu'il verra estre à faire, de leur courir sus et les grever et endommager, obvier et résister aux descentes et entreprinses qu'ilzs'efforceroient faire sur nostred. royaume, pays, terres, seigneuries et subgectz, de séjourner et reposer nostre dicte armée en telz lieux, portz et havres qu'il verra estre à faire et les refranchir et pourveoir de vivres et autres munycions nécessaires en les paiant, ou faisant paier raisonnablement à ceulx de noz subjectz desquelz il les prendra, de mectre, asseoir et imposer sièges, lyvrer batailles, assaulx et faire tous autres actes et exploitez de guerre, de faire ou faire faire les monstres et revcues de tous les mariniers et gens de guerre de lad. armée de mer, affin de les faire paier de leurs gaiges et souldes aux feurs et pris qui leur seront ordonnez, de ordonner des menuz fraiz nécessaires en lad. armée
et les faire paier par celluy qui sera à ce commis et ordonné, de faire vivre en bon ordre, justice et pollice tous ceulx de lad. armée de mer, faire faire justice et pugnicion et correction de tous cas et crimes commis et perpétrés en icelle armée par quelques personnes que ce soient ou les remectre, quicter et pardonner s'il voit que faire se doyt ; de mender et faire venir devers luy tous les capitaines, patrons et autres chefz et conducteurs desd. navires toutes et quantes foys que bon luy semblera pour tenir conseil et avoir leurs advis et oppinions du fait, conduicte et exploict de lad. armée et des moyens par lesquelz on pourra myeulz grever nosd. ennemys et pour à iceulx cappitaines, patrons et gens de guerre et autres et chacun d'eulx commander et enjoindre des choses qu'ilz auront à faire et comment ilz auront à eulx conduyre et gouverner, ainsi qu'il trouvera par conseil et qu'il congnoistra estre nécessaire, soit de combalre, aborder et investir l'armée ou armées de nosd. ennemys, s'ilz les peuvent trouver et rencontrer en mer et bien opportun ou deffendre neu le faire, s'il voit et tienne que faire ne se doyve pour l'indisposicion du temps, lieu et heure, de faire toutes et telles descentes es ysles et terres de nosd. ennemys et en icelles faire courses, prinses et autres exploictz de guerre au dommage de nosd. ennemys, d'envoyer en cours sur nosd. ennemys et leurs alliez déclairez nos adversaires et non sur autres telles desd. naifz et autres vaisseaulx de lad. armée qu'il advisera et verra bon estre, pour les grever et endommayger par tous les moyens que possible sera , de garder et deffendre que
aucun de lad. armée ne courre sus à aucuns qui soient noz amys, con fédérez et alliez ou soubz nostre protection, seureté et sauvegarde et s'ilz faisoient le contraire, le faire réparer, de faire pugnicion des malfecteurs et delinquans telle que ce soit exemple à tous autres, de prendre et recevoir de tous les cappitaines, patrons et maistres des navires les serments de bien et loyaument nous servir durant qu'ilz seront en nostre service en ce présent affaire et luy estre obéissant comme à nostre lieutenant général, de demander en sesd. affaires l'aide, secours, renfort et assistance de tous princes et autres noz amys, allyés et bien veuUans et en telle manière que besoing sera, envoyer et déléguer ambassades et autres messagiers pour lesd. affaires, île bailler et octroyer seurretés, saufconduictz à tous ceulx qui verra estre à faire, recevoir tous manières de hostages, de prendre et recevoir en nostre grâce, mercy, party et obéissance tous ceulx qui libérallement se y vouldroient rendre cappables de y estre, de commectre et depputer gens à tous les actes nécessaires à la provision des vivres de ladicte armée et sur toutes et chacunes les choses dessusd. et leurs deppendences bailler et décerner ses lectres patentes, mandemens, commissions et autres choses nécessaires et telles que besoing sera, lesquelles nous voulions et auctorisons valloir par ces présentes et estre d'un tel effect et valleur, comme s'ilz estoient faitz par nos lectres et généralement de faire et exploicter, poursuivre et besongner touchant led. faict et conduicte de nostred. armée de mer, tout ce qu*il verra et congnoistra estre
au bien, prouflSt et honneur de nous et de nosd. royaume, pays, seigneuries et subgectz et à la grande soulle, perte, honte, confusion et dommaige de nosd. ennemys et adversaires que faire se pourra, tout autant que nous mesmes ferions, si nous y estionsen personne et comme à lieutenant gênerai et chef d'armées appartient. Ja soit ce que par adventure il y eust chose qui requist mandement plus especial, si donnons en mandement par ces mesmes présentes à tous nos cappitaines , chefz et conducteurs particuliers desd. navires, barches et autres vaisseaulx et aussi aux cappitaines desd. gens de guerre et à tous noz autres officiers que à nostred. lieutenant le sire de Chillou es choses dessusd. et chacune d'icelles et leurs deppendances, ilz obéissent et facent obéir dilligemraent, prions et requerrons à tous noz amys et alliez que à luy et ses commis et depputtés et à toute nostred. armée ilz donnent passaige, assistence, faveur et aide tant de victuailles que autres choses nécessaires, y faisant pour nous ainsi qu'ilz vouldroient que faissions pour eulx et les leurs en cas semblable et d'abondant, voulons que le Vidimus de ces présentes fait soubz sccl royal ou autentique et les ordonnances et acquitz dud. seigneur de Chillou, nostre Heutenant gênerai en lad. présente armée de mer touchant lesd. menuz fraiz par vertu de ce servent à l'acquict de celluy ou ceulx que aurons commis ou commecterons à faire les paiemens d'iceulx menuz fraiz, car ainsi nous plaist il estre fait.
En tesmoing de ce nous avons signé ces présentes
de nostre main et à icelles fait mectre nostre scel.
Donné à Bloys le xxvnie jour de janvier l'an de grâce mil cinq cens et douze * et de nostre règne le quinziesme, signé Loys, et sur le reply, par le Roy, Gedoyn. scellée en double queue de cire verte et jaulne.
Approuvé en gloze, seureté, tous vray.
Collacion faicte à l'original escript en parchemin,
sain et entier en saingtz, scel et escripture par Syméon
Dusolier et Guillaume VioUe, tabellions en la vicomte
du Pontaudemer, eu siège de la haute justice de Gres-
tain et Honnefleu, en tant qu'il y en a en la dicte
vicomte pour le Roy nostre seigneur. En tesmoing de
ce, nous, Jacques de Fréville, garde du scel des obliga-
cions de lad. vicomte, à la relacion desd. tabellions,
avons mis à ce présent Vidimus le scel dessusd. le
unziesme jour de février, l'an de grâce mil cinq cens
et douze ^ •
S. Dusolier. J. Violle.
Lettre de Jean Robineau à M. de Chillou. - 13 février 1517. —
A Monseigneur, Monseigneur de Chillou^ visadmiral
de France.
Monseigneur, j'ay reçu les lectres que vous m'avez escriptes du viiie de ce moys, ausquelles ne vous feray
* 1613. Nouveau style.
• 1513. Nouveau slvlc.
longue réponse , car, par ce que Monseigneur * vous escript, il vous satisfaict amplement à toutes choses, comme verrez par sa lectre.
Il vous envoyé la lectre qu'il escript aux fermiers du Guect de Honnefleu % ainsy que le demandez. Mond. seigneur vous escript touchant les deux navires de Jehan le Bailly ; vous ferez bien de les lui remectre en ses mains, puisqu'il ne les veult vendre, car mond. seigneur m'a dit expressément qu'il ne les veult point avoir contre sa voulonté ; mais si led. Bailly en eust esté content mond. seigneur en eust voulonstiers fait ce que luy en aviez escript \
Monseigneur, il me desplaist que mon greffe ne emplist autrement ma bourse, toutesfoiz le temps se pourra bien quelque jour amender et cependant me semble, si vous le trouvez bon, que ccste place dont vous avoit esté escript pour le Barbier doit estre convertie au lieu de gaiges de mond. greffe, car j'ay fait appoincter led. Barbier en la compaignie de mond. seigneur. Je ay dit ung mot à vostre homme présent porteur.
Monseigneur, il n'y a autre chose pour le présent, sinon, que au retour de Cambray, Monseigneur vous ira veoir en vostre maryne et là deviserons à nostre ayse
* Guillaume Gouffier, s' de Bonnivel, amiral de France.
• La ferme du guet d'Honfleur, dont jouissait Guyon le Roy comme capitaine de cette ville, était une source de revenu considérable. Les fermiers étaient au moins quatre ; nous avons trouvé les comptes de deux d'entre eux; l'un louait sa part cent soixante-quinze livres tournois par an, Tautre quatre-vingt-dix; nous ne connaissons pas les baux des autres.
'' Ces deux navires furent plus tard achetés de seconde main.
mieulx que par lectres, cependant vous pouvez adviser si je suis pour vous servir de quelque chose et je vous respondz que serez de bon cueur obéy.
Monseigneur, je prie à Dieu qu'il vous donne bonne et longue vie. A Paris ce \ui^^ jour de février •.
Monseigneur, Monseigneur le grand maistre ' partit hier pour aller devant à Cambray, où se doit trouver Monseigneur de Chèvres ' et là adviseront de la mode de ceste veue de ses princes. Le Roy actendra icy de ses nouvelles et selon cela se mectra en chemin pour aller après luy.
Vostre humble serviteur,
Jehan Robineau *.
< Quoique cette lettre ne porte pas la date de l'année où elle a été écrite, on peut la dater: 13 février 1516 (1517. n. s.), car nous avons trouvé dans les archives d'Azay-le-Rideau la date de l'achat, par Guyon le Roy, des deux navires de Jean le Bailly. i*^ Contrat de vente passé le 19 mars 1516(1517. n.s.}devant Jehan le Parmentier et Chariot Vallée, tabellions à Honfleur, d'une nef nommée le St-Françoys, ayant appartenu à Jehan le Bailly, marchand à Angiers, achetée de lui par Michel Ferey, marchand, boi/rgeois d'Honfleur, qui l'a cédée à messire Guyon le Roy, s"" du Chilien, vice-amiral de France; 2* contrat passé le 20 octobre 1517 devant Guillaume Voilant et Robert Langloys, tabellions en la Vicomte de Rouen, par lequel Jehan Foucher, ayant acquis de Jehan Le Bailly la nef nommée laSt-Laurens, la cède à Monseigneur Guillaume Gouflier, s' de Bounivet , amiral de France.
' Artus Gouflier, s' de Boisy, c'« d'Estampes, gouverneur de François I, frère aîné de l'amiral Bonnivet, nommé Grand maître de France en 1515.
* Guillaume de Croy, s' de Chievres, duc de Soria, chevalier de la Toison d*Or, gouverneur de Charles d'Autriche, depuis empereur sous le nom de Charles-Quint, mort aumoisde mai 1521.
4 Jean Robineau, l'un des secrétaires du roi François I.
Commission de commissaire-général pour la construction du port et des fortifications du Havre de Grâce délivrée à Pamiral de France, Guillaume Gouffier, s' de Bonnivet.
— 7 février 1517. —
Francoys, par la grâce de Dieu, Roy de France, à nostre amé et féal conseiller, chambellan et chevalier de nostre ordre, le s^ de Bonnyvet », admirai de France, salut et dilection : comme pour tenir en seureté les navires et vaissaulx de nous et de noz subjectz navigans sur la mer Occeane, ayons fait sercher en la coste de Normandie et pays de Caux lieu seur et convenable et nous ayl esté rapporté par vous et notables personnaiges en ce expérimentez et entenduz que le lieu de Grasse soit le plus propre et plus aisé de lad. coste et pays de Caux, à faire havre auquel lesd. navires et vaisseaulx puissent aisément arriver et seurement séjourner, et faire faire led. havre en la forme qu'il appartient, soit besoing commectre et depputer quelque prudent et notable personnaige en ce congnoissant et en qui ayons totalle seureté et fiance, savoir vous faisons que nous ce considéré, confians à plain de voz sens, prudence, expérience et bonne dili-
^ Guillaume Gouffier, s' de Bonnivet, Grèvecœur, Thois, Querdes, etc., chevalier de l'ordre du Roy, Chambellan, Amiral de France, Ambassadeur extraordinaire en Angleterre, Gouverneur de Dauphiné et de Guyenne, tué à la bataille de Pavie le 24 février 1525, Ûls puiné de Guillaume Gouffier, s' de Boisi, Bonnivet et autres lieux, et de sa seconde femme, Philippine de Montmorency.
gence, vous avons pour ces causes et autres considéracions à ce nous mouvans, commis, ordonné et depputé, commectons, et donnons et députons commissaire général pour la construction dud. havre et fortifficacion nécessaire pour la seûreté d'icelluy par ces présentes , par lesquelles et de noslre plaine puissance et auctorité royal, vous avons donné et donnons plain pouvoir et auctorité de faire construire led. havre et fortifficacion au lieu de Grasse aud. pays de Caux et pour icelle construction ordonner ou faire ordonner par celuy que y commectrez en vostre absence, toutes les choses qui seront requises et nécessaires, de prendre ou faire prendre boys et toutes autres choses convenables pour la construction dud. havre en tous les lieux que les trouverez à prix raisonnable, de y faire venir besoigner tous nos subgects des vicontez de Monslierviller, de Caudebec et autres plus prouchains voisins dud. Heu de Grasse par chacun chief de maison ' une foiz le moyz, mesmement que c'est le bien de la chose publicque et les y contraindre par toutes voyes deues et raisonnables, nonobstant opposicions ou appelacions, clameur de haro ou doléances quelqueconques et pareillement de ordonner ou taire ordonner par vostred. commis à celuy qui par nous sera commis à tenir le compte et faire les payements des fraiz qu'il conviendra faire pour la construction dud. havref, bailler et fournir tous les deniers qui seront nécessaires, lesquelz payemens , qui ainsi seront faiz par vostred. ordonnance ou de vostred. commis, voulons estre alloués es comptes de celluy qui sera commis aud.
payement partout où il appartiendra^ tout ainsi que si par nous et nostre ordonnance ilz avoicnt esté ou estoient faiz et quant à ce, avons vostred. ordonnance ou de vostred. commis validée et auctorisée, validons et auctorisons par ces présentes signées de nostre main, par lesquelles vous mandons que à faire ce que dessus vous vacquez ou faictes vacquer vostred. commis le plus songneusement et diligemment que faire se pourra, en commandant à tous nos justiciers, officiers et subgectz, que à vous ou vostred. commis ilz obéissent et entendent diligemment, prestent et donnent conseil, confort, ayde et assistance, se mestier est, se requis en sont, cartel est nostre plaisir. Donné à Paris le vir jour de février l'an de grâce mil-cinq cens et seize ' et de nostre règne le troysiesme.
Par le Roy.
ROBERTET. FrANÇOYS.
Transmission, par Tamiral de Bonnivet, de sa commission de commissaire général pour la construction du port et des fortifications du Havre de Grâce, à Guyon le Roy, sieur de Chillou, vice-amiral
de France.
— i 2 février 1517. —
Guillaume Gouffier, chevalier de Tordre , seigneur de Bonnjvet, conseiller et chambellan ordinaire du Roy et
> 1517. Nouveau style.
admirai de France à messire Guion le Roy, chevalier, seigneur de Chillou vis-admiral de France, salut : comme pour tenir en seureté les navires et vaisseaulx dud. seigneur et de ses subgectz navigans en la mer Occeane le plaisir dud. seigneur ait esté ordonné estre constmict, basty et édiffié ung havre au lieu de Grasse es pays de Caux, qui est le lieu qui a esté trouvé par gens à ce congnoissans le plus commode et propre à ce faire et où lesd. navires pourront plus aisément entrer et reposer en seureté que en nul autre lieu de la Normandie et dud. pays, pour le devitz, bastiment et fortiffîcation duquel havre ayons esté ordonné par led. seigneur, commissaire général et aussi pour la distribucion des deniers qui se pourront despandre aud. bastiment et soit ainsi que pour plusieurs empeschemens que avons journellement près et à Tentour de la personne du Roy ne nous seroit bonnement possible pour le présent vacquer pour faire besongner aud. havre et fortifficacion d'icelluy, par quoy soit besoing en mon lieu commectre quelque bon et notable personnaige à ce expert et congnoissant et en qui ayons toute fyance, savoir vous faisons que les choses dessusd., confidences et en vertu du pouvoir à nous donné et octroyé par led. seigneur en ceste partie, vous avons commis et ordonné, commectons et ordonnons pour, au lieu de nous et en nostre absence, deviser et ordonner dudict bastiment et construction dud. havre et fortiffication d'icelluy, contraindre et faire contraindre les subjeclz dud. seigneur es vicontez de Monstierviller et Caudebec et autres lieux voisins dud. lieu
de Grasse, tel que adviserez, pour y venir besongner une fois le nioys pour chacun chef de maison, faire prendre boys et autres choses nécessaires pour la construction et bastiment dud. havre et fortiffication partout où il sera trouvé es pris raisonnable, ordonner de la distribucion des deniers à celuy qui par led. seigneur sera commis à en faire les payemens nécessaires esd. havre et fortiffication et généralement de faire tout ainsi que si nous mesmes y estions en personne et lesquelz payemens qui ainsi seront faictz par vostre ordonnance par celluy qui y sera commis, seront allouez en ses comptes sans difficulté suyvant le vouloir et plaisir dud. seigneur, comme plus amplement est contenu et déclaré es lad. commission que led. seigneur nous a faict despecher esquelles ces présentes sont atachées, par lesquelles vous prions et commandons que à faire ce que dessus est dict vous vacquiez dilligemment et songneusement en commandant en oultre, en tant que besoing seroit, en vertu du pouvoir dessusd., à tous les officiers dud. seigneur et aultres qu'il appartiendra, qu'ilz ayent à vous y obeyr et entendre et faire obeyr et entendre preslens et donnens conseil, confort et ayde, se mestier est et requis en sont. En tesmoing de ce, nous avons signé ces présentes de nostre main et fait sceller du scel de nos armes * le douziesme jour de février Tan mil cinq cens et seize ^.
GOUFFIER
1 Les armoiries de Tamiral de Boanivet étaient : d'or y à trois jumelles desabU.
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Ordre adressé par Giiyon le Roy, vice-amiral de France à M. de Blosseville, capitaine de la côte de Normandie, d'appeler les maîtres maçons et autres ouvriers à l'adjudication des travaux qui doivent être faits pour la construction du port et des fortiûcations du Havre de Grâce.
— 22 février 1517. —
A Monsieur de Blosseville,
Monsieur de Blosseville ', je me recommande à vous tant comme je puis. Le Roi m'a envoyé une commission pour faire construyre et ediffyer un avre au pays de Caux, nommé le Havre de Grasse, auquel lieu je me suis transporté avecques plusieurs personnes, et j'en ay fait faire le devis que je envoyé au Roy, et après icelluy veu, led. seigneur veultque incontinant on besongne aud. avre et à celle fin je vous envoyé ces présentes pour faire cryer es marchés de Harfleu et Monlivyllyer que l'adjudicacion dud. avrese fera de demain en huyt jours en la ville de Harfleu, affin que s'il y a aucuns maçons, ouvryers ou autres personnes qui le veuille mectre à prix ou à rabaiz, qui s'y treuvent, et que l'adjudicacion se fera de ce qui fait en aura esté, faire bailler rellacion de lad. publicacion et non incon-
* Jehan de Saint-Maard, chevalier, vicomte de Blosseville , sieur d'Avremesnil, conseiller et chambellan du Roi, maître enquêteur et réformateur des eaux et forôts du Roi en Normandie , capitaine de Caudebec et de la côte de Normandie.
tinant afïîn que Tintencion du Roy soit acoraplye et
en ce faisant, vous ferez service et plaisir aud. seigneur.
En vous disant à Dieu auquel je prye vous donner
bonne et longue vie. Escript à Honnefleu le xxiime jour
de fevryer.
Celuy qui vostre.
A MON TRÈS HONNORÉ SEIGNEUR, MONSEIGNEUR
DE BlOSSEVILLE.
Mon très honnoré Seigneur, je me recommande k vostre bonne grâce tout humblement comme je puis.
Monseigneur, plaise vous scavoir que, en acomplissant les lectres qu'il vous a pieu escripre, il a esté fait com^ mandement de par le Roy et monseigneur Tadmyral à Nicolas Routier, pyonnier de ce lieu, en parlant à sa personne et Cardin Gondas, gouverneur des barres du havre de ce lieu, en parlant à la personne de sa femme, pour ce que il n'a encores peu estre recouvré, qu'ilz aient à eulx trouver dy manche prochain à Harfleu en ensuivant le contenu en lesd. lectres et oultre a esté tait
scavoir à Jehan Leschaut et à Robin de Brix, maistre et ouvrierdumestierde machonneriequ'ilz aient à eulx y trouver pour mectre à prix au rabaiz, s'ilz voient que bien soit, la machonnerie et ouvrage convenable estre faicts au hable que Ton doit faire à Grâce et ce fait par Pierres Fouache, sergent de mond. seigneur radmyral lequel se trouvera devers vous dymanche prochain, pour faire sa relacion entière, tant de ce qu'il a fait que de ce qu'il vous plaira estre fait cy après et à ce que vostre noble plaisir soit, qu'il convient en l'office de sergent, dont il est par vous pourveu , monseigneur, par le présent, Florent Gibeaulx est requizet vous plaira le tenir pour excusé.
Monseigneur, je prie Dieu de bon cueur vous donner santé, bonne vie et longue et ce que plus vous desirez.
De Fescamp, ce jeudy xxvi^e de février.
Vostre très humble etobbéissant serviteur,
Nicolas LE Riche.
Publication des ordres de l'Amiral de France faite en la Vicomte d*Âuge, par le sergent Guillaume Picot.
— 23 février 1517. -
Je, Guillaume Picot, sergent pour le Roy noslre sire en la vicomte d'Auge, atteste à tous à qui il appartient, que parle commandement de noble et puissant seigneur.
monseigneur le vis admirai de France, je cryéce lundy xxiir'jourde février, jom* de marché, l'eddiffice et œuvre du havre de Grâce au pays de Caulx et fait assavoir s'il y a aucuns maçons ou autres qui veillent rabaisser led. ediffice, qu'ilz se trouvent en la ville de Harcufleu lundy pronchain venant devant mond.sei gneurle visadmiral et que parluy s'en fera adiudicacion aurabaiz. En tesmoing de ce, je signe ceste présente led. jour mil vc et xvi ' .
Picot.
Pu blication des ordres de rAniiral de France faite dans le comté do Lisicux et à Uonûcur par les sergents Jean de Latacbe et Robert
Lcsguillon.
— 25 et 28 février 1617. —
Je, Jehan de Latache, sergent de la sergenterye et conté de Lisieux, confesse à tous à qui il appartient que je cryé, ce mercredy xxvme jour de ce présent moys de février à jour de marché, l'ouvrage nécessaire estre fête au havre de Grasse au pays de Caux, afin s'il y a aucunes personnes qui veullent rabaisser led. ouvrage, qu'ilz se trouvent lundy pronchain venant à Harefleu et que l'adiudicacion sy en fera par noble et puissant seigneur, monseigneur le visadmiral de FVance.
* 1517. Nouveau style.
En tesmoing de ce, je signe ceste présente rela-
cion led. jour vc et xvi '.
De Latache.
Je, Robert Lesguillon, sergent royal à Honnefleu, cerliffie avoir aujourd'huy derrain jour de février Fan mil cinq cens et saize ^, fait savoir et cryer ce que dessusd. au lieu acoustumé faire telz criez en cestuy lieu de Honnefleu.
Tesmoing mon signe ay mys les jour et an dessusd.
Lesguillon.
Publication des ordres de TAmiral de France faite à Fécamp par
Pierre Fouache, son sergent.
- 27 et 28 février 1517, —
A monseigneur Tadmiral ou à son lieutenant à son siège de Harfleu, plaise vous savoir, que je, Pierres Fouache, sergent d'icelluy seigneur eu siège de Fes-
M517. Nouveau style.
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camp, certiffye que vendredy desrain me transporté, à la rue de la mer et en la ville de Fescamp et autres lieulx, du mandement donné de noble et puissant seigneur, monseigneur de Blosseville, lieutenant et cappitaine de la coste de Caux par commandement dud. sieur l'admirai pour adjourner Cardon Gondas, charpentier recongnoissant au fait des barres du havre, Nicollas Boutier et Jacques Duboys, pyonniers, Jehan Bauches, Cardin Bauches, tous à ce recongnoissans, auxquelz je leur ay fait assavoir en personne à eulx trouver ce dimanche pronchain premier de mars etauxy je fait assignation à Robin Débris et à Jehan Leschox, Guillot Couchault, Pierres Débris, maçons, tous à ce recongnoissans, qu'ilz se trouvent ced. j^our aud. lieu de Harfleu deyers nostred. seigneur le visadmiral et les officiers du Roy, que par eulx leur sera ordonné ce qu'ils verront et de ce , nostre honnoré seigneur, vous certiffye estre vray ; tesmoing mon sygne manuel cy mis. Fait le xxviiJne et le derrinme jour dud. moys mil cinq cens et saize * .
FOUACHE.
1 1S17. Nouveau style.
Publication (lo$^ordres de l'Ainirctl de France faite à Saiut-Vallery
par Nicolas Bosquet.
— 23 févrierisi/. —
Â MON TRÈS HONORÉ SEIGNEUR, MONSEIGNEUR DE BlOSSEYILLE, capitaine de la COSTE, HONNEUR ET RÉVÉRENCE.
Plaise VOUS scavoir que, ce jourduy, xxuimcjour de
février j'ay reçu vos lellrcsen forme de mandement,
lesquelles j'ay acomplies et que ced. jour j'ay adjourné
Colin Hamas, Jehan le Breton le jeune, Jasquez Cos-
lentin, Jehan Bure, Bariot Prévost, Thomas Lequesne,
bourgois de Sainct Vallery; Guillaume Barbe, Sy-
monnet Coipel, Pierre Bacelier dict Guignon, Jehan le
Presbtre, Bobert Dingoville, maistres de navires; Mi-
chaut Guillebert, Margucrin Thomas, Jehan Osfin,
carpentiers de navires ; Guillaume Blanquet, Guillaume
Lespere dict Carpentier, Jeveiiet Callart, Bobert
Tibault, csperens ' et vous certiffîe avoir ce fait en
leurs personnes, tesmoin inon^sygnecy mis l'an et jour
dessusd.
Nicolas Bosquet.
* Espèrent. Nous ignorons ce que peut signifier ce mot.
Publication des ordres de l'Amiral de France faite à Uarfleur et à Mootivilliers par le sergent Jacques Bourguet.
— 25 et 26 février I6I7. —
Je, Jacques Bourguet, sergent du Roy noslresire en la viconclé de Monsliervillier et sergentei ie de Harfleu, certiffie à tous qu'il appartiendra, que par le coramandeuient de noble et puissant seigneur monseigneur le visadrairal de France, je crié et peublié à son de trompe ce merquedy xxvme jour de février, jour de marché en ceste ville de Harfleu et ce jcudy xxvime jour dud, moys, jour de marché à Monsliervillier et mesmes ce samedy jour de marché à lad. ville de Harfleu que Tediffice et œuvre du havre de Grâce estant es pays deCaux se baillera lundy prochain deuxiesme jour de mars et fait savoir que s'il y a aucuns masons, charpentiers, manouvriers ou autres qui veillent rencseter ladicte ediffice à rabaiz devers mond. seigneur le visadmiral à Harfleu, que par luy s'en fera l'adiudication au rabaicz; en tesmoing de ce, j'ay signé ceste présente ledesrain jour de février mil cinq cens et saize \
Bourguet.
* 1517. Nouveau stylo.
Procès yerbal de la visite des terrains sur lesquels doivent être construits le port et les fortifications du Havre de Grâce et de Tadjudication des travaux qui y seront exécutés , faites par Guyon le Roy , vice amiral de France et autres.
— 1, 2 et 3 mars I5I7. —
A tous ceulx qui ces présentes lettres verront; messire Guyon le Roy , chevallier, sieur du Ghillou et visadmyral de France et cappitaine de Honnefleu, commissaire ordonné et député par hault et puissant seigneur, Monseigneur Guillaume Gouffier, chevallier de Tordre, sieur de Bonnyvet conseiller et chambellan ordynaire du Roy nostre sire et admyral de France, commis et député par led. seigneur affin faire beusongneret esdiffier ung havre appelle le avre de Grasse au pais de Caulx ; comme pour mectre a exécucion nostred. commission atachée à celle du Roy nostred. seigneur et en ensuivant son plaisir et voulonté et aussi celluy de mond. sieur l'admyral , nous avons envoyé et escript en plusieurs villes de Normandie et de Caulx, mesmes à celles où avons esté informez qu'il y avoit des meslres de maçonnerie et pyonniers , mesmes es villes de Rouen, Lizieux, Honnefleu, Pont levesque, Harfleu, Montyviller , Dieppe et Caudebec esquelz lieux avons fait cryer à son de trompe et cry public, que tous houvriers desd. maçonneries et pyonniers se trans-
portassent aud. lieu de Harfleu, au dimanche premier jour du mois de mars , auquel lieu de Harfleu , nous mesmes nous y sommes transportez pour nous conseiller et conférer de l'affaire dud. avre ausd. houvriers, et le lendemain lime jour dud. mois avons fait venyr nobles hommes Etienne le Roux, lieutenant particulier de Monsieur le bailly de Caux en la viconté de Montiviller , Jehan Haquet, escuier, lieutenant général du viconte dud. lieu, maistre Adam Deschamps, sustitud du procureur du Roy en lad. viconté, Jehan Faulcon, aussi sustitud de l'advocat du Roy en lad. viconté , Robert Deschamps , greffier des esleux dud. lieu, maistre Guillaume le Roux, escuier, procureur du Roy en lad. ellection et plusieurs autres bourgois de lad. ville, tous lesquclz dessusd. se sont transportez aud. lieu de Grasse, où ils nous ont trouvez, acompaignez de Jehan Stuart, escuier, commis à la garde des mortes paies de lad. ville de Harfleu , en l'absence du lieutenant général de Monsieur d'Aubigny, cappitaine de lad. ville, inessire Jehan de Sainct-Mars , chevalier, sieur de Blosseville, Loys Fouet, escuier, greneiier dud. lieu de Harfleu , Jehan delà Masure, escuier, Heutenant de l'un des esleux dud. Montiviller, et lieutenant commis aud. Harfleu sur le faict de la justice de mond. sieur l'admyral, Nicolas Raoullin, escuier, commys à la recepte des tailles et receveur de lad. ville, Loys Auber, aussi escuier, Robert de Harquambourg, escuier, procureur de lad. ville, Pierre de la Fontaine, Jehan Régnier, esleux de lad. ville, Pierre Henry, escuier, capitaine de navyre, Robert
Terryer, maistre de navyre et plusieurs autres bourgois et habitans d'icelle ville de Harfleu , avecques grant nombre de maistres maçons, pyonniers, maistres de navyres et autres plusieurs personnaiges à ce congnoissans et jusques à l'estimacion de cinq à six cens personnes , auquel lieu de Grasse avons advisé et fait adviser par tous les dessusd. le lieu le plus propre, utille et convenable et plus parfaict d'eau pour illec par leur ad vis et deliberacion, faire perser led. avre, construyre et esdiffier deux tours avec les gectées tant du couslé de la mer que du cousté des terres , pour la garde, tuission et deflence de tous les navyres, qui chacun jour pourront venir et affluer aud. avre de Grasse et aussi pour la defFense contre noz ennemys, s'il advenoit que Dieu ne veille que le cas se hofifryt et pour la seurelé de tout led. pais de Normendie, auquel lieu apprès par nous houy Toppynion et deliberacion de tous les maistres à ce congnoissans et aussi de tous les dénommez si dessus avons fait marquer et planter des pieux es lieux où led. avre sera perse et mesurer les longueurs et largeurs qui sont convenables faire pour l'entrée dud. avre, tant entre les deux gectées par devers la mer que entre les deux tours et aussi pareillement entre les deux gectées qui seront par dedans led. avre , et pareillement avons par les dessusd. maistres fait planter des pyeux depuys lesd. gectées jusques es tours de lad. ville de Harfleu, le plus droit et plus proffitable qu'il a esté possible faire pour, par les maistres pyonniers avec l'aide des paroisses tant de l'élection dud. Montiviller que de Caudebec,
perser led. avre, pour faire venir et mectre la ryviere dud. Harfleu dedans led. avre et aussi recuyllir et faire choir en icelluy avec plusieurs eaux qui dessendent de la coste de Graville. El ce fait , avons donné charge ausd. maistres de maçonnerie et pyonniers, faire ung bon devys tout enserablement de toutes les choses dessusd. et icelluy mectre et rédiger par escript et le tout nous raporter demain pour après heu conseil avec tous les dessus dénommez bailler led. houvrage au rabais.
El le lendemain me jour dud. mois de mars, lesd. maistres maçons, c'est assavoir Rolland le Roux, maistre des heuvres de maçonnerie à Rouen, Pierre de Lorme, maistre deshouvragesdud. baillagc dud. lieu de Rouen, Nicollas le Roux, maistre des houvrages dud. lieu de Caulx, Jehan Becquet, maistre des houvrages du Roy, à Dieppe, Jehan Gaulvyn, maistre des houvrages de Harfleu, Pierre Grégoire, Jehan Duchemin, Robert Legrand, Pierre des Vignes, maistres maçons demeurans aud. Rouen, Thomas Theroude, maistre des houvraf es de Cauldcbec, Michel I^'éré, maistre des houvrages de Honnefleu, Jehan Bontcmps, maistre des houvrages du Ponteau de mer, Guillaume Féré, Gcrvais Gredouyn , Thomas Chevalier et Guillaume Ruffin , maçons denîeurans aud. Harfleu, se sont transportez devers nous en notre logeiz aud. lieu de Harfleu, de matin, en présence desd. le Roux, heutenant dessusd., Adam Deschamps, sustitud du procureur du Roy, messire Jehan de St-Mars, chevalier, s^ de Blosseville, Jehan Stuart, commis en Tabsence du capitaine, le
B^ de Berquetot, Loys Fouet, grenetier dud. Harfleu, Jehan de la Masure, NicoUas Raoullin et plusieurs autres officiers, bourgois et habitans tant de cested. ville de Harfleu que dud. Montiviller, lesquelz maçons nous ont présenté le devys par eulz fait, nous affermant par honneur qu'ilz ont en leurs consciences fait led. devys le plus loyallement et profitablement qu'ilz ont sceu adviser. Duquel devys avons fait faire lecture es présence de tous les dessus nommez, après laquelle lecture faicte , avons dit et demandé ausd. maistres maçons qu'ilz myssent led. houvrage à prix et au rabais leur remonstrant que c'esloit heuvre du Roy et pour le prouffit et utilité de toute la chose publique du royaulme de France, mesmes de tout le pais de Normandie, oùilz sont demourans, leur pryant qu'ilz se délibérassent d'en faire le meilleur marché qu'ilz pourroient et lors par led. Rolland le Roux, maistre desd. houvrages de Rouen a esté mys la toize, tous pare* mens contez à xxxvi pieds pour toize sur ung. pié d'espoisseur chacun parement et tout le surplus des espoasses massives à deux cens seize piez pour toize a esté mise de premier denier à xxxii livres x solz tournois lad. toise et du depuys par led. le Roux a esté rabaissé lad. toise à xxx livres tournois.
Et peu après par Jehan Bontemps, maistre des houvrages de Ponleau-de-mer, a esté rabaissé lad. toise à XXIX Hvres tournois et par led. le Roux a esté mis au rabais lad. toise à xxv livres tournois, et par Gervais Gredouyn, maçon, a esté mys lad. toise au rabaiz à xxiii livres tournois.
Et ce voyant que neulz desd. maçons ne veuUoient plus rabaisser led. houvrage, ains estoient hostinez à demeurer en leur entier, parquoy differasme à faire lajudication et passement desd. houvrages jusques à demain. Et lors lesd. maistres maçons se retirèrent en leur logeiz et mesmes led. le Roux et autres maistres maçons de lad. ville de Rouen prindre congé de nous en nous disant que jamais ilz ne vouldroient entreprendre led. houvrage pour xxiiii livres tournois et qu'ilz ne le feroient pour au moins de xxv livres tournois, à quoy par nous leur fust respondu qu'ilz y pensassent et que si vouUoient revenir après avoir pensé aud. affaire que voullontiers les recevryons aud. affaire.
Et depuis environ le vespre aud. jour, voyant que neulz desd. maistres maçons ne revenoient point, ains estoient tous absentez par le conseil et deliberacion des hofficiers du Roy et autres dessus dénommez avons mandé venir devers nous lesd. maistres Jehan Gaulvyn et Michel Feré ausquelz, avec lesd. officiers du Roy avons remonstré plusieurs raisons par quoy ilz dévoient eulx amoderer et mectre à la raison pour mectre led. houvrage à plus grant rabais qu'il n'estoit, lesquelz Gaulvyn et Feré ce voyant nous ont acordé faire led. houvrage àxxii livres x sols tournois pour toise, ce néanmoins voyant que tous lesd. maistres n'estoient encores absentez de cested. ville de Harfleu ainsi que avons esté assertenez par plusieurs estans avec nous, avons différé faire lad. adjudicacion jusques à demain et avons fait savoir esd. maistres maçons led. rabais, et s'ilz voul-
loient venir led. jour de demain mectre plus avent aud. rabais que les recevryons.
Auquel jour de demain mime jour de ced. mois de mars avons, en la présence de noble homme Allain Setuart, capitaine de ceste ville soubz led. sieur d'Aubigny et Loys Viennens, escuier, esleu à Montiviller, lesquelz ne fesoient aud. jour que arryver de court, où ilzestoient allez pour aucuns affaires, led. grenelier et et plusieurs autres officiers de lad. ville, bourgois et habitans d'icelle fait savoir que s'il y avoit aucune personne qui voulust mectre led houvrage au rabais et moindre prix que lad. somme de xxn livres x solz, qu'ilz vinsent et que voullontiers les y recevryons. Auquel jour ne s'est [présenté] aucune personne qui ayent voullu mectre led. houvrage au rabais fors que lesd. maistres Gaulvyn et Feré, lesquelz nous ont dit et déclaré que ilz ne rabaisseroient plus led- houvrage, mais que si nostre plaisir estoit de leur adjuger aud. prix de XXII livres x sols tournois, que ilz le prandroient et non à moyns, par quoy les avons fait retirer et sur ce heu conseil à tous les dessusd. qui tous ont esté d'oppynion que leur devyons acorder led. prix, et qu'il estoicnt savans et suffisans pour faire led. houvrage, voyant lesquelles oppynions avec lesquelles la nostre s'acorda, avons, en la présence et par devant les deux tabellions royaulx de lad. ville de Harfleu que avyons mandé pour ceste affaire, adjugé csd. maistres Gaulvyn et Feré lesd. houvrages aud. prix de xxii livres X solz tournois pour toise à la subjection de trouver, fournir et quérir toutes matyeres pour faire lesd. hou-
vrages , le tout ainsi qu'il est contenu aud. devys avec tous engins, establissemens et cordages à eulx nécessaires, lesquelz avons fait obliger par devant lesd. tabellions par corps l'un pour l'autre et de bailler bons pteiges et suffisances pour bien faire et parfaire lesd, houvrages de maçonnerie dedans la fin du raoys d'octobre prouchain venant, en leur fournissant deniers ainsi que la besoigne yra avant; pour tesmoing desquelles choses nous avons signé et fait signer aux cy dessussignez ces présentes et pour plus grant aprobacion y avons fait mectre le scel de nos armes -^ cy mis le iiiiine jour de mars aud. an cinq cens et saize ^.
GuYON LE RoY, AUan Stevarde, Lois Vien- NENS, de la Masure, Fouet, Le Roux, Deschamps, de Berquetot.
Jeh. DE Blosseville.
Est écrit au dos : Proces-verbal pour le Havre de Grâce, pour Mons^ du Chillou, vis admirai de France.
» Les armoiries deGuyon le Roy étaient: Ecartelé\ au Xelk; d^at' gent , à la bande de gueules ^ qui est le Roy ; au 2 et 3; échiqueté d'or et d'azur, à la bordure de gueules , qui est de Dreux, à cause de Talliance de Jeanne de Dreux, avec Guillaume le Roy, chevalier, S' de Ghavigny , son ayeul.
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xni.
Procès yerbal de radjudication des travaux de terrassement et de maçonnerie à exécuter pour la construction du port et des fortiflcations du Havre de Grâce , et reconnaissance des devis et charges par Jean Gauvain et Michel Feré.
— 4 mars I5I7. —
A TOUS GEULX qui ces présentes lectres verront, Jacques Deschamps, escuier, garde du scel des obligacions de la viconté de Monstierviller salut: savoir faisons que par devant NicoUas Maugart et Pierre Gosselin , tabellions jurés pour le Roy nostre sire en lad. viconté eu siège et sergenterie de Harfleu, furent presens,maistres Jehan Gauvain, bourgois dud, Harfleu et Micquellot Feré de Honnefleu, maistres du raestier de machonnerie, lesquelz de leurs bonnes voullontés sans aucune contraincte, congnurent et confessèrent avoir fait marché et contract avecques noble et puissant seigneur, messire Guy le Roy, chevallier, seigneur de Ghillou, vis admirai de France, qui présent estoit, pour faire et parfaire bien et deuement Touvrage de machonnerie , requis et nécessaire estre fait es tours, gectéez, paons de mur et entrée du havre de Grâce ordonné par le Roy notre sire estre fait près le Chief de Caux et y quérir toutes matières selon ainsy qu'il est plus au loing contenu es devys duquel la teneur en suyt.
En suyt le devys pour construire et ediffier le havre
— aide Grâce, pour recueullir et poser navires qui pourront aller et venir aud. havre, ledict devys fait par le commandement de messire Guyon le Roy, chevallier, seigneur de Chillou, visadmiral de France et cappitaine de Honnefleu soubz monseigneur l'admirai, commissaire du Roy nostre sire en ceste partie, ce jourduy second jour de mars mil cinq censet saize* par Roullant le Roux, maistre des œuvres de machonnerie à Rouen ; Pierre Delorme, maistre des ouvrages du Roy es bailliage de Rouen ; Nicollas le Roux, maistre des ouvrages du Roy es bailliage de Caux; Jehan Becquet, maistre des ouvrages du Roy à Dieppe ; Jehan Gauvain, maistre des ouvrages de Harfleu; Pierre Grégoire, Jehan Duchamp, Robert Legrant, Pierres Desvignes, mâchons, demourans à Rouen; Thomas Theroulde, maistre des ouvrages de Caudebec; Michel Ferey, maistre des ouvrages de Honnefleu; Jehan Bontemps, maistre des ouvrages du Pontaudemer; Guillaume Ferey, Gervaiz Gredouyn, Thomas Chevallier et Guillaume Ruifm, aussy mâchons dud. lieu de Harfleu, en ensuyvantl'adviz de plusieurs maistres de navire tant dud. Honnefleu que Harfleu et aussy l'advis de plusieurs pyonnyers principaulx du pais et par la deliberacion des officiers du Roy tant dud. lieu de Harfleu que Monstierviller et de plusieurs bourgois, manans et habitans desd. lieux de Harfleu et Monstierviller et par lesd. adviz et oppinions, led. deviz a esté rédigé en la manière qui eusuyt : premièrement, il convyent pour le commencement dud. havre faire deux grosses tours avec deux
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gecléez de granl pierre de Vernoii par devers la mer, l'une desd. gecléez devers ramont et l'autre devers l'aval, qui n'auront de longueur pour cest heure, c'est assavoir la gectée par devers l'aval depuis l'une desd. tours en tirant vers l'aval que vingt toizes et la gectée de devers l'amont jusques à l'autre tour à commencer vers la mer aura dix sept toizes de longueur. Item, au bout desd. deux gectéez, entre les deux tours, sera l'entrée dud. havre et y aura de longueur entre lesd. deux tours cent piedz et l'entrée de devant desd. gectéez par devers la mer aura deux cens piedz de large et seront lesd. gectéez plantées et assises ainsy que le lieu le requerra pour le prouflict dud. havre, lesquelles gectéez viendront quérir lesd. tours et liées l'un à l'autre ainsy qu'il.est requis. Item, par devers les champs se feront deux paons de murs, l'un h ung costé dud. havrQ et l'autre à l'autre costé, lyés à chacune tour pour soustenir les parois et terres et garder qu'ilz ne tombent aud. havre et aura chacun paon de mur de longueur trente deux toizes et d'espesseur deux toizes par bas en revenant à toize et demye par hault et de telle haulteur qui sera requis et aura led. havre de large en droict lesd. murs vingt et quatre toizes et de longueur jusques à l'entrée de la trenchée qui se fera pour recueullir la ryviere de Harfleu dedans led. havre, laquelle trenchée contient de long, depuis led. havre jusques à l'entrée de la ville de Harfleu, le nombre de troys mil cinq cens toizes et soixante piedz de large, le tout à six piedz pour toize et douze pousses pour pyé et est à entendre que chacune desd.tours auront de creulx
trente six piedz. Item, il convient ériger lesd. tours sy bas que le lieu le requerra et desoubz faire pillotyset plateformes se meslier est, bien entaillée par moictié, Tune dedens l'autre, fettez par logens et bien chevillée et fichée aux testes desd. pieulx et par devant se fera tout en tour desd. machonneries aux plateformes, une pièce de boys qui portera ung ravallement de deux pousses pour recouvrir le premier joingt desd, machonneries. Item, par devant lesd. plateformes se cachera un reng de pieulx carrés joinctifs sy bas que le lieu le pourra endurer et par devant lesd. pieulx se mectraune ventrière de boys qui sera enherponnée et ^ chevillée et bien fichée de fiches de fer à lad. plateforme pour garder que l'eaue ne puisse desgrader le desoubz desd. plateformes ny eslaver le pied desd. murailles et convyent emplir toutes les veuillières desd. plateformes de pierre dure, cachée à coup de mail avecques bon mortier, le tout du boys dessusd. à bon refîaict tel qu'il est requis à lad. besongne. Item, sur icelles plateformes convient ériger lesd. tours chacune de dix huit piedz d'espoisse par bas en revenant à douze piedz par hault, lesquelles tours seront à troys estages, comprins l'estage dedens les terres, qui servira à mectre les estoiremens et pouldre, ou ce qu'il sera nécessaire, lequel premier estage aura douze piedz de hault, depuis Faire jusques à la voulte, enquel estage se fera ung parpain de deux piedz et demy d'espoisse pour séparer ce que on vouldra bouter dedens, auquel parpain y aura une huisserie telle que le lieu le requerra et se voultera ced. premier estage en vers tant de costé que d'autre
dud. parpain, le tout dud. premier estage par dedans ouvré de bonne pierre du Val des Leux * et se fera à chacune tour une huisserie pour y entrer, de quatre piedz de large et sept piedz de hault. Item, le deuxiesme estage aura saize piedz de hault, enquel estage se feront canonnyeres à tous les lieulx où il sera requis pour deffendre led. havre et lesd. tours et se feront esvens dedens lesespoisses endroict lesd. canonnyeres, pour vuyder les fumées desd. artilleries quant on en tirera et convient faire au parmyung pillier rontou'a pans de deux piedz et demy d'espoisse ou plus, se mestier est, qui vindra de tout bas etyra jusques soubz la tarrasse, lequel pillier portera les estocqz de charges à la haulteur qui sera requis pour voultcr icelluy estage et celluy de dessus, lequel pillier sera de bonne pierre de Vernon et tout le sourplus dud. estage et celluy de dessus sera de bonne grant pierre de Saint-Leu et de Scerans * . Item, le troysiesme estage aura dix huit piedz de hault auquel estage se feront canonnyeres à tous les lieux, où mestier en sera, pour servir à garder et defifendre fed. havre et tours et tirer à la mer, quant il sera requis, et sera le dedens de ced. estage de bonne grant pierre de Saint-Leu ainsy que celluy de desoubz et voulte de la hauteur qui sera requis, aussy convient faire louées, au lieu où il sera plus propre, de grandeur suffisante pour garder l'artillerie et ce quy sera nécessaire. Item,
' Val des Leux, hameau do la commune de Mauny, canton de Duclair, limitrophe des carrières de pierre de Caumont.
* Saint Leu d^Esserent» village du département de l'Oise, où sont les plu« renommées carrières de pierre à b&tir du plateau de Paris.
en faisant le dedens desd. estages, se feront au deuliesme et troysiesme estages, cheminées encorporées dedens les espoisses par devers les terres et s'y fera une vis pour servir lesd. estages desd. tours, laquelle vis aura quatre piedz de marche entre le noyau et la serche, lesquelles marches seront à pierre de Vau des Leux etaussy convient faire unes latrynes au lieu plus propre que on verra ausd. tours.
Item, en érigant lesd. tours convient faire par devant lesd.. tours par devers le havre une allée pour servir à aller sur la gectée porter du cordage ou en recueuUir pour secourir le navyre qui en auroit mestier en entrant et sortant dud. havre, laquelle allée se érigera par bas de neuf piedz d'espoisse en revenant à six piedz par hault , laquelle allée vendra quérir au néant le bout de la gectée. Ite5I, tout le dehors desd. tours^sera de grant pierre de Vernon bonne et forte, de plus grant appareil ^ue faire se pourra, tant en paremens que eslez et en montant lesd. tours par dehors œuvre, se feront larmyers au deuxiesme et troysiesme estage de demy pied de saillie pour gecter Teaue arrière de la muraille. Item, à la hauteur qui sera requis, convyent faire un machicoUix, dont les pierres auront cinq , six ou sept piedz de long bien fermées dedens l'espoisse du mur, lequel machicoUix portera ung avant mur de saize pousses d'espoisse et six piedz de hault portant crenyaulx et arballestrieres pour tirer en la mer, quant mestier en sera, de dessus la tarrasse. Item, lesd. tours seront tarrasséez le plus plat que faire se pourra de bonne grant pierre
de Lyais, à bonne pente mâchonnée, à mendre joingt
que faire se pouiTa, de bon chyment et en bonne
saizon, et se feront gargoulles de pierre de Vernon
de quatre piedz de saillie hors, requis pour gecter et
conduire l'eaue de dessus lesd. tarrasses, ainsy que la
chose le requiert, et se feront, ausd. tours aux endroictz
où il sera requiz, es lieux où il sera à travers la
muraille à chacune tour, troux pour recueullir la chaine
ou chaynes pour clorre le havre par engins qu*ilz
seront dedens lesd. tours et conviendra en faisant lesd.
tours bouter groz pouUyolz de cuyvre pour conduire
lesd. chaynes. Item, par dessus lad. tarrasse convient
faire passer l'adviz, si haultqui sera requis, pour porter
une lanterne ou falloctz ou feu pour le navyre, quant
mestier en sera, de telle façon et ordonnance qu'il
plaira ordonnera mond. seigneur. Item, esd. tours, depuis
l'eaue jusques en hault, seront assises, de troys assiec-
tez en trois assiectez, pierres debout qui auront yssue
d'un pied dehors en façon de poincte de dyamant et
de ronde pierre en pierre de bonbarde, moictié de l'un,
moictié de l'autre. Item, lesd. gectéez se esligiront sur
lesd. plateformes, qui seront bien et duement fetteez et
devysees et pillotages pareillement, lesquelles gectéez
auront par bas quatre toizes, en revenant à troys
toizes par hault, tant la poincte que le demeurant,
laquelle poincte vendra en dymynuant en hault et de
haulteur troys piedz plus hault ou environ que la plus
hault, tant qui y pourra venir et au dessus de la derraine
assiecte desd. gectéez passeront longues pierres
de grectz, dont il y en aura quatre piedz dedens
le parmy de l'espoisse desd. gectéez et deux piedz dehors pour estaller le navyré, quant mestier en sera.
Item, lesd. gectéez se ferront par dehors œuvre de grandes pierres de Vernon bonne et forte de plus grant appareil que faire se pourra, tant es paremens que elles et les asseoir toutes boutiches aux poinctez desd. gectéez, pour myeulx deffendre les vagues de la mer, et tout le remplage et mesconnage se fera de bonnes bictez du Yau des Leux, des plus grandes que faire se pourra, jaugeez de haulteur des pierres de paremens bien joingtisves l'une à l'autre à baing de bon mortier et les tours pareillement, et en mâchonnant toute lad. besogne, se mectra de la mousse demy pied de large tant aux lictz que aux joingtz, jusques à la haulteur de la plus haulte eaue qui y pourra venir.
Item, quant lad. besongne sera faicte et parfaicte en besongnant, se tezera lad. besongne tous paremens comptéez à trente-six piedz pour toize sur ung pied d'espoisse chacun parement et tout le sourplus des espoisses massives à deux cens saize piedz pour toize et l'ouvrier qui fera lad. besongne sera subject de trouver toutes matières pour faire lad. besongne, ainsy qu'il est cy devant devisé, avecques enginctz et leurs eslablissemenSy sans ce que le machon soit tenu quérir fer, plomb, ne plateforme, maiz leur baillera lou place necte à mâchonner, lequel ouvrage contenu aud. devys, lesd. Gauvain et Feré, chacun d'eulx el l'un pour le tout, promisdrent et s'obligèrent leurs corps, biens et héritages, faire bien et deuement et le rendre parfaict
à la fin du moys d'octobre pronchain venant, en leur baillant et délivrant deniers pour ce faire, ainsy qu'ilz besongneront et que la besongne yra avant, pour achapter les matières requises et payer les ouvriers, desquelz deniers, qu'ilz seront avancés, ilz bailleront cauxion suffisant, lors de l'avance, de les employer aud. ouvrage moyennant, et par ce qu'ilz auront et leur sera payé et délivré par les commis et depputés à ce faire, la somme dis vingt-deux livres dix solz tournoiz pour chacune toize dud. ouvrage à le toiser ainsy qu'il est contenu aud. devys et qu'il est acoustumé toizer les ouvrages du Roy nostred. Seigneur et auquel prix ilz l'ont mis au derrain rabaiz aprez tous autrez rabaiz mis par les maistres ouvriers desnommez es commencement dud. devys et autres pour ce venuz et fait venir et à assembler par cry publicque fait es bonnes villes de ce pais de Normendie, ausquelz rabaiz et proclamacions estoient presens et appelés comme il a esté tesmoingné ausd. tabellions le seigneur de Blosseville, le cappitaine dud. Harfleu, les lieutenant du Bailly, procureur du Roy nostresire, les esluz dud. Seigneur en ceste viconlé de Monstierviller, le grenetier et autres bourgois, manans et habitans dud. Harfleu.
En TES5I01NGT desquelles choses, nous, à la rellation desd. tabellions avons mis à ces lectres le scel aux obligacions delad, Viconté. Ce fut fait et passé en la maison Robert Terrier le mercredy quatriesme jour de mars, l'an de grâce mille cinq cens et saize * pre-
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sens Gollin Esnault, escuier et Jacques de Sepmanville, escuier, s^ du Monsault tesmoingtz.
MaUGÂRT * . GOSSELIN.
Au dos est écrit :
L'adjudicacion fait aux maçons pour Tediffice du Havre de Grasse.
xrv
Douze copies des rôles de la dépense faite pour la construction du port et des fortifications du Havre de Grâce (i).
- 27 avril. — Il juillet 1157 --
Ensuit les parties baillées et fournies par Guillaume Savary contrerolleur de la ville de Harfleu pour le Havre de Grâce.
PREMIÈREMENT
Douze besches ferrées baillées à Thibault de Lisle gardain des houstilz dud. Havre, achetées au prix de ms.o.^. pièce, vallentxxvi».
Item. XXXVI pelles ferrées baillées aud. Thibault achetées au prix de iis.o.t. pièce vallent lxxii».
Item. XXV picquoys et quatre houetes de fer, le tout pesant cent deux livres etdemye, vallent kix^ chacune livre, cy, lxxti» ix ^.
< Au dos de chacune de ces pièces est écrit : Coppie pour monseigneur le visadmiral.
Jtem. cent pelles faitieres baillées par led. Savary, vallent xxxv ».
Item, pour cinq cens de clou de x lignes, vii«v livres de clou de xi lignes , paies à Jehan du Fresne , mareschal, pour radouber les beneaulx, brouetes, pelles et autres choses servans aud. Havre , vallent
XIll».
Item, pour avoir fait esmouldre et af&ler xxnu picquoys de fer un s.
Item, pour vingt-cinq houetes à xx<i pièce vallent XLi s vm d.
Item, pour xxiiii maischesde bois servans pour lesd. picquoysim».
Plus pour xxxiiii livres de cordaige à faire mesches es lignes dont il n'a rendu environ de n livres de reste achetées au seur de xii^. la Hvre, vallent xxxiip.
Plus paie pour demy cent de busches servant à faire brouetes x».
Item, paie pour quatre brouetes et cinq bacquetieres servans aud. Havrexxviis.
Pour une fleur de lix de fer à mercher les houstilz de bois dud. Havre, paie xxd.
Pour VIII livres de cordaige pour tirer Teaue du puys qui a esté faict pour essay pour trouver la meilleure terre à xii à la livre, vallent vins.
Plus, pour troys seilles de bois à xd pièce pour tirer l'eaue dud. puys, vallent ii« vi d.
Somme total : xviii^ un* viii^ oboUe tournoys.
Monsieur le grenetier Claude Guiot, commis de mon-
sieur le receveur Preudhomme, trésorier de la despence du Havre de Grâce, paiez à Guillaume Savary, dessus nommé, la somme de dix-huit livres quatre solz huit deniers oboUe tournois que nous lui avons ordonnée pour les parties qu'il a fournies selon qu'il est contenu cy-dessus et nous vous en prometons expédier acquict vallable en rapportant la présente. Escript le premier jour de may, l'an mil cinq cens et dix-sept.
N. DE LA PrIMAUDATE.
Parties payées durant la sepmaine commancée le lundi xxviime jour d'avril, en laquelle a cinq jours ouvrables et finie le samedy ensuivant ii^e jour de may, par Claude Guiol, grenetier de Ponthoyse pour le fait du Havre, commis de monsieur le receveur de Lisieux.
PREMIÈREMENT
A Guillaume Savary, contrerolleur de la ville comme il appert par ces parties xviiil m s viiid.
A Pierre Léger, marchant charpentier, pour ne pictzà XX s pièce iici.
A Pierre Parmentier, Richard Bouquet, Jehan Ruzé et Jehan Leroy, chartiers, demourans hors ville de Harfleu,pour iiii beneaulx pour besongner aud. Havre, à X solz par jour pour v journées x'.
A six commissaires ordonnez à faire besongner les ouvriers à raison de v solz par jour pour v jours chacun vallent viii xk
Aux quatre maistres pionniers bretons aussi pour
V journées à iiii» vi à par jour, mil x s.
A huit autres commissaires à iiiP par jour pour
V jours la somme de viii i.
A quatre autres maistres pyonniers de Harfleu à mis. par jour pour v jours, mil.
A huit autres pyonniers à raison de iip par jour pour Y jours, VI ^
A XVI autres pyonniers à raison de ii» vid par jour pour V jours, \iuK
A XLViii autres pyonniers et manouvriers à raison de xxd par jour pour v jours xx'.
Sommes des parties cy dessus déclarées deux cens II II M VI ' quatre solz huit deniers tournois obolle qui a esté payée pour la sepmaine cy devant déclarée par Claude Guyot, grenetier de Ponthoise, commis de monsieur le receveur de Lisieux. Fait le mime jour de may vcxvii.
N. DE L\ PrIMAUDAYE.
Parties payées durant la sepmaine commencée le lundy mime jour de may et finie le samedy ensuivant IX me jour de may en laquelle a cinq jours ouvrables par Claude Guiot, grenetier de Ponthoyse, commis de M. Guillaume Prendomme, notaire et secrétaire du Roy par luy commis à lever ce compte et faire le paiement de la construction du Havre de Grâce.
PREMIÈREMENT
A Michellet Bray dit Fleury, demeurant à Har- Ûeuj la somme de cent-deux solz six deniers tournois pour vente de pelles festieres, pelles ferrées, lochetz et seilles pour ce, en s vi d.
A Geuffroy Goret, voicturier par eaue, et Robert Drieu, voicturier par terre, pour voicturer du boys près de la ville de Harfleu , ce sont les dix oges et des clayes , payé Lxxiii s.
Item pour la pompe prinse à Harfleu et pour le port d'icelle, mil yi s.
Pour X beneaulx à raison de xs.t. par jour chacun beneau pour v jours, xxv l
A huit commissaires ordonnez pour faire besongner les ouvriers à vs.t. par jour pour cinq jours, xi.
Aux quatre pyonnyers bretons à m» vid par jour pour lesd. v journées mil x».
A XIII pyonnyers dont en y a ix commissaires à im «. K par jour vallent pour lesd. v jours, xiii i.
A XX autres pyonnyers à m s. t. par jour, vallent pour lesd. V jours, xvL
A viii» xvm autres pyonniers et manouvriers à ii* VI d par jour, vallent pour lesd. cinq jours, cxi* vs.
Sommes des parties cy devant déclarées, neuf vingts unze livres quinze solz six deniers tournois qui ont esté payez par led. Claude Guiot, grenetier dessud. commis de mond. sieur le receveur de Lisieux , durant la sep-
maine dessusd. Fait le xi"* jour de may Tan mil cinq cens et dix-sept.
N. DE LA PRIM4UDATE
Durant la sepmaine commencée le lundi xi me jour de may mil cinq cens dix-sept et finie le samedi ensuivant, XVI me dud. moys en laquelle a six jours houvrables ont esté payées les parties qui s'ensuivent.
PREMIÈREMENT
A Mychault Tanquerel , demourant à Monstierviller, la somme de xxl.t. àluy ordonnée pour son payement de la petite maison pour garder les boustilz qu'il a faicte aud. Havre ainsy qu'il sera à plain déclaré au rooUe par marché fait à xx*.
Aud. Tanquerel la somme de xxii^x». t. pour son payement de cent aiz par luy livrez au seur de iiii » vi d tournois pièce pour ce, xxii^ x».
A Henry Mocquelin pour plusieurs parties deubz de busche ainsy qu'il sera déclaré au rooUe cxvi s.
Pour dix-huit beneaulx durant lad. sepmaine à raison de X8.t. par jour chacun beneau vallent pour lesd. VI jours, la somme de Liiii i.
Aux commissaires ordonnez à faire besongner les ouvriers aud. Havre à raison de vs.^ par jour vallent pour l^d. six jours xiii^ xs.
Aux quatre piogniers bretons à iiu» vi^ par jour vallent pour lesd. six jours xixi im^.
A XX autres piogniers à raison de m ». t. par jour, vallent pour lesd. six jours xviiiï.
A ne un M viii piogniers et raanouvriers à raison de II» vid par jour vallent pour lesd. six jours ii c xvil
Somme des parties cy dessus contenues troys cens soixante quatorze livres huit solz tournois, qui ont estez payées durant lad. sepmaine. Fait le xxme jour de may mil cinq cens dix-sept ainsy signé,
N. DE LA PrIMAUDATE.
Durant la sepmaine commençant le lundi xviiime jour de may mil cinq cens dix-sept et finie le samedi xxiiime dud. moys ensuivant laquelle a cinq jours ouvrables ont estez payez les parties qui s'ensuivent.
PREMIÈREMENT
A Loys Godes, marchant, demeurant en la ville de
Rouen, la somme de trente-une livre cinq solz tour-
noys, pour son payement de deux cens cinquante clayes
par marché fait rendus au Havre de Grasse* au seu de
douze livres tournoys le cent pour eux la somme de xxxiWs.t.
A Martin Léger, charpentier, et pour autres ses compaignons qui ont vacqué à faire le pont et les aulges de la tranchée du Havre pour le temps contenu aud. roolle x^x».
Pour vingt beneaulx durant lad. sepmaine, à raison
de xkK par jour chacun beneau vallent pour lesd. cinq jours la somme deL^.
A neuf commissaires à raison de v».^. par jour vallent pour lesd. cinq jours la somme de xii v».^.
A quatre piogniers bretons à raison de iiii» vi^ pièce vallent pour lesd. cinq jours xvil
Aux autres piogniers à raison de m ^ par jour chacun vallent pour lesd. cinq jours xvi.
A XXII hommes qui ont besongné chacun troys nuytz à vuyder les eaues des fondements dud. Havre à raison de II 8. t. chacune nuyt vallent vi i xii •.
A lie Lxxvi piogniers et manouvriers à raison de n » VI d pour chacun jour, pour cinq jours vallent
VIII» XII 1 xs.
Somme des parties contenues cy dessus trois cens dix-sept livres douze solz tournois qui ont estez payez durant lad. sepmaine. Fait le xxviime jour de may Tan mil cinq cens dix-sept ainsy signé,
N. DE LA PrYMAUDAYE.
Durant la sepmaine commencée le lundy xxvme jour de may mil cinq cens dix-sept et finie le samedy pénultième jour dud. moys en laquelle sepmaine a six jours ouvrables ont estez payéez les parties qui s'ensuivent.
PREMIÈREMENT
A Jehan Bullant, mareschal, demourant à Harfleu, pour plusieurs parties de clouterye et picquoys ainsi qu'il est à plain déclaré au rooUela somme de ixi i> vi^.
A Pierre-Roze, Guillaume Consore et Jehan Pellerin, cordiers, pour plusieurs parties de cordages déclarées aud. noolle a esté payé la somme de xixi xvs.
A Pierre Léger, maistre charpentier, demourantaud. Harfleu, Martin Robert, Pierre Delacroix, et Guion Jourdain, autres charpentiers, pour les journées qu'ilz ont vacquées durant lad. sepmaine ainsi qu'il est contenu aud. rooUe la somme de lxxiiiis.
A Martin Fleury, demourant aud. Harfleu, pour ventes de seilles de boys, pouUyes, clapetz à pompes, lanternes et chandelles, ainsi qu'il est à plain contenu aud. rooUe a esté payé viiii xviiis iiiid.
Pour Robinet Terrier, bon mestre du mestier de la mer, Girard Delisle, Philippes Pellerin ses serviteurs, aussi mestres mariniers pour les journées comptées aud. rooUe la somme de xvii un».
A Maciot Duvallet, pillote, demourant à Quillebeuf, par taux la somme de c^.
Pour Jehan Bontemps, mestre marin, demourant au Pontaudemer par ordonnance, pour les journées contenues aud. rooUe mil mis.
Pour le paiement de xxiiii beneaulx qui ont besongné durant six jours en lad. sepmaine à raison de xs.t. par jour chacun beneau la somme de lxxii i.
Pour le paiement de dix commissaires à raison de vs.t. par jour pour six jours qu'ilz ont vacqué chacun en lad. sepmaine la somme de xvlt.
Pour le paiement de huit mestres pyonniers bretons besongnans aud. Havre à raison de un» xid par jour
pour six journées qu'Uz ont vacquées en lad. sepmaine
Xl XVI 8.
Item pour le paiement de dix-huit autres pyonniers et commissaires y comprins à raison de iiu». ^. par jour aussi pour six journées xxi* xii».
Pour le paiement de xx autres pyonniers à raison de III s. t. par jour, aussi pour six jours chacun xYiiiK
.Pour le paiement de lxix autres pyonniers qui ont besongné aud. Havre durant lad. sepmaine le jour et la nuyt à raison de ii» vi à, t. par jour et ii». ^. par nuyt qui est mis vid.*. pour homme par jour et nuyt pour ce iiiiwt XIII 1 m».
Item pour le paiement de ii^. vu autres pyonniers et gens de manœuvre à raison de ii» vi^. t. par jour vallent pour lesd six journées à chacun la somme de VIIM xvi vs.
Somme des parties contenues cy-dessus quatre cens cinquante-deux hvres, douze solz.dix deniers toumoys qui ont esté payées durant lad. sepmaine. Faiçt le mime jour de juing mil cinq cens et dix-sept,
Signé, N. DE LA Primaudaye, ung paraffe.
Durant la sepmaine commençant le dymance dernier jour de may jourdePenthecouste et finie le samedi vime jour de juing durant laquelle sepmaine a esté besongné sept jours y comprins le jour de Penthecouste etfestes ensuivans ont esté paiées les parties qui s'ensuivent :
ET PREMIÈREMENT
Pour Guillaume Consore, cordier pour plusieurs pièces de cordages ainsi qu'il est contenu au roolle xiil
A Pierre Léger, mestre charpentier, demourant à Harfleu, Pierre Delacroix, Guyon Jourdain, Marin Milloys et Colas Touppelin autres compaignons charpentiers ses serviteurs pour les journées qu'ilz ontvacquées durant lad. sepmaine ainsi qu'il est contenu aud. roolle la somme de vi i vi s.
A Jehan Beauté, Jehan Bourguet et Jacques Fi ontault, compaignons brasseurs pour les journées qu'ilz ont vacquées à tirer Teaue en lad. sepmaine ainsi qu'il est contenu aud. roolle vu l mis.
A Robinet Terrier, bon mestre du mestieV de la mer, Girard Delisle, Jehan Trac et Philippes Pellerin autres mariniers ses serviteurs pour les journées qu'ilz ont vacquées durant lad. sepmaine ainsi qu'il est contenu aud. roolle ix^ xvi».
Pour Jehan BuUanl, demourant aud. Harfleu pour clouterye, planche, aiz, haussières, goultières, raisiné, cuyr, bray, mousse et autres parties de fraiz paiéez et rembourséez durant lad. sepmaine xviil xvis viiid.
Pour le paiement de douze béneaulx qui ont vacqué en lad. sepmaine cinq jours à raison de xs.t. par jour pour ce XXX l
Pour le paiement de viii mestres pyonniers bretons à raison de un s vid. t. par jour vallent pour sept jours
Xlll XIP.
Pour la sepmaine de unze commissaires à raison de vs. t. par jour pour vi journées xvil xs.
Pour le paiement de xxuii autres pyonniers et commissaires y comprinsà raison de mis. t. par jour pour six jours XXVIII 1 xvis.
Pour le paiement de xxx autres pyonniers à raison de III s. t. par jour pour sept jours vallent xxi* xs.
Pour le paiement de xxiiii autres pyonniers à raison de lis VI d. t. par jour pour sept jours xiii v».
Pour le paiement de ne xlviii autres pyonniers à lad. raison de ii» vi^ par jour ix^x vi L
Item pour le paiement de lu autres pyonniers et manœuvres qui ont vacquc en lad. sepmaine vu nuyctz à raison de iis vi^. t. par nuyt vallent XLvi xs.
Somme des parties contenues cy-dessus quatre cens cinq livres, quinze solz huit deniers lournoys qui ont esté paiez durant lad. sepmaine. Faict le mercredi x^e jour de juing Tan mil cinq cens dix-sept.
Signé, N. DE LA Primaudaye. ung paraffe.
Parties payées durant la sepmaine commencée le dimanche viimc jour de juing le dimanche comprins et le jeudi d'icelle, jour deSainct-Sacremenl, durant lesquelz jours a esté besongné le jour et la nuyt et fynissant le samedi ensuivant xiiime Ju moys qui sont sept jours:
PREMIÈREMENT
A Guillaume Consore, cordier pour plusieurs cordaiges par luy livrez durant lad. sepmaine ainsi qu'il sera contenu auroolle viiii vis. t.
A Pierre Léger, charpentier et à ses serviteurs pour lad. semaine ainsi qu'il sera à plain déclaré au rooUe
vil VIS.
Aux brasseurs pour u jours de lad. sepmaine ainsi qu'il sera déclaré au roolle xlviiis.
A Robinet Terrier, mestre du mestier de la mer, comptés ses serviteurs ainsi qu'il sera déclaré au roolle pour les jours de lad. sepmaine la somme de ix^ xvi».
A Jehan le Parraenlier, demourant à Honnefleu, pour XXV bronetes à m» pièce ainsi qu'il sera déclaré aud. roolle Lxxvs.
A Pierre Fontaine pour vente de cuyr pour les pompes Ls, I cofret à itiestre la clouterye x», ii gros seaulz cerclez xx», i rouet de cuyr et dix livres de cyre à sirer les pouUyes xxiiiis vi^. i. et pour un livres de chandelle VIS viiid, pour ce cxis ii^.
Pour XI commissaires pour six jours durant la sepmaine à vs par jour a esté payé xvil x s.
A huitmestres pyonniers bretons pour sept journées à mis vid par jour xiii xiis.
A xxiiii autres pyonniers pour sept jours à mis. i. par jour a esté payé vallent xxxmi xiis.
Pour le paiement de xx autres pyonniers aussi pour sept jours à m* par jour xxi*.
Pour le paiement de neuf autres pyonniers aussi pour sept jours à iis vi^. t. par jour viii xviis vid.
Item pour le paiement de vixx xiiii pyonniers pour cinq jours ouvrables à lis vid. t. par jour 1111»^ ml xvs.
Item pour le paiement de xliii hommes qui ont vacqué en lad. sepmaine sept nuytz lesd. Testes comprinses à
lad. raison de ii» vi^. t. par nuyt vallent xxxviil xii» \ià. Somme des parties cy-dessus contenues deux xens quarante-neuf livres ung solz deux deniers tournoys dont a esté espédié acquille xvime dud. moys de juing de Tan mil vc et dix-sept.
Parties payées durant la sepmaine commencée le dimanche xiiiime jour de juing led. jour comprins durant laquelle a esté besogné le jour et la nuyt comme les autres jours ouvrables de la sepmaine et lînye le samedi ensuivant xx^e dud. moys de juing led, jour comprins qui sont sept jours.
PREMIÈREMENT
A Guillaume Consore, cordier, pour plusieurs parties de cordaiges contenues au roole par luy livréez durant lad. sepmaine mil xviis.
A Pierre Léger, charpentier, et autres ses serviteurs pour lad. sepmaine ainsi qu'il sera à plain déclaré aud. roolle eus.
A Robinet Terrier, mestre du mestier de la mer et à trois ses serviteurs ainsi qu'il est déclaré aud. roolle pour lad. sepmaine ix* xvis.
A Pierre de la Fontaine, pourrouetz de cuyvre, poullyes, clouterye, autres parties, escoppes, aiz, suif, chandelles et autres parties payées durant lad. sepmaine comme apparoit bien déclaré par led. roolle vu* xs vi^.
A XI commissaires pour six jours de lad. sepmaine à vs par jour vallent xvi* x».
A VIII maistres pyonniers bretons pour sept journées à mis VI J. t. par jour xiii xiis.
A xxiiii autres pyonniers aussi pour sept jours à raison de mis par jour xxxiiii xii».
A XX autres pyonniers aussi pour sept jours à m s par jour XXI l
A IX autres pyonniers aussi pour vu jours à ii» vid par jour VII 1 xviis vi^.
Item pour le paiement de vixx xiiii pyonniers pour six jours ouvrables à raison de lis vid. t. par jour c* x».
Item pour le paiement de xliii hommes qui ont vacqué en lad. sepmaine sept nuylz, lad. nuyt de dimanche comprinse à raison de iis vid par nuyt vallent xxxvii
Xll s VI d.
Somme des parties cy-dessus contenues deux cens cinquante-six livres, dix-neuf solz, six deniers tournoys dont a esté expédié acquict le xxiiime jour de juing mil vc et dix-sept.
Durant la sepmaine commencée le dimanche xxi^e jour de juing l'an mil vc xvii led. jour comprins et le mercredi d'icelle ensuivant xxiiiime d'icelluy moys faiste de sainct Jehan-Baptiste y comprinsqui sont sept jours ont esté payé les parties qui s'ensuivent :
PREMIÈREMENT
A Loys Godes marchand de cloyes demourant à Rouen, la somme de trente-une livres cinq solz tournoys pour lie t cloyes ayant chacune six piedz de long et quatre piedz de large à raison de xii^ xs. t. le cent rendu aud. Havre pour cecy lad. somme de xxxil vs.t.
A Guillaume Gonsore cordier demourant à Harfleu
pour iiic XXXV livres de cordaige à douze deniers la livre par luy livrez durant lad. sepmaine pour cecy xvii xv».
A Jaques Nourry pour plusieurs parties de clousterie, cuyr, pion, i rouetz de cuivre, fustailles et chandelle ainsy qu'il est déclaré aud. rooUe xiiii vmd.
A Pierre Léger charpentier et à deux ses serviteurs pour six journées qu'ilz ont vacquées durant lad. sepmaine ainsi qu'il est déclaré aud roolle la somme de Lxxiviiis.
A Robinet Terrier, mestre du mes lier de la mer et à troys ses serviteurs marigniers pour sept journées qu'ilz ont vacquées durant lad. sepmaine ainsy qu'il est déclaré aud. roolle la somme de ixi xvis.
Pour le payement de unze commissaires qui ont vacqué lad. sepmaine six jours à raison de v s. t. par jour la somme de xvii "xs.
Pour le payement de huit mestres pyonniers bretons qui ont vacqué lesd. sept jours comprins lesd. faistes à raison de un» vi^ par jour xiii xii».
Pour le payement de trente pionniers qui ont vacqué lad. sepmaine sept' jours lesd. faistes comprinses à raison de mis. t. par jour vallent la somme de xviil
Pour le payement de xx autres pionniers qui ont vacqué en lad. sepmaine semblable espace de vu jours à raison de iiis.^ par jour vallent xxil
Pour le payement de seize autres pionniers qui ont vacqué en lad. sepmaine sept jours lesd. faistes comprinses à lad. raison de ii» vid. t. par jour vallent xiiiil
Pour le payement de vii^x xiiii pionniers qui ont vacqué en lad. sepmaine v jours ouvrables à raison de
-SS- II» Yid. t. par jour vallent la somme de iiii« xvil v».
Pour le payement de cinquante deux autres pionniers et manouvriers qui ont besongné sept nuytz en lad. sepmaine les nuytz desd. faistes comprinses à raison de ns vid. t. par nuyt vallent la somme de xlv* x \
Somme des parties cy dessus contenues iiic xxiii xi» vind tournoys dont a esté expédié l'acquict le derrain jour de juing Tan mil cinq cens dix sept.
Durant la sepmaine commencée le dimanche xxviiime jour de juing et finissant le samedi mime jour de juillet en laquelle sepmaine est compris le dimanche et le jeudi ensuivant jour feste Sainct-Pierre durant lesquelz a esté besongné le jour et la nuyct qui sont sept jours ont esté payées les parties qui s'ensuivent.
ET PREMIÈREMENT
A Denis de la Marine marchant de bovs demourant à Tancarville la somme de sept vingts quatre livres tournoys pour son paiement de viiixxpjctz de boys à raison de xviiis chacun pic ayant de longueur xxxvi piedz et d'espoisse ii piedz vallent vii« mil.
A Guillaume Consore cordier demeurant aud. Harfleu pour son paiement de ne xxxvii livres de gros cordaige par luy livrés durant lad. sepmaine comme apparoit par led. roolle à raison de xii d la livre cy la somme de XI i xviis.
A Jehan Bullant demourant aud. Harfleu pour picquoys, clouterye, ferrailles, oultilz, pompe, seilles de boys, suif, chandelle, fustailles et autres parties payées
durant lad. sepmaine comme apparoit par led. rooUe la somme de xixi xis viiid.
A Pierre Léger maislre charpentier et Marin Mylloys son serviteur pour chacun six journées qu'ilz ont besongné durant lad. sepmaine, c'est assavoir led. Léger à v» et led. Mylloys à mis par jour Lims.
A Robinet Terrier maistre du meslier de la mer, Girard Delisle, Jehan Crocq, Philippes Petit, ses serviteurs ayans la charge des pompes pour leur paiement de lad. sepmaine ainsi qu'il est contenu aud. rooUe la somme de ixi xvi».
Pour le paiement de xi commissaires qui ont vacqué en lad. sepmaine le jour de dimanche compris et la feste Saint-Pierre compris vu jours à raison de v s par jour vallent XIX 1 vs.
Pour le paiement de huit autres pyonnyers bretons qui ont vacqué en lad. sepmaine cinq jours à raison de mis VI d par jour vallent ix^.
Pour le paiement de xxx pyonniers qui ont aussi vacqué v jours à raison de mis par jour vallent xxxl.
Pour le paiement de xxvii autres pyonnyers qui ont vacqué en lad. sepmaine compris lesd, festes, de dimanche et Sainct-Pierre vu jours à raison de nis par jour vallent xxviiii vu s.
Pour le paiement de viii « xi autres manouvriers et pyonnyers qui ont vacqué en lad. sepmaine v jours à raison de ii» vid par jour cvil xviis vi d.
Item pour le paiement de xxvi autres pyt)nnyers à lad. raison de us vid par jour qui ont vacqué vu jours compris lesd. festes vallent xxiii xv».
Item pour le paiement de lu autres pyonnyers qui ont vacqué en lad. sepmaine sept nuyctz à raison de ns wà par nuycl xlvI x».
Somme des parties cy devant declaréez quatre cens quarante neuf livres treize solz deux deniers tournoys dont a esté expédié Tacquict le vime jour de juillet Tan mil cinq cens et dix sept
Durant la sepmaine commencée le dimanche v^e jour de juillet mil vcxvii ont esté payées pour le Havre de Grâce les parties qui s'ensuivent
ET PREMIÈREMENT
A Micquellet Ferey et Jehan Gauvin maistres maçons ayans la charge de raaçonnerye dud. Havre pour lie XXV toises par eulx faictes et parfaictes à raison de xxii^xsla toise comme apparoit par led. roolle sur ce jourduy expédié v^ 1111» v*.
A Guillaume Consore cordier pour 11 c lxxvii livres de gros «îorJaige par luy livrés durant lad. sepmaine à raison de xii deniers la livre vallent xiiit xviid
A Guillaume Tanquerel pour seilles, aiz, clouterye, houes, picquoys, billes, goutran, suif, chandelles et autres parties par luy livréris durant lad. sepmaine comme appert par led. roolle la somme de xxxt xvi».
A Pierre Léger charpentier et Marin Milloys pour six journées qu'ilz ont besongné durant lad. sepmaine led. Léger à v» par jour et led. Milloys à un» comme appert par led. roolle pour ce liiii s.
A Robinet Terrier, Girard Delisle, Jehan Croc et
Philippes Petit mariniers ayant lad, charge des pompes pour leur paiement de lad. sepmaine ainssi quïl est à plain déclaré aud. roolle ixi xvis.
Pour le paiement de quatre beneaulx qui ont vacqué VI jours en lad. sepmaine à raison de x solz par jour pour chacun beneau la somme de xni.
Pour le paiement de unze commissaires qui ont vacqué en lad. sepmaine compris le dimanche vu jours à raison de v» par jour vallent xixi v».
Pour le paiement de huit maistres pyonniers bretons qui ont vacqué en lad, sepmaine six jours, à raison de iiii» vid par jour vallent x* xvi»w
Pour le paiement de trente autres pyonnyers à raison de nus par jour pour six jours qu'ilz ont vacqué durant lad. sepmaine la somme de xxxvil
Pour le payement de xxvii autres pyonnyers qui ont besongné vii jours en lad. sepmaine compris le dimanche, à raison de m». K par jour vallent la somme de XXVIII 1 vus.
Pour le payement de viii» xvi manœuvriers et pyonnyers qui ont vacqué en lad. sepmaine vi jours à raison de IIS VI d par jour comme appareil par led. roolle la somme de vi xx xii ».
Pour le paiement de xxvi autres pyonnyers à lad. raison de lis vid par jour qui ont vacqué vu jours compris le dimanche en lad. sepmaine, xxiii xvs.
Pour le paiement de lu autres pyonnyers qui ont vacqué en lad. sepmaine vu nuyclz à raison de lis vid parnuyct. xlvI xs.
Somme des parties cy-dessus contenues : cinq mil
quatre cens quarante huit livres seize solz tournoys dont a esté expédié le rooUe le xiiime jour de juillet mil yc et dix-sept.
Estât abregié de la despence qui cest faicte au Havre de Grâce jusques au xiimo jour de juillet mil vc xvu *.
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• Les deux premiers rôles de cette récapitulation manquent. Les copies qui précèdent vont du troisième au Ircizième. Le montant du premier que nous avons publié est compris dans le total du troisième rôle de cet ctat abrégé de la dépense faite au Havre du 27 avril au 12 juillet 1517.
Huit copies des rôles de la dépense faite pour la construction du port et des fortilications du Davre de Grâce >.
— 12 juillet -- 5 septembre I5t7. —
Parties paiées durant la sepmaine commencée le dimanche xiime juillet et finie le samedi ensuivant xvinme dud. moys dans laquelle a sept jours compris led. dimanche durant lesquelz a esté besongné le jour et la nuyct comme es autres sepmaines précédentes.
ET PREMIÈREMENT
A Loys Godes, marchant de boys, demeurant à Rouen, pour son paiement de iic l cloyes parluy livrées durant lad. sepmaine à raison de xiii x» le cent rendues aud. Havre de Grâce, cy xxxii v».
A Guillaume Consore, marchant de boys, demeurant à Harfleu, pour son paiement de ne imxx xvi livres et demye de cordaige à raison de xn à la livre, xiiiii XVII s y\à,
A Jaques Nourry, demeurant à Harfleu, pour ii pompes, m poullyes de cuy vre, ii cuyrs et demy de cuyr gras, II xiines et demye de seilles de boys, huit livres suif et six livres de chandelles ainssi qu'il est à plain contenu aud. rooUe, xx* xvs.
* Au dos de chacune de ces pièces est ôcrit : coppie pour monseigneur le vis-adniiral.
A Robinet Terrier et à trois mariniers ses serviteurs pour le paiement de chacun VII jours qu'ilz ont vacqué durant lad. sepmaine ainsi qu'il est à plain contenu aud. rooUe la somme de ixi xvi s.
Pour le paiement de xii commissaires à raison de vs qui ont vacqué lesd. vu jours en lad sepmaine cy XXI 1.
Pour le paiement de huit maistres pyonnyers bretons à raison de un s vid par jour qui ont vacqué six jours en lad. sepmaine xi xvi».
Pour le paiement de xxxi autres pyonniers à misoo de mis par jour qui ont vacqué six jours en lad. sepmaine xxxviii mis.
Item pour le paiement de xxvii autres pyonnyers à raison de m* par jour qui ont vacqué en lad. sepmaine vallentà lad. raison xxviiil vus.
Item pour le paiement de vi« xvi pyonnyers qui ont vacqué en lad. sepmaine six jours à raison de iis VI d. t. par jour cil 1. 1.
Item pour le paiement de xxxiiii autres pyonnyers qui ont vacqué en lad. sepmaine comprins led. dimanche VII jours à raison de lis vid par jour vallent
XXIX 1 XV
Item pour le paiement de lx manouvriers qui ont vacqué en lad. sepmaine sept nuyctz à raison de ii» XI d par nuyct vallent liiI x».
Somme des parties contenues aud. roolle : trois cens cinquanlehuit livres cinq solz six deniers tournoys dont a esté expédié Tacquict le xx^e jour de juillet mil cinq cens et dix sept.
Durant la sepmaine commencée le dimanche xixme jour de juillet finie le samedi ensuivant xxvme dud. moys ont esté payées pour le Havre de Grâce les parties qui s'ensuivent
ET PREMIÈREMENT
A Jehan Delysle marchant demeurant à Harfleu pour ung cent de Cloyes par luy livrées par marché faict rendues aud. Havre x* x».
A Guillaume Gonsore cordier demeurant aud. Harfleu pour ne iiipà XVII livres et demye de gros cordaige à raison de xii deniers la Hvre ximi xviis vid.
A Jehan BuUant demeurant aud. Harfleu pour plusieurs parties declouterye, brouetes, clapetz, fustailles, seilles de boys, cuyr, suif, chandelle ainsi qu'il est à plain contenu aud. roolle la somme de' xl mis.
A Robinet Terrier maistre du mestier de la mer, Girard Delisle, Jehan Gracq et Jehan Petit pour vu journées qu'ilz ont vacqué durant lad. sepmaine ainsi qu'il est contenu aud. roolle ixl xvi s.
Pour le paiement de xii commissaires à raison de V s par jour qui ont vacqué vu jours en lad. sepmaine vallent xxxjl.
Pour le paiement de huit autres pyonnyers bretons qui ont vacqué en lad. sepmaine cinq jours à raison deiiiisvidparjourixL
Pour le paiement de XXX autres pyonnyers qui ont vacqué en lad. sepmaine v jours à raison de mis par jours XXX i.
Pour le paiement de XXVII autres pyonnyers qui ont vacqué en lad. sepmaine comprins les festes vu jours vallent à m s par jour xxviii i vii «.
Pour le paiement de \v^ iiii autres pyonnyers et manouvriers qui ont vacqué en lad. sepmaine v jours à raison de ii» vid par jour vallent lxxviiI x»
Pour le paiement de xxxiiii autres pyonnyers qui ont vacqué en lad. sepmaine vu jours comprins lesd. festes à lad. raison de ii s vi d par jour vallentxxxixl xv».
Item pour le paiement de lx compaignons manouvriers qui ont vacqué en lad. sepmaine sept nuyctz les nuyctz desd. Festes comprinses pour ce cy à la raison de II s VI d par nuyct lu ^ x s.
Somme toutal des parties contenues aud. roolle : deux cens quatre vingts treize livres neuf solz six deniers tournoys. Faict et expédié led. roolle le xxviime jour de juillet mil vc xvii.
Durant la sepmaine commencée le dymanche xxvime jour de juillet et finissant le samedy ensuivant premier jour d'aoust qui sontsept jours ont esté payées les parties qui s'ensuivent pour le faict de Tédiffice du Havre de Grâce.
ET PREMIÈREMENT
A Jehan Lemery merchant de boys demeurant à Rouen , la somme de cinquante une livre six solz tournoys pour son payement de ne xxviii aiz de dix pied de long et troysdoiz d'épesseur à raison de iiii» vid tournoys pièce pour ce li* vi».
A Guillaume Consore cordier pour son payement de ne iiiixx xYii et demye 1. de gros cordaige à raison de xiid la livre par luy fourniz durant lad. sepmaine la somme de xiiiii xvii».
A Jaques Nourry pour vente de seilles de boys, arbres, cuyr, suif et chandelle ainsy qu'il est contenu aud. rooUe la somme de xiiiii v» \id.
A Robinet Terrier bon maistre du meslier de la mer, Girard Delisle, Jehan Crauc et Jehan Petit, mariniers pour les journées qu'ilz ont vacqué en lad. sepmaine ainsy qu'il est déclairé aud. rooUe la somme de ixl xvis.
Pour le payement de xii commissaires ordonnez à fere besongner les pionniers, manouvriers et brouettiers à raison de v». K par jour qui ont vacqué chacun sept jours en lad. sepmaine lesd. festes comprinses vallent la somme de xxii.
Pour le payement de huyt maistres pionniers bretons à raison de un s vid par jour qui ont vacqué en lad. sepmaine vi jours vallent xi xvis.
Item pour le payement de xxx autres pionniers à raison de un s vid par jour qui ont vacqué en lad. sepmaine VI jours vallent xlvi*.
Item pour le payement de xxxiiii autres pionniers à raison de iiis. i. par jour qui ont vacqué en lad. sepmaine comprinses lesd. festes sept jours vallent xxxv^
XIIIIS.
Item pour le payement de vi« un autres pionniers qui ont vacqué en lad. sepmaine lesd. festes comprinses septjoursvallent à lad. raison de ns vid. t. parjour xxni* xns VI <i.
Pour le payement de lx autres pionniers qui ont vacqué en lad. sepraaine sept nuys à la raison de IIS VI d par nuyt vallent liiI xs.
Somme de la despence de la sepmaine dessus déclairée troys cens soixante deux livres dix sept solz six deniers tournoys dont sera expédié l'acquict en forme en me rendant ceste présente sinée de ma main le viii^ jour d'aoust Tan rail vc xvii ainsi signé,
N. DE LA PrYMAUDAYE.
Durant la sepraaine coraraancantle dyraanche ii^ne jour d'aoust et finissant lesaraedi en suivant viiime jour dud. raoys qui sont sept jours coraprins led. diraanche ont esté payées les parties qui s'ensuivent.
ET PREMIÈREMENT
A Guillaume Consort, cordier deraourant aud. Harfleu la sorarae de xiii 1. 1. pour if lx livres de gros cordaige ainsi qu'il est contenu aud, rooUe sur ce expédié, pour ce XIII i.
A Jehan BuUant deraourant aud. Harfleu pour plusieurs parties de clousterye par luy fournies ainsi qu'il est à plain contenu aud. roolle durant lad. sepraaine la somraede iiii* xs.
A Jacques Nourry deraourant aud. Harfleu pour seilles de boys, cuyr, clappelz, suif, chandelles et poullyes ainsy qu'il est à plain contenu aud. roolle la sorarae de viixiis VI d.
A Robinet Terrier et à troys raariniers ses serviteurs
qui ont la charge des pompes pour chacun sept journées qu'ilz ont vacquées en lad. sepmaine, led. Terrier à xs. t. par jour et sesd. serviteurs à vis. t. la somme de IX i XVI s.
Pour le payement de xii commissaires qui ont vacqué en lad. sepmaine sept jours à raison de v »• K par jour XXI 1,
Pour le payement de huit maistres pionnyers bretons qui ont vacqué en lad. sepmaine six jours à raison de mis VI d. t. par jour xi xvi».
Pour le payement de xxx pionnyers qui ont vacqué en lad. sepmaine vi jours à raison de un s. t. par jour
Pour le payement de xxxiiii autres pionnyers qui ont vacqué en lad. sepmaine sept jours à raison de ni s. t. par jour comprins led. dymanche la somme de
XXXV i XIIIl s.
Pour le payement de vixx nn pionnyers qui ont vacqué en lad. sepmaine six jours à raison de ii s vi à, t. par jour iiiixxxiiil.
Pour le payement de xxvii manouvriers qui ont vacqué en lad. sepmaine led. dymanche comprins sept jours à raison de ii s vi d. t. par jour vallen t xxiii i xii s vi d.
Item pour le payement de lx manouvriers qui ont besongné durant les nuylz en lad. sepmaine qui sont sept nuyts à raison de ii» vd. t. par chacune nuyt la somme de lii^x».
Somme des parties contenues cy dessus troys cens six livres tournoys dont a esté expédié le rooHe le xi^e jour d'aoust Tan mil v c et xvn.
Durant la sepmaine commancée le dymanche ix^e jour d'aoust led. jour samedi d'icelle jour noslre dame comprins qui sont sept jours ont esté payées pour rédiffice du Havre de Grâce les parties qui s'ensuivent.
ET PREMIÈREMENT
A Guillaume Consort, marchant cordier, demeurant à Harfleu, pour son payement de cxii livres de gros cordaige à raison de xii ^. t. la livre par luy livréez durant lad. sepmaine pour les causes à plain contenues aud. roolle la somme de cxiis. t.
Â Jehan Bullant, demeurant aud. Harfleu pour plusieurs parties de clousterie, seilles de boys, cuyr, clappetz, suif, chandelle par luy fournies durant lad. sepmaine, ainsi qu'il est à plain contenu aud. roolle la somme de vil i XV s.
A Robert Terrier bon m^^e du mestier de la mer et à troys mariniers ses serviteurs pour chacun sept journées qu'ilz ont vacquées, led. Terrier à x».*. par jour et sesd. serviteurs à vis. t. par jour ix^ xvi».
Pour le payement de huit m très pioniers bretons qui ont vacqué en lad. sepmaine v jours à raison de iiii» VI d par jour ixl.
Pour le payement de xn commissaires qui ont vacqué durant lad. sepmaine lesd. festes comprinses, vu jours à raison de vs.t. par jour vallent xxi*.
Pour le payement de xxx autres pioniers qui ont vacqué en lad. sepmaine cinq jours à raison de ini s. t, par jour vallent xxxi.
Pour le payement de xxxiii autres pioniers qui ont vacqué en lad. sepmaine comprins lesd.feslesvii jours à raison de iiis. t, par jour xxxv^ xuii».
Pour le payement de vi« quatre manouvriers qui oni vacqué en lad. sepmaine v jours à raison de n^ vid , par jour vallent la somme de lxxviiï xs.
Pour le payement de xxvii autres manouvriers qui
ont vacqué en lad. sepmaine lesd. festes comprinses,
VII jours à raison de ii» vi^.^ par jour vallent xxiiil xiisyid.
Item pour le payement de lx autres manouvriers qui ont vacqué en lad. sepmaine sept nuytz les nuytz desd. festes comprinses vallent à raison de lis vid par nuytLiiixs.
Somme des parties mentionnées cy dessus deux cens soixante douze livres neuf solz six deniers tournoys dont a esté expédié le roolle le xviime jour d'aoust Tan mil cinq cens et dix-sept.
Durant la sepmaine commencée le dymanche xvi "^c jour d'aoust led. jour comprins et finissant le samedi ensuivant xxiime dud. moys ont esté payées pour l'édiffîce du Havre de Grasse les parties qui s'ensuivent.
ET PREMIEREMENT
A Guillaume Consort marchant cordier demourant aud. Harfleu, pour son payement de ne xxxv livres de gros cordaige à raison de xiid la livre par luy livrez
durant lad. sepmainc, ainsy qu'il est à plain contenu aud. roolle la somme de xii xvs.
Â Jehan Bullant, demourant aud. Harfleu, pour plussieurs parties de clousteric, seilles de boys, cuyr, boys, suif et chandelle, ainsy qu'il est à plain contenu aud. roolle, pour cecy x^ vins.
A Robert Terrier, bon mtre du mestier de la mer et à troys mariniers ses serviteurs pour chacun sept journées comprins led. dymanche, led. Terrier à x s. t. par jour et sesd. serviteurs à vis.t., pour ce ixi xvis.
Pour le payement de xii commissaires qui ont vacqué en lad. sepmaine comprins led. dymanche, vu jours vallent à la raison de vs.t. par jour, pour ce xxil.
Pour le payement de huit m très pioniers bretons qui ont vacqué en lad. sepmaine six jours ouvrables à raison de nus vid.t. par jour vallent la somme de x*
XVI s.
Pour le payement de xxxii m ires pioniers à raison de ïiiis.t. par jour, qui ont vacqué six jours vallent •xxxviiii vins.
Pour le payement de XXX autres m très pioniers qui ont vacqué en lad. sepmaine led. dymanche comprins, vu jours à raison de m s. t. par jour, vallent xxxi l x s.
Pour le payement de viii^xii manouvriers qui ont vacqué en lad. sepmaine six jours vallent à raison de IIS vid par jour, VI XX il xs.
Item pour le payement de xxxvi autres manouvriers qui ont vacqué en lad. sepmaine vu nuytz à raison de IIS VI d. t. par nuyt, vallent xxviii ii» vid.
Somme des parties contenues cy dessus deux cens
quatre vingtz deux livres cinq solz six deniers tournoys dont a esté expédié le rooUe le xxiiii ^^ jour d'aoust, Tan mil cinq cens et dix*sept.
Durant la sepmaine finissant le xxix^e jour d'aoust ont esté payéez pour le Havre de grâce les parties qui s'ensuivent
ET PREMIÈREMENT
Pour lie declayes à Loys Godes deraourant à Rouen la somme de xxvi.t. qui est à raison de xiiivid.t. le cent rendu au Havre, pour ce xxvl.
A Guillaume Consore cordier deraourant à Harfleu pour cordaige par luy livré durant lad. sepmaine LXXVIIIS. ^
A Martin Fleury, pour seilles de boys, escoppes, pompes, pippes, clouterye, cuyr, chandelle et autres parties par luy payées et remboursées ainsi qu'il est à plain contenu au roolle la somme de xi xis. 9
A Nicolas Touppelin et trois autres charpentiers durant lad. sepmaine a esté payé un ^
A Girard Delisle, Jehan Croc et Jehan Petit mariniers a esté payé durant lad. sepmaine vi* vi».
Pour le payement de xiii commissaires qui ont vacqué en lad. sepmaine vu jours les Testes comprinses a esté payé à raison de v s par jour la somme de xxii 1 xv s.
Pour le paiement de huit maistres pyonnyers bretons qui ont vacqué en lad. sepmaine cinq jours à raison de nu » vi ^ par jour ix 1.
Pour le payement de xxx autres pyonnyers et commissaires à raison de iiii s par jour qui ont vacqué eq lad. sepmaine cinq jours a esté payé xxx *.
Pour le payement de xx autres pyonniers qui ont vacqué en lad. sepmaine cinq jours à raison de in^ par jour XV s.
Pour le payement de viii xx n manouvriers qui ont vacqué en lad. sepmaine v jours à raison de ii» vi d par jour cil vs.
Pour le payement de xx autres manouvriers qui ont vacqué en lad. sepmaine les festes comprinses sept jours à lad. raison de ii» \id par jour xviiix».
Pour le paiement de dix autres compaignons qui ont vacqué en lad. sepmaine sept nuytz à raison de m» par nuytz vallent x* x».
Pour le paiement de xi autres manouvriers qui ont vacqué en lad. sepmaine sept nuyctz avec les dessusd. à raison de ii» vid par nuyct ixi xiis vid.
Somme des parties cy devant contenues deux cens ^ soixante cinq livres septsolz six deniers tournoys dont a esté expédié le roolle le dernier jour d'aoust l'an mil cinq cens et dix sept.
Durant la sepmaine finissant le samedy v^e jour de septembre ont este payéez pour le faict du Havre de grâce les parties qui s'ensuivent
ET PREMIÈREMENT
A Micquelet Férey et Jehan Gauvain raaistres maçons dud. Havre pour le paiement de iiic lviii toises,
ung tiers de toise à raison de xxiiix» la toise ainsi qu'il est contenu aud. roole a esté payé la somme de viiimLxiii X8.
A Jehan Lepermentier pour n douzaines de brouetes rendues aud. Havre a esté payé mil nus.
A Guillaume Consore cordier pour cordaige par luy livré durant lad. sepmaine a esté payé lix» vid.
A Jehan Bullant pour plusieurs parties de clouterye, cuyr, chandelle par luy livréez durant lad. sepmaine, iiiiïxvs.
A Girard Delisle, Jean Croc et Jehan Petit mariniers a esté payé pour chacun vu jours en lad. sepmaine à VIS par jour vi^ vis.
A Thomas Theroulde maistre maçon de Caudebec pour le voiage qu'il a faict à venir toiser l'ouvrage de maçonnerye a esté payé x*.
Pour le paiement de xiii commissaires qui ont vacqué en lad. sepmaine vu jours à raison de v» par jour XXII i XV s.
Pour le paiement de huit maistres pyonyers bretons qui ont vacqué en lad. sepmaine six jours à raison de mis VI d par jour vallent la somme xi xvis
Pour le paiement de trente huit maistres pyonyers, en ce compris commissaires charpentiers à raison de mis par jour qui ont vacqué en lad. sepmaine six jours a esté payé xlv i xii s.
Pour le paiement de xx autres pyonnyers qui ont vacqué en lad. sepmaine semblable espace de six jours à raison de m s par jour a esté payé xvmi.
Pour le paiement de viii XX II manouvriers qui ont
vacqué en lad. sepmaine semblable espace de six jours à raison de lis vid par jour vallent vi» il x».
Pour le paiement de xx autres manouvriers qui ont vacqué en lad. sepmaine compris led. dimanche vu jours vallent à lad. raison de ii » vid par jour xvii * x s.
Pour le paiement de dix autres compaignons qui ont vacqué en lad. sepmaine vii nuytz à la raison de ras par nuyt xi x».
Pour le paiement de xi autres compaignons qui ont vacqué en lad. sepmaine avec les dessusd. vn nuytz à raison de lis vidpar nuyt ix* xiis vid.
Somme toutal des parties cy devant contenues huit mil trois cens quarante sept livres tournois dont a esté expedyé le roolle le viime jour de septembre l'an mil cinq cens dix sept.
Ordre de payement adressé par ft. de Chillou au receveur général
de Normandie.
— 7 septembre 1617. -
Monsieur le receveur gênerai de Normandye, maistre . Guillaume Preudhomme, conseiller du Roy nostre sire et par luy commys pour faire le compte et finir le paiement de la construction et ediffice du port et havre de Grâce paiez et délivrez comptant à Micquiel Ferey et Jehan Gauvain maistres maçons aiant la chaîne de la
maçonnerye dud. Havre, la somme de huit mil soixante deux livres dix solz tournois , pour leur paiement de troys cens cinquante huit toises et ung tiers de toise de massonerye par eulx faicte et parfaicte à raison de xxn livres x solz tournois la toise et en oultre et par dessus, leur paiement de deux cens vingt six toises d^autre massonerye par eulx cy devant faicte , dont ilz ont par vous esté paiez à lad. raison et en rapportant ceste présente il vous sera expédié acquict de lad. somme de viiim Lxii livres x solz tournois à employer en vos roolles.
Faict le viime jour de septembre mil cinq cens et dix sept.
GuYON LE Roy.
Au dos est écrit: Ordre de monseigneur Fadmiral pour payer les maçons.
Trois copies des rôles de la dépense faite pour la construction du port et des fortifications du Havre de Grâce ^
— 6 septembre — 26 septembre 1&17. —
Durant la sepmaine commencée le dymence vina« jour de septembre et finissant le samedy ensuyvant
' Au dos de chacune de ces pièces est écrit : coppie pour monseigneur le vis admirai.
xun» jour dud. moys le jour Nostre Dame comprins, qui fust le mardy d'icelle sepmaine ont esté paiez les partyes qui s'ensuyvent pour le Havre de Grâce
ET PREMIÈREMENT
A Jacques Regnault pour xxxix pictz de boys à raison de xvin»,*. la pièce la sonrnie de xxxv* ii».
A Jehan Bullant marchant demeurant en Harfleu pour clouterye, cuir et chandelle par luy Uvrés durant lad. sepmaine la somme de cm s viiid.
Pour le paiement de sept charpenthiers qui ont faict le rempare devant la mer pour leurs journées comptez aud. roolle la somme de vil \s.
Aux deux mariniers qui ont la garde des pompes pour chacun six journées qu'ilz ont vacqué en lad. sepmaine à raison de vis. t. par jour lxxii s.
Pour le paiement de huit commissaires à raison de de vs. t. par jour pour six journées qu'ilz ont vacquées en lad. sepmaine le somme de xin.
Pour le paiement de huit maistres pyonnyers bretons qui ont vacqué en lad. sepmaine cinq journées à raison de mis, t. vid. par jour la somme de ix *.
Pour le paiement de xxix autres pyonniers qui ont vacqué en lad. sepmaine cinq journées à raison de mis. ^. par jour xxix*.
Pour le paiement de xix autres pyonniers qui ont vacqué en lad. sepmaine cinq journées à raison de IIP. t. par joursxiiiii vs.
Pour le payement de viii^x n pyonniers et manou-
vriers qui ont vacqué en lad. sepmaine cinq journées à raison de ii» vi à, t. par jour la somme de ci l v».
Pour le paiement de dix manouvriers qui ont vacqué en ladicte sepmaine sept journées led. dymence et feste de Nostrc Dame comprins à raison de ii » vi.d. t. par jour vallent la somme de viiii xv».
Pour le paiement de xii autres manouvriers qui ont vacqué en la dicte sepmaine une nuyl chacun à raison de II» VI d. t. par nuyt pour homme vallent xxx».
Somme des partyes cy dessus declerez deux cens vingt six livres deux solz huit deniers tournoys dont a esté expédié le rooUe le-xiin^e jour de septembre Tan mil vc dix sept.
Durant la sepmaine commencée le lundy xnun^e jour de septembre et finissant le samedy xix^^ dud. moys ont esté payéez pour le Havre de Grâce les parties qui s*ensuyvent
ET PREMIÈREMENT
A Richard BouUart demeurant à Honnefleu pour deux xir^es de sivières à raison de xviii à. i. pièce la somme de xxxvi s.
A Jehan BuUant pour clouterye et cuir ainsi qu'il est comoté au rooUela somme de un* xvip vi d.
A Jehan Groq et Jehan Petit mariniers qui ont la charge des pompes pour chacun v journées qu'ilz ont vacqué en lad. sepmaine à raison de vis.t. par jour la sommedeLXs.^
Pour le paiement de huit commissaires qui ont vacqué en lad. sepmainev jours à raison de vs.t. par jour x*.
Pour le paiement de huit maistres pyonniers bretons qui ont vacqué en lad. sepmaine cinq jours à raison de iras. VI d, t. par jour ixl
Pour le paiement de xxviii autres pyonniers qui ont vacqué en lad. sepmaine cinq jours à raison de mi». par jour xxvra l
Pour le paiement de xix autres pyonniers qui ont vacqué en lad. sepmaine cinq jours à raison de m s par jour xiiii 1 v».
Item pour le paiement de vra«ii autres pyonniers qui ont vacqué en lad. sepmaine cinq jours, à raison de IIS VI d. t. par jour la somme decilvs.
Sommes des partyez cy dessus contenues huit vingtz douze livres troys solz tournoys dont a esté expédié Facquict du xxime jour de septembre Tan m\ vc. dix sept.
Durant la sepmaine finissant le samedy xxvime jour de septembre mil cinq sens dix sept ont été payées pour le Havre de Grâce les parties qui s'ensuivent.
Â Jehan BuUant demourant à Harfleu pour plusieurs parties de clouterye par luy payéez durand lad. sepmaine comptées par led. rooUe la somme de lvs.^
Â Denis Lefran pour cuyr, goutran, estouppes et fil durant lad. sepmaine. li s.
A Jehan Croc et Jehan Petit mariniers pour chacun
V journées à raison de vi s. par jour lxs.
Pour le paiement de viii commissaires qui ont vacqué en lad. sepmaine cinq jours à raison de vs par jour xi.
Pour le paiement de huit maistres pyonnyers bretons qui ont vaqué en lad. sepmaine v jours à raison de iiii».
VI d. par jour ix^.
Pour le paiement de xxviii autres pyonnyers à raison de mis. ^ par jour qui ont vacqué en lad. sepmaine, cinq jours vallenl la somme de xxviii i.
Pour le paiement de xYiii autres pyonnyers à raison de m s. t. par jour, pour cinq jours xmi. x».
Pour le paiement de vm^viii autres pyonnyers qui ont vacqué en lad. sepmaine cinq jours à raison deiis vid.t. par jourcv*.
Sommes des parties cy dessus contenues huit vingts treize livres seize solz tournoys dont a esté expedyé le rooUe le xxviiime jour de septembre l'an mil cinq cens et dix sept.
Hôle de la dépense faite au Havre de Grâce du 21 au
26 septembre 151 7 ^
RooUedes parties de despence que messire Guyon le Roy, chevalier, seigneur de Chillou, vjs admirai de
' Ce Rôle, dont la pièce précédente est la copie abrégée, nous a été communiqué par notre savant confrère, M. L. Delisle, qui Ta trouvé dans la série des quittances et pièces diverses de la Chambre des
France a ordonnées estre paiées durant la sepmaine commencée le lundi x\w^ jour de ce présent moys de septembre et finissant le samedi ensuivant xxvpne jour dud. moys en laquelle sepmaine a cinq jours ouvrables, par maistre Guillaume Preudomme notaire et secrétaire du Roy nostre sire et par luy commis à tenir le compte et faire le paiement de la construction et ediffice des port et Havre de Grâce aux personnes, pour les causes et ainsi qu'il s'ensuict
ET PREMIÈREMENT
Achapt de clouterye. Â Jehan Bullant, marchant demeurant à Harfleu la somme de lvs.^. pour son paiement des parties par luy Uvréez tant pour servir aux pompes estans à icelluy Bavre que eschafaudaiges d'icelles
Achapt de cuyr, goutran, estouppes et fil tant pour servir ausd. pompes que à l'auge qui a esté faicte à la grant trenchée pour l'esgoust des eaues d'icelluy Havre
Journées de mariniers. A Jehan Croc et Jehan Petit, compaignons du mestier de la mer, la somme de lxs. t pour cinq journées qu'ilz ont vacquées en lad. sepmaine, à raison de vis. t. chacun par jour à remonster et acoustrer les pompes estant es fondemens d'icellui Havre pour la vuidange des eaues estans à iceulx
Comptes, conservée à la Bibliothèque de la rue Richelieu, et confirme par son identité l'autbenticilé de celles découvertes dans le Ghartrier d*Azay-le-Rideau.
fondemens, desquelles pompes lesd. Croc et Petit ont la charge
Commissaires ordonnés à faire besongner les pyon-v nyers, brouetiers et austres gens besongnans aud.
Havre à raison de vs.t. par jour.... somme viii
vallent à lad. raison de vs.t. par jour.,, x^. ^
Pyonnyers bretons besongnans à faire les fondemens
dud. Havre à raison de un s. vi d.t. par jour somme:
VIII vallent à lad. raison deiiii». vid.t. par jour... ix*.*.
Autres pyonnyers besongnans aux fondemens dud.
Havre à raison de iiii».*. par jour somme xxviii...
vallent xxviii 1 1.
Autres pyonnyers besongnans aud. Havre, à raison de m 8. t. par jour... somme :xviii.... vallent xiiilxs.^
Autres pyonnyers et manouvriers besongnans aud.
Havre à raison de ii». vi^. K par jour somme viii»
viii... vallent cvi.t.
Somme toutal des parties contenues en ce présent rooUe VIII" xiii* xvi». t.
Suivent le certificat de Guyon le Roy, du 28 septembre 1517 et l'attestation de paiement de Nicolas de la Primaudaye du 80 septembre 1517.
Quatre copies des Rôles de la dépense faite pour la construction du port et des fortifications du RaTre-de Grâce ^
— 5 octobre — 31 octobre 1517 —
Durant la seprnaine commencée le lundi v^e jour d'octobre et finissant le samedi x^e dud. moys qui sont six jours, ont esté payées pour le Havre de Grâce les partyes qui s'ensuyvent.
ET PREMIÈREMENT
Â Jehan le Pelle, Cardin Guillotz et Cardin Detalonde la somme de quatre livres dix solz tournois pour le prix de chacun ung arbre, à raison de xxx s pièce , pour cecy lad. somme de un* x s.
A Jehan Bullant pour plusieurs partyes de clouterye, cordaige et cuyr par luy lyvrées durant lad. sepmaine ainsi qu'il est contenu aud. roolle la somme de ex s VI d.
A Jehan Croc et Jehan Petit, compaignons mariniers pour chacun six jours qu'ils ont vacqués en lad. sepmaine à raison de vi s par jour lxxii».
Pour le paiement de huit commissaires qui ont
> Au dos de chacune de ces pièces est écrit : Goppio pour monseigneur le visadmiral.
vacqué en lad. sepmaine six jours à raison de vs par jour XII '.
Pour le paiement de huit maistres pyonniers bretons qui ont vacqué en lad. sepmaine six jours à raison de ini s VI d par jour x i xvi ».
Pour le paiement de xxiiii autres pyonnyers qui ont vacqué en lad. sepmaine six jours à raison de lUi» par jour xxviii 1 xvi s.
Pour le paiement de seize autres pyonnyers qui ont vacqué en lad. sepmaine six jours à raison de m > par jourxiiiiixvis.
Item pour le paiement de viii « viii autres pyonnyers et manouvriers qui ont vacqué en lad. sepmaine six jours à raison de ii» vid pièce, vallent vi^x viL
Somme des partyes cy-dessus contenues deux cens cinq livres douze solz six deniers toumoys dont a esté expédié l'acquict du xiime jour d'octobre rail cinq cens et dix-sept.
Durant la sepmaine commencée le lundy xnm© jour d'octobre et finissant le samedy ensuivant xvnedud. moys vc xvii ont esté paiéez les parties qui s'ensuivent pour le faict du Havre de Grâce
ET PREMIÈREMENT
ALoys Godes marchant de clayespour ung cent de clayes rendues aud. Havre, par merché faict la somme de XI 1.
A Jehan Bullant pour plusieurs parties de fer ouvré, clouterye et cuyr à plain declerez aud. roolle la somme de Tii xvin».
A Jehan Croc et Jehan Petit, mariniers, pour le le paiement de chacun six journées qu'ilz ont vacqué en lad. sepmaine à raison de vi» par jour lxxii».
Pour le paiement devin commissaires qui ont vacqué en lad. sepmaine à raison de v» par jour xiii.
Pour le paiement de viii m^rcs pyonnyers bretons qui ont vacqué en lad. sepmaine, six journées à raison de un» vid par jour xi xvp.
Pour le paiement de unze autres pyonnyers qui ont vacqué en lad. sepmaine six/journées à raison de jm» parjourxnii mis.
Pour le paiement de xni autres pyonnyers qui ont vacqué en lad. sepmaine trois jours à lad. raison de nn» par jour vni xvi».
' Pour le paiement de xvi autres pyonnyers qui ont vacqué en lad. sepmaine trois jours à raison de np par jour vni nn».
Item pour le paiement de vni«vni autres pyonnyers et manouvriers qui ont vacqué en lad. sepmaine trois jours à raison de n» vid par jour Lxmi.
Sommes des partyes cy dessus contenues six vingtz quinze livres dix solz tournoys dont a esté expédié le roolle du xixme jour d'octobre l'an mil cinq cens et dix sept.
Durant la sepmaine commencée le lundy xix^e jour d^octobre et finissant le samedy ensuivant xxiinme dy^.
moys ont esté payéez pour le Havre de Grâce les partyes qui ensuivent
ET PREMIÈREMENT
A Robin Hébert, Jehan Maze, Guillaume des Monts, Estienne des Champs, Jehan Fournier, Jehan Pellé, Jaque Boullen, Richard Hetelonde et Pierre Pellé, laboureurs, demourans à Bléville, pour plusieurs arbres par eulx fourniz et livrez durant lad. sepmaine ainsi qu'il est contenu aud. roolle la somme de xviil vi^.
A Robert Vigard demeurant à Harfteu pour plusieurs partyes de seilles de boys, pelles, bouetes de pompes, clappetz, roues, cordaige, cuyr, chandelles et lanternes par luy livrez durant lad. sepmaine la somme de xiiiii vins vid.
A Robinet Terrier et Jehan Petit maistres mariniers pour le paiement de lad. sepmaine ainsi qu'il est contenu aud. roolle la somme de cxvis.
Pour le paiement de huit commissaires qui ont vacquéenlad. sepmaine six jours à raison dev» par jour XII l
Pour le paiement de huit maistres pyonnyers bretons qui ont vacqué en lad. sepmaine vi jours à raison de iiii» vi par chacun jour x^ xvis.
Pour le paiement de xxuii autres pyonnyers qui ont vacqué en lad. sepmaine six jours à raison de un s par jour la somme de xxviiii xvp.
Pour le paiement de xvi autres pyonnyers qui ont
vacqué en lad. sepmaine six jours vallentà lad. raison de mis par jour la somme de xiiiii viii».
Pour le paiement de ix»xiiii pyonnyers et manouvriers qui ont vacqué en lad. sepmaine vi jours à raison de iis vid par jour la somme de vu» v^ x».
Item pour le paiement de xvi autres manouvriers qui ont vacqué en lad. sepmaine six nuytz à raison de H» vid par nuyct vallent la somme de xiii.
Sommes des parties cy dessus contenues deux cens soixante livres quinze solz tournois dont a esté expedyé le roolle du xxvime jour d'octobre l'an mil cinq cens et dix sept.
Durant la sepmaine commencée le dimanche xxvme jour d'octobre et finissant le samedy ensuivant dernier jour dud. moys, led. dimanche et jeudy d'icelle sepmaine jour sainct Simon sont comprins, ont esté payéez pour le Havre de grâce les parties qui s'ensuivent
ET PREMIÈREMENT
A Micquelet Ferey et Jehan Gauvain mtr«s maçons aians la charge de la maçonnerye dud. Havre pour leur paiement de iic xlvui toises deux piedz et demy de massonnerye à raison de xxiii xs la toise', la somme de vm \c mxx i.
A Jehan de la Mothe marchant de boys demeurant
» Voir TV 21, procès-verbal de loisage des travaux de maçonnerie du port du Havre.
fl
à Mopstierviller, pour son paiemeqt de ii mylliers de gros fagotz de huit piedz de long pour faire rampart à raison de lxv» le cent rendus aud. Havre la somme de Lxv l
A Jehan BuUant marchant demourant à Harfleu pour son paiement âe plusieurs parties de fer ouvré et de clouterye à plain declairéez au roolle de lad. sepmaine la somme de lxxv^ vius viii<i.
Â Jehan Regnault pour tailler planches payé ainsi qu'il est contenu aud. roollè la somme de lxxiip.
A Cardin Joyse et painctres demou-
rans à Rouen qui ont pourtraict la ville de Grasse, ainssi qu'il est à plain contenu aud. roolle leur a esté ordonné la somme de....
A Jehan Benard dict Malo pour plusieurs voiages par luy faitz par les parroisses de l'ellection de Monstierviller, [pour] contraindre les gens à venir à corvées ainssi qu'il est plus à plain contenu aud. roolle, la somme de xi iiii».
A maistre Thomas Theroulde maistre maçon de Caudebec, pour ung voiage par luy faict à venir toiser led. ouvraige de massonnerye, la somme de c».t.
A Josse Cormillau fontenyer et Achilles de Beaulieu pompier pour les causes contenues aud. roolle, mil xs.
A Robinet Terrier m^re du mestier de la mer et Jehan Petit autre marinier pour les journées comptez aud. roolle la somme de lvi s.
Pour le paiement de vin commissaires qui ont vac-
que en lad. sepmaine six jours, à raison de vi^ par jour la somme de xiiK
Pour le paiement de huit m très pionnyers bretons qui ont vacqué en lad. sepmaine à raison de mis vid par jour la somme de x* xvis.
Pour le paiement de xxiiii autres maistres pionnyers qui ont vacqué en lad. sepmaine six jours à raison de ini» par jour, la somme de xxvmi xvis.
Pour le paiement de xvi autres pionnyers qui ont vacqué en lad. sepmaine six jours à raison de m» par jour la somme de xinii vins.
Pour le paiement de ix autres pionnyers qui ont vacqué en lad. sepmaine sept journées comprins le dimenche, à raison de us vid par jour viii xvii s vi^.
Pour le paiement de ixxxxiiii autres pionnyers qui ont vacqué en lad. sepmaine six jours à lad. raison de II» vid par jour, la somme de vii" vï xs.
Item pour le paiement de xvi manouvriers qui ont vacqué en lad. sepmaine six nuytz à raison de us vid par nuyct la somme de xui.
Item pour le paiement de xxiiu pyonnyers qui ont vacqué en lad. sepmaine trois jours à raison de uns par jour la somme de xiiii^ vins.
Item pour le paiement de xii autres pyonnyers qui ont vacqué en lad. sepmaine trois jours à raison de m s par jour la somme de cvui».
Item pour le paiement de lxiui autres pyonnyers qui ont vacqué en lad. sepmaine trois jours à raison de IIS VI d par jour la somme de xxuui.
Toutal des partyes cy dessus contenues la somme
de VI m LXY* xv» iid tôumois dont a esté expedyé le roolle du m me jour de novembre Tan mil cinq cens dix-sept.
La despence total faicte au Havre de Grasse despuis le lundy xinnae jour d'avril jusques et y comprins le dernier jour d'octobre ensuivant vc xvii monte vingtsept mil six cens quatre vingtz dix huit livres, dix huit solz, dix deniers tournois obolle.
Pour ce xxviim vie un» xviiii xviip xd. t. ob.
Procès-verbal de ioisage des travaux de maçonnerie du Havre de Grâce.
— 29 octobre 15I7 —
Du jeudy xxixme jour d'octobre mil vc et xvii, fut toisé le tesaige de la maconnerye de la tour qui n'avait esté toisé que depuys le iiii^e jour de septembre et a esté toisé depuys la iin^e assiette du parement dedans la tour jusques à sept piedz de hault.
Le chaint de la tour de parement entre les deux gectées par dedans le Havre contient de chaint xxii toises iiii piedz et demy sur la haulteur de sept piedz
à ce comprins les deux gectées à xxxvi piedz pour toise, vallent xxYit ip et demy.
Le chaint des paremens depuys la gectée du costé devers les tenues contient xvii toises et ung pied sur la haulteur de vu piedz à xxxvi piedz la toize, vallent XX* ung pied.
La grosse espoisse autant que la tour contient chains par le parmy du mur contient de chaint xxxi toises sur la laise de xix piedz sur la haulteur de sept piedz à ne XVI piedz à loize, vallent cxiiii * vi piedz.
La grosse espoisse de la gectée devers les prés contient de long oultre le corps de la tour ix piedz de long et xviii piedz de large sur la haulteur de vu pieds à iic XVI piedz la toise, vallent v ^ i quard.
La gectée devers la mer contient de large iiii toises et de saillye m piedz sur sept piedz de hault à iic xvi piedz la toise, vallent iit lxxit piedz.
Le parement par dedans œuvre contient de chains XX toises sur la haulteur de vu pieds à xxxvi piedz la toise, vallent XXIII t xi piedz.
Le chaint de la cerce de la visz par dedans œuvre contient v toises v piedz sur la haulteur de vu piedz à xxxvi piedz la toise, vallent vi^xi piedz.
Plus les deux jambes de l'huysserye soubz la coquille de la visz contient viu piedz de chaint sur la haulteur de VII piedz à xxxvi piedz pour toise, vallent i* n piedz.
Item deux assiettes de dessoubz les marches contient de long VI piedz et demy sur la haulteur de deux piedz parce qu'ilz sont soubz les marches n'y a plus grant haulteur à xxxvi piedz la toise, vallent xiii piedz.
Item les paremens des deux huysseryes de lad. visz pour entrer dedans le creux de la tour, contient de chaint un toises ung pied sur la haulteur de vu piedz à XXXVI la t., vallent iiii * xiii p.
Item une assiette au-dessus de deux marches du creux de la tour sur le premier pallier contient xi piedz sur la haulteur d'ung pied à xxxvi piedz la toise, vallent XI piedz.
Le pas d'une des marches contient de chaint ii piedz III pousses sur la longueur de vi piedz prins par le parmy de la marche, vallent xii piedz et demy.
Item le dégochissement de lad. marche contient de chaint xxii pousses de chaint qui vallent xi piedz dont y a xii marches sur la longueur de vi piedz, vallent chacune desd. marches xxiiii piedz et demy qui est en somme viii ^ vi piedz.
Le parement et paliés de dedans la visz à l'entrée de soubz lad. visz, contiennent xx^ petites ii piedz à xxxvi piedz la toise, vallent ni ^ xnu piedz.
Item la clôture du parmy contient de long vi * demy pied sur la hautteur de x piedz et n piedz d'espoisse à xxxvi piedz la toise tous les paremens comptés, vallent xx ^ x piedz.
Item pour l'autre cloueson qui fera la séparation de la prison et de la chambre des pouldros contient de long m toises m pousses sur la hauteur de x piedz à xxxvi piedz la toise, vallent x ^ n piedz et demy. ^ *
Le tout ne xLViii toyses n piedz et demy.
Pierre de Lourme. Thomas Theroulde.
Quatre copies des rôles de la dépense faite pour la construction du port et des fortiiications du Hayre de Grâce \
— !•' mars. — 27 mars 1618. —
Durant la sepmainc commencée le lundi premier jour de mars mil cinq cens dix sept^ et fmissant le samedi six^^ jour dud. moys qui son t six jours ouvrables ont esté paiéez pour le fait du Havre de Grâce les parties qui s'ensuy vent
ET PREMIÈREMENT
A Guion de Freville, Jehan Galle t son pionnyer et Massiot du Yallet pillotte qui avoyent esté délaissez aud. Havre pour la garde et seureté d'icelluy durant les moys de novembre, décembre , janvier et février que fut délaissé led. ouvrage durant lequel temps ilz ont vacqué et assisté sur le lieu cxviii jours qui est pour led. Freville et sond. pionnyer x s. t. par jour et pour led. du Vallet vs. t. par jour, pour ce un «c vmi x s.
Pour le paiement de quatre manouvriers qui ont besongné chacun cinq jours à la vuidenge des eaues
' Au dos de chacune de ces pièces ost écrit : coppio pour monseigneur le vis-amiral.
> 1518. Nouveau style.
durant la sepmaine commencée le xvime jour de novembre dernier passé à raison de ii» vid. t. par jour la somme deL^.
A Jehan Bullant cloutier demourant à Harfleu pour quatre gros agneaulx de fer garnysde barres à crampon pour amarer navyres et pour plusieurs parties de clouterie à plain declairez aud. roolle xxxv* xviiis viiid.
A Thibault Boudin et Zacarie Petit, marchans de plomb demourans à Harfleu pour xic livres de plomb par eulx livré durant lad. sepmaine à raison de x^.t. la livre la somme de xlv* xvi» viiid.
A Robinet Terrier pour plusieurs parties de toilles, estouppes, fil et esguilles par luy fournyes et livrées durant lad. sepmaine pour servir aud. Havre ainsi qu'il est à plain contenu aud. roolle xxxiii».
Pour le paiement de quatorze maistres pionnycrs qui ont vacqué en lad. sepmaine six jours à raison de V8 par jour la somme de xxi'.
Pour le paiement de soixante douze autres maistres pionnyers bretons qui ont vacqué en lad. sepmaine semblable espace de six jours à raison de un s. t. par jour la somme de iiin» vi^ vins.
Pour le paiement de xvii autres pionnyers qui ont vacqué en lad. sepmaine semblable espace de six jours à raison de m» par jour la somme de xv* vis.
Et pour le paiement de lie xxxvi autres pionnyers et manouvriers qui ont vacqué en lad. sepmaine sem* blable espace de six jours à raison de iis vi^ par jour la somme de viiixx xviiii.
Somme total des parties payées durant lad. sepmaine
la somme de quatre cens soixante quatorze livres deux solz quatre deniers tournois. Fait le viiie jour dud. moys de mars l'an mil cinq cens dix sept ' .
N. DE LA PrIMAUDAYE.
Durant la sepmaine commencée le lundi viiie jour de mars mil cinq cens dix sept^, et finissant le samedi ensuivant xiiime jour dud. moys ont esté payées pour le fait du Havre de Grâce les parties qui s'ensuy vent.
ET PREMIÈREMENT
A Robinet Fleury mesureur de boys qui a mesuré les deux arpens de boys que le Roy a donnez à prendre en la forest de Touque ainsi qu'il est à plain contenu aud. roolle la somme de xl».
Â Guillaume Atan demeurant à Hannes de Queville ^ pour la façon de vie pieulx de boys et me clayes, lesd. pieulx de xxv et xxx piedz de long et lesd. clayes de cinq piedz de long et de troys piedz et demy de large garnys de six harses, c'est assavoir pour la façon de chacun cent desd. pieulx lu* yi^X et chacun cent dcsd. clayes lxii» xi d.i. et pour deux milliers de fagolz de cinq piedz de long et de grosseur compectente liez à trois harses pour servir à faire rampart à raison de vi»
' 1518, Nouveau style.
* 1618, Nouveau style.
* Hennequeviile, paroisse du canton de Pont-l'Evôque, limitrophe de Trouvilie (Calvados).
chacun cent, pour ce et pour lesd. partyes la somme de XXXI i ns \id.
A Guillaume Duval demourant à Touque pour la façon de vingt douzaines de planches de vingt piedz de long et troys doys d'espoisseur à raison de xvn» vi d. t. chacune douzaine et pour la façon de iin3 v^ busches à raison de xxs chacun millier pour ce xx*.
A Jullien Gruault pour la voicture de deux cens quarante cinq charetées qui ont admené et charié lesd. pieux, clayes, planches, fagotz et busches depuis la forest de Touque jusques sur la rive de la mer à raison de V s. t. chacune charetée ainsi qu'il est à plain contenu aud. roolle la somme de lxi^ vs.
A Guillaume Aubery et Guillaume Lamballe^maistres de navyres pour leur paiement d'avoir apporté en leur nef du port de xxx tonneaulx plusieurs pieulx et clayes ainsi qu'il est déclairé aud. roolle depuis la rive de la mer de lad. forestz de Touque jusques aud. Havre à raison de vus vid pour le port de chacun tonneau de lad. nef la somme de xi^ vs.
A Henry Fribert demourant à Honnefleu pour troys douzaines de brouetes à raison de iiii •. t. pièce et deux douzaines de bacquetieres à raison de m s pièce ainsi qu'il est contenu aud. roolle la somme de xi xvis.
A Jehan Collette, mareschal demourant aud. Honnefleu pour deux douzaines de picquoys à raison de mis pièce par luy livrez comme appert par led. roolle la somme de iiii* xvi».
A Jehan le Yillain pour soixante busches pour ra-
coustrer les oultilz à raison de vi^ pièce comme appert par led. roolle la somme de xxxs.
Pour le paiement de xiin mires pionnyers qui ont vacqué en lad. sepmaine chacun vi jours à raison de v» par jour la somme de xxi^
Pour le paiement de lxxii autres maistres pionnyers bretons qui ont vacqué en lad. sepmaine chacun six jours à raison de mis. t. par jour la somme de nii» vii vins.
Pour le paiement de xvii autres pionniers qui ont vacqué en lad. sepmaine six jours à raison de m s par jour xyi VIS.
Pour le paiement de unze autres pionnyers et manouvriers qui ont besongné chacun un nuytz en lad. sepmaine à raison de lis vi^.t. par nuyt la somme de ex s.
Item pour le paiement de troys cens unze pionnyers et manouvriers qui ont vacqué en lad. sepmaine chacun six jours vallent à raison de iis vid par jour la somme de iic xxxiiii ys.
Somme total des parties contenues cy dessus cinq cens quatre livres troys solz six deniers tournois. Fait le xvie jour de mars l'an mil cinq cens dix sept '.
N. DE LA PrïMAUDAYE.
Durant la sepmaine commencée le lundi quinzme jour de mars mil cinq cens dix sept "" et finissant le samedi ensuivant xx^e jour dud. moys ont esté paiéez pour le fait du Havre de Grâce les parties qui s'ensuyvenl :
< 1518. Nouveau style.
* 1&18. Nouveau style.
ET PREMIEREMENT
Â NicoUas le Tellier, marchant de fer demeurant à Harfleu pour son paiement de quatre grans anneaulx de fer garnis de barres à crampon poisans xviiic xxnii livres à raison de xvd.t. la livre, plus pour nu douzaines et demye de picquoys à raison de mis.*, pièce xl XVI s et pour cinq gros gons pour pandre les huisseries de la tour dud. Havre mil ni» iiiid.i,,pour cecy et pour lesd. parties la somme de yi« viii* xix» im^.
A Pierre Huart, pour cordages et brouetes par luy livrées durant lad. sepmaine ainsi qu'il est à plain déclairé au roolle d'icelle la somme de xi* m s.
A Jehan Fara, dict Malide, pour voicturées par mer par luy faictes du boys qui a esté faict en la forest de Touque ainsi qu'il est à plain contenu aud. roolle la somme de \\\K
Pour le paiement de xxiii maistres pionniers qui ont vacqué en lad. sepmaine chacun six jours à raison de vs.t. par jour la somme dexxxiiiil xs.
Pour le paiement de lxxiii autres maistres pionniers bretons qui ont vacqué en lad. sepmaine six jours à raison de iiiis.i. par jour la somme de iiii« viii xiis.
Pour le paiement de xxxii pionniers et manouvriers qui ont vacqué en lad. sepmaine six jours à raison de iiis.t. par jour la somme de xxxviiii xvi»
Pour le paiement de xii autres compaignons manou* vriers qui ont vacqué en lad. sepmaine sept nuytz, la
nuyct dud. dimencc comprinse pour la vuidauge des eaues à raison de ip vid.t. la nuyct la somme de x^ x».
Pour le paiement de iii^ xviii autres manouvriers et pionniers qui ont vacqué en lad. sepmaine six jours à raison de ii» vid.i. par jour la somme de ne xxxviii^ x».
Toutal des parties cy dessus declairées cinq cens soixante dix livres quatre deniers tournois dont a esté expédié le rooUe au trésorier. Fait le xxiic jour de mars Fan mil cinq cens dix sept '.
Pour coppie : N. de la Primaudwe.
Durant la sepmaine commencée le lundi xxiime jour de Mars et finissant le samedi ensuivant le xxvip^e jour dud. moys en laquelle ny a que cinq jours ouvrables par ce que le jeudy d'icelle fust la fesle de Nostre Dame de mars ont esté paiées pour le faict de TediiTice du Havre de Grâce les parties qui s'ensuyvent :
ET PREMIÈREMENT
A Micquelet Ferey et Jehan Cauvain maistres massons ayans la charge de la massonneryedud. Havre la somme de six mil troys cens cinquante trois livres huit solz neuf deniers pour leur paiement de ne iiiixx n toises ung quart et demy toise par eulx faictes et parfaictes à raison de xxii^ xs.i.la toise ^ ainsi qu'il appert pîir
> 1518. Nouveau style.
* Voir n" 23, procès- verbal du toisa ge des travaux de maçonnerie du port du Ilavrc .
le roolle fait et expédié, pour cecy, lad. somme de
VI m IIICLIIlWlU8IX<l.
A Jehan Bullant marchant demourant à Harfleu pour plusieurs parties de clouterie et menu ouvrage de fer, boys, chandelle et escoppes qu'il a livrées durant lad. sepmaine ainsi qu'il appert par ied. roolle la somme de XIII 1 XIII 8 VIII d.
A Guillaume Consore,cordier pour plusieurs parties de cordaige par luy livrées durant lad. sepmaine comme appert par Ied. roolle la somme de iiii * xviii s vi ^.
A Colin Pinet maistre de navyre pour deux voiages qu'il a faict% chargés du boys de Touque ainsi qu'il appert par Ied. roolle la somme de xviiii xv».
A maistre Thomas Theroulde, maistre masson des œuvres de Gaudebec pour ung voiage qu'il a faict pour toiser l'ouvraige de massonnerie dont cy dessus est faicte mencion ainsi qu'il appert par Ied. roolle la somme de viii^
A Charles de Vaulx pour ung voiage qu'il a fait à Rouen et à Gaudebec quérir les maistres massons desd. Ueux pour venir toiser ledict ouvraige la somme deLX^^.
Pour le paiement de xxiii maistres pionniers qui ont vacqué en lad. sepmaine cinq joui^s à raison de cinq solz tournois par jour la somme de xxviii* xv».
Pour le paiement de lxxiii autres maistres pionniers bretons qui ont vacqùé en lad. sepmaine cinq jours à raison de iiii^.^. par jour la somme de lxxiii i.
Pour le paiement de xxxiii autres pionniers et manouvriers qui ont vacqué en lad. sepmaine cinq jours à raison de iiis.t. par jour xxuii' xvs*
Pour le paiement de dix autres compaignons manouvriers qui ont vacqué en lad. sepmaine sept nuytz les nuy tz du dymence et jour de Nostre Dame comprinses pour la vuidenge des eaues à raison de ti» vid.t. par nuyt viiii XYs.
Pour le paiement de dix autres compaignons qui ont vacqué en lad. sepmaine sept jours lesd. fesles de dymence et Nostre Dame comprinses pour la vuidenge des eaues à raison de iis vi^. t. par jour viii^ xv».
Pour le paiement de m c iiii ^ xvi gens qui ont vacqué en lad. sepmaine cinq jours à raison de ii^ vi<l par
jour IICXLVIII xs.
Somme toutal des parties cy dessus déchirées six mil sept cens quatre vingtz traizé livres cinq solz unze deniers tournois dont en a esté expédié léd. roolle au trésorier. Fait lexxix^e jour de mars vc dix sept * avant
Pasques.
Pour coppie : N. de la Primaudaye.
xy
Procés-vcrbal de toisa^e des travaux de maçonnerie du Havre de
Grâce.
—V 27 mars 1518. —
Du samcdy xxvii^^ jour de mars avant Pasques mil cinq cens dix sept ^ fut toisé la maçonnerie de la
' iâi8. Nouveau style.
* lois. Nouveau stvle.
tour de devers l'aval laquelle n'avait esté toisée depuis le xxixme jour d'octobre aud. an qui sont cinq moys le xxixme jour de ce présent moys de mars et a esté toisé lad. tour présentement à une toise de hault.
PREMIÈREMENT
La vouste d'entre les deux huisseries à entrer dedens la tour au creux d'icelle contient de sains cinquante six piedz et demy et ce de parement qui vallent à XXXVI piedz la toise,
Une toise et demye, deux piedz et demy.
Item, l'arrière vouste pour soustenir la masse et grosse espoisse du mur de dessus la vouste de la vis contient cinquante six piedz et demy qui est autant que Tarticle précédent à xxx piedz la toyse pour parement vallent une toyse deux piedz et demy.
Item, les chambranles qui sont en nombre quatre, qui sont soubz la vouste, contiennent trente quatre piedz et demy à xxxvi pieds pour toise de parement vallent xxxiiii piedz et demy.
Item, la vouste de l'ulsserie de l'entrée du dedens de la tour contient trois piedz sur traize poulces de large tout calcullé et de parement vallent m piedz m poulces.
L'un des cstocz des charges de la première vouste du dedens de la tour dont y en a troys semblables jusques à la haulteur des retumbées contient l'une d'icelles vingt sept piedz à xxxvi piedz pour chacune toise de parement vallent ii toises ix piedz.
L'une des atentes des tierserons sur la haulteur des retumbées contient dix-neuf piedz et y a six tierserons semblables l'un à l'autre à xxxvi piedz la toise de parement vallent m toises vi piedz.
Item, l'atente du doubleau jusques à la haulteur de la retumbée contient quatre piedz de parement à XXXVI piedz pour chacune toise vallent iiii piedz.
Item, le sains de la tour par dedens œuvre contient de sains vingt toises sur la haulteur d'une toyse prinse à la haulteur du dernier tesage qui se montoit sept piedz et deux assietes qui sont oultre lesd. sept piedz près du pavé à xxxvi piedz pour chacune toise parement vallent xx toyses.
Item, le parement de dessoubz la vis contient quarante six piedz troyspoulces à xxxvi piedz chacune toise pour parement vallent une toyse dix piedz iiii poulces.
Item, le sains de la tour hors œuvre par dedens le Havre entre les deux gcctées con lient vingt une toise neuf poulces sur la haulteur de sept piedz comprins le sains du gros membre du lermier à xxxvi piedz pour chacune toise de parement vallent xxiiii toises et demye, cinq piedz ung quart.
Item, l'autre sains du costc des terres entre les deux gectées contient quatorze toises quatre piedz ung pouice sur la haulteur de sept piedz comprins le grant membre du lermier à xxxvi piedz chacune toise pour |)arement vallent xvii toises iiii piedz vu poulces.
L'esclere devers la mer contient de sains quatre piedz sur la longueur de huit piedz à xxxvi piedz chacune toise pour parement vallent xxxii piedz.
Hem» les deux autres escleres, l'une contient de saint six piedz et traize piedz de long et l'autre qui est la troisième contient aussi six piedz de sains et xiii piedz de long à xxxvi piedz pour chacune toise pour parement vallent iiu toyses xii piedz qui est pour les deux. Item, le cahot pour faire venir la fontaine dedens la tour contient de sains ung pied et demy et de longueur xxiiii piedz à xxxvi piedz chacune toise pour parement vallent une toyse.
Item, le sains de la vis contient cinq toises cinq piedz sur la haulteur d'une loise à xxxvi piedz chacune toise pour parement vallent cinq toises xxx piedz.
Item, la grosse espoisse de la tour contient xix piedz, rabattu deux piedz pour les paremens et de sains xxxi toises pour le parmy de l'espoisse sur la haulteur de six pieds à ii<^ xvi piedz pour toise vallent iiii^u xviii toises xxxvi piedz.
Item, la gectëe devers la mer contient xxii piedz de grosse espoisse sur la laise et longueur de deux piedz et haulteur de six pieds à ii^ xvi pieds pour toise vallent une toise xlviii piedz.
La grosse espoisse de la geclée devers les terres contient de laise xiui piedz sur la saillie de neuf piedz et de haulteur six piedz à deux cens saize piedz pour toise vallent m toyses et demye.
Item, la gectée devers la terre par dedens le Havre depuis les atentes de la tour contient de long huit toises et demye sur la haulteur de deux toises à xxxvi piedz pour chacune toise vallent pour parement XVII toises.
Item, le parement de la gectée devei^ les terres depuis les atentes de la tour contient trois toises quatre piedz et demy sur la haulteur de deux toises à xxxvi piedz chacune toise pour parement vallent vu toises et demye.
Item, la grosse espoisse de lad. gectée contient quinze piedz de large les paremens rabatus sur la longueur de troys toises quatre pieds et demy et sur la haulteur de deux toises à deux cens saize piedz pour toise vallent xvni toises et demye ung quart.
Item la grosse espoisse de lad. gectée contient de lai^e depuis le parement du fossé qui doit estre devers les terres, lequel parement contient troys toises et demye de long le parement rabatu, lad. grosse espoisse contient xiiii piedz sur la longueur de cinq toises et de haulteur deux toises à ne wi piedz pour toise vallent XXIII1 toises.
Item, la closture du parmy de la tour depuisie dernier tesage, qui estoit de sept piedz de hault non comprins les deux premières assietes au dessus du parement du creux de la tour ausd. vu piedz, contient lad. closture qui à présent a esté toisée sur la haulteur de six piedz et deux piedz d'espoisse non comprins les atentes des charges de la voulte du pillicr du parmy et la rondeur dud. pillier, contient douze toises six piedz à trente six piedz pour chacune toise pour parement vallent xii toises VI piedz .
Item , l'autre closture, qui sera la séparation de la prison et de la chambre des pouldres, contient de long trois toises trois poulces sur la haulteur de six piedz
oultre le dernier tesage comme dessus est dit à xxxvi piedz pour chacune toise tout calcullè tous paremens comprins vallent vi toises m piedz..
Pour Fatente de la gectée tant devers les terres que devers le Havre contient tout calcullè xxxvi piedz qui vallent de parement une toise.
Item, douze marches qui ont esté aujourduy toisées sur la haulteur de six piedz et en oultre douze autres marches qui cstoicnt par cy devant assises, lesquelles douze marches ont esté au dernier toisage toisées et y en a ou doit avoir en nombre pour les susd. xxiiii marches dont chacune marche contient xxnii piedz et demyde parement tous paremens comprins vallentlesd. douze marches qu'on toise présentement à xxxvi piedz pour chacune toise, vni toises, vi piedz.
Et se monte tout le tesage iic iiiixx n toises ung quart et demy.
Pierre de Lourme. Thomas Theroulde.
Six copies des rôles de la dépense faite pour la construction du port et des fortifications du Havre de Grâce ^
— 29 mars— 9 mai lôl8. —
Durant la sepmaine commencée le lundi xxixrae jour de mars mil cinq cens dix sepl"" et finissant le samedi
' Au dos de chacune de ces pièces est écrit : Coppie pour monseigneur le vis amiral.
* 1518. Nouveau style.
ensuyvanttroysn^o jour d'avril ont esté payées les parties qui s'ensuyvent
ET PREMIÈREMENT
A Nicolas Gradier pour plusieurs parties de chay nous , trenchouers de fer, platecones et autre fer ouvré et clouterie la somme de lxxvi i i » vi d.
A Jehan Bullant pour autre partie de clouterie par luy fournye durant lad. sepmaine la somme de lxxvii s VI d.
A Guillaume de la Salle maistre charpentier pour les journées qu'il a vacquées luy et ses serviteurs pour le fait des pompes dud. Havre la somme de iiii l
Pour le paiement de xxiiii maistres pionniers besongnans aux fondemens dud. Havre à raison de vs. t. par jour qui ont vacqué en lad. sepmaine trois jours la somme de XVIII i.
Pour le paiement de lxxv autres maistres pionniers qui ont vacqué en lad. sepmaine trois jours à raison de mis. t. par jour la somme de xlvL
Pour le paiement de xxxiii autres pionniers et manouvriers qui ont vacqué en lad. sepmaine semblable espace de troys jours à raison de troys solz tournois par jour la somme de xiiii i xvii s.
Pour le paiement de xi compaignons nwéouvriers qui ont vacqué à la vuidenge des eaues en lad. sep* maine six nuytzà raison de ii» vi^ par nuyt la somme de viiU vs.
Pour le paiement de unze autres compaignons ma-
nouvriers qui ont vacqué en lad. sepmaine six jours les Testes comprinses pour la vuidenge des eaues à raison de IIS Yid par jour la somme de viiii v».
Item pour le paiement de m ^ nu » xvi autres manouvriers qui ont vacqué en lad. sepmaine semblable espace de Iroys jours à raison de lis \ià par jour la somme de vu « viiii x s.
Somme toutal des parties paiées durant lad. sepmaine la somme de troys cens vingt six livres seize solz tournois. Fait le vlii^e jour d'avril l'an mil cinq cens dix huit après Pasques.
Pour coppie : N. de la Prymaudaye.
Durant la sepmaine commencée le lundi vme jour d'avril mil vc dix huit aprez Pasques et finissant le samedi ensuivant x^e jour dud. moys ont esté payéez pour le faict de l'ediffice du Havre de Grâce les parties qui s'ensuivent,
ET PREMIÈREMENT
A Henry Fribert pour broueles, esçoppes, arbre et lautrin par luy livrez durant lad. sepmaine la somme de xxiii vins.
A JuUien Gruault pour plusieurs voictures par terre par luy payéez du boys qui a esté faict en la forestz de Toucque la somme de xvi vs.
A Guillaume Beçonsson voicturicr par caue pour le Tret du sien navire qu'il a admené chargé, depuis la
rive de Touque jusques aud. Havre, de pictz et autres boys ainssy qu'il a esté faict par icelluy, la somme de
XXX
A Guillaume Para dict Malide pour le fret d'un autre navire chaîné comme dessus, la somme de xv^.
A Jehan du Boys et Pierre le Duc, maistres eslayemyers pour chacun deux journées qu'ilz ont vacquées pour asseoir les gros agneaulx de fer d'icelluy Havre xx s.
A Collin Pannier maistrc pauvre homme du mestier de la mer pour la perte qu'il a eu à descharger de pierres qui a brisé son navire luy a esté ordonné xl ».
Pour le paiement de xxiiii maistres pyonniers qui ont vacqué en lad. sepmaine trois jours à raison de v» par jour la somme de xviiii.
Pour le paiement de lxxv autres maistres pyonnyers qui ont vacqué en lad. sepmaine trois jours vallent à raison de iiii » par jour la somme de xlvI.
Pour le paiement de xxxiii autres maistres pyonniers qui ont vacqué en lad. sepmaine trois jours a raison de m» par jour la somme de xuiii. xviis.
Pour le paiement de unze autres manouvriers qui ont vacqué en lad. sepmaine sept nuytz à raison de lis vïd par nuyt la somme de ix^ xii « vi^.
Pour le paiement de xi autres compaignons manouvriers qui ont vacqué en lad. sepmaine sept jours aux eaues à raison de ii^vid. t. par jour ix^xii» vid.
Item pour le paiement de iii^ iiiixx xvi autres manouvriers qui ont vacqué en lad. sepmaine m jours à raison de ii» vi^.t. par jour vii^x viiil x».
Somme toutal des pariies payées pour lad. sepmaine
la somme de trois cens trente une livres cinq solz tournois. Faict le xiiiime jour d'avril l'an mil cinq cens et dix-huit.
Pour coppie N. de là Primaudaye.
Durant la sepmainc commencée le lundi x\i^^ jour d'avril et finissant le djmence xvnime jour dud. moys mil cinq cens dix huit ont été payées pour le fait du Havre de Grâce les parties qui s'ensuyvent.
ET PREMIÈREMENT
Â Loys Godes, marchant de clayes demeurant à Rouen pour son paiement de deux cens et demy de clayes à raison de xii^pour le cent renduzaud. Havre la somme de XXXI i v.»
Â Guillaume Forbisson pour son paiement de la Taçon d'une grant pompe qu'il a faicte et charriée aud. Havre la somme de es.
Â Jehan Desmonz, voiturier par eaue pour le fret d'un sien navyre chargé de pictz de boys, fagotz et planches ainssy qu'il appert par le rooUe sur ce expédié la somme de vii^ x».
Â Jehan Huilant, cloutier pour plusieurs parties de clouterye par luy fournyes et livrées durant lad. sepmaine la somme de xlvii» vi^.
Pour le paiement de xxv maistres pyonnyers qui ont vacqué et besongné aux fondemens des gectées
dud. Havre à raison de vs par jour durant six jours de lad. sepmaine vallent la somme de xxxvii^ xk
Pour le paiement de lxxv autres maistres pyonnyers qui ont vacqué en lad. sepmaine six jours à raison de iiii» par jour vallent la somme de un» x*.
Pour le paiement de trente troys autres pyonnyers et manouvriers qui ont vacqué en lad. sepmaine semblable espace de six jours à raison de iiP par jour vallent la somme de xxix^ xiip.
Pour le paiement de xi compaignons manouvriers qui ont esté prins pour besongner à la vuidenge des eaues et ont vacqué en lad. sepmaine sept nuyctz à raison de ii^ vi^ par nuyct vallent la somme de
ixl XII8 vid.
Pour le paiement de xi autres compaignons manouvriers qui ont vacqué en lad. sepmaine sept jours le dymence comprins pour la vuidenge desd. eaues à raison de II 8 vid par jour vallent la somme de ixl xii» vi^.
Item pour le paiement de troys cens quatre vingtz saize autres manouvriers qui ont vacqué en lad. sepmaine semblable espace de six jours à raison de ii^ vi<i par jour vallent la somme de ii^ iiiixx xviiii.
Somme toutal des parties paiées durant lad. sepmaine la somme de cinq cens dix neuf livres unze solz six deniers tournois. Faict le xxi^o jour d'avril Fan mil cinq cens et dix huit.
Pour coppie : N. de la Primaudaye.
Durant la sepmaine commencée le lundi xtx^c jour d'avril et finissant le dymence ensuyvant xxvme jour dud.
moys mil cinq cens dix huit ont esté paiez pour le fait du Havre de Grâce les parties qui s'ensuyvent.
ET PREMIÈREMENT
Â Guillaume Consore, cordier pour ii^ xiii livres de cordage par luy livrées durant lad. sepmaine à raison de xnd.t. la livre la somme de x^ xiii».
A Guillaume Âubery, voicturier par eaue pour le fret d'un sien navyre chargé de boys qui a esté fait à Touque la somme de ix^ x».
A Guillaume Mallyde, autre voicturier pour le fret d'un sien navyre chargé de semblable boys la somme de XV 1.
Pour le paiement de vingt cinq maistres pionnyers qui ont vacqué en lad. sepmaine six jours pour besongner aux fondemens des gectées d'icelluy Havre à raison de v» par jour vallent la somme de xxxvii* x».
Pour le paiement de lxxv autres maistres pionnyers qui ont vacqué en lad. sepmaine six jours à besongner ausd. fondemens à raison de uns. t. par jour vallent la somme de iiiixxxi.
Pour le paiement de xxxiu autres pionnyers qui ont vacqué ausd. fondemens semblable espace de six jours à raison de m» par jour vallent la somme de xxix ^ xmi s.
Pour le paiement de xi compaignons qui ont vacqué en lad. sepmaine sept nuytz pour la vuidenge des eaues qui affluent esd. fondemens à raison de ii* vi<i par nuyct la somme de ixi xii^^ m<i.
Pour le paiement de xi autres compaignons qui ont vacqué en lad. sepmaine sept jours le dymence comprins à la vuidenge desd. eaues à raison de ii s vi <i par jour vallent la somme de ix^ xiis vi<i.
Pour le paiement de iiiic vi autres manouvriers qui ont vacqué lad. sepmaine six jours pour besongner aud. Havre à raison de ii^ vi^ par jour vallent la somme de
ÏI!C mil xs.
Somme toutal des parties paiées durant lad. sepmaine la somme de cinq cens saize livres deux solz tournois. Fait le xxixine jour d'avril mil cinq cens dix huit.
Pour coppie : N. de la Primaudaye.
Durant la sepmaine commencée le lundy xxvi^e jour d'avril mil cinq cens à\x huit et finissant le dymence ensuyvant ii^ne jour de may aud. an ont esté payées pour le fait du Havre de Grâce les parties qui s'ensuyvent.
ET PREMIÈREMENT
A Martin Qrunet pour son paiement de quatre douzaines de brouetes par luy fournyes durant lad. sepmaine à IIP VI d pièce renduz aud. Havre la somme de ïxi XII s. t.
A Jehan Caillou, cordier pour son paiement de lui" XVI livres et demye de cordage de plusieurs sortes à raison de xiid. i. la livre la somme de mil xvis vi<i.
A Jehan Coûsin , marynyer pour le fret d'un sien iia-
vyre chargé de boys de Touque comme appert plus h plain par le rooUe la somme de vii. t.
A Jehan Desmontiers dict la Gouge pour son paiement et fret d*un sien navyre chargé comme dessusd. la somme de lxxv ».
A Gilles de Varennes , autre voicturier pour le fret d'un sien navyre chargé de boys de Touque ainsi qu'il appert par led. rooUe la somme de xi^ vs.
Pour le paiement de xxv maistres pionnyers qui ont vacqué en lad. sepmaine cinq jours àbesongner es fondemens des gectées dud. Havre à raison de vs par jour la somme de xxxi^ v».
Pour le paiement de lxxv autres maistres pionnyei's qui ont vacqué en lad. sepmaine cinq jours à besongner aud. Havre à raison de iiii^ par jour vallent la somme de LXXV 1.
Pour le paiement de xxxiii autres manouvriers qui ont vacqué par semblablement en lad. sepmaine cinq jours à raison de iiis par jour la somme dexxiniïxvs. Pour le paiment de xi manouvriers qui ont vacqué en lad. sepmaine sept nuyctz à besongner à la vuidenge des eaues qui aflluenl esd. fondemens à raison de IIS VI d par nuyct vallent la somme de ixi xip vi^.
Pour le paiement de xi autres manouvriers besongnans à la vuidenge desd» eaues par semblable espace de sept jours les festes et dymence comprins à raison de IIS vid par jour vallent la somme de ixi xii» vid.
Pour le paiement de iiiic xii autres manouvriers qui ont vacqué en lad. sepmaine cinq jours à besongner
aud. Havre à raison de ii^ Yi<i par jour vallent la somme deiicLViii xs.
Somme toutal des parties payées durant lad. sepmaine la somme de quatre cens quarante trois livres trois solz six deniers tournois. Fait le vi^e jour de may Tan mil cinq cens dix huit.
Pour coppie : N. de la Primaudaye.
Durant la sepmaine commencée le mmejour de May mil cinq cens dix huit et fmissant le dymence ixinejour dud. moys ont esté paiez pour le faict de l'édiffice dud. Havre de Grâce les parties qui s'ensuyvent
ET PREMIÈREMENT
Â Jehan BuUant , cloutier, pour plusieurs parties de clouterie par luy fournyes durant lad. sepmaine ainsi qu'il est plus à plain contenu aud. roolle la somme de cn« Yid.
Â Guillaume Forbisson pour avoir charié et percé une pompe la somme de xxx».
Â Jehan Desmontz, voicturier par eaue pour le fret d'un sien navyre chargé de boys faict à Touque ainsy qu'il appert par le roolle la somme de viii x s.
Pour le paiement de xxvi maistres pionniers qui ont vacqué en lad. sepmaine cinq jours à besongner aux fondémens desgectéesdud. Havre à raison de v» par jour vallent la somme de xxxii i x s.
Pour le paiement de lxxv autres maistres pionnyers
qui ont vacqué et besongné ausd. fondemens l'espace de cinq jours à iiii « par jour vallent la somme de
Pour le payement de xxxiii autres pyonnyers qui ont vacqué à besongner aud. Havre l'espace de cinq jours durant icelle sepmaine à m & par jour vallent la somme dexxiiui XV s.
Pour le paiement de XI manouvriers qui ont besongné à la vuidenge des eaues desd. fondemens par l'espace de sept nuytz à raison de ip \ià par nuyt vallent IX i xiis vid.
Pour le paiement de xi autres manouvriers qui ont besongné à la vuidenge desd. eaues par sept jours le dymenced'icelle sepmaine comprins à raison de ii^ vi<i par jour vallent ix^ xip vid.
Pour le paiement demi® xii autres pionniers et manouvriers qui ont besongné aud. Havre l'espace de cinq jours à raison de ii» vid par jour vallent la somme de
lie LVllixs.
Somme toulaldes parties paiées durant lad. sepmaine la somme de quatre cens vingt trois livres deux solz six deniers tournois. Fait le \iu^^ jour de may l'an mil cinq cens dix huit.
Pour coppie: N. de la Primaudaye.
XXV
Ordre donné par François \" de payer diverses sommes-
à Jacques d*Eslimauvi1le.
— 13 mai 1518». —
François, par la grâce de Dieu, roy de France, à noz amez et féaulz les généraulx conseillers par nous ordonnez sur le fait et gouvernement de noz finances sallut et dillection. Nous voulions et vous mandons que par nostre amé et féal, aussi conseiller et receveur général de nos dites finances en nostre pais et duché de Normandie, maistre Guillaume Preudomme par nous commis à tenir le compte et faire le paiement de la construction et ediffîce du Havre de Grâce, et des deniers quy lui ont esté ordonnez pour convertir el employer au fait de sa dicte commission durant ceste présente année faictes paier, bailler et delivreer comptant à nostre cher et bien amé Jaques d'Estimauville ^,
1 Archives nationales (K. 81 n" 27). (Au Muséo 568).
î Jacques d'Estimauville, 6cuyer, sieur du lieu, d'une ancienne famille de l'élection de Pont-l'Ëvôque, attaché, nous ne savons à quel titre, à Guyon le Roy, souvent employé par lui. Lors do la construction de la ville du Havre, il lui fut concédé à fiefTe un terrain de six vinglz piedz carrez ayant façade sur les rues Sain te- Adresse, de la Fontaine el une pelUe letulante de l'une à l'autre.
la somme de cent cinquante livres tournois auquel nous l'avons ordonnée et ordonnons par ces présentes, pour les voiaiges par lui faictz devers nous en ladicte année derrenière concernans les affaires dudict ouvraige, le premier partant dicelluy lieu de Grâce le deuxième jour de May mil cinq cens dix sept de l'ordonnance de nostre amé et féal le sieur du Chillou, visadmiral ayant la charge et conduicte dudict edifïice, allant à Paris, où nous étions lors, nous apporter lettres dudict visadmiral et du conterolleur à ce commis, pour nous donner à entendre que le meilleur et le plus expédiant seroit pour advencer ledict ouvraige ne se aider plus des courvées que faisoient les habitans de l'ellection de Caudcbec, mais les composer à fournir quelque somme au lieu d'icelles courvées afBn que de l'argent qui en viendroit feust mis de par nous au lieu desdiclz habitanz, gens souldoiez et paiez par l'ordonnance des dessusdictz, auquel voiaige tant allant, séiournant, actendant son expédicion, que son retour comprins audict Havre, il a vacqué vingt cinq jours entiers que lui avons ordonnez estre paiez à la raison de vingt solz par jour vallant vingt cinq livres. Le deuxième voiaige partant dudict lieu de Grâce de l'ordonnance que dessus, le septième jour du mois de juing d'icelle année derrenière allant à Compiègne, où estions lors, nous apporter lettres des dessusdicts faisans mention des ondemens que ja on avoit commancé à faire pour asseoir l'une des tours audict Havre et avoir advis de nous de la grandeur et espoisseur que entendions lui faire bailler aflin que selon nostre devis elle feust faicte, où il
a vacqué tant allant, seiournant devers nous, actendant son expédition que son retour comprins audict Havre vingt deux jours entiers vallant à la raison dessusdicte vingt deux livres. Le troisiesme voiaige partant dudict Havre le cinquiesrae jour de Juillet ensuivant, allant à la ville de Rouen et autres lieux illec environ où nous estions lors, nous apporter autres lettres des dessus dictz avec le portraict de la façon dont seroit fait ledict Havre, a£Gn que eussions à le diminuer, augmenter, ou Éaire remectreen autre forme, si nostre plaisir es toit, avant que de plus avant besoigner audict afTaire. Ouquel voiaige il a vacqué tant allant, seiournant lèz nous, pour actendre sa déposche que son retour comprins audict Havre, lespace de vingt jours entiers qui à ladite raison de vingt sols par jour vallent vingt livres tournois. Le quatriesme voiaige partant dudict Havre le vingtiesme jour d'aoust aussi ensuivant, allant en la ville de Lisieux où nous estions lors, apporter lettres des dessus dictz et recouvrer de nous certaines provisions et lettres missives adressées à nos officiers ordinaires du baillage de Caux pour tenir la main ad ce que on sceust recouvrer ouvriers pour besoigner oudict ediffice en les paiant raisonnablement; et à vacquer en ce faisant cinq jours entiers vallent au feur susdict cent solz tournois. Le cinquiesme voiaige partant dudict Havre le huitiesme jour de septembre ensuivant allant à Argenten, où nous estions lors, nous apporter autres lectres des dessusdicts faisans mention, que si nostre plaisir estoit, donner les franchises à tous ceulx qui vouidroiont venir demeurer et habiter audict lieu de
Grâce , que ledict port en seroit beaucoup rendu plus commodey et à ce moyen y arriveroit grant quantité de navires qui seroient la cause de plus facillement le faire réduire en perfection d'ouvraige et où nous et la chose publicque pourrions avoir gros prouffit. Ouquel voiaige susdicty séioumant devers nous actendans Texpedicion des provisions ad ce nécessaires, il a vacqué, son retour comprins audict Havre, vingt cinq jours entiers qui à ladicte raison de vingt solz tournois par jour vallent vingt cinq livres tournois. Le sixiesme voiaige partant dudict Havre le cinquiesme jour de Novembre ensuivant allant à Tours, où lors nous estions, nous apporter autres lettres des dessusdicts avec le portraict de la grandeur et largeur de la placte forme d'une ville que avions deslibéré faire clorre à fossez et muraille à l'entour dudict Havre et d'une fontaine à eaue douice ' que pareillement voullions estre fait venir par tuyaulx et autres industries du lieu dit Vitainval prez le Chief de Caux audict Havre pour la commodité dicelluy affin que sur cenostre plaisir feust ordonner de ce qui s'en devroit faire par les dessusdictz, et a vacqué en ce faisant, actendant son expédicion, son retour comprins audict lieu de Grâce l'espace de vingt huit jours entiers, qui a ladicte raison de vingt solz tournois par jour vallent vingt huit livres tournois. Et le septiesme et dernier voiaige partant dudict lieu de Grâce le sixiesme jour de janvier ensuivant et dernier passé, venant en ceste nostre ville d'Amboise nous apporter
» Voir n-34, 35, 36 et 37.
autres lectres des dessusdictz faisans mention de l'advencement dudict ouvraige et aussi ad ce que nostre plaisir feust envoyer audict lieu quelques bons personnaigeSy recognoissans la façon de ediffier forteresses et havres pour adviser du lieu et endroit où se feroient cannonnières et basteries en la Grosse tour qui désia estoit eslevée jusques à Tendroit auquel il la convenoit percer pour ce faire ; aussi pour nous faire entendre la nature de la terre et lieu qui s'estoit trouvée où l'on avoit encommancé à faire les gectées dudict Havre. Ouquel voiaige il a vacqué son retour comprins en icelluy porter responce de nostre intencion sur ce aux dessusdictz, vingt cinq jours entiers qui à ladicte raison de vingt sols tournois par jour vallent vingt cinq livres tournois, et par rapportant ces dictes présentes signées de nostre main avec quictance sur ce souffisant dudict Jaques d'Estimauville. Nous voulions les parties dessusdictes montans ensemble ladicte somme de cent cinquante livres tournois estre allouées et comptées et rabatues de la recepte et commission de nostre dict conseiller et receveur général commis susdict, par nos amez et féaulx les genz de nos comptes à Paris ausquelz par ces mesmes présentes mandons ainsi le faire sans aucune difficulté, car tel est nostre plaisir, non obstaut que ladicte partie ne soit couchée en Testât général de nos dictes finances que deschai^e ne soit levée en ensuivant l'ordonnance derrenièrement faicte sur icelles, et quelconques autres ordonnances, rigueur de compte, restrinctions , mandemens ou defienses à ce contraires. Donné à Amboisc le vingt
Iroisiesme jour de May Tan de grâce rail cinq cens dix huit et de nostre règne le quatriesme.
François. Par le Roy : Gedoyn.
Procés-Torbal de toisage des travaux de maçonnerie du Havre de
Grâce.
— -«juillet lâl8. -
Du samedy iiii<ne jour de juillet mil cinq cens et dix huit a esté toisé l'ouvraige de la tour en la présence de monseigneur le Vis amyral et maistre Pierre Delorme, V, maistre des œuvres de maçonnerie de Rouen, do maistre Thomas Theroulde, maistre maçon des œuvres de maçonnerie de Gaudebec à ce appeliez pour led. tesaige.
Le sains de la tour par dehors œuvre contient de saintz despuis le dernier toisaige quarente toises quatre piedz sur la haulteur de pied et demy qui vault tout calcullé à xxxvi piedz pour toyse, x toises II piedz.
Item, en icelle assiette qui ce jourduy a esté toisée, y a xxxvii bouUes et xxxvii pointes, dont chacune bouUe contient de parement troys piedz neuf poulces, sur quoy est à rabattre ung pied ung quart qui est cy après
compté ea grosse espoisse et vallent lesd. xxxvii boullesà xxxvi piedz pour toise, ii toises et demye II piedz et demy.
La grosse espoisse desd. xxxvii boulles contient XLVi piedz III poulces à ii^ xvi piedz pour toise vallent XLVi piedz m poulces.
Item , les xxxvu pointes de dyamens assises en lad. assiette contient chacune d'icelles deux piedz quatre poulces qui est pour lesd. xxxvii pointes i toise viu piedz iiii poulces, sur quoy fault rabatre pour la grosse espoisse i pied pour chacune pointe qui sera cy après compté à xxxvi piedz la toise, i toise xiii piedz et un poulces.
Item , pour la grosse espoisse desd. xxxvii pointes contient à ii<^ xvi piedz pour toise, xxxvii piedz.
Le sains de parement par dedans œuvre de lad. tour contient dix sept toises quatre piedz de sains sur la haulteur d'un pied et demy les huisseries rabattues à XXXVI pied pour chacune toise vallent iiii toises xv piedz.
Le sains de la grosse espoisse contient xxiiii toises V piedz sur la largueur de xvii piedz , sur la haulteur de pied et demy vallent rabattu la vis et les deux petites chambres sur la haulteur de pied et demy à lie XVI piedz la toise, xvii toises Lxxiii piedz et demy.
Le sains de la vis contient quatre toises quatre piedz sur la haulteur de pied et demy rabatu les deux huisseries qui vallent à xxxvi piedz pour chacune toise, I toise vi piedz.
Le parement de Tallée à aller sur la gectée devers la mer contient de long xix piedz et demy sur la laize de
III piedz et demy qui vallent à xxxvi piedz pour chacune toise, I toise et demye xnn piedz.
L'une des joue de lad. allée devers la gectée de la mer contient de long xix piedz sur la haulteur d'un pied et autant pour l'autre joue de lad. allée vault le tout à xxxYi piedz pour chacune toise, i toise n piedz.
Item , le parement de la petite chambre devers la gectée de la mer contient sept piedz de long et six piedz et demy de laize vallent à xxxvi piedz pour toise tout calcullé, I toise ix piedz et demy.
Item, deux marches pour entrer à icellc chambre contient cinq piedz petitz à xxxvi piedz pour toise, V piedz.
La joue du pont le vis contient de long xvii piedz sur la haulteur de m piez vault sur le tout calcuUé à xxxvi piedz la toise, i toise xv piedz.
Item, l'autre joue vers la chambre du portier contient de long XIX piedz sur la haulteur de m piedz rabbattu les huisseries vault à xxxvi piedz chacune toise, i toise et demye m piedz.
Le parement d'entre les deux portes du pont levys contient xx piedz et demy de long comprins les deux merches sur la laize de vu piedz et demy et sur ce a esté rabbatu les deux entrées de la porte tout calcuUé vallent à xxxvi piedz la toise, iiii toises ix piedz et demy.
Le parement de la chambre du portier qui est à l'entrée de lad. tour contient quarante piedz et demy tout calcuUé qui vallent à xxxvi piedz pour chacune toise, I toise iiii piedz et demy.
Item, les deux merches pour entrer à icelle chambre contient vi piedz à xxxvi piedz pour toise, vi piedz.
L'embrassement des deux jambes de Fuisserie de lad. chambre du portier contient m piedz viii poulces sur la haulteur de pied et demy à xxxvi piedz pour toise vallent y piedz.
Le parement pour entrer en la vis contient vingt huit piedz et demy à xxxvi piedz pour toise vallent demye toise dix piedz et demy.
La jambe de Tuisserie de la vis contient de sains nii piedz sur la haulteur de ii pieds àxxxvi piedz pour toise vallent VIII pieds.
L'autre jambe de lad. huisserie contient neuf piedz de sains sur la haulteur de ii piedz à xxxvi piedz pour toise vaull demye toise.
Item, deux merches du degré contient chacune xxiii piedz et demy qui sont pour lesd. deux merches quarante neuf piedz à xxxvi piedz pour toise vallent 1 toise xiii piedz.
Item, troys lumyeres estant en lad. tour contiennent chacune un piedz de sains sur la haulteur de pied et demy vallent lesd, troys escleres à xxxvi piedz pour toise, demye toise.
La première gettée près de la tour du cousté devers les terres par dedans le Havre contient de long xxxvi toises et demye sur m piedz de hauU qui est jusques et comprins les troys assiettes au dessus de la première boule deux anneau à amarer les navires du premier degré de lad. gettée contient tout calcuUé à XXXVI piedz pour chacune toise et rabatu les pare-
mens des deux degrés de lad. getlée, xvii toises et demye IX piedz.
La grosse espoisse de lad. gettée contient de laize douze piez et demy sur la haulteur de m piedz kii^ xvi piedz pour chacune toise vallent xl toises xviii piedz et deuiy.
Le parement de la gettée devei^s les terres près de la tour contient de long lui toises i pied et demy sur la haulteur de m piedz à xxxvi piedz pour chacune toise vallent ii toises un piedz et demy.
La grosse espoisse du parement près de la tour contient de long quatre toises sur la laize de sept piedz et demy et de haulteur m piedz vallantii toises ung quart quarante neuf piedz dont il fault rabatre une toise et demye pour les deux degrés en grosse espoisse et par ce reste à iicxvi piedz pour thoise tout calcuUé, demye toise ung quart de toise et XLix piedz.
Item, pour cinq marches à chacun degré de lad. gettée devers les terres près la tour contiennent de sains VII piedz et demy sur la laize de ix piedz qui vault pour chacun degrey desd. v marches une toise et demye XIII piedz et demy qui est pour les deux degrez qui contiennent pour ce présent toisaigedix marches vallent à xxxvi piedz pour toise, m toises et demye viii piedz et demy.
Item, les deux joues du premier degrey de lad. gettée devers les terres à ce comprins les autres joues du ne degrey de lad. mcsme gettée contiennent lesd. joues de lad. gettée tout calcullé de long xiii piedz et demy sur
la haulteur de m piedz à xxxvi piedz pour thoise , un thoises.
La longueur de la gettée du cousté d'amont par dedans le Havre vers les terres contient xxiii toises et demy sur le sains et haulteur de m toises vallent à XXXVI piedz pour toise, lxx toises et demye.
La grosse espoisse contient de long xxiu toises et demye sur la laize de xiii piedz rabattu ung pied pour le parement et de haulteur xvi piedz desquelles xxiii toises et demye a esté rabatu ung pied et demy de haulteur sur seize toises de long et sur la laize de vi piedz qui vallent à iic xvi piedz pour toises tout calcuUé, VI D X toises et demye lv piedz.
Les deux joues du degrey de lad. gettée devers amont du dedans du Havre contient tout calcullé du parement à XXXVI piedz pour toise, ii toises et demye xiiii piedz et y avons toisé à lad. gectée pour deux degrez qui vallent lesd. deux degrez, v toises et demye x piedz.
Item, les marches contiennent de sains xxi piedz iiii poulces sur la longueur de ix piedz m poulces et autant pour les autres marches de l'autre degrey de lad. gettée devers amont au dedans du Havre qui vallent à xxxvi piedz pour toise, dont a esté rabatu pour le parement d'iceulx deux degrez qui avaient esté comptés à la longueur de lad. gettée iiii toises iiii piedz reste, vi toises et deniyd xiiii piedz.
Item, a été rabbatu pour la grosse espoisse des deux degrez de lad. gettée qui a voient esté comprins à la longueur ii toises, car il y avait vixxxii toises et demye LV piedz, par ce n'y a que vixx x toises.
Somme toutal du toisaige qui a esté trouvé par les susd. troys cens trente six toises ung quart de toise.
Nous, Pierre de Lorme , raaistre maçon des œuvres de massonnerie de Rouen et Thomas Theroulde, aussy maistre maçon des œuvres de massonnerie de Caudebec, certifions à tous qu'il appartiendra que ce jourduy samedy mime jour de juillet l'an mil cinq cens dix huit avons loyaulment toisé l'ouvraige de la massonnerie de la tour de gettée devers les terres qui a esté fait despuis le xixme jour de may dernier passé, qui par nous avoit esté toisé et ce par l'ordonnance de monseigneur le Vys amiral de France, messire Guyon le Roy, s^ du Ghillou et commissaire ordonné aud. ouvraige à ce présent et maistre NycoUas de la Primaudaye, contreroUeur ordonné par le Roy, nostre seigneur sur le fait de l'édiffice dud. ouvraige de Grâce et Claude Guyot, receveur des tailles et aydes de Rouen et Pierre de Bonnay, escuyer, sr dud. lieu et autres à ce présens, auquel ouvraige y avons trouvé, despuis led. dernier toisaige par nous fait ainsy qu'il appert cy dessus par articles amplement, tout calcullé troys cens trente six toises ung quart de toise au juste, tesmoings noz seings manuelz cy mis le jour et an que dessus.
Pierre de Lourme. Thomas Theroulde.
xxvu
Neuf copies des rôles de la dépense faite pour la construction du port et des fortifications du Havre de Grâce \
— 29 août. — 15 octobre t5i8. —
Durant la sepmaine commencée le dymence xxix^e jour d'aoust mil cinq cens dix huit et finissant le samedi ensuyvant nii^e jour de ce présent moys de septembre qui sont sept jours durant lesquelz led. dymence comprins a esté besongné par aucuns manouvriers ont esté paiez les parties qui s'ensuyvent pour le Havre de Grâce.
PREMIÈREMENT
A Guillaume Consore , cordier demeurant à Harfleu la somme de liait livres dix sept solz tournois pour VIII « XVII livres de cordages par luy livrés a xii^ la livre vallent lad. somme de viii i xvii ».
À Jehan BuUand, cloutier et marchant de fer la somme de soixante quatre solz tournois pour plusieurs parties de clou et autre fer ouvré par luy livré durant lad. sepmaine comme appert par le roolle de ce expédié lad. somme de lxiiiis.
' Au dos de chaciine de ces pièces est Acrit : coppie pour monseigneur le vis amiral.
A Jehan Toinpin, demourant aud. Harlleu la somme de xxxiiiis VI d pour son paiement de xviii livres de chandelle et un quarteron de busches ainsi qu'il est à plain declairé aud. roolle la somme de xxxiiiis vi^.
Pour le paiement de la voicture de xxuii beneaulx qui ont besongné en lad. sepmaine six jours à raison de xii» par jour vallent iiiixx vil viii».
Pour le paiement de xxxii maistrcs pionnyers bretons qui ont vacqué semblable espace de six jours à v» par jour vallent la somme de xlviijI.
Pour le paiement de xxxv autres maistres pionnyers bretons qui ont besongné en lad. semaine six jours à uns par jour valleut xlii*.
Pour le paiement de lxxviii autres pionnyers qui ont besongné aud. Havre six jours à iii^ par jour vallent la la somme lxx^ mis.
Pour le paiement de douze manouvriers qui ont vacqué et besongné à la vuidenge des eaues d'icelluy Havre durant sept jours led. dynience comprins à raide IIS VI d. t. par jour vallent x^ xs.
Pour le paiement de iiiiclxii autres pionnyers et manouvriers qui ont vacqué en lad. sepmaine six jours vallent à raison de lis vid par jour la somme de
IlfCXLVll xs.
Somme toutal des parties cy dessus contenues six cens dix sept livres sept solz six deniers tournois dont en a esté expédié le roolle le vime jour de septembre l'an mil cinq cens dix huit
Pour coppie abrégé : N. de la Primaudaye.
Durant la sepmaine commencée le dymence cinqme jour de septembre et finissant le samedy ensuyvant um« jour dud. moys mil cinq cens dix huit en laquelle ny a que cinq jours ouvrables parceque le mercredi d'icelie fut la feste Nostre Dame ont esté paiez les parties qui s'ensuyvent pour le Havre de Grâce.
ET PREMIÈREMENT
A Pierre Ânsel, Jehan Hébert et plusieurs autres demourans es parroisses de saincte Adresse, BléviUe et HoteviUe ■ la somme de sept vingtz deux Uvres onze solz tournois pour plusieurs arbres qui ont esté prins et levez sur leurs héritages pour servir à faire ung bastardeau aud. Havre ainsi qu'il est à plain declairé aud. rooUe pour ce. lad. somme de vii^x ni xis.
A Jehan Vallée, maistre charpentier demourant à Honnefleu et autres charpentiers et maistres du mestier de la mer la somme de dix huit livres unze sok tournois pour leurs journées d'avoir vacqué à chercher lesd. boys et merquer iceulx, lad. somme de xviiii xi».
A Robinet Terrier, demourantàHarfleupourm pièces de toille d'Ollaiide et pour plusieurs autres parties de marchandises par luy Uvrées comme appert par led. rooUe, la somme de xii& xii^ iiid.
Pour la voicture de xxiiii beneaulx qui ont vacqué
■ Octeville, paroisse du canlon de Montivilliers.
en lad. sepmaine cinq jours à raison de xiP chacun beneau par jour, la somme de lxxii i.
Pour le paiement de xxxii maistres pionnyers qui ont besongné aud. Havre cinq jours à raison de v» par jour» vallent la somme de xlL
Pour le paiement de xxxv autres maistres pionnyers bretons qui ont vacqué en lad. sepmaine cinq jours à mi s par jour, vallent la somme de xxxvi.
Pour le paiement de lxxviii autres pionnyers qui ont vacqué en lad. sepmaine semblable espace de cinq jours à III s par jour, vallent lviiU x ».
Pour le paiement de xii manouvriers qui ont besongné aud. Havre à la vuidenge des eaues d'icelluy sept jours, lesd. dymence et feste NostreDame comprins à II» vid par jour, vallent la somme de x* x».
Pour le paiement de une lxiï autres pionnyers et manouvriers qui ont besongné aud. Havre cinq jours à IIS vid par jour, vallent la sommedeiK iiiixx vm^xv».
Somme toutal des parties cy dessus contenues, six cens soixante dix huit livres neuf solz troys deniers tournoys, dont en a esté expédié le roolle le xii^e jour de septembre Tan mil cinq cens dix huit.
Pour coppie abrégée : N. de la Primaudaye.
Durant la sepmaine commencée le dymence xïim« jour de ce présent moys de septembre et finissant le samedi ensuyvant XYiiin^e jour dud. moys vc xviii, en laquelle sepmaine ny a que cinq jours ouvrables par ce que le mardi d'icelle fut la feste saincte Croix ont esté paiez pour le Havre de Grâce les parties qui s'ensuyvent.
ET PREMIÈREMENT
A Guillaume Consore, cordier pour ii c xl livres de cordage par luy livre ainsi qu'il est à plain decleré par le rooUe de ce expédié, la somme de xiii.
Â Martin Fleury, pour plusieurs seilles de bojs et pelles faistieres comme appert par led. roolle, la somme de im 1 XIII s.
A Olivier Duchemyn, menuysier pour plusieurs aiz par luy livrez pour servir à faire les pourtraictz des canonnyères de la tour dud. Havre et iceulx mis en œuvre, la somme de lxvii» yi d.
Pour le paiement de la voicture de xxv beneaulx qui ont vacqué en lad. sepmaine cinq jours à xii^ par jour chacun beneau, vallent lxxv s.
Pour le paiement de xxx maistres pionnyers qui ont besongné aud. Havre à v s par jour l'espace de cinq jours, vallent xxxvu i x ».
Pour le paiement de xxxv autres maistres pionnyers bretons qui ont vacqué en lad. sepmaine cinq jours à uns par jour, vallent xxxvL
Pour le paiement de lxxviii autres pionnyers qui ont vacqué en lad. sepmaine cinq jours à m» par jour, vallent Lviii 1 x».
Pour le paiement de xii manouvriers qui ont besongné
à lavuidenge des eaues d'icelluy Havre durant sept jours
lesd. dymence et feste saincte Croix comprinses à ii^ vi <i
par jour, vallent x i x s.
Pour le paiement de xu autres manouvriers qui ont
besongné à la vuidenge des eaues dud. Havre durant sept nuylz en lad. sepmaine, lesd. dymence et feste saincte Croix coraprinses an» vi d par nuyt, vallent la somme de xi x^.
Pour le paiement de un ^ xlviii autres pionnyers et manouvriers qui ont besongné aud. Havre à n» vi<i par jour l'espace de cinq joui^, vallent ne nn» i.
Somme toutal des parties cy dessus contenues, cinq cens vingt sept livres six deniers tournois, dont a esté expédié le roollele xxm« de septembre l'an mil cinq cens dix huit.
Pour coppie abrégée : N. de la Primaudaye.
Durant la sepmaine commencée le dymence xix^^ jour de septembre mil cinq cens dix huit et finissant le samedi ensuyvant xxv^* jour dud. moys, en laquelle sepmaine ny a que cinq jours ouvrables parceque le mardi d'icelle sepmaine fut la feste sainct Mathieu, mais a esté besongné par aucuns manouvriers ainsi qu'il s'ensuyt, ont été paiez pour le Havre de Grâce les parties qui s'ensuyvent.
ET PREMIÈREMENT
A Guillaume Consore, cordier pour ii c l livres de cordage par luy livrez aud. Havre à xii<i la livre ainsi qu'il appert par le roolle sur ce expédié pour cecy, la somme de xiii x».
A Jehan Bynart, pour plusieurs seilles de boys et
pelles fustieres .par luy livrez comme appert parled. rooUe, la somme de lxxvi^.
A Jehan BuUant, pour plusieurs picquoys par luy livrez durant lad. sepmaine ainsi qu'il appert par led. rooUe, pour ce ixi xii «.
Pour le paiement de la voicture de vingt beneaulx qui ont vacqué en lad. sepmaine cinq jours à raison de XII 8 par jour, vallent lx i.
Pour le paiement de xxx maistres pionnyers qui ont vacqué en lad. sepmaine six jours à raison de V par jour, vallent XLvi.
Pour le paiement de xxxv autres maistres pionnyers bretons qui ont besongné aud. Havre à raison de un s par jour l'espace de cinq jours, vallent xxxv*.
Pour le paiement de xlviii autres pionnyers qui ont vacqué six jours comprins led. mardi à m s par jour, vallent xLiiii un».
Pour le paiement de xxviii autres pionnyers qui ont vacqué en lad. sepmaine cinq jours aud. prix de m s par jour, vallent xxi l
Pour le paiement de douze autres manouvriers qui ont vacqué sept jours lesd. dymence et mardi feste sainct Mathieu comprins à ii » vi d par jour, vallent x l x s.
Pour le paiement de douze autres manouvriers qui ont vacqué les sept nuyctz des jours dessusd. à la vuidenge des eaues dud. Havre aud. prix deii» vid par nuyctz, vallent x* x».
Pour le paiement de vin» un autres pionnyers et manouvriei*s qui ont vacqué six jours led. mardi comprins aud. prix do ii^ vi d par jour vallent cvinL
Pour le paiement de ii<^ iiii^ xvi autres pionnyers et manouvriers qui n'ont beson^é en lad. sepmaine que cinq jours aud. prix de ii » vi d par jour, vallent ix« vi.
Sonune loutal des parties cy dessus contenues, cinq cens quarante quatre livres deux solz tournois dont a esté expédié le rooUe le xxviin^ jour de septembre Tan mil cinq cens dix huit.
Pour çoppie abrégée : N. de la Primâudaye
Durant la sepmaine commencée le dymence xxvime jour de septembre et finissant le samedi ensuyvant iii»® jour d'octobre mil cinq cens dix huit, en laquelle ny a que cinq jours ouvrables ont esté paiez les parties qui s'ensuyvent pour le Havre de Grâce.
ET PREMIÈREMENT
A Hector Baudouyn, pour iic xxxclayes par luy fournyes pour led. Havre ainsi qu'il est à plain contenu au rooUe de ce expédié, pour cecy la somme de xxi l
A Jacques de Estymauville, pour douze arbres par luy livrez aud. Havre comme appert par led. rooUe, pour
ce XII 1-
A Guillaume Consore, cordier pour ii c l livres de cordage par luy livrez comme appert par led. roolle, pour ce XII 1 x».
A Robinet Terrier, pour plusieurs parties de toilles d'Ollande, gresse et esguilles par luy fournyes durant lad. sepmaine, pour ce xxn^ xiiii».
Pour le paiement de xx beneaulx qui ont vacqué en lad. sepmaine cinq jours àxii^ par jour chacun beneau, pour ce Lxi
Pour le paiement de xxx maistres pionnyers qui ont vacqué en lad. sepmaine cinq jours à vs par jour, ▼allent xxxviii x».
Pour le paiement de xxxv autres maistres pionnyers bretons qui ont vacqué semblable espace de cinq jours à mis par jour, vallent la somme de xxxv K
Pour le paiement de lxxviii autres pionnyers qui ont vacqué cinq jours à m » par jour vallent lviii^ \k
Pour le paiement de douze autres manouvriers qui ont vacqué en lad. sepmaine sept jours à la vuidenge des eaues dud. Havre, en ce comprins le dymence et la feste sainct Michel qui estoit le mercredi d'icelle sepmaine à II s vid. par jour vallent x^ x ».
Pour le paiement de xii autres manouvriers qui ont vacqué les septnuyctz des jours susd. à la vuidenge desd. eaues à ii* vi d par nuyct, vallent xi xs.
Pour le paiement de un <^ xlvi autres pionnyers et manouvriers qui ont vacqué en lad. sepmaine cinq jours à us VI d par jour, vallent iic lxxviii i xvs.
Somme toutal des parties cy dessus contenues, cinq cens cinquante huit livres dix neuf solz tournois, dont a esté expédié le rooUe le vme jour d'octobre mil cinq cens dix huit.
Pour coppie : N. de la Primaudave.
Durant la sepmaine commencée le dymenche iiime jour de ce présent nioys d'octobre mil vc dix huit et
finissant le samedy ensuy?ant ixme jour dud. moys en laquelle ny a que cinq jours ouvrables parceque led. samedi fut la feste sainct Denys, ont été paiez pour le Havre de Grâce les parties qui s'ensuyvent.
PREMIEREMENT
A Pierre Leger^ marchant de boys pour son paiement de GX pieudx de boys de hestre ainsi qu'il est amplement contenu au roolle de ce expédié, la somme de
A Jehan Blotin et Jehan Hébert et autres pour plusieurs arbres par eulx fournys et livrez aud. Havre comme appert par led. roolle, la somme de xxixiii» vi^.
A Jehan BuUand, pour plusieurs parties de fer ouvré par luy fourny aud* Havre comme appert par led. roolle, la somme de xixi vi* iiiid.
A Jehan Laurens, pour plusieurs seilles ettroys gitans fallotz par luy livrez aud. Havre comme appert par led. roolle, la somme de vil xvs.
Pour le paiement de la voicture de xx beneaulx qui ont vacqué aud. Havre cinq jours en lad. sepmaine à XII 8 par jour chacun, vallent Lxi.
Pour le paiement de xxxi maistres pionnyers qui ont vacqué cinq-jours en lad. sepmaine à v» par jour, vallent xxxviulxvs.
Pour le paiement de xxxv autres maistres pionnyers qui ont vacqué cinq jours en lad. sepmaine à iiii» par jour, vallent xxxv * .
Pour le paiement de lxxviii autres pionnyersqui ont vacqué cinq jours à m s par Jour, vallent LViiil x».
Pour le paiement de vi autres maistres pionnyers qui ont besongné à la gectée d'icelluy Havre du costé d'aval led. samedy jour sainct Denys à raison de \m^ chacun, vallent xxiiiis.
Pour le paiement de xxxvii autres pionnyers qui ont besongné led. jour saint Denys avec les dessusd. à iii^ chacun vallent cxi ».
Pour le paiement de xii manouvriers qui ont besongné à la vuidenge des eaues dud. Havre durant sept jours lesd. dymence et jour sainct Denys comprins à IIS VI d par jour, x I xs.
Pour le paiement de xii autres manouvriers qui ont besongné les sept nuyctz des jours susd. à la vuidenge desd. eaues à us wà par nuyct, vallent xi x».
Pour le paiement de une xxxvui autres pionnyers et manouvriers qui ont vacqué en lad. sepmaine cinq jours à IIS Yid par jour, vallent iic lxxiuI xv».
Somme toutal des parties cy dessus contenues, six cens cinquante huit livres dix huit solz dix deniers tournois, dont a esté expédié le roolle le xii«ie jour d'octobre l'an mil cinq cens dix huit.
Pour coppie : N. de la Primaudwk.
Durant la sepmaine conimeniîée le dymenche \^^ jour de ce présent moys d'octobre et finissant le samedy cnsuyvant XYi^e jour dud. moys mil cinq cens dix huit, en laquelle y a six jours ouvrables, mais a esté besongné
durant led. dymence à la vuidenge des eaues par aucuns pionnyers, ont esté paiez les parties qui s'ensuyvent pour le Havre de Grâce.
ET PREMIÈREMENT
A Guillaume Consore, cordier pour six vingtz quinze livres de cordage par luy fourniz durant lad. sepmaine à XII d la livre, vallent vil xv».
Pour le paiement de xx beneaulx qui ont vacqué en lad. sepmaine six jours à raison de xii» par jour chacun beneauy vallent lxxiiU
Pour le paiement de xxxi maistres pionnyers qui ont vacqué aud. Havre six jours à raison de vs par jour, vallent xLvii x».
Pour le paiement de xxxv autres maistres pionnyers bretons qui ont vacqué en lad. sepmaine six jours à im s par jour, vallent xui l
Pour le paiement de lxxviii autres pionnyers qui ont vacqué en lad. sepmaine six jours à m s par jour, vallent Lxxi iiih.
Pour le paiement de xii manouvriers qui ont vacqué en lad. sepmaine sept* jours led. dymenche comprinsàla vuidenge des eaues à ii^vid par jour vallent xi x^.
Pour le paiement de xii autres manouvriers qui ont vacqué les sept nuyctz des jours susd. à la vuidenge desd. eaues à ii» vi^ par nuyct, vallent x* x».
Pour le paiement de un ^ xxviii hommes qui ont
vacqué en lad. sépmaine six jours à ii^ vi<i par jour, vaUentmcxxii.
Somme des parties cy dessus contenues, cinq cens soixante dix neuf livres neuf solz tournois, dont a esté expédié le roolle le xviiirae jour d'octobre mil cinq cens dix huit.
N. DE LA PrIMAUDÂYE.
Durant la sepmaine commencée le dymenche xviimc jour de ce moys d'octobre mil cinq cens dix huit et finissant le samedi ensuyvant xxiiime jour dud. moys en laquelle ny a que cinq jours ouvrables parce que le lundi fut le jour sainct Luc, maiz a esté besongné lesd. dymence et jour sainct Luc par aucuns dénommez au roolle de ce expédié, ont esté payez pour le Havre de Grâce les parties qui s'ensuyvent.
PREMIÈREMENT
A Estienne Marie, pour son paiement du boys qui a esté prins pour faire iii^ xviii clayes, luy a esté ordonné par monseigneur le vis admirai comme appert par led. roolle, XIX* x^.
A Pierre Léger, pour plusieurs pieudz de boys par luy fournyset livrez comme appert par led. roolle, xyiiiU
A Guillaume Consore, cordier pour xii^ l livres de cordage à xii^ la livre, xiii xs.
A Robinet Terrier, pour troys pièces de toille d'Ollande xiihiis.
A Jehan Bullant , marchant de fer pour plusieurs parties de fer ouvré avec un grant aigneau de fer comme appert par led. rooUe, iiiP^XYini n» xid.
A Martin Fleury, pour plusieurs seilles de boys et pelles fustieres par luy livrez, xnii* vi».
Pour le paiement de xx beneaulx qui ont vacqué cinq jours en lad. sepmaine à xii s par jour, vallent lx i .
Pour le paiement de xxximaistrespionnyersquiont vacqué cinq jours à v» par jour, vallent xxxvuil xv».
Pour le paiement de xxxv autres maistres pionnyers bretons qui ont vacqué cinq jours nus par jour, vallent xxxvU
Pour le paiement de lxxviii autres pionnyers qui ont vacqué cinq jours à m» par jour, vallent lviii* x».
Pour le paiement de vi maistres pionnyers qui ont besongné led. jour sainctLuc auxfondemens de lagectée du costé d'aval à un» par jour, vallent xxnns.
Pour le paiement de xxxvn autres pionnyers qui ont besongné led. jour sainct Luc avec les dessusd. à m « parjour, vallent CXI s.
Pour le paiement de xii manouvriers qui ont vacqué sept jours lesd. dyraence et jour sainct Luc comprins à la vuidenge des eaues dud. Havre à lis vid par jour, vallent x^ x».
Pour le paiement de xii autres manouvriers qui ont vacqué les sept nuyctz des jours susd. à la vuidenge des eaues à ii» vid par nuyct, vallent x^ x».
Pour le paiement de un cxxviiï pionnyers et manouvriers qui ont besongné aud. Havre cinq jours en lad. sepmaine à us \\à par jour, vallent ne Lxvn' x».
Somme des parties ey dessus contenues, six cens soixante mie livre ung sol unze deniers tournois, dont a
esté expédié le rooUe le jour d'octobre mil
cinq cens dix huit.
N. DE LA PrIMâUDAYE.
Durant la sepmaine commencée le dymenche xxniime jour d'octobre mil cinq cens dix huit et finissant le samedy ensuyvant pénultième jour dud. moys en laquelle ny a que cinq jours ouvrables, parce que le jeudi d'icelle fut la feste sainct Symon sainct Jude ont esté paiez pour le Havre de Grâce les parties qui s'ensuyvent.
PREMIÈREMENT
A Micquelet Ferey et Jehan Gauvain, maistres maçons ayans la charge de la maçonnerie dud. Havre pour leur paiement de mil xvii toises de maçonnerie par eulx fêtes aud. Havre depuis le iiinae jour de juillet dernier passé jusques à présent à raison de xxifi xs la toise ' comme appert par le roolle sur ce expédié, vallent
XXIim Vllic iiiixx ifl X8.
Â Jehan Vallée, maistre charpentier pour ung bastardeau par luy fait aud. Havre comme appert par led. roolle, ni
* Voir ir 28, proc»'ii5-v»*H»al il<^ loisiijfo ilrs iravauic Je mnçoinierid du port du Havre.
A Guillaume Consore, pour plusieui^s cordages et autres choses par luy livrez ainsi qu'il est contenu aud. roolle, xi xinis.
A Pierre Delorme, Jacques Touroulde et Thomas Theroulde, maislres maçons qui ont toisé lad. massonnerie à chacun c», vallent xv*.
Pour le paiement de xix beneaulx qui on vacqné en lad. sepmaine cinq jours à xii» par jour, vallent lviiI. Pour le paiement de xxxi maistres pionnyers qui ont vacqué cinq jours à v» par jour, vallent xxxvini xv».
Pour le paiement de xxxv autres maistres pionnyers qui ont vacqué cinq jours à mi» par jour, vallent xxxvi. Pour le paiement de lxxviii autres pionnyers qui ont vacqué cinq jours à m s par jour, vallent Lvin^ x«.
Pour le paiement de vt maistres pionnyers qui ont vacqué led. jour sainct Symon-sainct Jude à mis par jour à la gectée du costé d'aval dud. Havre, vallent xxiiii «. Pour le paiement de xxxvii autres pionnyers qui ont vacqué led. jour sainct Symon-sainct Jude avec les dessusd, à un» par jour, cxi».
Pour le paiement de xii manouvriers qui ont vacqué sept jours à la vuidenge des eaues dud. Havre à ii ^ vi ^ par jour, vallent xi x».
Pour le paiement de xii autres manouvriers qui ont vacqué les sept nuyctz des jours su^d. à la vuidenge des eaues à ii» vid par nuyct, vallent x^ x».
Pour le paiement de un c xxviii autres pionnyers et manouvriers qui ont vacqué cinq jours à ii« vi^ par
jour,. lie LVII^XS.
Somme du contenu cy dessus, vingt troys mil cinq
cens quatre vingtz douze livres quatorze solz tournois, dont a esté expédié le roolle le luoie jour de novembre Fan mil cinq cens dix huit.
N. DE LA PrIMAUDAYE.
xxvm.
Procès-verbal de toisage des traYaux de maçonnerie du Havre de Grâce.
— 30 octobre 1618 —
Du samedy pénultième jour d'octobre vc xviii.
Ensuit le toisage de la besongne de massonnerie qui a esté faite par Michel Féré au Havre de Grâce depuis le desrenyer toisage qui fut fait le samedy troysième de juillet cinq cens dix huit.
PREMYEREMENT.
Le parement de la jetée vers la mer contient de lonc trente toyses deulx piez demy sur la haulteur de quatre toyses y les paremens des retretes comprins qui est toult carcuUé à trente six piez pour toyse tous paremens comptés, VII XX I toyses demye vi piez.
Item, le parement vers les terres contient tout carcuUé et rabatu ce qui ne porte point de parement et qui demeure en grosse espoisse, xxxv toyses.
Item, la grosse espoisse de icelle jettée contient de
lonc trente toyses sur la laisze de vingt cinq piez les pareniens rabatus sur la haulteur de xix piez demy qui est toult carcullé à deulx cens saize piez pour toyse, une xiiTi toyses demye.
Item, le cahot qui traverse à travers ladite jetée pour aporter l'eaue du fossé dedans le Havre contient le parement de chaint cinq piez sur la longueur de vingt cinq piez demy et le neuf de lèse qui contient de chaint quatre piez troys pousses sur la hauteur de douze piez qui est pour les paremens des cahos dessusdits à trente six piez pour toyse, \ toyses pié demy.
Item, l'une des jetées du dedens dudit Havre du costé de devers Ygoville * le parement de ce qui en a esté fait depuis le dit toysage contient de lonc trente cinq toyses demye sur la hauteur de deulx piez et demy les degrés non comprins qui est toult carcullé à trente six piez pour toyse, xiiii toyses demye x piez.
Item, la grosse espoisse de ycelle jetée sur celle hauteur de deulx piez demy et sur ladite longueur de XXXV toyses demye et sur la laize de onze piez demy le parement rabatu vault lad. espoisse à deulx cens saize piez pour toyse, xxviii toyses ung tiers de toyse.
Item Tune des joues de l'un des degrés de la dite jetée contient de lonc dix huit piez demy sur la hauteur de deulx piez demy et y en a quatre aux deulx degrés semblabes qui est pour les quatre à trente six piez pour toyse, V toyses v piedz.
Item, le chaint de troys des marches de l'un des degrés
» Ingouville.
contient six piez sur la longueur de neuf piez et les marches de l'autre degré contiennent autant qui est pour les deulx à trente six piez pour toyse, m toyses.
Item, la grosse espoisse de l'une des joues contient de lonc six piez sur la hauteur de deulx piez et demy et sur ladite laize de deulx piez et demy et y en a quatre semblabes qui est pour les quatre à deulx cens saize piez pour toyse ains que dit est, demye toyse xl piez.
Item, l'un des estos qui sont sur ladite jetée pour amarer les navires contient de chaint de parement douze piez demy et y en a cinq qui est pour les cinq à trente six piez pour toise, une toyse demye ix piez.
Item, le pavé de ycelle jetée contient le lonc trente cinq toyses demye sur la laize de quatorze piez demy les deulx piez des deux costés de parement comprins qui est toult carcuUé à trente six piez pour toyse, mu» V toyses demye.
Item, lé tallut de ladite jetée auprès de la dite tour contient de lonc dix sept piez de parement sur la hauteur de quatre piez qui est toult carcullé à trente six piez pour toyse, ii toyses nu piez.
Item, la grosse espoisse dud, tallut contient toult carcullé au compte de deulx cens saize piez pour toyse comme dit est, une toyse demye xxxvi piez.
Item, le parement de l'autre jetée du Havre contient de lonc vingt deulx toyses le degré rabatu sur la hauteur de quatre piez demy qui est toult carcullé à xxxvi piez, XVI toyses demye.
Item, la grosse espoisse de yceluy en droit contient
de lonc vingt deulx toyses sur la layse de treize piez sur
ladite hauteur de quatre piez demy qui est toult carcullé h deulx cens saize piez pour toyse, xxxvn toyses.
Item, la longuée de ladite jetée en venant vers la mer, le parement en contient de lonc dix toyses ung pié et demy sur la hauteur de vingt quatre piez et demy les parements des en deus comptés et avalués qui est toult carcuUé à trente six piez pour toyse comme dit est, XLi toyses demye xii piez.
Item» la grosse espoisse de ycelle alonguée contient de lonc dix toyses pié et demy sur laize de treyze {Àez le parement rabatu et sur la hauteur de vingt et deulx piez qui est toult carcullé à deulx cens saize piez pour toyse Lxxix toyses, nn» xvi piez.
Item, Tune des joues de Fun des degrés de lad. jetée contient, le parement en contient de lonc dix sept piez demy sur la hauteur de quatre piez et demy et y en a quatre semblabes qui est pour les quatre à trente six piez pour toyse comme dit est, viii toyses demye ix piez.
Item, l'une des grosses espoisses de Tune desdites joues contient de lonc six piez sur quatre piez demy de laize et sur quatre piez demy de hault et y en a quatre semblabes qui est pour les quatre à deubc cens saize fûez pour toyse, n toyses.
Item, le chaint de cinq marches de l'un des degrés de lad. jetée contient dix piez sur la longueur de neuf pies et y en a deulx semblabes qui est pour les deulx à trente six piez pour toyse, v toyses.
Item, plu y a à la dite jetée quatre estocs pouramarer les navires qui vallent toult carcuHé, une toyse xiui piez.
Item, le pavé de lad. jetée contient de k>nc trente
dmh loyses pié et demy sur la laize de saize piez les deuh costés de parement dud. pavement comprins et avalué vault à trente six piez pour toyse, ini» vi toyses.
Item, le front de ladite jetée d'aval vers la mer lequel est fait à parement par retraictes, le chaint dud. front et retraictes contient quatre toyses quatre piez demy sur la longueur de quatre toyses ung pié qui est toult carcullé à trente six piez pour toyse comme parement et à la subjessyon de le rendre en grosse espoisse quant la perfecyon de ladite jetée se fera, qui est pour yceluy parement comme dit est, xix toyses demye x piez demy.
Somme de ces parties cy dessus escriptes se montant à mil XVII toyses , piez de paremens et de grosses espoisses comptés et avalués.
Pierre de Lourme. Thomas Theroulde.
Theroude.
Lettre du Roi François I à monsieur du Ghillou. -* 24 octobre 1518. —
A Monsieur du Chillou visadmiral de France.
Monsieur du Chillou, j'escriptz à monsieur le général de Normandie qu'il face continuer pour xu ou xv jours la gectée enconimançée pour le Havre de Grâce, affin
que ce qui y a esté fait ne soit perdu et aussi qu'il vous face bailler cent escuz pour estre employez par voslre ordonnance à mectre ma nef de Lermine * dedans le Havre de Grâce pour illec estre gardée et mie hors du danger où elle seroit. A cesle cause, je vous prie que vous continuez à faire besongner aud. Havre de Grâce es choses qui seront les plus nécessaires ainsi que avez fait et vous me ferez service et adieu monsieur du ChiUou.
Escript à Baugé le xxiiii"* iour d'octobre. Francoys. Gedoyn.
Ordre de paiement adressé par le Roi François I au général
de Normandie.
— 24 oclobro 1518. —
A Monsieur le général de Normandie.
Monsieur le général , j'ay receu des lectres du visadmiral qui m'escript que qu'il ne continuera l'ouvrage de la gectée qui est encommançée au Havre de Grâce pour XII ou XV jours et sera pour perdre tout ce qui a esté fait, à ceste cause je vous prie que pendant que
• La nef Lermine avait pour capitaine Monseigneur du PlessiSy gendre de Guyon le Hoy, sieur du Chiliou. Voir l'état des dépenses de la marine en 1522, n"* 56.
VOUS estes par delà vous trouvez moyen de faire continuer led. ouvrage de sorte que ce qui a esté fait ne se puisse perdre et gaster. Pareillement faictes bailler cent escuz pour mectre mon navire de Lermine dedans led. Havre de Grâce, car au lieu où il est il seroit en danger d'estre perdu et s'il est dedans led. Havre il sera en bonne seureté et ne coustera riens à garder et vous me ferez en ce faisant très grant service et adieu monsr le général.
Escript à Baugé le xxiiiime jour d'octobre. François. Gedoyn.
Au dos est écrit : Pour le Havre de Grâce et p^ Lermine, xxviii"* d'octobre m"* xviii.
Lettre de Thomas Bohicr à Guillaume Preudomme. — 8 novembre 1518. —
Monsieur le receveur général de Normandie, maistre Guillaume Preudomme, je me recommande à vous.
Le Roy m'a présentement escript qu'il est besoing de fournir à monsieur du Chillou, visadmiral la somme de deux cens livres tournois que pourront monter les fraiz qu'il commendra payer pour faire mectre et entrer
dedans le Havre de Grâce la nef Hennyne que feist Êdre feu Berquetot, laquelle, comme led. sieur a entendu, n'est en seureté au lieu où de présent elle est et pour ce que led. deffunct par son marché estoit tenu la rendre faicte et parfaicte dedans icelluy Havre, fournissez lad. somme de iic livres ^ à mond. sieur du Ghillou par son recepice des deniers que avez encores en vos mains du paiement qui reste à faire aux héritiers dud. feu Berquetot à cause de lad. nef et en les parachevant de fournir leurd. reste, mais qu'ilz aient fait et acompli le contenu en le marché, baillez leur en paiement, led. recepice ou quictan dud. visadmiral desd. Il c livres tournois pour argent comptant , priant Dieu , monsieur le receveur général , qu'il soit garde de vous.
Escript de Condé Lévesque ' le viiime jour de novembre l'an mil cinq cens dix huit.
Vostre bon compère et parfaict ami ,
Thomas BomER ^
1 Condé-8ar*Iton, diocèse d'Evreux, aussi surnommé i^Evêque, parce que les évêques d'Evreux en possédaient le château et la baronnic.
« Thomas Bohier, baron de SI Ciergue, s' de la Tour-Bohier, Cho- Donceaux, Chizé, Nazelle et St Martin le Beau» fils d'Âstromoine Bohier, baron de St Ciergue et de Beraulde du Prat, chambellan des Rois Louis XI, Charles \III. Louis XII et François I, général ou intendant des finances el lieutenant pour le Roi en Italie. Il était frère d'Antoine Bohier, cardinal, archevêque de Bourges, abbé commandataire de St Ouen et de Fécamp, qui fut président en l'Echiquier de Rouen, lors de son établissement, en 1499.
Quittance de Guyon le Roy.
— 27 novembre 1518. —
Nous, Guyon le Roy^chevalier, seigneur du Cbillou, visadmiral de France confessons avoir eu et receu comptant de maistre Guillaume Preudomme, conseiller du Roy et receveur général de Normendie la somme de cent escuz d'or soUeil de laquelle nous luy prometons fournir acquict et quictance telle qui luy sera nécessaire pour son acquict. En tesmoing de ce, nous avons signé ceste présente de noslre main le xxviin»» jour de novembre l'an mil cinq cens dix huit.
Guyon le Roy.
XXXUI.
Engagement par iM. du Ghillou de faire construire une fontaine
au Havre de Grâce.
— 5 janvier I.M8. —
L'an de grâce mil cinq cens dix sept' le cinq^o jour de janvier devant Jehan le Parmentier et Jehan de
Mois. Nouveau style.
Nantes, tabellions royaulx jurez en la viconté d'Àuge es siège de Honnefleu fut présent noble homme messire Guyon le Roy, chevalier, s»" du Chillou, vis admirai de France lequel confessa ce jourduy en la présence desd. tabellions avoir faict marché au Roy nostred. seigneur de faire faire , construire et édifGer et rendre toute preste, faicte et parfaicte dedans la fin du moys d'aoust prouchain venant à compter du jour et dacte de la présente une fontaine dont la source sort de présent de la coste du chief de Gaulx , d'un lieu nommé Vitenval, passant le long et joignant à l'église de nostre dame de saincte Adresse jusques au lieu du havre de Grâce que led. seigneur faict de présent édiffier, où il peult avoir de distance environ une lieue de pays et par ce présent marché sera icelluy s^ du Chillou subgect faire chercher jusques à la vive raucq icelle fontaine tant et sy avant dedans le rocq dont elle part qui sera de besoing et au lieu d'icelle vive source fera faire une clôture de bonne et dure pierre de taille bien ensaisonnée qui aura de creux de cinq à six piedz en tous sens et troys piedz d'espoisseur toute pante au fons de semblable pierre d'une boultée et couverte de mesmes pierre en façon de cytterne pour receuillir et assembler les eaues en ung seul lieu affin de rendre le cours d'icelle fontaine plus fort et puissant. Item, seront faictes tranchées dedans les terres depuis le lieu d'icelle source jusques aud. havre de haulteur convenable et telz qu'il appartiendra pour conduire alraeau et de mesure lad. eaue en façon qu'elle coule et passe facillement sans soy arrester le long d'icelles tranchées dedans les
tuyaulx de terre qui seront ordonnez et posez pour le passaige de lad. eaue et seront iceulx tuyaulx couchez en terre tout le long d'icelles trenchées sur bonne espoisse de chault et cyment revestuz et à Tentour d'iceulx maçonnez de bonne et forte pierre dure lyée en bain de cyment portant demy pied d'espoisseur ainsy que le cas le requiert. Item , sera pareillement tenu de faire faire, depuis le lieu où commance lad. source jusques aud. havre où icelle fontaine yra tumber, la quantité de trente cuves toutes de bonne et forte pierre dure et de taille contenans chacune quatre piedz de creux en ung sens et troys en l'autre , qui seront couvertes de semblable pierre de taille, lesquelles cuves serviront pour receuillir et assembler l'eaue de lad. fontaine et aussy pour veoir et regarder quant elle discontinuroyt son cours, à quoy il tiendra et dont procédera le deffault, lesquelles cuves seront assises par mesure distantes es lieux qui sera advisé pour le mieulx en procédant aud. ouvraige et pareillement sera icelluy s' du Chillou tenu de faire faire dedans led. havre de grâce, au lieu le plus convenable qu'il sera advisé pour faire tumber Teaue d'icelle fontaine, une belle et sumptueuse estanfiche de bonne pierre de Vernon aux armes de France, qui sera plantée aud. havre gamye d'un beau bassin de mesmes pierres, par laquelle estanfiche et bassin saillira l'eaue d'icelle fontaine pour la receuillir le plus facilement et aisément que faire se pourra, pour la commodité des manans et habitans dud. Ueu et pour faire et entièrement achever et parfaire led. ouvraige au temps cy dessus contenu , sera led. s^ du Chillou
subgect et s'est submis fornir de toutes matières quelz* conques, paier les ouvriers et faire tous les autres fraiz en tel cas requis, sans ce que le Roy nostred. seigneur ne autre pour luy en soyt tenu pour aucune chose, moyennant le prix et somme de trois mil livres tournoys que le Roy nostred. seigneur sera tenu luy fournir et faire paier comptant pour toutes les choses dessusd. à deux termes et paiemens osgaulx c'est assavoir, présentement la somme de quinze cens livres tournoys et semblable somme de quinze cens livres tournoys , tant incontinent que led. ouvraige sera faict, acomply et rendu tout prest comme et selon qu'il est contenu en ce présent marché, sur lequel luy a esté présentement paie et baillé comptant en la présence de nous, tabellions dessus nommez, par maistre Guillaume Preudomme, conseiller du Roy nostred. seigneur, receveur général de ses finances et par luy commis à tenir le compte dud. havre de grâce lad. somme de quinze cens livres tournoys pour le premier paiement en sept cens cinquante escus d'or soleil ^et dont icelluy s' du Chillou s'est tenu à content et bien paie et d'icelle somme promest tenir compte, déduire et rabbaltre sur led. marché et somme de trois mil livres tournoys promectant led. s»" du Chillou le contenu en ces présentes tenir, entrepriz et deuement acomplir ainsi et en la manière que dit est, à quoy il oblige ses biens et héritaiges, etc., comme pour les propres debtes et affaires du Roy nostred. seigneur, renonçant à toutes lectres qui pourroient empescher l'exécucion du contenu en cestes. Tes-
moingtz par Jacques d'Estimauville et Anthmne Dumesnil, escuiers.
Pârmentier. J- de Nantes.
Procès-Terbal de réception des travaux faits au Havre de Grâce pour la construction d'une fontaine.
— 14 septembre 1518. —
L'an de grâce mil cinq cens dix-huit le quatorziesme jour de septembre, devant nous, Jacques Auvray % escuyer, seigneur de la Poinctellière, esleu pour le Roy sur le fait des aides ordonnées pour la guerre en l'eslection de Monstierviller, furent présens Michel Ferey, maistre raachon de l'ouvrage du port de grâce, Jehan Gauvain, autre maistre machon de la ville de Harfleu, Pierre Delorme,maislredes œuvres de maçonnerye es bailliage de Rouen et Jehan Duchamp, aussi autre maistre machon, demourant en lad. ville de Rouen, lesquelz nous cerliffièrent , atestèrent et tesmongnèrent pour vérité que par plussieurs et diverses foys durant l'année présente ilz avoient asisté et esté présens à veoir
* J. Anvray, d'une famille annoblie aux francs fief^ et dont on perd la trace au xvii* siôcie.
besongner à une fonlayne que le Roy nostre dicl seigneur âvoit ordonné estre fait venir du lieu de Vittenval dedens le havre de grâce pour la commodité des habitans dud. lieu , lequel Vittenval est distant d'environ une bonne lieue dud. havre, de laquelle fontayne, depuis le commencement d'icelle, ilz disoient avoir par plussieurs foys veu et visité et laquelle ilz avoient trouvée raisonnablement faicte et parfaicte ainsi quilz s'ensuyt. Premièrement, disoient que le rocq, dont procédoit la source d'icelle estoit duement aparfondy et charché jusques à la vyve eaue. La closture d'entour ladicte source de parfondeur de six piedz à toyse en tous sans et de troys piedz d'espoisseur, pante voulue et toute couverte de belle et bonne pierre de taille. Item , les tuyaulx par lesquelz se conduict l'eaue depuis lad. source jusques au lieu dud. havre de grâce sont de terre bien recuyte et cymentez tout autour et revestus de pierre à chaux et chyment et par dessus semblablement. Item, que le long du chemyn que contient la dicte fontayne, depuis icelle source jusques aud. havre, y a Jrente ensuis de pierre de taille de parfondeur et largeur compectente pour reppozer l'eaue d'icelle fontayne, aussi quant elle discontynueroit son cours pour plus facyllement adviser ce dont la faulte procederoit et et y donner le remcdde, lesquelles ensuis sont assises d'instance compectente l'une de l'autre. Item au lieu dud. havre, devant la grosse tour qui à présent y est encommencée à faire , sourt et afflue l'eaue d'icelle fontaine, dont les habitans dud. Havre sont pourveus et encommodez en laquelle y a une belle et sumpteuse
estantfiche garnye de bachin, le tout de pierre de Yernon taillée à Tanticque , qui est de la haulteur de bien demye lance, en laquelle y a un sainct Francoys portant les armes de France et plussieurs autres ymages de pierre. Disoient oultre lesd. atestans que à leurs adviz et conscience ilz ne congnoissent , ne sachent choze en tout l'ouvrage d'icelle fontaine qu'il ne soit tel et sy bien fait qu'il appartient et qu'elle est de présent agrée et parachevée de toutes choses généralement quelconques et de laquelle il sourt et afflue grosse eaue, ainsi que le fait le demonstre. Desquelles choses, noble homme messireGuyon le Roy, chevallier, sr du Chillou, vis admirai de France nous requist ces présentes pour luy servir et valloir qu'il appartendra que luy avons accordé. Ce fut fait et donné audict lieu du havre de grâce soubz nostre saing manuel et scel, dont avons acoutusmé user audict ofTice d'esleu les jour et an dessusd.
J. AUVRAY
Ordre donné par les généraux des finances de payer à M. du Chillou 800 livres pour surveiller les travaux faits au Havre.
— 28 décembre 1618». —
Les généraulx , conseillers du Roy nostre sire sur le fait et gouvernement de ses finances, maistre Guillaume Preudomme*, aussi conseiller dud. sire et receveur général des dictes finances es pais et duché de Normandie, commis par icelluy sire à tenir le compte et faire le paiement de la construiction et édiffice du havre de Grâce en acomplissant le contenu es lettres patentes du roy nostre dict seigneur signées de sa main ausquelles ces présentes sont attachées soubz Tun de nos signetz, paiez, baillés, et délivrés comptant des deniers à vous ordonnez pour convertir et employer ou fait de vostre dicte commission de ceste présente année, à messire Guion le Roy, chevallier, seigneur du Chillou, visadmiral de France, commissaire ordonné en l'absence de monseigneur de Bonnyvet, admirai, pour ordonner de TédifTice, ouvraige, et des priz, marchez et paiemens dudict Havre la somme de huit cens livres
» Archives nationales (K. 81 30.)
* Guillaume Preudomme, sieur de Freschines et de Fontenay en Brie, receveur général en NormandiOi devint ensuite trésorier de l'épargne et mourut presque centenaire. Il avait marié sa ûUe Jeanne Preudomme à Nicolas de Neufville , premier seigneur de Villeroy, qui fut ministre sous quatre de nos Rois.
tournois, et à maistre NicoUas de la Primaudaye, con* treroUeur dudict Havre, la somme de trois cens soixante livres tournois ausquelz ledict sire les a ordonnées par ses dictes lettres, c'est assavoir, audict visadmiral, commissaire, pour ses peines et sallaires d'avoir continuel* lement fait séjour audict lieu de Grâce, vacqué et en« tendu oudict édiffice et ordonner des deviz, priz, mar^ chez et paiemens durant huit mois entiers commancez le premier jour de mars mil cinq cens dix sept et fmiz le dernier jour d'octobre dernier passé, qui est à raison de cent Uvres pour chacun d'iceulx mois les dictes huit cens livres. Et ledict de la Primaudaye pour avoir servi en Testât de conlerroUeur et estre présent à veoir faire iceulx deviz, priz , marchez et paiemens, et de ce faire réguUèrement expédié les reolles et acquictz à ce nécessaires, où il a continuellement entendu depuis le douziesme jour du mois de février l'an dessusdict qu'il partist de la ville de Tours où il est demourant pour aller faire et exercer sadicte commission, ainsi que commandé luy avoit esté, jusques au seiziesme jour du mois de novembre ensuivant et dernier passé qui sont neuf mois entiers, en quoy sont comprins huit jours de séjour par lui fait audict Havre après ledict mois d'octobre fini pour mectre ordre à faire serrer et inventorier les picqs, pelles, clayes, engins et autres extencilles servans oudict édiffice appartenans au roy nostre dict seigneur, et iceulx mectre en seureté jusques à l'année prochaine que ledict sire espère faire continuer ledict ouvrage et autres huit jours pour s'en retourner audict Tours. Lesquels neufmoys à raison de quinze
livres tournois pour chacun d'iceulx vallent ladicte somme de troys cens soixante livres tournois. Le tout ainsi que plus à plain lesdictes lettres le contiennent et que le roy nostre dict seigneur le veult et mande par icelles. Donné soubz l'un de noz signetz le vingt huitiesme jour de décembre Tan mil cinq cens dix huit.
Quittance, donnée par M. du Chillou, d'un à compte sur ce qui lui est dû pour la construction d'une fontaine.
— 31 décembre 1518.' —
Nous, Guyon le Roy, chevalier, seigneur du Chillou, visadmiral de France, confessons avoir eu et reçu comptant de Maistre Guillaume Preudomme y conseiller du roy nostre sire, et par luy commis à tenir le compte de la construction et édiffice du Havre de Grâce, la somme de quinze cens livres tournois, faisant le parfaict et entier paiement de la somme de troys mille livres tournois qui nous a esté ordonnée par le Roy. nostredict sire pour nostre paiement de semblable somme, à quoy avyons dès le cinquesme jour de janvier mil cinq cens dix sept*, fait marché pour luy rendre conduicte, faicle
* Archives nationales K. 81 n<» 32. (Musée n- 569).
* 1518. Nouveau style.
et parfaicte, une fontaine d'eaue doulce sortissant du lieu dit de Vitenval, préz le chief de Caux, jusques dedens ledict Havre où il y a distance d'une bonne lieue, et pour ce faire, avoir fourny de pierre, çhault, cyment, tuyaulx de terre recuylz, paine et salaire d'ouvriers et que toutes autres matières et choses ad ce utiiles et nécessaires, selon et aussi qu'il est à plain contenu et déclairé oudict marché de ce faict et passé les jour et an dessusdicts devant Jehan le Parmentier et Jehan de Nantes, tabellions royaulx et jurez en la viconté d'Auge ou siège de Honnefleu, et quant aux autres quinze cens livres tournois faisans moictié desdictes trois mil livres, nous les avons receuz dudict Preudomme dès le jour que fut faict et passé ledict marché, ainsi qu'il appert par icelluy, dont nous tenons de rechef contentz ensemble de pareille somme de quinze cens livres faisant le parfaict d'iceulx troys mil livres qu'il nous a ce jourd'hui semblablement payée et délivrée conune dict est. Et d'icelle quictons le Roy nostredict seigneur, le dict receveur général commis susdict et tous autres. En tesmoing de ce, nous avons signées ces présentes de nostre main et scellées du scel de noz armes, le dernier jour de décembre l'an mil cinq cens dix huit.
GuYON LE Roy.
xxxvu.
ETaluatîoii des travaux de réparation faits à une fontaine
du Havre de Grâce.
— 4 septembre 1521. —
Nous, Michel Ferey, Pierre Delorme, Thomas Theroulde, Jehan du Champ et Robert Quatre-Mains, maistres massons en Normendie, par le commandement et ordonnance de monseigneur le vis admirai de France, messire Guyon le Roy, chevallier, seigneur du Ghillou, nous dessusd. avons veu et visité la réparation qu'il a convenu faire pour la fontaine estante au havre, qui par cy devant avoit esté faicte, laquelle pour le présent ne peult avoir son cours obstant et pour raison que les terres estans es marebs, par où les cahotz d'icelle fontaine estoient emilouys et assiz et icelles pierres asaissiz sur lesd. cahotz, de sorte qu'il a convenu donner autre cours à lad. fontaine et en rasserrer d'autres neufz et prendre les fondemens pour asseoir lesd. cahotz plus parfons quen'estoient le précédent et aussy qu'il les a falleu passer par dessoubz les fossez de la ville dud. havre pour l'asseureté, perfection à demeure et cours d'icelle fontaine, où led. seigneur vis admirai a faict continuellement besongner, laquelle besongne et radoub d'icelle fontaine jusques à présent y comprains le cours depuys l'estanfiche d'icelle jusques dedens la tour, appartient la somme de cinq cens livres tournoiz et ce.
nous dessus nommez certiffions que lad. réparation
vault bien lad. somme de v^ livres toumoys, lesmoing
noz saingz manuelz cy mys le iiiim^ jour de septembre
Fan mil cinq cens xxi. \
M. Feret.
Delorme.
T. ThEROULDE. DUGHAlfP.
Quatre mains.
xxxvm.
lettre de Thomas Bohier à M. du Chillou. — 31 janvier 1519. —
A lUofisieur du Chillou, vis admirai de France.
Monsieur, je me recommande à vostre bonne grâce. Estimauville s'en retourne par delà. Je ne vous escripray autre chose. Il vous dira toutes nouvelles, fors que je désire souvent savoir des vostres et du fait du Havre et au demeurant vous me trouverez tousiours prest et appareillé à vous faire service, priant Dieu, monsieur, vous donner bonne vie et longue.
Escript de Gheoonceau, le dernier jour de janvier.
Vostre sincère et bon amy, Thomas Bohier.
— lt)4 —
Lettre de Thomas Bohier à M. du Chillou.
— 6 février 1519. —
Monsieur, Monsieur du ChUlou, vis amiral de France.
Monsieur le visamiral, je me recommande tousiours à voslre bonne grâce. Monsieur Tamyral devant son parlement pour aler en Lorraine et moy avons parlé ensemble du fait du Havre. Il m'avoit dit qu'il viendroit quelque argent de Bourdeaux. J'en ay parlé à Monsieur Desparroux, qui m'a dit que la chouse est en projet et qu'il ne sera pas si tost prest. J'en ay escript à Mond. sieur l'amyral affîn qu'il en escrive à Monsieur le grant maistre et à mond. sieur Desparroux et j'en feray la solicitacion. U m'a semblé qu'Ëstimauville ne faisoit plus riens icy ; à ceste cause il s'en retoiune devers vous. Monsieur le receveur général de Normandie est icy» m'aidera à soliciter et tous deux y ferons le mieulx que possible nous sera. Vous aurez peu scavoir les nouvelles de la mort de l'Empereur * . H y a grande apa-
^ L'empereur Maximilien premier, mort à Lintz le 12 janvier 1519, âgé de 60 ans.
rence et bonne espérance que le Roy le sera*. Ce sera un grant honneur et bien pour la maison de France'. Autre chose ny a pour le présent digne d'escripre, si non que je prie à Dieu vous donner bonne et longue vie.
Escript à Paris le vi me jour de febvrier.
Vostre sincère et bon amy, Thomas Bohier.
Lettre de Thomas Bohier à M. du Chillou. — 12 mars 1519.—
A Monsieur, Monsieur du Chillou^ vis amiral
de France.
Monsieur le vis amiral, je me recommande tousiours à vostre bonne grâce tant de bon cueur que je peux. J'ay receu vos lectres, je n'ay peu avoir congé pour aler en Normandie. A ceste cause j'ay donné charge au receveur général qui y est aie de vous aider et escripre
■ Les espérances do Thomas Bohier ne se réalisèrent pas et ce fut l'archiduc Charles d'Autriche, fils de Maximilien, roi d'Espagne, plus connu sous le nom de Ch^rlos-Quint, qui fut élu empereur le 38 Juin t5i9 par cinq voix contre une.
de ce quy a esté ordonné par le Roy pour le Havre et despuis vous ay envoyé le contrerooUeur Primaudaye, par lequel vous ay escript. Au regard des arrests qu'on a faiz sur les finances, vous n'estes en riens comprins ausd. arrests. Âceste cause, j'escripts présentement au receveur des tailles de Rouen qu'il yous paye non obstant lesd. arrests et tousiours me trouverez prest et apareillé à vous faire plaisir de mon pouvoir, priant Dieu vous donner bonne et longue vie.
Escript à Paris le xiime jour de mars.
Vostre sincère et bon amy, Thomas Bohier.
Lettre de Guillaume Preudomme à M. du Chillou.
— le mars 1519 —
A Monseigneur, monseigneur du Chillou, Visadmiral
à Honnefleu.
Monseigneur, je vous ay naguères escript par Monsieur du Plessiz, vostre filz ' et depuis le controoUeur
1. Monsieur du Plessis n*étalt pas le fils, mais le gendre de Guyon le Roy. François du Plessis, chevalier, sieur de Richelieu, fils de François, sieur de Richelieu et de Renée Eveillechien avait épousé par
est arrivé de Paris qui s'en va devers vous avec le receveur de Rouen pour mectre ordre à ce qui est affîdre pour ceste année et a esté advisé que se fera despenee de vm livres par moys durant les moys acoustumez, qui est depuis le premier de mars jusques et comprins le dernier jour d'octobre proéhain et est l'inlencion de Monseigneur l'admirai et de Monseigneur le général, si vous estes de cest advis que l'on doit continuer la gectëe qui est faicte du cousté du chief de Gaux le plus avant en la mer que l'on pourra, par quoy aprez que y aurez advisé, vous y ferez faire telle dilligence que congnoistrez estre de nécessité.
Monseigneur le Roy et mesd. seigneurs ont ordonné que serez paie de vos gaiges et estât durant les huit moys dessusd. à raison dé 100 livres tournoys comme l'année passée à commencer du premier jour du présent moys de mars, néantmoins que l'on n'aist besoigné * , car la besoigne est retardée, parceque l'on ne savoit où prendre argent et si mond. seigneur le général ny eust aidé tout estoit demeuré pour cested. année.
Monseigneur, il ny aura nulle faulte que au pénultiesme d'avril ne soiez remboursé de vos iin» livres et pour le fait de vostre pension, monseigneur le général
contrat du 31 mars 1 506 Anne le Roy, dame du Chillou aprôs la mort de son frère aîné, ûlle de Guyon le Roy, chevalier, sieur du Chillou, de Mondon et d'Orcher, vice amiral de France, capitaine d*Honfleur et dlsabeau de Villeroye en Ponthieu. Il Ait le bisayeul du cardinal de Richelieu.
' Voir no 43, Etat des dépenses faites pendant Tannée 1519 qui prouve que les travaux pour la construction du Havre ne commencèrent en cette année que le lundi 14 mars.
vous en escript * ce qu'il a empesché que vostre affaire n'aist esté recullée.
Touchant la nef de Berquetotjevous enay escript ce qu'il s'en peut faire. J'esperre entre cy et peu de jours m$ trouver vers vous par delà pour adviser avec vous ce qui s&ra de faire au demeurant.
Cependant me recommande humblement à vostre bonne grâce et à celle de madame, priant Dieu à vous et elle donner tout ce que plus désirez.
De Rouen ce xvi^e jour de mars.
Vostre humble serviteur,
Guillaume Preudomme
XUI.
LeUre de François I à M. du Chillou.
— î7 mars 1519. —
A Monsieur du ChilloUy vis amiral de France.
Monsieur le vis admirai, j'ay receu vos lectres et pour responce en tant que touche le parachèvement de la nef de feu Berquetot, je trouve très bon que vous y faicles besoigner et qu'on y employé les derniers qui restent
1 Voir la lettre précente n° io.
encores du marché qui en avoit esté fait es mains du receveur général de Normandie, auquel j'escripz les bailler et fournir aux ouvriers qui y besoigneront ainsi que vous le luy ordonnerez. Â ceste cause, faictes y besoigner le plus tost que faire se pourra pour la conservacion de lad. nef et afin qu'elle ne segaste et si led. reste n*y peult satisfaire, il fault que vous faictes commander la vefve et héritiers dud. feu Berquetot, à fournir ce qui sera nécessaire en ensuivant le marché d'icelle nef fait avec led. feu Berquetot, ains que la raison le veult.
Au regard de ce que m'escripvez d'une terre que vous tenez à ferme de moy en Normandie durant dix années pour six vingtz cscuz par an, attendez, le retour de l'admirai qui m'en fait la requesto pour vous et j'adviseray avec luy ce qui y sera affaire.
Je ne vous escripveray riens pour ceste heure du fait du navire ne de Taccoustrcment d'icelluy, mais en brief vous serez adverty de ce que vous aurez à faire, vous disant à Dieu, Monsieur le vis admirai, qui vous ait en sa garde.
Escript à Saint Germain en Laye le xxviime jour de mars.
Franco Ys Robertet • .
1 Florimond Robertet, baron d'Âlluyo au Perche, sieur de Brou et de Bury, né sous le règne de Louis XI, était conseiller en la chambre des comptes de Montbrison, lorsque Pierre de Beaujeu, comte de Forez le donna à son beau-frère, Charles VIII, qui le fit trésorier do France et secrétaire des finances.
Florimond Robertet conserva la charge de secrétaire d'état des
XLUI.
Ordre de payement donné par le Roy François I à Guillaume
Preudomme.
— 27 mars 1519. —
A noêtre amé et féal conseiller^ à M'^ Guillaume Preudomme , receveur général de nos finances de Normandie.
De par le Roy,
Nostre amé et féal , pour ce qu'il est requis faire parachever le navire de feu Berquetot pour la conservacion de icelluy et afin aussi qu'il ne se périsse, nous avons advisé de y faire employer les deniers qui restent encores du marché qui en avoit esté fait avec led. feu Berquetot, lesquelz deniers sont en vos mains. A ceste cause baillez et fournissez lesd. deniers aux ouvriers qui besoigneront aud. navire ainsi qu'il vous sera ordonné par le seigneur du Chillou, vis admirai de France et ny veuillez faillir, car ce seroit dommage de laisser perdre ung tel navire par faulte de y pourveoir, et si led. reste ny peult satisfaire, il fault que led. vis admirai face commander la vefve et héritiers dud. feu Berquetot
finances sous les rois Louis XII et François I et mourut en 1523 après avoir été ministre pendant 40 ans.
Clément Marot fit une complainte ou déphration de 400 vers sur la mort du bon Florimond RoberleL
à fournir ce qui sera nécessaire en ensuivant le marché de lad. nef fait avec led. feu Berquelot ainsi que la raison le veult. Et si vous avez l'acquict, il vous sera expédié en rapportant les pièces et les ordonnances dud. sieur du Chillou avec les quictances des pij&ces sans aucunes despences.
Donné à S^ Germain en Laye, le xxviime jour de mars l'an mil cinq cens dix-huit * avant Pasques. Francoys. Robertbt.
Procès-verbal de toisage des travaux de maçonnerie du Havre
de Grâce.
— 14 avril 1519. -
Du jeudi xiiiime jour d'avril vcxviii*, ensuyt le tesage de la besongne de massonnerie qui a esté faicte par Michel Fcroy, au Havre de Grâce, depuis le dernier tesage qui fut fait le samedi pénultième jour d'octobre mil cinq cens dix huit.
' 1Ô19. Nouveau style.
* 1519. Nouveau style.
PREUEREMENT.
Le chaint de la tour des paremens par dedens œuvre, coraprins les jourz des canonnyëres et huisseries, contiennent cinquante toises deux piez mains sur la haulteur de quatre piez neuf pouces, tout carcullé à trente six piez pour toyse, vallenl xxxix toises xi piez demy.
Le chaint de la tour par dehors œuvre contient cinquante quatre toises sur la haulteur de quatre piez neuf pouces dont a esté rabatu les bées des quatre canonnyëres, tout carculé à trente six piez pour toise, vallent XXII toises VIII piez.
Item, le parement de l'une des canonnyères par dedens œuvre contiennent unze petites toises, deux piez et demy, dont y en y a quatre semblables, les quatre vallent vn toises demye ii piez.
Item, le parement de Tune des canonnyères par dehors œuvre, comprins les jours de parement, contiennent pour les quatre canonnyères à trente six piez pour toise qui est pour les quatre, vallent xii toises.
Item, l'une des escleres contient de chaint cinq piez sur la haulteur de six piez, dont y en y a troys semblables, tout carcullé pour lesd. escleres, vallent ii toises demye.
Item, il a convenu haulcer une assiette au trou là où sont les chaines, tout carcullé, xxiiii piez demy.
Itom, la couverture d'icelluy trou contient de parement tout carcullé, xxx piez.
Item, le chaint de la vys contient quatre toises et demye, les huisseries non comprinses sur la haulteur
de quatre piez neuf pouces, tout carcuUé à trente six piez pour toise, vallent m toises demye ii piez m pouces.
Item, il y a dix marches, dont chacune contient vingt et quatre piez et demy qui sont pour lesd. dix marches, tout carcuUé à trente six piez pour toise, vallent vi toises demye vi piez.
Item, il y a à l'entour d'icelle haulteur trente deux bouUes et trente deux pointes, dont chacune boulle contient de parement troys piez neuf pouces, dont est à rabatre ung pié ung cart qui sera cy aprez conté en grosse espoisse. Item, chacune pointe contient deux piez quatre pouces, sur quoy fault à rabatre ung pié sur la grosse espoisse qui sera cy aprez conté, tout carcuUé tant pour lesd. boulles que pointes, v toises xiiii piez Yiu pouces.
Item, la grosse espoisse de lad. tour, les canonnyères, les huisseries, la vys et cabynet,tout carcuUé et rabatu à deux cent saize piez pour toise sur la haulteur dessusd., vallent xlii toises demye lxxvi piez.
Item, le chaint du cahot pour conduyre la fontaine de dedens lad. tour contient de chaint et parement dix sept pouces sur la longueur de dix neuf piez, tout carcuUé à trente six piez pour toise vault le tout, demye toise VIII piez demy.
Item le parement du costé des terres de la getée de devers la mer contient de long huit toises qui est depuis le derrain tesage qui avoit esté faict, qui se montoit de long de lad. getée depuis la tour trente toises deux piez et demy sur la haulteur de quatre toises et demye, tout carcuUé à trente six piez pour toise, vault le tout xxxiui toises.
Item, le parement par dedens la mer de lad. getée contient de long six toises deux piez et demy sur la haulteur de quatre toises etdemye, tout carcullé à trente six piez pour toise, vallent xxyiii toises demye xm piez demy.
Item, la grosse espoisse contient de long pryns par le parmy de la getée sept toises ung pié troys pouces sur la laise de quatre toises ung pié les paremens rabatus, tout carcullé à deux cens saize piez pour toise, le tout vault VI K V toises m cars de toise xlv piez.
Item, le parement de lad. getée contient de long trente sept toises sur le chaint de vingt neuf piez et demy qui est tout carcullé à trente six piez pour toise, vallent IX» II toises.
Item, la grosse espoisse de dessoubz led. parement qui est de deux piez de hault, ung pié de parement rabatu, qui est de la longueur de trente sept toises et de quatre toises de laize, tout carcullé à deux cens saize piez pour toise, vallent xii toises demyô.
Item, pour six pillons pour amarer les navyres, lesquelz sont sur lad. getée contiennent chacun pillon douze piez et demy qui seroit pour les six à trente six piez pour toise tout conté, vaut ii toises m piez.
Somme de toutes les parties dessusd. tant des paremens que grosses espoisses, v^ xxix toises demye v piez demy.
Pierre de Locrme. Thomas Theroulde. Théroude.
Lettre de l'amiral Bonnivet à M. du Chillou.
— 29 mal 1619. —
A Monsieur du Chillou vis admirai.
Monsieur du Chillou, j'ay entendu que le maistre de la petite hourque ou de Tun des navires qui estoit ordonné pour acompaigner Saligain à l'entreprinse que savez ' et aussi une partie des compaignons dud. esquippage après qu'ilz furent en mer s'en retournèrent et habandonnèrent led. Saligain et à ce que l'on m'a dit sont au havre de Dieppe et par ce que c'est une chose de très mauvaise conséquence et que cela a cuidé estre cause de faire faillir lad. entreprinse, je vous prie, que incontinent vous faictes prendre et saisir tous ceulx qui l'ont ainsyhabandonné, quelque part qu'ilz soient et en
* La conduite en Danemark des troupes envoyées par François I'' à Christiern II pour l'aider dans son expédition contre la Suéde qui se termina, dit Varillas, par le triomphe des Français et de leurs alliés. Ces troupes étaient commandées par Gaston de Brezé, s" de Planes, d'Orcher, de Plainbosc et de Fauguernon, quatrième fils de Jacques de Brézé et de Charlotte, bâtarde de France, fille de Charles VII etd'Agnés Sorei, et par Arnaud de Pardaillan, baron de Gondrin, s' de Brucfa, Justian, Roques et Gants, chevalier de Tordre du Roi, second fils de Jean de Pardaillan, b' de Gondrin, vicomte de Castillon et de Marie de Rivière.
faictes faire la justice et pugnicion telle que en l'advenir les autres y preignent exemple ; car il est besoing que ainsi se face et autrement ilz en feroicnt tousiours autant et ne se trouveroit nulle obéissance. Priant Dieu, Monsieur du Ghillou, vous donner ce que désirez. A Bloys le xxixme de raay.
C'est vostre bon allyé * et amy ,
BONNIVET
Gommission donnée à Guyon le Roy, s^ du Ghillou poar commander
une expédition en Danemark.
— 4 juin 1519. —
François, par la grâce de Dieu, Roy de France, à nostre cher et amé cousin, le s' de Bonyvet, chevallier de nostre ordre, admirai de France et en son absence à nostre amé et féal conseiller et chambellan, Guyon le Roy. chevallier, s>* du Ghillou, son vis admirai, salut et dillection, comme nous avons ordonné faire équi-
1 Magdeleine Gouflier, lille de Guillaume Gouffier, sieur de Boisy, Bonnivet, Oiron, Maulévrier, etc., Sénéchal de Saintonge, premier chambellan du Roi Charles VII, gouverneur du Roi Charles VIII, etc., et de sa première femme Louise d*Âmboisc, sœur de Tamiral Bonnivet avait épousé René le Roy, s' de Chavigny, cousin de M.duCbiliou.
per, mectre sus, advitaîUer et armer certains navires et vaisseaulx estans es ports et havres de nostre pais et duché de Normandie pour les envoyer au secours de nostre très cher et très amé firere, cousin et allyé le Roy de Dannemarcq* pour son secours à l'enconlre de quelques siens subgectz qui luy font la guerre, pour lesquelz navires et vaisseaulx faire adouber, advitailler, equipper et mectre à la voille, y ordonner et establir gens et mariniers pour les mener et les conduire et y faire embarquer lesd. mille hommes de guerre soit besoing faire plusieurs fraiz, mises et despences pour desquelz ordonner et en faire faire les paiemens nécessaires, pareillement pour recouvrer desd- mariniers et gens pour servir à la conduite desd. vaisseaulx et navires et les victuaillez et municions nécessaires pour l'advitaillement d'iceulx soit besoing bailler la charge et povoir à aucun bon et notable personnaige d'auctorité et en qui aions fiance, nous à ces causes et pour la bonne confidence de avons de vos personnes et de vos sens, souffisances, loyaultez preudommyes et bonnes diligences vous avons donné et donnons par ses présentes povoir et commission et mandement especial de faire faire lesd. equippaiges, advitaillemens, municions, adoubz et apparoitz desd. navires et vaisseaulx de mer que avons ordonnez pour porter lesd. gens de guerre et faire led. voyaige de Dannemarcq et en îcelles les embarquer, prendbre et choisir des mariniers et gens pour servir à la conduicte desd. navires et
> Le Roi CbrUtiern II.
vaisseaulx et aussi des vicluailles nécessaires pour Tadvitaillement d'icelles, ordonner des souldes et paiemens tant desd. navires et vaisseaulx que desd. mariniers et autres gens qui seront mis et ordonnez pour la conduicte d'icelles, en faire faire les monstres et reveues par celluy ou ceulx que à ce faire commectrez et en expédier les roolles et acquitz^ pour en faire faire lespaiemens parnostre amé et féal notaire et secrétaire, maistre Jehan Robineau, que nous avons à ce commis, lesquelz paiemens qui ainsi seront faictz pour le faict dud. voyaige de Dannemarcq par vosd. ordonnances, roolles et acquitz deuemens signez et expédiez par vous et contreroUez par nostre cher et bien aimé Seviestre Damain, aussi par nous commis à faire le contreroUe du faiçt de la marine, nous voulions fornir à l'acquit et estre alloez es comptes dud. Robineau par noz améz et féaulx les Gens de noz comptes, ausquelz nous mandons ainsi le faire sans difficulté, si vous mandons et ordonnons que au faict de cesle présente charge vous vacquez et entendez et à ce faire et souffrir et venir servir par lesd. mariniers et autres gens de marine au faict et conduicte desd. navires et vaisseaulx et pareillement de bailler et délivrer desd. victuailles, provisions et munycions nécessaires pour led.advictuaillement d'icelles, en paiant le tout raisonnablement, contraignez ou faictes contraindre reaument et de faict tous ceulx qu'il appartiendra et qui de ce faire seroient reffusans et en delay par toutes voyes et manières deues et en tel cas requises comme pour noz propres aiËdreS| nonobstant oppositions, appellacions, clameurs de
haro et doléances, pour lesquelles ne voulons estre différé, mandons et commandons à tous noz justiciers, officiers et subgectz que, à vous et chacun de vous et à voz commis et depputez sur ce, ilz obéissent et entendent, prestent et donnent conseil, confort, aide et si mestier est et requis en sont, car tel est nostre plaisir.
Donné à Saint-Germain en Laye, le mime jour de juingTan de grâce mil cinq cens dix neuf et de nostre r^ele cinquiesme'
Par le Roy.
Gedoyn.
Lettre da Roi François I" à M. du Chillou. — 9.$ septembre 1519. —
A Monsieur du Chillou^ nostre vis admirai.
Monsieur du Chillou, je vous ay escript par cidevant de prendre et constituer prisonniers les conducteurs
^ C«etie expédition, à peine mentionnée par les historiens, ne fut pourtant pas sans gloire pour les armes françaises. • Les quatre mille « hommes dlnfaDierio envoyés sous le commandement de Gaston de « Brezé et du Baron de Gondrin au secours du Roi Christiern II
• pour Taider contre les entreprises des Suédois montrèrent une vail- ^ lance sans égale, forcèrent les retranchements des Suédois, taillèrent
• en pièces Tinfanterie et par des miracles de valeur ramonèrent la « victoire du côté des Danois. » (Histoire de France de Varillas.) C'est à peu près tout ce que Ton sait de ces faits d'armes, à l'occasion desquels Christiern II écrivit à François I" qu'il lui était redevable de la couronne qu'il venait de recouvrer.
des navires par moy ordonnez à mener au Roy de Dannemarch, mon très cher et très amé frère, cousin et allyé les gens de guerre que luy envoyois, tant pour ce que sans congé des cappitaines s'en estoient retournez que aussi pour les depprédacions que avoient faictes d'aucuns navires appartenans à aucuns marchans de la ville de Lubec, mes alliez et confédércz. Ce que deslors escripvez à icelluy Roy de Dannemarch et cytoiens de Lubec, afin qu'ilz congneussent par eiîect que icelle depprédacion avoit esté contre mon vouloir et intencion et que entendoys qu'ilz en feussent satisfaiz. Si ont à ceste cause envoyé ce présent porteur pour en faire la poursuicte et diligence, lequel nous vous envoyons, afin que, sommairement et de plain et sans forme et figure de procès et le plus brefvement que faire se pourra, vous luy faictes rendre et restituer les marchandises depredées et du demeurant qui ne se pourroit trouver, contraignez les depprédateurs et leurs pièges et cautions de les rembourser tant du principal que interestz et dommaiges et vous me ferez, en ce faisant, service très agréable et à Dieu, monsieur du Ghillou, qui vous ait en sa garde.
Escript à saioct Germain en Laye le xxviiinae de
septembre.
Françoys.
De Neufville'.
* Premier ôchanson de Monseigneur Charles, duc d'Alençon, beaufrère du Roi, gouverneur du pays de Normandie ; il Ait le premier secrétaire d'Etat de cette illustre fbmille qui a produit tant do grands hommes, plus connus depuis sous le surnom de Villeroi, que commença à porter son petit-fils, Nicolas de Neufville, qui Ait ministre tous quatre de nos rois.
Etat des dépenses faites au Havre de Grâce pour la construction
du port et des fortifications.
— !•' mars - 31 octobre 1&I9. —
Estât abrégé de la despence faicte au Havre de Grâce depuis le premier jour de mars mil cinq cens dix-huit ' jusques au dernier jour d'octobre mil cinq cens et dix-neuf.
La despence de la première sepmaine finissant le samedy xviiii™* jour de mars rail vc dix-huit* monte à la somme de un c 1 1 xv &.
La despence de la ii""" ensuivante monte à iin^ li^
X» IV d.
La iii"**" ensuivante monte à vie xi x».
La iiii™® monte à vie lxxixI xv».
La cinquiesme ensuivante où est comprins le premier toisage de maçonner y e faict aud. Havre en ceste d- année ^ monte à xiim vc vml xvis vid.
La VI™® ensuivante monte à vc xLii un». La vii™*^ ensuivante monte à iiic mil vis vind. La viii"'*' ensuivante monte à m c un xx vu i vi». La ix""® ensuivante monte à vc lxxviiI xviii». La x"" ensuivante à vc xxxi x» vid.
* 1519. Nouveau stylo.
• 1519. Nouveau style.
» Voir n» 44.
La xi"« ensuivante à vc lxxvI xyii» vi d.
La xn"» ensuivante à rare Lxxviiii xv».
La XIII™' ensuivante à inic rainl xv».
La xuii"* ensuivante à iK nn» xvii ira».
La XV™* ensuivante à nii© mi« xiii i n» iiiid.
La XVI™* ensuivante à une imxx vil xvn».
La xvii™® ensuivante à v c lxxviï ^ vi »•
La xviii™* ensuivante à vi^ nul xv s mid
La XIX™' ensuivante à un c im« viiii xv «.
La XX™* sepmaine ensuivante où est comprins le second toisage faict aud. Havre monte à \ui^ niin XVII lins Dcd.
La XXI™* ensuivante à m^ ini» ix* ix» vi à.
La XXII™* ensuivante à vie mil nnd.
La xxiii™* ensuivante à une lxxiiiI xv».
La xxira™* ensuivante à vc xin* xvs.
La XXV™* monte à iiiic lxxiI ix».
La XXVI™* ensuivante monte à vc lxxvhi* xv«.
La xxvn™* monte à vc im» x* vu» viiid. *
La xxvni™* à me lxxiiiI ii».
La XXIX™* à iiiic min yni is mid.
La XXX™* à iiiic min xiii xiiis mid.
La XXXI™* à une xlvi* ix».
Laxxxn™* monte à ne mi» xmi xvis vni<i.
La xxxm™* sepmaine finissant au samedy xxix™* jour d'octobre mil cinq cens dix-neuf où est comprins le dernier toisage^ monte à xim ne lxi^ tournoys.
Le toutal de la despence dud. Havre s'esleve à la somme de Lnm vnc lxihI xvi» ix^ tournoys.
* Voir n» 49.
Daass la despense de la première sepmaine commencée le lundy xiu"*^ jour de mars et finissant le samedj lYm"^ jour dud. moys est comprins le paiement de ceulx qui estoient demourez pour la garde dud. HaTie et autres parties qui avoient esté payéez durant le temps qu'on avoit discontinué led. ouvraige ainsi qu'il appert par le roolle sur ce expédié.
xux.
Procès-verbal de toisage des travaux de maçonnerie
du Havre de Grâce.
— 31 octobre 1519. —
Tesage faite le derrain jour d'octobre mil cinq cens et dix neuf par Pierre de Lorme, Thomas Theroulde et Jacques Theroulde, maistres maçons à ce députez et commis pour led. tesage, lequel ne fut tesè depuis le jeudi vingt huit^e jour de juillet aud. an cinq cens dix neuf.
Le chaint de la tour par dehors œuvre contient de long quarante deux toises sur la haulteur de douze piedz, comprins le chaint du lermier,à ce comprins les piliers du portail qui est tout calcullé, un» iiii toises.
Item, le chaint par dedens œuvre contient de hault XX toises deux piez et demy sur la haulteur de imze
piez qui est tout calcuUé à xxxvi piez pour toise, xxxvii toises IV piez demy.
Item, le cbaint de la grosse espoisse de lad. tour par le parmy du meur contient xxxvii toises et demye sur la laise de vm piez, les deux paremens rabatus sur la haulteur dessusd., qui est tout calcuUé à deux cens saize piez pour toise, vn» toises, dont est à rabatre pour le cœur de la vys pour lad. grosse espoisse quatre toises, reste, VI n xYi toises.
Item, le chainl de la vys de lad. tour contient de long cinq toises sur lad. haulteur de unze piez, qui est tout calcullé à xxxvi piez pour toise, ix toises vi piedz.
Item, en lad. vys convyent vingt deux merches à revenir à lad. haulteur qui seroit en nombre de xxun piez pour merche, qui est tout calcullé à xxxvi piez pour toise, xim toises demye vi piez.
Item, il y a à lad. vys deux fenestres qui contiennent de chaint chacune six piez sur la longueur de troys piez, qui reste pour les deux tout compté et rabalu à trente six piez pour toise, i toise.
Item, chacun rang de lad. tour y a soixante et traize bouUes et pointes, dont y en y a quatre rangs sur lad. haulteur de douze piez par le dehors, le lermyer comprins, dont les dictes bouUes contiennent tout compté et rabatu,dix toises cinq piez elles pointes contiennent cinq toises quinze piez qui seroit pour le tout à xxxvi piez pour toise, xv toises demye i pié.
Item, le chaint des mouUeures de l'une des chaînes de la seconde voulte de lad. tour,comprins les prinses, contient tout rabattu xlui piez et demy, dont y ea a six
semblables, qui est tout calcullé pour les six à xixvi piez pour toise, vu toises rx piez.
Item, l'une des charges trousséezsur Tune des canonnyères contient tout calcullé xxxvi piez, dont y en y a deux semblables qui pour les deux à xxxti piez pour toise ainsy comme dit est, ii toises.
Item, la longueur de la voulte de dedens le grant portail contient de long saize piez et demy sur dix piez de chaint, qui est tout calcullé a xxxvi piez pour toise, mi toises demye m piez.
Item, le chaint de la touée de la voulte de lad. tour par dehors œuvre contient xxv piez et demy sur le chaint de troys piez, qui est tout calcullé à xxxvi piez pour toise. Il toises un piez demy.
Item, le chaint de lad. touée par dedens œuvre contient neuf piez sur la haulteur de deux piez, qui est tout calcullé à xxxvi piez pour toise, i toise ii piez.
Item, l'une des branches d'ogive de lad. voulte depuis le lys de dessus les charges jusques à lad. touée contient de long dix huit piez sur le chaint de cinq piez, dont y en y a huit semblables, qui est pour l'une tout calcullé à xxxvi piez pour toise, deux toises et demye, ainsy se seroit pour les huit, xx toises.
Item, le chaint des branches de l'un des tiercerons contiennent depuis le dessus desd. charges jusques à la touée, pour les troys branches à xxx piez sur le chaint de quatre piez, qui seroit troys toises, douze piez et y en a huit semblables, qui est pour les huit à xxxvi piez pour toise, xxvi toises demye vi piez.
Item, l'un des cartiers du pendant de l'un desd. tier-
cerons de lad. voulte contient tout calculié im toises, qui seroit à xxxvi piez pour toise, dont y en a huit semblables, xxxn toises.
Item, le renplages des tremuys de lad. voulte, dont y en a huit qui vallent en grosse espoisse iic xyi piez pour toise, XVI toises.
Item, le front du bout de la getée de devers la mer contient de long cinq toises, les deux paremens rabatus sur la haulteur de xxim piez, sans en ce comprendre les lys et l'autre parement premier fait estant autant, en contient qui est tout calculié à xxxvi piez pour toise, vallent pour les deux ainsy que dict est avecques ce comprins troys toises qui estoient demeurez, lesquelles ont esté tesées pour la deffence à l'amont de la mer, pour ce, XLin toises.
Item, le pavé estant sur lad. voulte contient le tout calculié le nombre de xxx toises, pour ce, xxx toises.
Item, les apréciacions de huit entrepiez,dont y en y a nu à mode de tabernacle aulx piliers de la grant porte et les autres à dessoubz desd. tabernacles ainsy ausd. piliers et pour le grant entrepié qui sera entre deux piliers de lad. porte et aussy pour l'entre pié, piliers et trimphes estans sur lad. petite porte vers la mer se montent tout calculié et avallué au prix de xxxvi piez pour toise, m toises demye.
Somme total iiiicc nnxx vu toises.
Nous, Pierre de Lorrae, maistre des œuvres de maçonnerie au bailliage de Rouen, Thomas Theroulde, maistre des œuvres de maçonnerie à Caudebec et
Jacques TherouIde,maistre maçon en la ville de Rouen, certifiions avoir ce jourduy ffesé l'ouvrage de maçonnerie du Havre de grâce cy devant déclarée et en icelle trouvé tout gecté et calcuUé, le nombre de quatre cens quatre vingts sept toises de maçonnerie et ce certiffions estre vray et par nous avoir esté faict comme dessusd. par le commandement de monseigneur le Vis admirai de France, commissaire dud. Havre es présences de maistre Jehan du Champs, aussy maistre maçon demourant aud. lieu de Rouen, Pierre Boumay, escuier, maistre du Broise, demeurant à Harfleu, tesmoing noz signes cy mys le derrain jour d'octobre mil cinq cens dix neuf.
Pierre de Lourme, Thobias Theroulde.
Theroulde.
Deux procèfl-verbaux do tobage des travaux de maçonnerie du Havre
de Grâce.
— 4 mai — 14 juin 1520. —
Du samedi quatrem^ jour de may cinq cens et vingt fut toisé l'ouvrage de maçonnerie du Havre de grâce tant de deux assiectes de la tour d'iceluy, des degrés de la getée de devers aval au dedens de la mer tenant à icelletourquedutrestedelagectéeau dedens des terres joignant aussi à icelle tour et aussi du bout de la gectée
du costé d'amont au dedens du Havre vers Gauvain, lequel ouvrage n'avoît esté toisé depuis le dernier jour d'octobre mil cinq cens et dix neuf derrain passé et sommes demourez du tesage de lad. tour de deux assiectes au-dessus des tabernacles servans d'entrepié du portail du devant d'icelle tour, qui se montent lesd. deux assiectes de troys piedz de hault tezé par nous, Pierre de Lorme et Thomas Theroulde, maistres maçons à Rouen et à Gaudebec, aprèz le serment par nous fait en la présence de monseigneur le Vis admirai de France, seigneur du Ghillou et commissaire en ceste partie à ce présent.
Les marches du degré qui sont sur la gectée devant à icelle tour devers la mer du costé d'aval, qui sont pour entrer en icelle, la première marche dud. degré contient de long quatre toises et demye et de sain xviii pousses qui vallent tout calcullé à xxxvi piedz pour toise de parement, i toise un piedz et demye.
La lime marche contient de long vingt deux piedz troys pousses sur le sain de xxi pousses, qui vault tout calcullé à xxxvi piedz pour toise, une toise vu piedz III quars.
La iiinae marche contient de long troys toises ung pied et demy sur le sains de xxi pousses qui vallent à XXXVI piedz pour toise de parement, xxxiiii piedz.
La mime marche contient de long deux toises et demye, ung pied sur le sains de deux piedz qui vault tout quarcuUé à xxxvi piez pour toise de parement xxxii piedz.
La v^^ marche contient de long deux toises sur la haulteur de neuf pousses qui vault tout quarcuUé à XXXVI piedz pour toise de parement, ix piedz.
Item, le pallier d'iceluy degré contient xvii piedz et demy sur lad. haulteur de ix pousses qui vallent à XXXVI piedz pour toise de parement, xii piedz.
La grosse espoisse desd . v marches contient de long une toise et demye sur une toise de leze et sur la haulteur de xxvn pousses vault tout quarcullé à iiccxvi piedz pour toise de grosse espoisse, demye toise xiii piedz et demy.
Le sains de la tour depuis le dernier tesage par dehors œuvre contient do sains xlii toises sur la haulteur de troys piedz , vault tout carcuUé à xxxvi piedz pour toise de parement, xxi toises.
Le sains du piller de la tour qui porte le poullenys qu'on appelle treste contient \ii toises m piedz sur la haulteur de un toises, tout quarcullé à xxxvi pied pour toise de parement, xxx toises.
La grosse espoisse d'icelluy contient de long treze piedz sur la lez3 de xiii piedz, ung pied de parement de chacun costé rabattu, vault à iicc xvi piedz pour chacune toise de grosse espoisse, xv toises xxxvi piedz*
Les deux marches servant à monter sur icelluy piller d'icelle tour pour aller sur contient
de long vingt six piedz, qui est pour chacune marche xni piedz, qui est tout calcullé à xxxvi piedz pour toise chacune toise de parement, xxxii piedz et demy.
Le pavement de dessus la getée près led. pont et treste d'icelle tour contient de long à xxxvi piedz pour chacune toise tout calculléi x toises.
Item, la grosse espoisse au dessoubz dud. pavé qui se monte à deux assiectes qu'il a esté besoing fere pour entrer en lad. tour, contient de long huit toises sur la leze de xui piedz, les deux parements rabattus et sur la haulteur de deux piez vault à n^c xvi piedz pour toise de grosse espoisse, v toises et demye Lx piedz.
Item, le parement d'une assiecte au dessoubz dud. pavé du costé de devers les terres contient de long huit toises sur la haulteur de neuf poulces à xxxvi piedz pour chacune toise de parement, une toise.
L'autre parement d'icelle assiecte par dedens le 'Havre contient de long quatre toises quatre piez et demy sur lad. haulteur de neuf pousses vallent à XXXVI piedz pour chacune toise de parement, demye toise EX pousses.
Item, le pavé de dessus led. piller contient de long six toises et demye tout carcuUé qui vallent à xxxvi piedz, toisé chacune toise de parement, vi toises et demye.
Item, le caho qui sert à vuider les eaues qui tumbent derrière la getée, piller et treste joignant lad. tour contient de long xiiii piedz sur la haulteur d'ua pied tout calcullé vallent, xiiii piedz.
Item, le parement de la getée au dedans du Havre devers amont du costé de Gauvain par dedans œuvre contient de long quatre toises quatre piedz sur la haulteur de trois toises deux piedz pour ce que le parepient est plus bas de deux piedz que la grosse espoisse et est ce qui a esté faict de lad. getée depuis le deraier tas^^e
qui vault tout carcullé à xxxvi piedz pour toise de parement, XY toises et demye x piedz.
Item, y a, pour lesd. deux assiectes d'icelle tour qui présentement sont taiséez, xxxvi pointes, chacune d'icelles pointes contient de parement tout carcullé et la grosse espoisse d'icelles rabatue, ung pied quatre pousses qui vallent une toise ix piedz.
Item, en icelles deux assiectes susd. y a xxxvii boulles, dont chacune d'icelles contient de parement tout carcullé et la grosse espoisse rabatue, deux piedz et demy qui est pour lesd. xxxvii bouUes à xxxyi piedz pour toise de parement tout carcullé, ii toises demye ii piedz et demy.
Le sains d'icelle tour par dedans œuvre à l'assiecte de la terresse de la iime voulte d'icelle contient vingt toises sur la haulteur de xiii pousses, vault tout calcullé à XXXVI piedz pour toise de parement, m toises et demye m piedz.
Le sains de la grosse espoisse de lad. tour, sains par le parmy du mur d'icelle, contient vingt toises et demye, le creux et grosse espoisse de la viz d'icelle tour rabatus sur la lezededix sept piedz, les deux parements rabatus et sur lad. haulteur de troys piedz qui vallent tout calcuUé à II ce XVI piedz pour chacune toise, xxxviii toises.
Item, la grosse espoisse d'entre le pavé et la touée qui est demeurée à teser au précédent tesage contient XXIX petites toises sur ung pied de hault, qui vallent toutcalcuUé à ii<^. xvi piedz pour chacune toise, un toises XXX piedz.
Item, le sains delà vys d'icelle tour contient de long V toises sur lad, haulteur de ni piedz qui vallent tout calcullé à xxxvi piedz pour chacune toise de parement, u toises et demye.
Item, a esté tesé à lad. viz quatre marches pour venir à lad. haulteur desd. troys piedz qui est la haulteur qui à présent est tezée et contient chacune d'icelles marches xxiiii piedz qui vallent lesd. quatre marches à XXXVI piedz pour chacune toise de parement tout calcullé, II toises et demye vi piedz.
Item, ung des cahos estans sur le pavé de la deuxm^ voulte d'icelle tour pour vuyder les eaues qui pourront estre, contient de long xvii piedz et de sains ung pied, dont y en y a un semblables qui vallent tout carcuUé à XXXVI piedz pour chacune toise de parement , pour lesd. mi cahos, une toize demye xiiu piedz.
Sur quoy est à rabatre la grosse espoisse desd. quatre cahos, soixante et huit piedz.
Le parement du bout d'icelle gectée faict depuis led. derrain tesage contient de long iiii toises un piedz sur la leze de xvi piedz et demy qui vault tout carcullé à XXXVI piedz pour chacune toise de parement, XI toises II piedz m pousses.
La grosse espoisse de lad. getée du costé d'amont contient de long par dedens œuvre quatre toises quatre piedz sur la leze de xv piedz, plus le milUeu en esquipoUant le bas qui est plus large que le hault et sur la haulteur de dix huit piedz, qui vault tout carcullé à à u ce XVI piedz pour chacune toise de grosse espoisse, XXXV toises.
Item, huit chanteaulx estans sur la croppe des viii branches, lesquelz avoient esté obmys à teser au dernier et précédent tesage et pour ce qu'il est besoing pour mieulx porter le pendant à son estât deu, contient tout carcuUé à xxxvi piedz pour toise de parement, I toise demye viu piedz.
Item, il a convenu espoisser cartement de maçonnerie derrière les deux huis du bas de la tour tirant vers le treste de peur que Teaue n'entrast en icelle tour et contient icelle maçonnerye, ix piedz de hault sur la longueur de vu piedz et demy qui seroit à xxxvi piedz pour toise tout carcuUé, i toise demye xiii piedz et demy.
Somme deue : ccxviii toises et demye sans y comprendre XXXI piedz et demy de grosse espoisse.
Pierre de Lourne. Thomas Theroulde.
Tesage faict au Havre tant des bares que des deux getées, tant d'amont que d'aval le xnii"ie jour de juing mil cinq cens et vingt, lequel ouvrage n'a voit esté tezé depuis le cinq™^ jour de may aud. an cinq cens et vingt.
ET premièrement.
Le chaint d'un des costés de la barre vers Ingou-
ville, en ce comprins le chaint de Fenclaveure où seront
mys et enheuzes les postz pour entretenir les escluses
d'icelle bare, contiennent de lorjg viii toises ii piedz sur
la haulteur de u toises mi piedz, en ce comprins la haulteur du pavé d'icelluy costé de bare, vault tout carcullé à XXXVI piedz pour toise, xLvm toises demye xmi piedz.
Item^ la longueur de la grosse espouesse d'icelluy costé de bare contient de long huit toises m piedz et demy prins par le parmydumur, ung pied de parement rabatu sur la laise de ix piedz demy et de hault ii toises et demye vault tout carcuUé à ii ce xvi piedz pour toise, xxxiu toises demye lx piedz en grosse espoeusse.
Item, la grosse espouesse des deux escouainsons d'icelluy costé de bare contiennent de long prins parle parmy du mur iiii toises de long sur la laise de six piedz et autant pour l'autre costé, qui seroit pour les deux à II c c XVI piedz pour toise, x toises.
Item, le pavement de dessus icelle bare contient tout calcullé à xxxvi piedz pour toise, xxni toises.
Le chaint du pavement de l'autre costé de lad. bare devers sainct Nicolas de l'heure contient de long dix huit toises ii piedz, sur la haulteur de deux toises un piedz, à ce comprins la haulteur du pavé d'icellay costé de bare, vault tout calcullé à xxxvi piedz pour toise, XLViii toises demye xiiii piedz.
Item, la longueur de la grosse espouesse d'icelluy costé de bare contient de long viii toises m pied et demy prins par le parmy du mur, ung pied de parement rabattu sur la laize de viii piedz et demy et de haulteur ii toises et demye, vault tout calcullé à u^ XVI piedz pour toise, xxx toises, xiiii piedz lui poulces et demy.
Item, la grosse espouesse des deux escouainssons dicelluy costé de bare contient de long prins par le parmy du mur m toises sur la laize de six piedz et de haulteur n toises et demye qui seroit pour les deux à n ce XVI piedz pour toise, x toises.
Item, le pavement de dessus icelle bare contient tout calcuUé à xxxvi piez pour toise, xxii toises.
Item, le nogranyer servant à porter le plancher et sonmierdelad. bare contient de long xx piedz sur la laize de deux piedz et de haulteur m piedz, vault tout calcullé à XXXVI piedz pour toise, ii toises demye x piedz.
Item, la grosse espouesse vault tout calcullé à ucc XVI piedz pour toise, xl piedz.
Item, ung autre semblable au bout d'icelluy plancher contient autant que le précédent qui vault tout calcullé à xxxvi piedz pour toise, ii toises demye X piedz.
Item, la grosse espouesse paraille à la précédente vault à II ce XVI piedz pour toise, xl piedz.
Item, le parement de la getée au dedens du Havre devers amont du costé Gauvain par dedens œuvre contient de long un toises un piedz prins par le liz de dessus sur la haulteur de m toises ii piedjs pour ce que le parement est plus bas de deux piedz que la grosse espouesse et est ce qui a esté faict de lad. getée depuis le dernier tesage et est le merc, où sommes desmourez pour lesd. deux tesages derniers, à deux cranpons de fer tenans au parement tant du costé de devers les terres que dedens œuvre qui vault à xxxvi piedz pour toise, XV toises demye x piedz.
la haulteur de ii toises un piedz, en ce comprins la haulteur du pavé d'icelluy costé de bare, vault tout carcullé à XXXVI piedz pour toise, xlviu toises demye xmi piedz.
Item, la longueur de la grosse espouesse d'icelluy costé de bare contient de long huit toises m piedz et demy prins par le parmy du mur, ung pied de parement rabatu sur la laise de ix piedz deroy et de hault ii toises et demye vault tout carcuUé à ii ce xvi piedz pour toise, xxxm toises demye lx piedz en grosse espoeusse.
Item, la grosse espouesse des deux escouainsons d'icelluy costé de bare contiennent de long prins par le parmy du mur iiu toises de long sur la laise de six piedz et autant pour l'autre costé, qui seroit pour les deux à II c c XVI piedz pour toise, x toises.
Item, le pavement de dessus icelle bare contient tout calcullé à xxxvi piedz pour toise, xxni toises.
Le chaint du pavement de l'autre costé de lad. bare devers sainct Nicolas de l'heure contient de long dix huit toises ii piedz, sur la haulteur de deux toises un piedz, à ce comprins la haulteur du pavé d'icelluy costé de bare, vault tout calcullé à xxxvi piedz pour toise, XLViii .toises demye xiiii piedz.
Item, la longueur de la grosse espouesse d'icelluy costé de bare contient de long viii toises m pied et demy prins par le parmy du mur, ung pied de parement rabattu sur la laize de viu piedz et demy et de haulteur u toises et demye, vault tout calcullé à a ^^ XVI piedz pour toise, xxx toises, xiiii piedz lui poulces et demy.
Item, la grosse espouesse des deux escouainssons d'icelluy costé de bare contient de long prins par le parmy du mur m toises sur la laize de six piedz et de haulteur ii toises et demye qui seroit pour les deux à n ce XVI piedz pour toise, x toises.
Item, le pavement de dessus icelle bare contient tout calcuUé à xxxvi piez pour toise, xxii toises.
Item, le nogranyer sei^vant à porter le plancher et sonmierde lad. bare contient de long xx piedz sur la laize de deux piedz et de haulteur m piedz, vault tout calcullé à xxxvi piedz pour toise, ii toises demye x piedz.
Item, la grosse espouesse vault tout calcullé à u^c XVI piedz pour toise, xl piedz.
Item, ung autre semblable au bout d'icelluy plancher contient autant que le précédent qui vault tout calcullé à XXXVI piedz pour toise, ii toises demye X piedz.
Item, la grosse espouesse paraille à la précédente vault à II ce XVI piedz pour toise, xl piedz.
Item, le parement de la getée au dedens du Havre devers amont du costé Gauvain par dedens œuvre contient de long iiii toises un piedz prins par le liz de dessus sur la haulteur de m toises ii piedjs pour ce que le parement est plus bas de deux piedz que la grosse espouesse et est ce qui a esté faict de lad. getée depuis le dernier tesage et est le merc, où sommes desmourez pour lesd. deux tesages derniers, à deux cranpons de fer tenans au parement tant du costé de devers les terres que dedens œuvre qui vault à xxxvi piedz pour toise, XV toises demye x piedz.
Item, le parement desd. iiii toises im piedz à présent tesé contient un toises nii piedz sur la laize de xvt piedz et deray, qui vault tout calcuUé à xxxvi piedz pour toise de parement^ xi toises ii piedz m poulces*
Item , la grosse espouesse de lad. getée du costé d'amont contient de long par dedens œuvre im toises iiii piedz sur la laize de xv piedz par le milleur en equy pollant le bas qui est plus large que le hault, sur la haulteur de xviii piedz, qui vault tout calcuUé à ii ce XVI piedz pour toise de grosse espouesse, xxxv toises.
Item, le chaint du parement de la getée du çosté d'aval devers la mér de dedens le Havre contient de long six toises et demye sur la haulteur de un toises V piedz et demy, le parement du pavé rabatu qui vauldroit à xxxvi piedz pour toise, xxxi toises xv piedz .
Item, l'autre parement de devers le perray contient de long VI toises et demye sur la haulteur de xxvii piedz, vault tout calcuUé à trente six piedz pour toise, xxix toises IX piedz.
Item, la grosse espouesse d'icelle getée contient de long prins. par le parmy six toises et demye sur la laize de cinq toises sur la haulteur de vingt sept piedz, qui est tout calcullé à deux cens saize piedz pour toise, vn" VI toises liiii piedz.
Item, le parement de lad. getée contient de long six toises et demye sur la laize de cinq toises, qui est tout calcullé à trente six piedz pour toise de parement, XXXII toises et demye.
Item, le parement du front de lad. getée qu'il a convenu fere pour garder la maçonnerie du bout d'icelle
getée contient tout calcullé, sans à ce comprendre les llt2, à XXXVI piedz pour toise, xx toises.
Somme total du tesaige cy dessus spécifBé par articles et par nous, Pierre de Lorme et Thomas Theroulde^ maistres maçons de la ville de Rouen et de Gaudebec, tesé justement et loyaulment tesay après le serment par nous faict, le tout en la présence et commandement de monseigneur du Ghillou, vis admyral de France et commissaire en ceste partie le vendredi x\mt jour de juing Tan mil cinq cens et vingt, auquel tesaige avons trouvé, tant en parement que en grosse espoisse, cinq cens cinquante quatre toises etdemye.
Pierre de Lourme. Thomas Theroulde.
Rôle de dépenses faites pour la coiislruction du port et desfortiiications
du Havre de Grâce.
— 20 août' 1520. —
Roolle des parties de despence que messire Guyon le Roy, chevallier, seigneur du Chillou, vis admirai de France a ordonné estre paiez durant la sepmaine commencée le lundi xx^ie jour de ce présent moys d'aoust mil cinq cens et vingt et finie le samedi ensuyvant xx\me jour dud. moys, en la quelle sepmaine n'y a que
cinq jours ouvrables par maistre Guillaume
Preudomme, notaire et secrétaire du Roy, par luy commis à tenir le compte et faire le paiement de la construction et édiffîce du port et havre de Grâce aux personnes pour les causes et ainsi qu'il s'ensuit
ET PREMIÈREMENT
Âchapt de planches de boys. Â Jehan Fournier, marchant de boys, demeurant à Harefleu la somme de xvi xvisiud.t. àluy ordonnée pour son paiement de douze planches de troys doitz d'espez contenant ensemble ne LUI piedz, lesquelles ont estélivréez parled. Fournier aud. Havre pour servir à faire la grant porte de la tour d'icelluy,
Voiclures de beneaulx à raison de x s. t. par jour chacun beneau. Somme xvi... xlI. t. ^
Maistres pionnyers besongnans à faire les fondemens des gectées dud. havre à raison de v». t. par jour. Somme xxvi... xxxii^ xs. t.
Charpentiers besongnans à faire la bare dud. havre, à iiii s. t. par jour. Somme vu... viii.t.
Autres pionnyers bretons besongnans aux fondemens desd. gectées à raison de iiii s. t. par jour. Somme xlvil.
XLVIll.t.
Autres pionnyers besongnans aud. havre à raison de III s. t. par jour. Somme lvi... xliiI t.
Autres pionnyers et manouviers besongnans aud. havre à raison de iis vid. t. par jour. Somme xxxviii... xxraixvs. t.
Somme toutal des parties contenues en ce présent roolle, ccviii > ismd. t. «
Suit le certificat de Guyon le Roy, du 26 août 1520, puis l'attestation de paiement de Nicolas de la Prymaudaye, du 28 août 1520.
LU
Lettre du Roi François I" à Monsieur du Çhillou. — 12 décembre 1520. —
A Monsieur du Chillou, vis admirai de France.
Monsieur du Chillou , pour ce que je désire bien entendre quels navires il y a en Norraendie en manière que, si je vouloys dresser une armée de mer, je puisse savoir de quoy je me pourray ayder et servir, je vous prie y adviser et m'en advertyr et admonestez ceulx qui ont navires à les acoustrer et mectre en ordre, en sorte que nos voisins entendent que vous ne dormez point et que vous ne serez pris audespourveu et adieu, Monsieur du Chillou, qu'il vous ait en sa garde.
Escript à Amboyse le xii^e jour de décembre.
Francoys. Robertet.
' Ce rôle, qui se trouve dans la série des pièces diverses de la chambre des comptes conservées à la bibliothè(iue nationale, nous a été obligeamment communiqué par notre savant confrère M. Léopold Delisle.
un.
Lettre du Roi François !•' à Monsieur de Chillou
- 16 juillet 1621. -
A .Monsieur de Chillou, vis admirai de France,
Monsieur de Chillou, combien que vous aye par deux ou troys foiz escript que n'eussiez à bailler aucuns congiez ne permissions aux navires qui sont sur la couste de Normandie d'aller sur mer que premièrement mon cousin, le duc d'Albanye* n'eusl entièrement reconneut ce qu'il luy en fault pour son voyage qui est de l'importance que vous savez et tant hasté et pressé qu'il n'est possible de plus ; néantmoins j'ay entendu que de jour à l'autre les navires de lad. couste de Normandie s'en vont à leur adventure, dont je ne suis content et pour ce que j'auroys à merveilleux déplaisir que mond. cousin ne feust à son embarquement pourveu et équippé entièrement de tout ce qu'il luy appartient tant de na-
' Jean Stuart, duc d'Albany, neveu de Jean III, après la mort de Jacques IV. on septembre I5I3, fut investi de la régence de Jacques V, quand Marguerite d'Angleterre sa mère, épousa Douglas, comte d'Angus ; mais n'ayant pas su se faire obéir des nobles écossais qu*il voulait faire combattre contre Henri VIII, il vint en France et obtint de François I*' un secours de troupes françaises qu'il conduisit en Ecosse en 1523. 6on expédition n'obtint aucun succès et il fut obligé de revenir en France où il resta et mourut.
vires que austres choses, je vous prie et ordonne, Monsieur de Ghillou, sur tout le service que faire me debvez donner si bon ordre que aucun navire ne parte de lad. couste que mond. cousin n'en ait premièrement prins et retenu ce qu'il luy en fault. Et sur ce,faictes telles et si bonnes deffences et inhibicions que pourrez en ce cas requises, en pugnissant les infracteurs d'icelles, de sorte que les autres y preignent exemple faisant et accomplissant au surplus tout ce que mond. cousin vous mandera pour le fait et équypage de sond. voyage et n'y faicte faulte et vous me ferez service en ne faisant autrement.
Adieu, Monsieur de Chillou, qu'il vous ait en sa garde.
Escript à Sainct Germain en Laye le xvi»ne jour de
juillet
Françoys. Robertet.
RMe de dépenses faites pour la construction du port et des fortifications du Havre de Grâce.
- 29 juillet 1521 *. —
Roolle des parties de despence que messire Guyon le Roy, chevalier, seigneur du Chillou, vis admirai de
* Ce rôle, qui se trouve dans la sério dos pièces divoi-ses de la Chambre des comptes conservées à la bibliothèque nationale, nous a été obligeamment communiqué par notre savant confrère M Léopold Delisle.
France a ordonné estre payez durant la sepmaine commencée le lundi xxixm^ jour de juillet Tan mil cinq cens vingt et ung et finie le samedi ensuyvanl lu""® jour de ce présent moys d aoust, en laquelle sepmaine n'y a que quatre jours ouvrables, parce que le jeudi d'icelle estoit la feste sainct Pierre et le dit jour de samedi sainct Estienne par maistre Guillaume Preudomme, notaire et secrétaire du Roy par luy commis à tenir le compte et faire le paiement de la construction et ediffice du port et havre de Grâce aux personnes, pour les causes et ainsi qu'il s'ensuit.
ET PREMIÈREMENT
Cordage payé durant ladicte sepmaine à Robert Galopin, cordier, demeurant aud. Havre la somme de neuf livres tournoys à luy ordonnée pour son paiement de CL livres de cordage gros et menu par luy fourny aud. Havre pour servir de renffort à lyer et amarer l'un à l'autre les pieudz des deux grans bastardeaux de la bare dud. Havre affin qu'ilz ne se puissent séparer ne eslongner l'un de l'autre pour myeulx soustenir le faiz des eaues et terres que portent lesd. bastardeaux et ce oultre et par dessus l'autre cordage par luy cy devant livré pour semblable cause, dont luy a esté ordonné par mond. s. le vis admirai vi livres tournoys pour cent qui vallent lad. somme de ix 1 1.
Voictures de benneaulx paiez durant lad. sepmaine àraisondexschascun benneauparjour . . . somme, XII i. t.
Maistres pionnyers besongnans aux fondemens du pavement de pierre de lad. bare à raison de v». t. par jour
Somme xxi, qui ont vacqué en lad. sepmaine quatre jours entiers, vallent à lad. raison de v». t. par jour, XXI l ^.
Autres maistres pionnyers bretons besongnans ausd. fondemens à raison de uns. t. par jour
Somme xliii, qui ont vacqué en lad. sepmaine sembl. espace de quatre jours entiers que les dessusd. vallent à lad. raison de iiii s. t. par jour, xxxiiii U viii s. t.
Menuysiers et charpentiers besongnans à la première porte pont levy de la tour dud. havre et à l'engin pour belynerles pieudz à raison de iiii «. t. par jour
Somme viii, vallent à lad. raison de nus. t. par jour, vil VIII M
Autres pionnyers besongnans aud. havre à raison de
m». ^. par jour Somme xxxv vallent à lad.
raison de m», t. par jour la somme de xxiU t.
Somme toutal des parties contenues en ce présent rooUe, cm 1 XVI 8. t.
Suit l'attestation de ces dépenses par un mandement de Guyon le Roy, daté du 7 août 4521.
Puis une attestation des paiements par Nicolas de la Prymaudaye, notaire et secrétaire du Roy et contrerolleur ordonné et estably sur le fait du Havre de Grâce, en date du ii août 1521.
Lettre du Roi François I aux échevinsde Rouen. — 16 septembre 152(. —
De par le ROY. — Très chers et bien amez nous sommes advertiz que nos ennemiz ontfaict entreprinse de venir en puissance par mer au havre de grâce pour bousterou emmener nostre navire qui y est et faire le plus de mai qu'ilz pourront, à quoy fault obvier et de bonne heure, à ceste cause, pour ce que audict havre n'y a aucunne artillerye ne municions, qui est la chose la plus nécessaire pour le deffendre, nous vous prions que vous en faictes bailler et délivrer de la vostre au s^ de Chillou, nostre vis admirai, deux gros canons et une coulevrine avecques les municions, pouldres, boulletz et equippaige pour les faire mener incontinent aud. havre jusques à ce que l'affaire soit passée et après nous vous ferons rendre et bailler lesd. pièces et autant de municions et le vous prometons par ces présentes signées de nostre main en prenant récépissé dud. sieur du Chillou de ce que vous luy baillerez et fournirez et en ce ne veuUes faire faulte, ne difficullc, car vous entendez le danger en quoy nous et vous en pourroient tomber. Donné à Troyes, le quinziesmejourde septembre, ainsy signé, Françoys et au bas de Neufville, et au dos, à nos très chers et bien amez les conseillers,
boui^oys, manans et habitans de nostre bonne ville de Rouen.
Collation faicte à l'original par moy, Jaques Le Lieur, notaire et secrétaire du Roy le quat°**^ jour de octobre Tan de grâce mil cinq cens vingt et ung.
Le Lieur V
Etat des dépenses de la marine dans le port du Havre.
Extraict des partyes couchées en Testât de la marine, dont il fault faire payement en Normandye au long de ceste présente année v c xxii.
PREMIEREMENT
Â monseigneur du Ghillou, cappitaine de la grant nef Loyse, pour son estât, vici. t.
* Jacques Le Lieur, s' de Bresmetot et de BosoBénard-Coromin, échevin de Rouen de 1517 à 1523, fils de Robert Le Lieur, s' de Bosc-Bénard-Commin, premier avocat du Roi en son écliiquier de Rouen et de Jehannc Bouté, dame de Bresmetot. C'est l'auteur du ftimeux Livre des Fontaines^ reproduit en fac-similé en 1845 par T. de Jolimont.
Â monseigneur le Prince de Brezé, cappitaine de la nefPrincesse,inici. t.
Au cappitaine Lesparçne, capp"® de la nef d*Orléans, nnci.t.
Â monseigneur du Piessis, cappitaine de la nef Lermyne, raci.t.
Â monseigneur de Marran, cappitaine de la nef la Pensée, ne 1. 1.
A monseigneur de Joué, capp"* delà nef Barbe, c l^. A.U cappitaine Gonflans, cappitaine de la barque Daulphyne, iici.t.
Au maistre de la grant nef Loyse estant au Havre de Grâce en Normandye, vi« xl t.
Au gardien de lad. nef, im « x 1. 1.
A quatre compaignons maryniers, à chacun Lxlt,, cy, II c xlI t.
Au maistre de la nef Lermyne estant au Havre de Grâce en Normandye, c^.K
Au gardien de lad. nef, mi^l^.
A m compaignons maryniers, à chacun Lxi, cy, ixMi.i.
Au maistre de la nef Princesse estant en Normandye, VI « 1. 1.
Au gardien de lad. nef, ci.t A un compaignons maryniers, à chacun Lx^, ii cxLLt. Au maistre de la nef Barbe, iiiixx xi.t. Au gardien d'icelle nef, Lxxi.t.
A n compaignons marjniers, à chacun lx^, vi« i.t. Au maistre de la nef Pensée estant au havre de Dieppe, c*. ^
Au gardien de lad. nef,iiii3ui.t.
A ni compaignons maryniers, à chacun Lxi, ix«l.t.
Au maistre de la barque Daulphyne, im»*.^
Aunggardien, Lxi.t.
A II compaignons, à chacun lx*, vi» i.i.
Au cappitaine de Pierre de Consches, iic i. K
A André Chapperon, ii cl. t.
A maistre Jaques Thirel, vi xx 1. 1.
Etat des vivres nécessaires pour l'entretien de vingt mille hommes
pendant six semaines.
— 3 avril 1623. —
Estât par esliraacion et au plus près de la vérité de ce qui est nécessaire pour le vivre de vingt mil hommes pour six sepraaines et les prix que lesd. vivres pourront couster, led. estât fait par nous, Guyon le Roy, chevalier, seigneur du Chillou, visadmiral de France et Guillaume Preudomme , receveur général des finances du Roy en Normendie à ce présens et appelez, Anthoine de Conflans, premier huissier de salle du Roy, nostre seigneur et le contreroUeur de la marine.
Biscuyt, VIII XX xiiii** lx xii*'**, à viii le cent de xii"«», vallent xii "^ ii c xxix livres.
Pain fraiz, ii'' vc xii",«*, à vid pièce, vallent lxiii »
Farines, xl pippes, à x livres la pippe, lUic livres.
Cildres, m ^ un c rai « pippes, à lx » la pippe, x ** iiii c X livres.
Bierres, xvii c pippes, à lx s la pippe, v *■ livres.
Vin, lie LX pippes, àxviiî^ la pippe, vallent iiii** vue rai M livres.
Chair sallée, vc pippes, à xxUa pippe, x*" livres-
Chair fresche, lx beufe, à xl le beuf, vi c livres.
Moutons, lie XL, à XX s la pièce, ne xl Uvres.
Lardz, vi *■ iiiie costez, àxxv» le costé, viii*' livres.
Beurres, lvi ^ livres, à xii d la livre, u** vni e livres.
Pois, VI» pippes, à c» la pippe, vie livres.
Febves, lx pippes, àviiii la pippe, nue iiiik livres.
Chandelles, xx*" livres, à xviiid la Hvre, xve livres.
Suif, XX *■ livres, à xv d la livre, xii e livres.
Boys, xxvii** ne busches, à xl» le cent, vallent v c XLiiii livres.
Vinaigre, xl pippes, à viii^ la pippe, m e xx Hvres.
Verjust , xxiiii pippes , aud. prix de viii ^ la pippe, ixMtxii livres.
Pippes à eaue, viiie pippes, à xii s vi^ la pièce, ve livres.
Sel, XXX pippes, à xiiiUa pippe, iiic iiii» x livres. Total . . • . Lx^ me xxviiii vis villd.
Sans en comprendre les extencilles comme platz, escuelles, bidons, bauquetz, lanternes, escouppes, cuil-
Kers, panniers, chantepleures, veilles et autres choses qui pourront monter environ vmc livres.
Fait au Havre de Grâce, le iiime jour d*avril avant PasqueSy Tan mil cinq cens vingt deux '.
Lettre de Tamiral Bonnivet à Guyon le Roy.
— to juillet 1523. —
A Monsieur du Chillou, vis admirai.
Monsieur du Chillou, j'ay receu la lectre que vous m'avez escripte par ce porteur. Et quant aux navires bretons qu'avez arrestez par delà, qui demandent avoir victuailles ou eulx en aller, j'en advertiz présentement monseigneur d'Âlbanye, afin qu'il advise s'il s'en veult servir ou non pour son passaige • vous priant d'en faire ce qu'il vous en escripra et mandera et non autrement. Et cependant faicteâ leur bailler ce qui leur sera
1 1523. Nouveau style.
nécessaire desd. victuailles et sur ce , Monsieur du Chillou y nostre seigneur vous donne ce que désirez.
A Paris, le xme juillet
Le tout vostre bon allyé * et amy ,
BONNIVET
LK
LeUre de J. de Beaune à Guyon le Roy. - 22 juillet 1523. -
Monseigneur, Monseigneur du Chillou, vys admyral
de Normandie ,
Monseigneur, je me recommande à vostre bonne grâce de bon cueur, j'ay receu vos lectres que m'avez escriptes du xvime de ce moys, par lesquelles me faictes response à ce que vous avoys escript du fait de la marine et de ce qu'il est bien tard pour y donner Tordre qui est requis en telle affaire, j'entends bien que Ton a beaucoup attendu, mais je vous advertis que je ne scavoys riens de tout cest affaire et n'en parloit on point jusques à ce que monseigneur l'admyral s'en est allé. Toutesfois comme vous dites, il vault myeulx tard que jamais et fault faire tout ce que Ton poura ; il fault,
^ Bonnivet se dit allié de Guyon le Roy, parce que Magdeleine Gouffîer, fille de Guillaume Gouflier, sieur de Boisy, Bonnivet, Oiron, Maulévrier, etc., sénéchal de Saintonge, premier chambellan du Roi CharlesVII, gouterneur du Roi Charles VIII et de sa première femme Louise d'Amboise avait épousé René le Roy, s' de Cbavigny.
monseigneur, que vous faciez arrester les trois navires bretons qui sont par dellà pour porter les victuailles que Ton doit envoyer à Brest; il y poura avoir en tout de quinze à seize cens pippes, tant citres et biscuitz. Nous ne nous ayderons point des navires du Roy et ce que lesd. trois navires ne pouront porter, on le fera porter par les gallions de monseigneur d'Albanye et par les navires de Dieppe venus d'Escosse, qui sont par dellà, surtout fault faire attendre lesd. navires de Bretaigne, jusques à ce que les provisions desd. navires soient toutes prestes à charger, où Ton fera la plus grant diligence qu'il sera possible, je vous recommande Taflaire. Au demourant, je vous advertis que le Roy s'en part de S^ Germain pour aller bien tost comniancer son voyaige droit à Lyon pour suivre son entreprise d'Ytalie. S'il y a chose par deçà que je puisse pour vous faire, je m'employeroys vouluntiers à vous faire plaisir de bon cueur, priant Dieu qu'il vous donne santé.
De S^ Germain en Laye le xxii'ne jour de juillet.
Il y a cinq ou six navires d'Escosse à Dieppe, que monseigneur d'Albanye a fait arrester pour ayder à porter lesd. vivres, s'il vous plaist, monseigneur, prandrez la peine de regarder à la provision qui se fera desd. cytres et biscuitz' et les certiffierez pour la seureté de celluy qui en a la charge, aifm aussi que l'on congnoisse que vous y avez mis la main et vous prie, donnez ordre que le tout soit prest à partir de
* Ces ordres furent exécutés rapidement, ainsi que le prouve le certiGcat délivré le 27 août suivant par le capitaine général det galionsdu duc d'Albaoy. Voir n*6l.
dans la fin de ce moys , car les affaires requièrent
célérité.
Voslre bon serviteur et amy ,
Jacques de Beâune'.
Ordre de payement donné par le roi François l^^ aux généraux
des finances.
— 25 juillet 1523. —
François, par la grâce de Dieu roy de France, à nos amez et féaulx les généraulx, conseillers par nous ordonnez sur le fait et gouvernement de noz finances, salut et dillection. Nous voulons et vous mandons que vous permectez et consentez à nostre amé et féal aussi conseiller et receveur général de nos dictes finances en noz pays et duché de Normandie, maistre Guillaume Preudomme, par nous commys à tenir le compte et faire le paiement de l'édiffice de nostre havre de Grâce,
* Jacques de Beaune, Baron de Samblançai, fils de Jean de Beaune, bourgeois de Tours, argentier des Hois Louis XI et Charles VIII, fut surintendant des finances des Rois Charles VIII, Louis XII et François !•'. Sa longue faveur, son intégrité et son zèle à défendre les intérêts du trésor contre l'avidité de certains personnages lui attirèrent beaucoup d'ennemis. Des intrigues de cour, la haine de la Duchesse d'Angoulême et du chancelier Duprat le firent, pendant la captivité de François P% traduire devant une commission qui, sur une vague accusation de péculat, le condamna à mort et à la confiscation de ses biens. Ce malheureux ministre, &gé de soixante-deux ans, Alt pendu au gibet de Montfaucon. Sa mémoire fut réhabilitée et ses biens restitués en 1529 à son fils Guillaume de Beaune, qui Ait général des finances.
prendre et rethenir par ses mains, des deniers qui luy ont esté ordonnez ceste présente année pour convertir ou fait du dict oflfice de receveur général, la somme de deux mil huit cens livres tournoiz que nous luy avions ordonnée et ordonnons par ces dictes présentes pour eraploier ou fait d'icelle sa commission du dict havre durant ceste dicte année, à icelle somme avoir et prendre sur une partie couchée en Testât général de nos dictes finances de la dicte charge de ceste dicte présente année, montant xxv» 1. t., faisant mencion par maistre Michel Menant, trésorier de la marine, et à luy par nous ordonnée pour le radob de noz navires. El par rapportant seuUement ces dictes présentes signées de nostre main, nous voulions la dicte somme de nm viuc Hvres estre allouée es comptes et rabatue à icelluy nostre dict receveur général des deniers d'icelle recepte généralle par noz amez et féaulx les gens de noz comptes, ausquelz par ces mesmes présentes mandons ainsi le faire sans difficulté. Car tel est nostre plaisir, non obstant quelz conques ordonnances, rigueur de compte, restrinctions , mandemens ou deffences ad ce contraires.
Donné à Paris, le xxvme jour de juillet. Tan de grâce mil cinq cens vingt troys, et de nostre règne le neufviesme * .
Françoys. Par le Roy : Dorne.
< Original à la Bibl. Nat , vol. inlitulé : Chartes royales, tome XXIV, pièce cotée 136, communiqué par M. Léopold Delisle.
Certificat de livraison de denrées délivré par le capitaine général
des galions du duc d*Albany.
— 27 août 1523. —
N0US9 Vidal de Platade, cappitaine général des gal-
lyons de monseigneur le duc d'Albanye, certifBons qu'il
a esté chaîné en plusieurs navires au Havre de Grâce
le nombre et quantité de huit cens pippes de sildre et
neuf cens soixante pippes de biscuyt pour estre menez
et conduytz à Brest pour partie de l'envictuaillement
que le Roy fournit à monseigneur d'Albanye pour son
voyage d'Escosse. En tesmoing de ce, advons signe ces
présentes de nostre signe manuel cy mis le Kxvninejour
d'aoust mil cinq cens vingt troys.
Plantade.
Etat des dépenses faites au Havre de Grâce pour la construction
du port et des fortifications.
— !•' juin. — 31 octobre 1523. —
Estât abrégé de la despense faicte pour le Havre de Grâce depuis le premier jour de juing mil cinq cens
vingt troys jusques et comprins le dernier jour d'octobre ensuivant par les sepmaines et ainsi qu'il suit :
La première sepmaine commencée le lundy premier jour dud. moys de juing et finissant le samedy ensuivant viine jour dud. moys monte, comprins le remboursement de ceulx qui avoient fait rabiller la bare dud. Havre, la somme de iiii c xvi s.
La 11°*® sepmaine monte, ixxx vni x».
La 111°»% cxviii m 8 vi^.
La iiii™% ex VIII 1 vs vid.
La cinq™% cxixl xiiis.
La vr°®, Il c V 1 XVI s.
La vii'"^ viiixx xii XIII s iiii d.
La viii"*®, VI XX. 1.
La ix™% vixxxi xsxd.
La x™% cxviii 1 XI s.
La xi™% vin XX XVI ix s.
La xii'"^ viiixxixlxd.
La xiir® sepmaine monte, cxiil
La xiiii"® monte, viiixx xii xv».
La xv™% VII XX II 1 xs.
La xvi"*®, vixx xvi*xs.
La xvii°^«, VI XX XIX 1 XII18 iiiid.
La xviii™%iicxxvi vs.
La xix""®, iiciiiixxxixi XP vid.
La xx*"«, lie XXX ' XIII s VI d.
La xxi™*^, ne lxxI xiiiis viid.
La xxu"'% sepmaine, où est comprins le toysage monte, vi" vie lxv^ vu» vid«.
Somme toutal de ladespence dud. Havre, x" mic ixi x» v<i.
Lxm.
Procèfl-Terbal de toisage des tra?aux de maçonnerie du flavre de
Grâce.
— 3 novembre 162S. —
Thesaige faict au Havre de grâce le pénultième jour d'Octobre, Tan mil cinq cens vingt et troys, par maistre Thomas Theroulde et maistre Robert Quatremains I maistres jurez en l'œuvre de massonnerie, de l'ouvraige faict de massonnerie aud. Havre despuis le dernier thesaige faict le xiiiime jour de septembre
VC XXI
Premièrement
La prinse fête sur la gectée du d'amont qui prendra à la joue que Ton y doibt fere le parement dedans le Havre, contient de largeur xxx piedz et demy sur la haulteur du iiii toyses iiii piedz ung poulce, comprins
1 Voir la pièce suivante, n* 03.
la hauiteur du parement de dessus qui vallent tout calcuUé à xxxvi piedz pour toise, vallent xxiiii toyses X piedz iiii poulces et demy.
Led. parement contient de hauiteur xx poulces.
Le front de l'acteinte de devers la mer a de longueur de parement cinq toyses viii poulces à vi piedz pour toyse sur la hauiteur de un toyses un piedz, qui aud. fere de xxxvi piedz pour toyse tout calcullé, vallent xxni toyses et demye viii piedz ei ii poulces.
Le cousté de lad. prinse devers la mayson de Vauchuquet a de parement iiii toyses iiii piedz m poulces de longueur sur la hauiteur de xix piedz ix poulces, y comprins le parement de dessus, qui aud. fere de xxxvi piedz tout calcuUé, vallent xv toyses vu piedz v poulces demy.
Somme de parement xiii loizes et demye et viii piedz.
La grosse espoisse de lad. gectée de la prinse a de hauiteur m toizes v piedz ii poulces, le pied du parement rabatu sur la leze de iiii toyses vi piedz m poulces et sur la longueur de iiii toizes un piedz i poulce à VI piedz pour toyse, le pied de chacun parement rabatu, qui a lie XVI piedz pour chacune toyse, vallent un» ii toyses XVI piedz ix poulces.
Le pavé de dessus lad. prinse prins par le parmy contient de longueur xxviii piedz et i poulce sur la leze de troys toyses cinq pietiz ix poulces, qui aud. fere de xxxvi piedz par toyse tout calcuUé et b pied de parement rabatu, vallent xviii toyses xvi piedz xi poulces.
L'avant murde la gectée de d'aval par dedans depuis
le bout dud. avant mur devers le bout de lad. gectée jusques devers la carleboucle, à commencer à le compter vers la tour à une merque que y avons fête, a de longueur xxxvii toyses à vî piedz pour toyse par dedans sur la haulteur de III piedz jusques à la haulteur des cannonières de leur commencement , qui au fere de XXXVI piedz pour toyse tout calcuUé , vallent xviii toyse et demye.
Led. avant mur depuis lad. merque jusques au bout de lad. gectée et fin dud. avant mur contient de longueur XL toyses nu piedz par dehors vers le Ghief de Gaulx sur la haulteur de m piedz ii poulces, qui au fere de XXXVI piedz pour toyse tout calcullé, vallent xxi toyses XVI piedz ung poulce.
La troys*"* assiecte dud. avant mur par dedans depuis le degré de hault du bout vers le bout de la gectée jusques à lad. merque, comprins les jouées de xii cannonières et demye, qui y sont depuis le degré dud. avant mur jusques à lad. merque, jusques au parement du dehors contient de longueur xlv toyse v piedz et demy sur la haulteur de xix poulces, vallent tout calcuUé à XXXVI piedz pour toyse, xii toyses un piedz viii poulces.
La grosse espoissedud. avant mur depuis lesd. degrez du bout de lad. gectée vers la mer jusques à ladmerque contient de longueur xxxviii toyses sur troys piedz de haulteur et sur ii piedz m poulces de leze, qui aud. fere de iic xvi piedz pour toyse tout calculé, vallent vu toyses xxxi piedz.
Lad. troysmc assiecte dud. avant mur depuis lesd. degrez vers le bout dud. avant mur et de lad. gectée
jusques à lad. merque contient de longueur xxv toyses par dehors, rabatu le fere des cannonières sur lad. haulteur de xix poulces, vallent tout calculé è xxxvi piedz pour toyse, vi toyses et demye m piedz et demy.
La parement des degrez dud. avant mur vers le bout de lad. gectée contient de sainct viii piedz sur la leze de un piedz un poulces, qui vallent tout calculé à xxxYi piedz pour toyse, xxxn piedz nn poulces.
Les xn cannonières fêtes depuis lesd. degrez jusques à lad. merque, en ce non comprins la demye cannonière près à lad. merque, ont de parement la premièee commencée vers lesd. degrez xxv piedz ix poulces, la deuxme xxnn piedz ix poulces, la tierce xx piedz ix poulces, la nn^e xx piedz vi poulces, la vme xvin piedz IX poulces, la vC* xx piedz vi poulces, la vn™*xxi piedz, la Yni""^ XX piedz vi poulces, la ix"*® xxn piedz, la x xvni piedz i poulce, la xi"* xvn piedz x poulces, la xn XVI piedz X poulces, qui vallent tout calculé et rabatu à raison de xxxvi piedz pour toyse, vi toyses xxxi piedz.
Les trumeaulx d'entre deux cannonières jusques à lad. merque; grosse espoisse.
Le premier trumeau commencé ausd. degrez vers le bout de lad. gectée contient de grosse espoisse xnn piedz sur la haulteur de xix poulces, qui vallent tout calculé à ne xvï piedz pour toyse, xxn piedz et n poulces.
Le nme trumeau contient de grosse espoisse xxxv piedz sur lad. haulteur de xix poulces, qui aud. fere de ne XVI piedz pour toyse vallent, xxxix piedz vn poulces.
me me
Le tiers trumeau ensuivant contient Lii piedz ix poulces sur lad. haulteur, qui aud. fere vallent, ini» m piedz I poulce.
Le cart trumeau ensuivant contient xv piedz vi poulces de grosse espoisse sur lad. haulleur, qui aud. fere vallent, xxxini piedz ni poulces.
Le V™' trumeau ensuivant contient de grosse espoisse XVI piedz sur lad. haulteur, qui aud. fere vallent, xxv piedz iiii poulces.
Le VI™* trumeau ensuivant contient de grosse espoisse XVII piedz VIII poulces sur lad. haulteur de xix poulces , qui aud. fere de n c xvi piedz pour toyse vallent, xxvn piedz vii poulces.
Le VII"* trumeau ensuivant contient de grosse espoisse XX piedz VIII poulces sur lad. haulteur, qui aud. fere vallent, xxvii piedz iiii poulces.
Le VIII"* trumeau ensuivant contient de grosse espoisse xxv piedz iiii poulces sur lad. haulteur, qui aud. fere vallent, xxxix piedz xi poulces.
Le IX"* trumeau ensuivant contient de grosse espoisse xxv piedz sur lad. haulteur de xix poulces, qui aud. fere de ii c xvi piedz pour toyse vallent, xxxix piedz VII poulces.
Le X"* trumeau ensuivant contient de grosse espoisse xxiiii piedz iiii poulces sur lad. haulteur, qui aud. fere vallent, xliiii piedz viii poulces.
Le XI trumeau ensuivant contient de grosse espoisse xxiiii piedz X poulces sur lad. haulteur, qui aud. fere vallent, liiii piedz viii poulces.
Le XII"* trumeau contient de grosse espoisse xxiii
piedz sur lad. haulteur, qui aud. fere vallent, xxxvi piedz V poulces.
Le xiii™^ trumeau contient de grosse espoisse xxx piedz VIII poulces sur lad. haulteur de xix poulces, qui aud. fere de ii^ xvi piedz pour toyse vallent, XLvni piedz II poulces.
Somme toute desd. xiii trumeaulx vie xii piedz ix poulces, qui aud. fere de ii c xvi piedz pour toyse tout calculé vallent, ii toyses un » piedz ix poulces.
La prinse de la grosse espoisse de parement de bas par dedans le Havre joignant le premier plancher de boys, laquelle avoit esté fête et tezée au dernier tesaige, qu'il a convenu reffaire tout de nouveau parce que l'impétuosité de l'eaue desd. bares l'avoit rompue et emportée par autant qu'il ny avoit que simple parement d'un pied de hault sans grosse espoisse et a convenu ranforcer de lad. grosse espoisse et qui contient de longueur XXII piedz un poulces sur la leze de vu piedz et demy et sur la haulteur de vi piedz , qui vallent tout calculé à II c y Yi piedz pour toyse, iiii toyses et demye XXXIX piedz ïx poulces.
La grosse espoisse portant led. plancher de boys contient de longueur xxv piedz m poulces sur la leze de VIII piedz et demy et sur la haulteur de un piedz et demy, qui vallent tout calculé à ii c xvi piedz pour toyse, un toyse demye ii piedz un poulces et demy.
Le bas escouisson devers saine t Ny colas de Leure par dedans le Havre joingnant à la jouée desd. bares contient de sainct en parement xxii piedz vu poulces sur la haulteur de vi piedz m poulces, qui vallent tout cal-
culé à XXXVI piedz pour toise, m toyses et deraye XV piedz.
Le parement de dessus led. escouisson prins par le parmy contient de longueur xi piedz ii poulces sur la leze de viii piedz mi poulces, qui vallent tout calculé à xxxvi piedz pour toyse , ii toyses et demye m piedz I poulce.
La grosse espoisse dud. escouisson contient de longueur IX piedz II poulces sur la leze de vi piedz un poulces et sur la haulteur de v piedz m poulces, qui vallent tout calculé à ii c xvi piedz pour toyse, une toyse mi K VIII piedz et demy.
L'autre escouisson de dessus le précédent contient de parement xvi piedz i poulce, de sainct sur la haulteur de mi piedz ii poulces, qui au fere de xxxvi piedz pour toyse tout calculé vallent , une toyse et demye et xiiii piedz.
Le parement dud. escouisson prins par le parmy contient de longueur vi piedz sur la leze de v piedz, qui au fere de xxxvi piedz pour toyse tout calculé, vallent, demye toyse xii piedz.
La grosse espoisse dud. escouisson contient iiii piedz de longueur sur un piedz de leze et sur la haulteur de m piedz, qui au fere de iic xvi piedz pour toyse vallent tout calculé, xxxvi piedz.
Le sainct du parement de la jouée devers Ingoville par dedans le Havre, lequel a esté nécessité de ralouger et repoissir pour contreboutler et ranforcer la muraille desd. baresqui commensoit à desmonter par l'impétuosité de Teaue, contient de sainct m toyses et demye sur
la haulteur de xvi piedz vi poulces,qui au fere de xxxvi piedz pour foyse vallent, ix toyses et demye et mi piedz et demy.
La grosse espoisse Je lad. jouée contient viii piedz de longueur sur \i piedz de leze et sur lad. haulteur de XVI piedz et demy, qui a ii ^ xvi piedz pour toyse vallent , ii toyses et demye xxxvi piedz.
Item 5 ung escouisson, qu'il a convenu fere encore au bout de lad. jouée devers Ingoville tirant dedans le Havre pour enpater et entretenir lad. muraille, contient de sainct m toyses v pieds u poulces sur la haulteur de VI piedz m poulces, qui au fere de xxxvi piedz pour toyse vallent, iiii toyses ix poulces.
Item, le parement dud. escouisson contient de long viii piedz sur la leze de vi piedz, qui aud. fere de xxxvi piedz pour toyze vallent, une toyse xii piedz.
La grosse espoisse dud. escouisson contient de long VII piedz sur la leze de v piedz de haulteur de v piedz , qui au fere de ii « xvi piedz vallent , une toyse lxvii piedz.
Ung petit pillier faict sur led. escouisson et joignant aux jouées de boys et planchage pour reconforter lad. muraille et conduyre Teaue sur le planchage, contient de sainct m toyses i pied vi poulces sur la haulteur de demy pied un poulces qui sont deulx assiectes, qui au fere de xxxvi piedz pour toyse vallent, une toyse ix piedz et demy.
Le parement dud. pillier contient de long vu piedz et demy sur la leze de m piedz, qui vallent tout calculé à XXXVI ]^edz pour toyse, demye toyse un piedzeldeaiy.
La grosse espoisse dud. pillier, les paremens rabatuz, contient de long vi piedz sur i pied de leze haulteur de deulx piedz iiii poulces à ii c x\ piedz pour toyse, xiiii piedz.
LA MATSON DES BARES
Les marches de lad. mayson du costé sainct Nycolas de Leure contiennent de long v piedz m poulces sur le sainct au leze de m piedz et demy, qui au fere de XXXVI piedz pour toyse vallent, xvin piedz in poulces.
Le bassement de lad. maison dud. costé contient de long II piedz et demy sur ung pied de hault, qui aud. fere vallent tout calculé, x piedz et demy.
Les marches de lad. mayson du cousté d'Ingoville contiennent de long un piedz x poulces sur le sainct de V piedz m poulces , qui aud. fere de xxxvi piedz pour toyse tout calculé vallent, xxv piedz ii poulces.
Le bassement de lad. mayson dud. costé contient de longueur xii piedz et demy sur i pied de haulteur, qui aud. fere de xxxvi piedz pour toyse vallent tout calculé, XII piedz et demy.
Le coing du bassement dud. costé près de luys tirant vers le Havre contient ini piedz m cars, qui aud. fere de XXXVI piedz pour toyse vallent, un piedz ix poulces.
Somme totale dud. tesaige tout calculé et rabatu , deulx cens quatre vingt quatre toises et ung cart de toyse avec quatre poulces et revenans à xxxvi piedz pour toyse, en ce non comprins ung petit secret que Ton
faicl dedans le cœur de la tour et en oultre est demeuré à tezer le parement des trumeaulx de l'avant
mur faict sur la gectée d'aval , par ce qu'il a esté advisé
que l'on y fera dessus un chapperonnement.
Plus a esté mis et gecté à pierre' perdue en une fosse que l'impétuosité de l'eaue avoit fête au bout de l'escouisson faict au bout de la jouée devers Ingoville tirant vers le Havre, entre la jouée de boys et la terre aux bares, vixx xvi grosses pierres de bitte extimée chacune d'icelles ung tonneau l'une portant l'autre qui ont esté apressiées par lesd. maistres massons tantlesd. pierres que pour les paynes et jornées des ouvriers qui les ont mises, la somme de cent dix livres toumoyses, pour ce, ex livres.
Nous, Thomas Theroulde, maistre de massonnerie à Caudebec et Robert Quatre-mains, tous deulx maistres jurelz en l'œuvre de massonnerie, certiffions à qui il appartiendra que après le serment faict par nous en la présence de monseigneur le vis admirai, s^ du Chillou, commissaire en ceste partye et de Estienne delà Chappelle, contreroUeur du Havre de Grâce, de Pierre Condoin et de Louys Thierry, de bien et loyaulment tezer Fouvraige de massonnerie faict aud. Havre de Grâce despuis le dernier tezaige faict le xiiiime jour de septembre vc XXI, aussy par moy, Thomas Theroulde susd. avons esté mesuré et tezé led. ouvraige, auquel avons trouvé tout calculé et rabatu, iic iiii xx mi toyses et i cart de toyse avec quatre poulces et demy, lesd. poulces revenans à xxxvi piedz pour toyse comme apparoit par
ce présent tezaige contenant xlvi articles en cinq foil-
letz entiers et le présent, comprins les treize trumeaulx, chacun pour ung article et en tesmoingz de vérité avons signé le présent tezaige de nos seingz manuelz cy mis le deuxme jour de novembre Tan mil cinq cens vingt et troys es présences de Estienne de la Chapelle, de Pierre Condoin et de Louis Thierry.
Je, Estienne de la Ghappelle, contreroUeur du Havre de Grâce, certiffîe que en ma présence maistre Thomas Theroulde , maistre masson de Gaudebec et maistre Robert Quatremain, maistre masson à Grateyn, tous deux maistres juretz en œuvre de massonnerie , après avoir fait le serment en la présence de monseigneur du Chillou, vis admirai de France, commissaire en ceste partie de bien et loyaument tezer Touvraige dud. Havre de Grâce fait depuis le dernier tezaige et en rapporter la pure vérité, ont tesé et mesuré led. ouvraige par le même ainsi qu'il est contenu en ce présent caycr où que ilz ont trouvé le nombre de deux cens quatre vingts quatre toyses et ung quart de toyse avec quatre poulces revenans à xxxvi piedz pour toise rabatu et calculé et réduit chacune tovse à son devoir, en tesmcÀBg de ce , j'ai signé la présent tesaige le deuxme jour de novembre l'an mil v^ xxiu.
De LA CHAPraLLE.
Lettre de Guillaume Preudoinme à Monsieur du Chillou.
— 7 janvier 1524. —
A Monseigneur, Monseigneur du Chillou^ vis amiral
de France.
Monseigneur, j'ai baillé au contreooUeur des mortespaies les lectres que lui escripviez et pareillement monstre celles que monseigneur Tadmiral vous escripvoit et baillé celles que monseigneur le général de Normandie escript audit contreooUeur, duquel j'ai prins recepice, que je vous envoys avecques les lectres de mondit seigneur l'admirai et autres lectres que led. contreooUeur vous escript, lequel acomplira le contenu sans y faillir.
Monseigneur, aujourd'huy ou demain j'enverray homme devers mond. seigneur le général, auquel j'escripray emplement ce que avons conclud et advisé ensemble touchant le fait de la grant nef.
Monseigneur, en ensuivant ce que vous m'avez parlé de vous trouver quelque clerc pour vous servir de secrétaire, je vous envoys le présent porteur qui est de bonne congnoissance et est de la ville de Tours et Glz d'un des voisins de monsieur le receveur général et a désir d'estre homme de bien et de vous bien servir en tout ce que le vouldrez emploier, il le m'a ainsi promis
et s'il le fait, j'en seray bien aise, aussy s'il fait le contraire, je lui ay bien dit que je n'en seray content, vous Taisserez et aprèz selon ce que le trouverez le pourrez retenir ou le renveier. Il est encore ung peu nouveau, mais en la main d'un si bon personnnaige que vous il sera tost instruyt.
Monseigneur, il ne se dit rien de nouveau et n'est nulles nouvelles que le Roy ait encores apris. S'il survient quelque chose le vous feray scavoir, me recommandant humblement à vostre bonne grâce et en priant Dieu, monseigneur, vous donner bonne vie et longue.
De Rouen, ce vu™* jour de janvier.
Vostre humble serviteur, Guillaume Preudomme.
Lettre de Tamiral Ronnivet à Monsieur du Chillou.
— 31 mai 1524. —
A Monsieur du Chillou^ vis admirai.
Monsieur du Chillou, j'ay reçeu les lettres que vous m'avez escriptes et veu celles que escripviez au Roy,
devers lequel je suis puis deux jours arrivé de Bonnyvel, où j'ai esté assez longuement malade. Led. seigneur a esté très aise des nouvelles que luy avez fait savoir et que les ancres de sa grant nef soient arrivées par delà en seureté, aussi du parlement des hourques et des vc hommes qui s'en vont en Escosse, vous priant, monsieur du Ghillou, que, si tost que aurez entendu qu'ilz auront fait, vous n'en vueillez incontinent advertir et quant au radoub des navires à quoy faictes besongner, j'espère dedans deux jours me trouver avec messieurs des finances et là y sera ordonné aident le plus que je pourray. Cependant je vous prie continuer à y faire faire le mieux que vous pourrez. Je n'oublieray aussi à parler pour voz mortes-payes et sur le tout feray ce qu'il me sera possible.
Au demourant il me desplaist trèsfort que messieurs du Parlement de Rouen vous aient ainsi mal traicté comme ilz ont*. Vous regarderez quelles provisions vous peuvent estre nécessaires pour garder vostre bon droict et verrez que le tout se despechera. Et non seulement en cela, mais en toutes autres choses qui vous toucheront vous pouvez estre asseuré que je m'emploieray tousiours pour vous y aider et faire plaisir et de bon cueur.
Priant Dieu, monsieur du Ghillou, qui vous donne ce que desirez.
A Bloys, le dernier may.
C'est vostre bon alié et amy,
BONNYVET.
» Voir l'arrêt de 13 mai 1524, n» 79.
Lettre de i*amiral Bonnivet à Monsieur du GhiUou.
— 8 août 1524. —
A Monsieur du ChilloUj vis admirai.
Monsieur du Ghillou, le Roy a eu présentement nouvelles certaines que les Yénissiens en contrevenant aux promesses, obligacions et traictez qu'ilz avoient avec led. seigneur ont faict la paix et alliance avecque le Roy catholicque et Duc de Bar et se sont par ce moyen déclarez ses cnnemys, de quoy j'ai bien voulu vous advertir. A ceste cause il est besoing que vous donniez ordre que par la mer en vostre endroict soit courru sus aud. Yénissiens en leur faisant tout le dommaige que Ton pourra et le semblablement aux Romains, Espaignolz, Flamens et autres subgectz dud. R6y catholicque, Millannoys, Genevoys*, Florentins, Sennoys et Pisans et pareillement aux Anglex. Il y a en Angleterre au havre de Porsemout troys gallôres venissicnes que le Roy d'Angleterre avoit piéçà arrestées pour son service à la guerre et lesquelles Ton m'a dit que lesd. Yénissiens doivent ramener bientôt à Yenise, il est besoing que y faciez faire bon guect, afin que s'il est pos-
< En vertu de ces ordres un navire gônois fut capturô en vue de Calais le 2 mai 1525. — Le procès-verbal de prise se trouve dans les archives d*Âzay.
sible l'on face en sorte quelles ne se saulvent point, car ce seroit bonne prinse et de grant valleur. Je vous prie, monsieur du Chillou, de le faire ainsi et vous ferez service au Roy et à moy très grant plaisir. Et à Dieu, monsieur du Chillou, qui vous donne ce que desirez.
A Lyon, le viiimejourd'aoust.
Cest votre bon allié et amy,
BONNIVET
Procès-verbal de la mesure de divers lieux et places fieffés en la ville du Havre, ordonné par arrcst du Parlement de Rouen'.
— Septembre 1524. —
C'est la mesure des places et lieux de la ville françoyse de grâce fiefféez et dont sont tenans les personnes cy après desnommez :
Ensemble le nombre des piedz que contiehd chacune place, vaillant le pied quatre piedz et les vingt piedz r^ venans à quatre vingtz piedz à prendre et mesurer par les boutz et costez desd. places seullement, icelle mesure faicte par l'ordonnance de monseigneur maistre Thomas Postel ^, conseiller du Roy nostre seigneur en
• Trouvé dans les papiers du chapitre de N.-D. de Rouen. Arch. du départ, de la Seine -Inférieure.
> Thomas Postel» s' des Minières, conseiller au Parlement de Rouen de 1499 à 1.W8.
sa court de parlement, commissaire et exécuteur de l'arrest d'icelle, par moy Pacquet de la Fosse, mesureur juré accepté des parties en la présence de maistre Mellon Preudhomme , advocat en pai*lement, commis par led. seigneur commissaire pour estre présent à lad. mesure, affin d'en faire rapport, affermant y avoir procédé bien et deuement, lesd. parties présentes ou appellées.
PREMIEREMENT
La place de Raoulin Vimart, Nicolas et Richart Fauxbuisson abbutant d'un ^osté à une voyde place, d'autre costé Jehan Perier, d'un boult la rue de la Fontaine et d'autre boult la rue des murailles. Icelle mesure faicte en la présence de Fauxbuisson et rapportée contenir par led. mesureur quatre vingt quatre piedz carrez.
La masure Jehan Perier abbutant d'un costé Nicolas et Richart, ditz Faulxbuisson, d'autre costé Jehan le Dentu, d'un bout la rue de la Fontaine et d'autre bout la rue des murailles de lad. ville et rapportée contenir soixante sept pieds carrez.
La place Jehan le Dentu, d'un costé Jehan Perier, d'autre costé les hoirs Raoul Héron, d'un boult la rue de la Fontaine et d'autre bout une voyde place rapportée contenir par led. mesureur cinquante piedz carrez. Icelle mesure faicte à la présence de la femme dud. le Dentu.
La place des hoirs Raoul Héron, d'un costé Jehan le Dentu, d'autre coslé une petite rue tendant de la rue de la Fontaine aux murailles de la ville, d'un bout la rue de la Fontaine et d'autre bout une voyde place et rapportée contenir par led. mesureur soixante ung piedz carrez.
Soit icy notté que la place Nicolas Matras n'a esté mesurée à raison qu'il est contredisant.
La place de Jehan Bouteron, d'un costé Nicolas Matras, d'autre costé Jacques Preaulx, d'un bout la rue de la Fontaine et d'autre bout une voyde place. Icelle place rapportée contenir par led. mesureur cinquante sept piedz.
La place de Jacques Preaulx abbutant d'un costé Jehan Bouteron, d'autre costé une rue qui tend vers la muraille de la ville, d'un bout la rue de la Fontaine, d'autre bout une place voyde à bailler, contenant icelle place par le rapport dud. mesureur trente huit piedz carrez, Icelle mesure faicte en la présence dud. des Preaulx.
La place Chariot Bruyère, d'un costé une petite rue tendant aux murailles de la ville, d'autre costé une place voyde, d'un bout la rue de la Fontaine et d'autre bout une autre voyde place, contenant en carré par le rapport dud. mesureur quatre vingtz piedz. Icelle mesure faicte à la présence dud. Bruyère et sa femme.
La place et masure du seigneur du Chillou n'a esté
mesurée parceque l'exécucion de Farrest quant pour luy est tenu en surceance.
La place de messire Jehan Bourgoys abbulant deux costéz les deux rues sainct Michel et la rue de la Fontaine, d'autre costé le seigneur du Chillou et d'autre bout Jehan Maze, Robin le Conte et Geffin Patin. Icelle mesure rapportée contenir par led. mesureur quatre vingtz piedz carrez.
La place Jehan Maze et Robin le Conte mesurée à la présence dud. Jehan Maze abbutant d'un costé Jehan et Richai t, ditz Goubbe, d'autre costé messire Jehan Boui^oys, d'un bout la rue saincte Adresse et d'autre bout maistre Guillaume d'Esmalleville et Robert d'Esqueville, contenant soixante piedz carrez.
La place de maistre Guillaume d'Esmaiieviile abbutant d'un costé la rue de la Fontaine, d'autre costé Jehan Maze et Robin le Conte, d'un bout messire Jehan Bourgoys ou ayans cause et d autre boult Jehan Goubbe. Icellc place mesurée à la présence dud. d'Esmalleville et rapportée contenir par led. mesureur cinquante cinq piedz carrez.
La place de Jehan et Richart, ditz Goubbe n'a esté mesurée pour ce qu'ilz sont contredisans.
La place de Jehan Guillaume le Baillif cl Jacques Le Maire en lieu de maistre Pierres de Lourme abbutant d'un costé Jehan Goubbe, d'autre coslé le s»* d'Estimauville, d'un bout Robert Mahieu et d'autre bout la rue saincte Adresse contenant par le rapport dud. me-
sureur soixante deux piedz et demy carrez. Icelle place baillée à la main desd. le Baillif et Le Maire, son gendre, de nouvelle fieffé.
La place de Jehan Mahieu abbutant d'un costé le sr d'Estymauville, d'autre çosté Jehan et Richart, ditz Goubbe, d'un bout la place qui fiisL maistre Pierres de Lourme et d'autre bout la rue de la Fontaine contenant par le rapport dud. mesureur cinquante quatre piedz carrez. Icelle mesure faicte à la présence dud. Mahieu.
La place de Jaa^ues d'Estymauville, escuier abbutant d'un costé la rue saincte Adresse, d'autre costé la rue de la Fontaine, d'un bout une autre tendant de lad. rue saincte Adresse à la rue de la Fontaine et d'autre bout Pierres de Lourme et Jehan Mahieu. Icelle mesure à la présence dud. d'Estymauville contenant six vingtz piedz carrez.
La place de Jehan Clerice abbutant d'un costé une rue qui maine de la rue saincte Adresse à la rue de la Fontaine, d'autre costé une autre rue qui maine de la rue saincte Adresse à lad. rue de la Fontaine, d'un bout la rue saincte Adresse, Jehan Goûtas et Syméon Tyrel cl d'autre bout la rue de la Fontaine et mesurée à la présence dud. Clerice et rapportée contenir par led. mesureur troys cens piedz carrez jouxte lesd. boutz et coslez.
La place de Jehan Goûtas et Ysabeau, veufve de Estienne Nasse, au droict de Jehan Nourry, d'un costé
Jehan Clcrice, d'autre costé Symeon Tyrel, d'un bout led. Glerice et d'autre bout la rue saincte Adresse rapportée contenir soixante piedz carrez.
Et auprès de lad. place est demeurée la place, où est assis le mouUin à vent, à mesurer pour ce que le seigneur du Chillou prétend aucun droict à lad. place. Mesmez n'ont esté mesurées les tuilleryes circonvoysines.
La place Symeon Tyrel, d'un costé Jehan Goûtas, d'autre costé une rue traversayne, d'un bout la rue saincte Adresse et d'autre bout une place voyde, rapportée contenir quatre vinglz piedz carrez.
La place Preudhomme Moustier abbutant d'un costé Colin Esnault, d'autre costé la rue tendant à la rue saincte Adresse. Icelle place mesurée à la présence dud. Preudhomme Moustier et rapportée contenir par led. mesureur cinquante sept piedz carrez.
Les places de Nicolas Voysin et Jehan le BouUenger n'ont esté mesurées pour ce qu'ilz estoient contredisans.
Autre seconde place pour Jehan Bou toron, abbutant d'un costé une petite rue venant de la rue de la Fontaine à la rue Sainct-Michel , d'autre coslé une place voyde, d'un bout une autre place voyde et d'autre bout Roger James contenant par le rapport dud. mosureur six vingtz pied carrez et lad. mesure faicte à la présence dud. Bouteron.
La place Roger James, d'un coslé Preudhomme Moustier, d'autre coslé Guillaume Fossé, dud. costé la rue Saincle- Adresse, d'un bout une place voyde et d'autre bout Jehan Bouteron.
Icelle mesure faicte à la présence dud. James contenant par le rapport dud. mesureur quatre vingtz piedz carrez.
La place de Guillaume Fossé et les hoirs Jehan le Porc, d'un costé la rue de Saincte-Adresse, d'autre costé une place voyde, d'un bout Guillaume Paré, et d'autre bout Roger James contenant en carré quatre vingtz piedz carrez par le rapport dud. mesureur. Icelluy Fossé présent à lad. mesure.
La place de Guillaume Paré, abbutant d'un costé la rue Saincte-Adresse, d'autre costé une place voyde, d'un bout Guillaume Fossé et d'autre bout une place voyde que l'on dict avoir été prinse par monseigneur du Valasse. Icelle place contient par le rapport dud. mesureur cinquante cinq piedz carrez. Icelle mesure faicte à la présence dud. Paré.
La place Colin Marye abbutant d'un costé la rue Saincte-Adresse , d'autre costé la rue Saincl-Michel , d'un bout Guillaume Picquot, d'autre bout le marché contenant par le rapport dud. mesureur trente et ung piedz carrez.
La place Guillaume Picquot, abbutant d'un costé la rue Saincte-Adresse , d'autre costé la rue Sainct- Michel, d'un bout Colin Marye et d'autre bout à Martin
Jehan Qcrice, d'autre costé Symeon Tyrel, d'un bout led. Clerice et d'autre bout la rue saincte Adresse rapportée contenir soixante piedz carrez.
Et auprès de lad. place est demeurée la place , où est assis le mouUin à vent, à mesurer pour ce que le seigneur du Ghillou prétend aucun droict à lad. place. Mesmez n'ont esté mesurées les tuilleryes circonvoysines.
La place Symeon Tyrel, d'un costé Jehan Goûtas, d'autre costé une rue traversayne, d'un bout la rue saincte Adresse et d'autre bout une place voyde, rapportée contenir quatre vinglz piedz carrez.
La place Preudhomme Moustier abbutant d'un costé Colin Esnault, d'autre costé la rue tendant à la rue saincte Adresse. Icelle place mesurée à la présence dud. Preudhomme Moustier et rapportée contenir par led. mesureur cinquante sept piedz carrez.
Les places de Nicolas Voysin et Jehan le Boullenger n'ont esté mesurées pour ce qu'ilz estoient contredisans.
Autre seconde place pour Jehan Bouteron, abbutant d'un costé une petite rue venant de la rue de la Fontaine à la rue Sainct-Michel , d'autre coslé une place voyde, d'un bout une autre place voyde et d'autre bout Roger James contenant par le rapport dud. mesureur six vingtz pied carrez et lad. mesure faicte à la présence dud. Bouteron.
La place Roger James, d'un coslé Preudhomme Moustier, d'autre coslé Guillaume Fossé, dud. costé la rue Saincte-Adresse, d'un bout une place voyde et d'autre bout Jehan Bouteron.
Icelle mesure faicte à la présence dud. James contenant par le rapport dud. mesureur quatre vingtz piedz carrez.
La place de Guillaume Fossé et les hoirs Jehan le Porc, d'un costé la rue de Saincte-Adresse, d'autre costé une place voyde, d'un bout Guillaume Paré, et d'autre bout Roger James contenant en carré quatre vingtz piedz carrez par le rapport dud, mesureur. Icelluy Fossé présent à lad. mesure.
La place de Guillaume Paré, abbutant d'un costé la rue Saincte-Adresse, d'autre costé une place voyde, d'un bout Guillaume Fossé et d'autre bout une place voyde que l'on dict avoir été prinse par monseigneur du Valasse. Icelle place contient par le rapport dud. mesureur cinquante cinq piedz carrez. Icelle mesure faicte à la présence dud. Paré.
La place Colin Marye abbutant d'un costé la rue Saincte-Adresse, d'autre costé la rue Saincl-Michel , d'un bout Guillaume Picquot, d'autre bout le marché contenant par le rapport dud. mesureur trente et ung piedz carrez.
La place Guillaume Picquot, abbutant d'un costé la rue Saincte-Adresse , d'autre costé la rue Sainct- Michel, d'un bout Colin Marye et d'autre bout à Martin
de la Fontaine contenant par le rapport dud. mesureur vingt six piedz. Icelle mesure fête à la présence dud* Picquot.
La place Guillaume Collet, abbutant d'un costé la rue Saincte-Adresse, d'autre costé Martin de la Fontaine et des deulx boutz led. de la Fontaine. Icelle mesure faicte à la présence dud. Collet et rapportée contenir par led. mesureur vingt pied carrez.
La place Martin delà Fontaine, abbutant des costez, la rue Saincte-Adresse et Guillaume Collet, d'autre costé la rue Sainctr-Michel, d'un bout Guillaume Picquot et Guillaume Collet , et d'autre bout Cardin Agnez , dict Poisson, rapportée contenir par led. mesureur trente cinq piedz carrez, {celle mesure faicte à la présence dud. de la Fontaine.
La place Cardin Agnez, dict Poisson, des deux costez les rues Saincte-Adresse et Sainct-Michel, d'un bout Martin de la Fontaine et d'autre bout Jehan Porcher. Icelle place contenant par le rapport dud . mesureur quarante et ung piedz.
La masure Jehan Porcher, abbutant des deuz costez les rues Saincte-Adresse et Sainct-Michel, d'un bout Cardin Poisson et d'autre bout Guillaume Buisson. Icelle place contenant par le rapport dud. mesureur quarante piedz carrez et lad. mesure faicte à la présence dud. le Porcher.
La place de Guillaume Buisson, abbutant d'un costé la rue Sainct-Michel, d'auti^e costé la rue Saincte-Adresse,
d'un bout Jehan le Porcher et d'autre bout les hoirs messire Jehan Boucher. Icelle place contenant, par le rapp<H*t dud. mesureur cinquante piedz carrez. Icelle mesui^ faicte à la présence dud. Buisson.
La masure qui fut à messire Jehan Boucher, que tiennent de présent Guittin Boucher, fils de Pierres Boucher , Guillaunoe le Fevre et Jehan Guillot , abbutant des deux costez les rues Sainct-Michel et Saincte- Âdresse, d'un Bout Guillaume Buisson et d'autre bout Colin Boudin mesurée à la présence des dessusd. et rapportée contenir par led. mesureur cinquante deux piedz et demy en carré.
La masure Colin Boudin, de» deux costez les rues Saincle- Adresse etSainct-Michel, d'un boutGuiUin Boucher, Guillaume le Fèvre et Jehan Guillot. Icelle place mesurée à la présence dud. Boudin et rapportée contenir par led. mesureur cinquante piedz carrez.
La masure Guillaume Thirel, lieutenant commis du vicomte de MonstiviJlier , icelle boumée des deux costez les rues Sainct-Michel et Saincte-Âdresse, d'un bout une petite rue qui va de lad. rue Sainct-Michel à la rue Saincte-Adresse et d'autre bout Guillaume Bruyère, rapportée contenir par led. mesureur cinquante piedz carrez.
La place Guillaume Bruyère, abbutant des deux costez les rues Sainct-Michel et Saincte-Adresse, d'un bout Guillaume Thirel et d'autre bout Guillaume Mahieu. Icelle rapportée contenir cinquante six piedz carrez.
La place Pierres Mahieu, abbutant des deux
• costez les deux rues Saincle-Adressc et Sainct-Michel,
d'un bout led. Bruyère et d'autre à Pierres et Guillaume,
dictz Quemin et rapportée contenir quarante sept piedz
carrez.
La place de Pierres et Guillaume, dictz Quemin, assise sur lesd. deux rues Saincte-Adresse et Sainct-Michel, d'un bout Pierres Mahieu et d'autre bout Pierres Saulvage contenant cinquante cinq piedz carrez par le rapport dud. mesureur.
La place Raoulin le Saulvage, d'un costè les deux rues Saincle-Adresse et Sainct-Michel, d'un bout une petite rue et d'autre bout Pierres et Guillaume Quemin contenant soixante piedz.
La place Guillaume Fosse et Jehan Deshayes, d'un costé la rue Saincte-Adresse, d'autre coste la rue Sainct-Michel, d'un bout la ruelle Sainct-Andrieu et d'autre bout Symon Casty. Icelle place mesurée à la présence desd. Fosse et Deshayes contenant par le rapport dud. mesureur soixante deux piedz carrez.
La place Symeon Casty, abbutant d'un costé la rue Saincte-Adresse, d'autre costé la rue Sainct-Michel, d'un bout à Jehan Pelle l'aisné et d'autre bout Guillaume Fosse et Jehan Deshayes. Icelle mesure faicte à la présence dud. Casty contenant par le rapport dud. mesureur soixante ung piedz.
La place Jehan Pelle l'aisné, Jehan Pelle le jeune et Jehan de la Perrelle, abbutant d'un costé larueSainct-
Michel et d'autre costé la rue Saincte-Adresse, d'un bout Jehan Roussel et d'autre bout Symon Casty contenant par le rapport dud. mesureur quatre vingt cinq piedz. Icelle mesure faicte à la présence de Jehan Pelle l'aisné, qui est principal preneur.
La place Jehan Roussel, abbutant d'un costé la rue Saincte-Adresse, d'autre costé lame Sainct-Michel, d'un bout Michel Mellibusc et d'autre bout ung nommé Jehan le Pelle. Icelle place mesurée à la présence dud. Roussel et rapportée contenir par led, mesureur quatre vingtz six piedz carrez .
Item, une place, que prent Michel Mellibusc, abbutant d'un costé la rue Sainct-Michel, d'autre costé une place non fieffée, d'un bout Pierres de Sauseuzemare et d'autre bout Jehan Duval. Icelle pièce nlesurée à la présence dud. Mellibusc et rapportée contenir par led. mesureur cent piedz carrez.
Autre pièce pour led. Mellibusc, abbutant d'un costé la rue Sainct-Michel, d'autre costé la rue Sainct- Adresse, d'un bout Jehan Roussel, d'autre bout une place voyde. Icelle mesure faicte à la présence dud. Mellibusc et rapportée contenir par led. mesureur quatre vingtz piedz carrez.
La place Jehan Gastel, abbutant d'un costé la rue Sainct-Michel , d'autre costé Michel Ferey, dict Vauchouquet, d'un bout les queys et d'autre bout Brachy et Jehan Ganu et rapportée contenir soixante dix huit piedz carrez.
La place de Jehan Brassy et Jehan R^oulin et Niel, dictz Ganu, abbutant d'un bout la rue Sainct-Mîchel, d'autre bout Michel Ferey, dict Vauchouquet et Nicolas Raoulin, d'un costé Robert Mahieu et d'autre costé Castel, et lad. place mesurée à la présence desd. Brassy et Canu et rapportée contenir par le rapport dud. mesureur soixante piedz carrez.
La place Robert Mahieu, d'un costé le Canu, d'autre costé Richart Vallentin , d'un bout la rue Sainct-Michel et d'autre bout Nicolas Raoulin, Icelle place rapportée contenir par led. mesureur quarante neuf piedz carrez.
La place Richard Vallentin, mesurée parled.Vallentin, abbutant d'un costé la rue Sainct-Michel, d'autre costé Nicolas Raoulin, d'un bout Jehan de Vatemare et d'autre bout Robert Mahieu et rapportée contenir par led. mesureur soixante cinq piedz carrez.
La masure de Jehan de Vatemare, Georget de la Haye et Guillaume Larcher, abbutant d'un costé Richard Vallentin, d'autre costé les Monnyers, d'un bout la rue Sainct-Michel et d'autre bout Nicolas Raouhn. Icelle mesure faicte à la présence dud. de Vatemare et rapportée contenir par led. mesureur soixante dix piedz carrez.
La place de Estienne Monnyer, Jehan Coquerel, et 4es hoirs Jehan Monnyer de Ilarfleu, d'un costé la rue Sainct-Michel, d'autre costé Nicolas Raoulin, d'un bout Jehan de Vatemare et d'autre bout Guillaume Picquot, mesurée es présences desd. Monnyer et rapportée con-
tenir par led. mesureur quatre vingtz troys piedz carrez. Icelle place et masure divisée et partie entre les dessusd. jouxte leurs édiffices faictz eu précédent ce jour et selon leur aisneesse.
De laquelle place la porcion de Jehan Coquerel contient en nombre trente six piedz , bournantd'un çostéled. Estienne Monnyer, d'antre costé Guillaume Picquot et Robert Mahieu, d'un bout la rue Sainct-Michel et d'autre bout Nicolas Raoulin et en doibt à lad. seigneurie xxxiiii solz VII deniers lournoys de rente pour icelle pcfrcion.
La porcion de Estienne Monnyer jouxte led. partage contient vingt six piedz, bournant d'un costé led. Coquerel, d'autre costé les hoirs dud. Jehan Monnyer, d'un bout lad. rue Sainct-Michel et d'autre bout les Raoulin et en doibt chacun à lad. seigneurie xxx solz IX d. t.
Et le reste, qui est la porcion des hoirs dud. Jehan Monnyer, contient xxiiii piedz bournant d'un costé Estienne Monnyer, d'autre costé Jehan de Vatemare, d'un bout lad. rue Sainct-Michel et d'autre bout led. Raoulin et en doibt à lad. seigneurie xx solz tournois de rente
La place GuiUaume Picquot, d'un costé la rue qui maine des bares à l'esglise, d'autre costé Estienne Monnyer» d'un bout Nicolas RaouHn et d'autre bout la rue Sainct-Michel. Icelle place mesurée à la présence dud. Picquot et rapportée contenir par led. mesureur quarante neuf piedz carrez.
La place Jehan Dinet, d'un costéiarue Sainct-Michel, d'autre costé maistre Jacques Jouen, d'un bout la place retenue par le prieur de Graville et d'autre bout la rue de l'esglise contenant par le rapport dud. mesureur quarante piedz carrez. Icelle mesure faicte à la présence dud. Dinet.
Les places prétendues par Sauseuzemare, Jehan Duval et Jacques Benard n'ont esté mesurées par ce qu'ilz sont des contredisans.
La place de Michel Ferey, dict Vauchouquct, audroict du S' de Fontaines, d'un costé et d'un bout Nicolas Raoulin, d'autre costé Castel et Jehan Brassy et d'autre bout la rue des Quaiz. Icelle place rapportée contenir par le rapport dud. mesureur quatre vingtz dix piedz carrez. Icelluy Ferey présenta lad. mesure.
La place Nicolas Raoulin différée à mesurer pour le débat des voysins.
La place de Jacques Basin, d'un costé la rue du Quey , d'autre costé Jelian de Bruges, d'un bout la rue Sainct-Jullien et d'autre bout Nicolas Raoulin. Icelle place mesurée à la présence dud. Basin et rapportée contenir par led. mesureur soixante sept piedz carrez,
La place de Jehan de Bruges assise aud. lieu de la ville Françoyse, abbutant d'un costé la rue Sainct- Jullien, d'autre costé Nicolas Raoulin, d'un bout Jacques Basin et d'autre bout Jacques Paré. Icelle place mesurée à la présence dud. de Bruges et sa
femme et rapportée contenir par led. mesureur cinquante cinq piedz carrez.
Item, la masure que tiennent Jacques et Robin, dictz Paré, abbutant d'un coslé la rue Sainct-Jullien, d'autre costé Nicolas Raoulin, d'un bout Jehan de Bruges et d'autre bout Jehan Stuart. Icelle mesure faicte à la présence de Jacquet Paré et rapportée contenir par led. mesureur trente six piedz en carré.
La masure de Jehan Stuart, escuier, d'un costé la rue Sainct-Jullien, d'autre costé Nicolas Raoulin, d'un bout Robin Paré et d'autre bout Nicolas Daniel. Icelle mesure rapportée contenir par led. mesureur quarante deux piedz carrez.
La place Nicolas Daniel, d'un costé la rue Sainct- Jullien, d'autre costé Nicolas Raoulin, d'un bout Jehan Stuart et d'autre bout Jehan d'Octelonde, contenant icelle pièce par le rapport dud. mesureur quarante six piedz carrez.
La masure que tient et occupe Jehan d'Octelonde, d'un costé la rue Sainct-Jullien, d'autre coslé Nicolas Raoulin , d'un bout Nicolas Daniel et d'autre bout Henry Mocquelin,dictCaurnuyer rapportée contenir par led. mesureur quarante troys piedz carrez.
La masure Henry Mocquelin, d'un costé Nicolas Raoulin, d'autre costé la rue Sainct-Jullien, d'un bout Jehan de Brey et d'autre bout Jehan d'Octelonde et icelle place rapportée contenir par led. mesureur trente piedz en carré.
La masuro Jehan de Brey, d'un costé la rue Sainct- Jullien, d'autre costé Nicolas Raoulin,d'un bout Henry Mocquelin, et d'autre bout Cardin Foucquet, dict la Borde. Icelle place rapportée contenir par led. mesureur trente neuf piedz et demy carrez.
Soit notté que la place Cardin Foucquet n'est point mesurée pour le différent d'entre luy etRaoulin
La masure Robert Darry, abbulant d'un costé la rue Saînct-Jullien, d'autre costé Guillaume le Brumen, d'un bout la rue du Quey et d autre bout Jehan PouUain, mesurée à la présence dud. Darry et rapportée contenir pai* led. mesureur soixante piedz carrez.
La masure de Jehan Poullain, d'un costé la rue Sainct-JuUien , d'autre costé maistre NicoUe Ilarnoys, d'un bout Robert Darry et d'autre bout Colin Geffroy et rapportée contenir par led. mesureur soixante piedz carrez.
I^a place Guillaume le Brumeu, d'un costc la rue du Quay j d'autre costc Jehan Poullain, d'un bout Robert Darry et d'autre bout maistre Nicollc Ilarnoys et rapportée contenir ;par led. mesureur soixante piedz carrez.
La place Colin Geffroy, d'un costé la rue Sainct- JuUien, d'autre costc Ilarnoys ot Jehan Caval, d'uu bout Jehan Poullain et d'autre bout Pierres Léger contenant lxv piedz carrez.
La masure Jehan Caval, abbutant d'un costc la rue Sainct-Jullien, d'autre costé Jehan Renouart et Pierres
Vastel, d'un bout (iOlin GeiTroy et d'autre bout Pierres Léger. Icelle masure contenant par le rapport dud. mesureur quatre vingtz dix piedz carrez.
La masure Pierres Léger, d'un costé la rue Saincl- JuUien, d'autre costé Jehan de Marcelles, d'un bout Jehan Caval et d'autre bout Guillaume Ganeruyer et est rapportée contenir par led. mesureur soixante traize piedz carrez.
La masure Guillaume Ganeruyer, abbutant d'un costé la rue Sainct-Jullien, d'autre costé Jehan de Marcelles, d'un bout Pierres Léger et d'autre bout la rue qui maine de l'esglise aux bares, rapportée contenir quatre vingtz dix sept piedz et demy carrez.
La masure que tient maistre NicoUe Harnoys, d'un costé Guillaume Brumen et Jclian Poullain, d'autre costé Guillaume Daniel, Jehan Renouart et autres, d'un bout la rue du Quay et d'autre bout Jehan Caval contenant par le rapport dud. mesureur cent saize piedz carrez.
La masure Guillaume Daniel, marchant de draps, abbutant d'un costé la rue du Quay, d'autre costé Jehan Renouart, d'un bout maistre Nicolle Harnoys et d'autre bout la rue qui maine des queys à l'esglise et rapportée contenir par led. mesureur quatre vingtz quatorze piedz carrez.
La masure Jehan Renouart, abbutant d'un costé la rue qui maine des queys à l'esglise, d'autre costé à maistre Nicolle Harnoys, d'un bout Pierres Vastel et
d'autre bout Guillaume Daniel et contient par le rapport dud. mesureur trente piedz carrez.
La masure Pierres Yastel, d'un costé la rue qui maine du quay à l'esglise, d'autre costé Jehan Caval, d'un bout Jehan de Marcelles et d'autre bout Jehan Renouart , mesurée à la présence dud. Yastel et rapportée contenir par Icd. mesureur quarante neuf piedz carrez.
La place Jehan de Marcelles, d'un costé Pierre Léger* d'autre costé la rue qui maine des queys à l'csglise, d'un bout la rue qui maine des bares à l'esglise et d'autre bout Pierres Yastel et Jehan Gavai et rapportée contenir par led. mesureur quatre vingtz cinq piedz carrez.
Autre masure que tient Philippes Trouguart, d'un costé la rue qui maine du quay à l'esglise, d'autre costé Raoulin Hurel, dict Petit Pain, d'un bout Guillaume Aubery et d'autre bout la rue du Quay, contenant par le rapport dud. mesureur quatre vingtz dix huit piedz carrez.
La masure Guillaume Aubery, d'un costé la rue qui maine du quey à Tesglise, d'autre costé Guillaume Daniel, brasseur, d'un bout Philippes Trouguart et d'autre bout Pierres, Thomas et Jehan, diclz Ricouart, la l'emme dud Aubery présente à lad. mesure et rapportée contenir par led. mesureur soixante cinq piedz carrez et icelle mesure accordée par led. Aubery ced. jour.
La place Jehan de la Mare, Cardin le Cerf et Jehan
Ricouart, abbutant d'un costé la rue qui vient du quay pour aller à Tesglise, d'autre costé Pierres le Blont, d'un bout la rue Nostre Dame et d'autre bout Guittin Aubery rapportée contenir par led. mesureur quatre vingtz dix sept piedz. Icelle mesure faicte à la présence dud, de Lamare et sa femme,
La place et masure de Raulin HureK dict Petit Pain mesurée à la présence dud, Hurel ; icelle pièce abbutant d'un bout la rue Sainct-Michel, d'autre bout Jehan Foumier, Guillaume Daniel et les hoirs Pierre Adam, d'un costé Jehan Ferey et d'autre costé Philippes Trouguart contenant icelle place par le rapport dud. mesureur cent cinq piedz carrez.
La place de Pierres le Blont assise entre la rue qui maine des quays à l'esglise et la rue Françoyse, d'un costé Jehan Delamare, d'autre Robert Hébert, d'un boult Jehan Fournyer et d'autre bout la rue de l'esglise rapportée contenir cent saize piedz carrez.
La place Jehan Ferey, abbutant d'un costé à la grant rue du quay, d'autre costé Guillaume Daniel, Jehan Foumier et les hoirs Pierres Adam, d'un bout la rue Françoyse et d'autre bout Raoulin Hurel, dict Petit Pain contenant quatre vingtz piedz carrez.
La place Guillaume Daniel, brasseur, Jehan Fournier et les hoirs Pierres Adam, abbutant d'uu costé Jehan Ferey, d'autre costé Robert du Hamel, d'un bout la rue Françoyse et d'autre bout le Blont et Guillaume Aubery contenant quatre vingtz quinze piedz carrez. Icelle mesure laicte à la présence dud. Daniel.
La place Robert du Hamel, dict Ferbert, abbutant d'un costé à Guillaume Daniel, d'autre costé Robin Delamare, d'un bout la rue Françoyse et d'autre bout le Blont contenant cinquante huit piedz carrez, icelluy du Hamel présent à lad. mesure.
La place Robin Delamare, abbutant d'un costé la rue Françoyse, d'autre costé Pierres le Blont, d'un bout Robert du Hamel, dict Ferbert et d'autre bout Estienne Hébert. Icelle place contenant par le rapport dud. mesureur trente sept piedz carrez.
La place Estienne Hébert, abbutant d'un costé la rue Françoyse, d'autre costé Robin Delamare, d'un bout la rue Nostre-Dame et d'autre bout le Blont, icelle place contenant quarante deux piedz carrez. Icelle mesure faicte en l'absence dud. Hébert.
La masure et édilïïce de Guillaume Cavellier , abbutant d'un costé la rue de dessus le quey, d'autre costé Thomas Arloult ou la vcutVc Mullclier, d'un bout la grant caque ot d'autre bout la rue Françoyse contenant cent piedz carrez, en ce comprins dix piedz plus (jue la première ficffe parluyprinscduBailly de Caux. Icelluy Cavellier présent à lad. mesure.
La place prétendue par Thomas Arloult, où se tient la veufve Mulletier, d'un costé Guillaume Cavellier, d'autre costé Thibault Boudin, d'un bout la rue Françoyse et d'autre bout la grant caque rapportée contenir soixante cinq piedz carrez.
La place de Thibault Boudin, abbutant d'un costé le quey de la grant caque, d'autre costé la rue Françoyse, d'un bout Thomas Artoult et d'autre bout Jehan Aubery. Icelle place mesurée à la présence dud. Boudin et rapportée contenir quatre vingtz sept piedz et deray carrez.
La place Jehan Aubery, abbutant d'un costé la rue Françoyse, d'autre costé la rue de la grant caque, d'un bout une place voyde et d'autre bout Thibault Boudin
contenant soixante troys piedz en carré.
La place de Pierre Beaufilz demeurée à mesurer et pour cause.
La place de Jacques de la Haye pour et eu lieu de Jacques Preudhomme de Harfleu, d'un costé la rue Sainct-Martin, d'autre costé Jehan Roussel, d'un bout Jehan Prévost et d'autre bout la rue de l'esglise ; icelle place contenant quarante piedz par le rapport dud. mesureur. Icelle mesure faicte à la présence dud. de la Haye.
La place de Jehan Roussel abbutant d'un costé Jacques de la Haye, d'autre costé Cardin Hérault, d'un bout la rue Nostre Dame et d'autre bout la rue de l'esglise tendant aux bares contenant par le rapport dud. mesureur quatre vingtz deux piedz carrez.
La masure que tiennent Guillaume Desmons, Richart le Conte, Jehan Hougnier, dict Mahieu et Cardin Hérault contenant par le rapport du mesureur six vingtz piedz
carrez et entre eulx divisée à chacun trente piedz selon qu'il est cy après déclaré.
La part de Cardin Hérault contenant trente piedz, abbutant d'un costé Jehan Roussel, d'autre costé Jehan Mahieu,d'un bout Jehan Hognier,dictMahieu et d'autre bout la rue du Pont.
La seconde porcion appartenant à Jehan Mahieu j dict Hougnier, d'un costé Cardin Hérault, d'aulre costé Richart Le Conte, d'un bout la rue de la Caque et d'autre bout la rue du Pont, contenant trente piedz.
La tierce partie prinse et acceptée par Richart le Conte, d'un costé Jehan Mahieu, dict Hougnier, d'autre costé Guillaume Desmons, d'un bout la rue de la Caque et d'autre bout la rue du Pont. Icelle place contenant (rente piedz carrez comme chacune des dessusd.
La quarte partie que tient Guillaume Desmons jouxte les partages et divisions faictes entre eulz, icelle plac^ abbutant d'un costé Richart le Conte, d'autre costé une place non fieffée, d'un bout la rue de la Caque et d'autre bout la rue du Pont contenant trente piedz.
La place Guillaume Marchant, d'un costé la grant Caque, d'aulre costé la rue Françoyse, d'un bout la rue de l'esglise et d'autre bout Guillaume Laserre rapportée contenir quarante piedz carrez par le rapport dud. mesureur.
La place Guillaume Lasorre, d'un costé lad. Caque, d'autre costé la rue Françoyse, d'un bout Guillaume
Marchant et d'autre bout une place voyde rapportée contenir vingt cinq piedz carrez.
La place que tient Robert le Moigne, abbutant d'un costé la rue du Pont, d'autre costé Guillaume Marchant, d'un bout la rue de dessus la grant Caque près le pont et d'autre bout la rue qui vient du Quay. Icelle place mesurée à la présence dud. le Moigne et rapportée contenir par led. mesureur soixante quatre piedz.
La place Pierres Le Roy ou Jehan Selles, d'un costé la rue du Pont, d'un bout une place voyde , et d'autre bout Jacques Benard contenant par le rapport du mesureur cent piedz carrez.
Jacques Benard et Jehan Andrieu différés à mesurer comme contredisans.
La place maistre Jacques Jouen mesurée à sa présence, abbutant d'un costé le Prieur de Graville, d'autre costé la rue du Cymetiere, d'un bout yne place voyde et d'autre bout Jehan Druet, contenant cinquante piedz carrez.
La place Jehan Prévost contenant par le rapport du mesureur cinquante huit piedz carrez, icelle mesure faicte à la présence dud. Prévost, lad. place abbutant d'un costé Jehan Roussel, d'autre costé la rue Françoyse, d'un bout la rue qui maine de l'esglise au pont des Bares et d'autre bout Jacques de la Haye.
La place Jullien de la Court, Michel de Breau et Jehan Descures, boucher, icelle abbutant d'un costé la
rue Sainct-Blichel, d'autre costé une place voyde, d'un bout une autre place voyde et d'autre bout une autre place voyde contenant quatre vingtz dix piedz par le rapport dud. mesureur.
La place de Jehan Descurez, jouxte d'un costé une rue qui moine de la. rue de dessus le quay à aller sur le Perray vers la rivyere de Sayne, d'autre costé une voyde place, d'un bout lad. rue de dessus le quay et d'autre bout une rue qui part à venir de dessus le quay au long de la Caque et est icelle place de l'autre costé du havre vers la Sayne; icelle mesurée à la présence dud. Descurez et rapportée contenir six vingtz piedz à douze poulz leur pied
Aultre petite place baillée à fieffe à Guillaume Daniel^ brasseur contenant dix sept piedz en carré, abbutant d'un bout led. Daniel» d'autre bout Jehan Ricouarl^ d'un costé Guiltin Aubery et d'autre costé Jehan le Blont.
La place de Jehan Martineau, grenetier dud. lieu de Grâce, abbutant d'un costé à la rue de la Fontaine, d'autre costé à la rue d'auprès les murailles de la ville, d'un bout Raoulin Vimart et d'autre bout une place voyde tendant vers la tour; icelle mesure faicte à la présence de Jehan Ferey, commis dud. grenetier et rapportée contenir par led. mesureur soixante quinze piedz carrez.
La place maistre Mellon Preudhomme, d'un costé Jehan Auger, d'autre costé une place voyde, d'un bout
la rue du quay de la grant Caque et d'autre bout une place voyde contenant en ley quatre vingtz piedz et en long six vingtz qui reviendroient à cent piedz carrez.
La place maistre Jehan Broyse, d'un costé led. Preudhonime, d'autre costé une place voyde, d'un bout la rue du quay de la grafit Caque qu'on appelle la rue de Harfleu et d'autre bout une place voyde contenant en ley quatre vingtz piedz et en long six vingtz revenans à cent piedz carrez.
En tesmoing des choses que dessus, je, Jacquet de la Fosse, mesureur desd. mesures, ay signé ces présentes mesures, tesmoing mon seing manuel cy mis et moy, Preudhomme, greffier en ceste partie ay signé ceste déclaration pour approbacion d'icelles mesures faicles
ce xxiiii'"® jour de septembre mil cinq cens vingt quattre.
Preudhomme. P. de la Fosse.
Je S PasquetDelafosse, mesureur de terres juré pour le Roy nostre sire, ay mesuré par le commandement de mons^ Postel, conseiller en parlement et aux présences de Monsr Caradas * , avocat du Roy, Jehan Legenez, procureur et Maistre Mellon Preudhomme, greffier de lad. court, ay mesuré le nombre de quatre vingtz et quinze pies à douse pousses pour pied une plache voide
* Nous donnons ici la teneur d*un des procès- verbaux rédigés par le mesureur juré.
* Nicolas Caradas, premier avocat du Roi près le Parlement de Rouen, de 1505 ù 1527.
assise au havre de Grasse apartenante à Pierre Jehan Beaufilz bourné d'ung costé. . . Âubery, d'autre costé. . • d*ung bout à la Caque du pont des bares et d'autre bout la reue qui va de bout au quey. Faicl le Dix"' jour de septembre mil cinq cens vingt quatre. Témoin mon sine sy mis.
DE LA FOSSE
Lettre de Tamiral Bonnivetà Monsieur du Chillou.
— 25 février IS26. —
A Monsieur du Chillou^ vis admirai
Monsieur du Chillou, je vous ay cy devant escript que eussiez à faire bailler au Prince de Breszé * les apareilz, cordaiges, voilles et toutes autres municions qui se sont saulvées de la grant nef Loyse ^ pour servir à la nef Princesse qui n'en a nulz, car le Roy veult que ainsy se face pour éviter à despence, toutesfoyz j'ay esté
• Louis de Brezé, C»* de Maulévrier, premier chambellan du Roy, grand sénéchal de Normandie, ûls de Jacques de Brezô et de Charlotte de France, fille naturelle do Charles VII et d'Agnès Sorel.
« La grant nef Loyse était commandée par Guyon le Roy et s'était perdue en 1524 ; la nef Princesse était sous le commandement de M. de Brezû. Voir le n** 56, état des dépenses de la marine.
advertyque en faictes quelque difficulté et à ceste cause vous en ay bien volu de rechef escripre suivant l'intencion dud, seigneur, à ce que n'y faites plus de reffuz et que le tout soit délivré aud. prince en prenant recongnoissance de luy de ce que vous luy baillerez pour vostre descharge.
Priant le créateur qu'il vous donne s'amour.
Du camp devant Pavye le XV"® jour de février Tan mil cinq cens vingt quatre *.
C'est vostre bon allyé et amy,
BONNIVET *
Lettres patentes accordant exemption de tailles et de droit de franc sallcr aux habitants du Havre de Grâce.
— 8 octobre 1517. —
François, par la grâce de Dieu, Roy de France, à noz amez et féaulx les généraulx conseillers par nous ordonnez sur le fait et gouvernement de no» finances, aux esleuz sur le fait des aydes ordonnez pour la guerre
* I52r>. Nouveau style.
* C'est une des dernières lettres écrites par Bonnivet, puisqu'il fut lue quelque jours après, le 14 février, à la bataille de Pavie, où il fit des prodiges de valeur.
en la ville et éleclion de Monstiervillier et à tous autres justiciers et officiers, salul et dilection. Comme puis naguëres nous deuement informez et advertiz des périlz, dangiers et fortunes, en quoy estoient les marchants tant de nostre royaume que estrangiera, fresp quentans la mer, parce que les ports et les havres estans en icelluy nostre royaume estoient et sont pour le présent fort périlleux et dangereux, démoliz et gastez tellement que les naviresr n'y pouvoient, ne peuvent bonnement ne seurement entrer ne arriver, mais souvent se périssent à rentrée d'iceulx havres, ainsi qu'il nous a esté plusieurs fois remonstré et soit ainsi que pour obvier ausd. inconvéniens pour les dangiers et dommaiges desd. marclians et marchandises, eussions ordonné estrc fait et construit ung havre et port de mer grant et spacieulx, au lieu de Grasse, prés nostre ville de Ilarflcu, pour illec recevoir et tenir en reppos tous navires grans et petilz, ce qui se fait de présent et est led. havre bien avancé pour tenir lequel port el liuvrc en seureté et alfin que les niarchans illec fresquentans puissent eslre logez et secouruz en leurs nécessitez, aions vouloir et inlencion au long dud. port et havre de Grasse faire construjTC et édiffier forteresse et ville close et laquelle affin qu elle puisse estre peuplée et que en icelluy lieu se habituent gens de tous eslatz, nous a semblé faire certaine exemption et affranchissement à tous ceulx qui de présent y sont liabituez et (]ui cy après se viendront habituer et faire bastir en lad. ville pour donner vouloir aux autres de faire le semblable, SAVOIR faisons que nous, en consideracion de
ce qne dit est et par plusieurs autres considéracions à ce nous mouvans, avons exempté, aflranchy,exaniptons et affranchissons de grâce especialle, plaine puissance et auctorité roya] par ces présentes de toutes tailles, qui seront assises et imposées de par nous en nostre royaume, toutes les personnes qui sont de présent habitans et demourans et qui doresenavent viendront habiter et d^ofiourer en la closture de lad. ville, que entendons faire construire en lad. ville aud. lieu de Grasse et voulons qu'ilz en soyent francz et quictes et d'abondant leur avons par ces raesmes présentes donné et octroyé, donnons et octroyons le franc saller tant pour le fait de la pescherie, droguerie que pour le user sans payer à nous aucun droit de gabelle, ne autres choses pour led. sel qu'ilz achepteront tout ainsi et par la forme et manière qu*iïz en joyssent et usent de présent les manans et habitans de la ville de Dieppe, le tout pour le temps et terme de dix ans à commancer du jour et date de cesd. présentes et pareillement voulons et nous plaist que tous marchans et autres de quelque estât qu'ilz soient qui vouldront édiffier, bastir ou faire bastîr maisons aud. lieu de Grasse et que tous ceulx, qui auront maisons propres à eulx appartenans en lad. ville, combien qu'ilz soient demourans sur le lieu , aient le franc saller pour la pescherie des harens, maquereaulx et autres poissons, qui par eulx seront saliez aud. lieu de Grasse, tant ainsi que s'ilz estoient habitans aud. lieu de Grasse et pour ce qu'il estoit très urgent et nécessaire créer et ériger grenier à sel aud . lieu de Grasse pour les causes que dessus, ce que avons jà fait, au-
quel grenier seront subgectz les habitans des parroisses qui s'ensuyvent, c'est assavoir les paroissiens des parroisses sainct Nicolas de Leure, Ingouville, Sainct Audresche, Sanvic, Fontaines, Sainct Berthelemy, Hauteville, Rambertot, Cauville, Buglise, Heugueville, Sainct Jouvyn et Bruneval, lesquelles parroisses sont plus prochaines dud. lieu de Grasse que de Harfleu et seront subgectz iceulx parroissiens aller doresenavent prandre et lever le sel, tant pour leurs usaiges que autrement, en payant par eulx le droit de gabelle et autres droitz et deniers, que pour ce ont acoustumé payer au grenier à sel de Harfleu et tout ainsi par la forme et manière qu'ilz en ont usé aud. lieu de Harfleu et avons interdit et deflendu, interdisons et defiendons aud. parroissiens, manans, et habitans desd. parroisses non plus prandre sel aud. lieu de Harfleu, ains aud. lieu de Grasse, tant pour le user que pour droguerie, lègue! ilz prendront aud. lieu de Grasse, comme ilz faisoient aud. lieu de Harfleu et voulions les deniers, qui ystront dud. sel ainsi vendu et distribué aud. Heu de Grasse, estre convertiz et employez au paiement des gaiges de nos grenetier, contrerolleur et mesureur dud. grenier à sel de Grasse, c'est assavoir aud. grenetier, cent livres lournoys, auil. contrerolleur, soixante livres tournoys, et aud. mesureur, le sallaire que ont acoustumé prandre et avoir les autres mesureurs de noz autres greniers à sel et où il y auroit aucuns deniers bons oultre le payement desd. gaiges du revenu dlcelluy grenier, nous voulions led. résidu estre employé es repparacions et fortiflicacions de lad. ville durant
led. temps. Si vous mandons et expressément enjoingnons et à chacun de vous, si comme à luy appartiendra que de nosd. grâce, exemption et affranchissement, franc saller et choses dessusd. fettes, souffirez et laissez lesd. habitans et autres qui baptiront ou feront bâtir en lad. ville ou aians maison en lad. ville de Grasse» joyr et user plainement et paisiblement sans aucunement les asseoir, ne imposer, ne souffrir estre assis, ne imposez, ne eulx contraindre durant led. temps de dix ans à icelles tailles nous payer, ne à l'occasion d'içelles et leurd. franc saller les travailler, ne empescher en quelque manière que ce soit, ains s'aucun empeschement leur estoilpour ce fait, mis ou donné à leurs corps ou biens, le fettes incontinent cesser et oster et mectre au premier estât et deu, car tel est nostre plaisir, nonobstant quelzcunques ordonnances, mandemens, ras- Irinctions ou deffenses à ce contraires. Donné à Ârgenlen, le viii>ne jour d'octobre l'an de grâce mil cinq cens et dix-sept et de nostre règne le troisiesme.
Par le Roy, le s»* de Bonny vet , admirai de France présent.
DE Neufville.
Lecta publicata et registrata in curia .luvaminum Rothomagi salvo jure cujus libet die vîgesima soptima aprilis anno domini millesimo quingentesiino decimo octavo
ESNOULT.
LàjUjLm
Attache des généraux des finances.
— 17 avril 1518. —
Les généraulx, conseillci^ du Roy nostre sire sur le tait et gouvernement de ses finances, veues par nous les lectres patentes du Roy nostred. seigneur, ausquelles ces présentes sont attachées soubz l'un de nos signetz, par lesquelles et pour les causes y contenues, icelluy seigneur a exempté et aiïranchy de toutes tailles qui seront assises et imposées de par luy en son royaume, toutes les personnes qui sont à présent habitans et demourans et doresenavant viendront habiter et demourer on la closture de la ville, que led. seigneur a voulloir et intencion l'aire construire et édiiïier au long du port du havre de Grâce et veult icelluy seigneur qu ilz en soient lïancz et quictcs et d'abondant leur a le Roy nostred. seigneur par Icsd. lectres donné et octroyé leur i'ranc sallcr, tant pour le fait de la pescherie. droguerie que pour leur user, sans payer aud. seigneur aucun droit de gabelle, ne autres choses pour led. sel qu'ilz achèteront tout ainsi et par la forme et manière (lue en jouissent et usent de présent les manans et habitans de la ville de Dieppe, le tout pour le temps et terme de dix ans et à commencer du jour et date desd. lectres et pareillement veult led. seigneur et luy plaist.
que tous marchans et autres de quelque estât qu'ilz soient, qui vouldront édiffier, bastir ou faire bastir maisons aud. lieu de Grâce et que tous r^aulx qui auront maisons propres à eulx appartenans en lad. ville, combien qu'ilz ne soient demourans sur le lieu, aient leur franc saller pour la pescherie des harencz, maequereaulx et autres poissons, qui par eulx seront salles aud. lieu de Grâce, tout ainsi que s'ilz estoient habitans aud. lieu de Grâce et pour ce qu'il estoit très urgent et nécessaire créer et ériger grenier à sel aud . lieu de Grâce, pour les causes que dessusd., ce que led. seigneur a jà fait, auquel grenier seront subgectz les habitants des parroisses qui ensuy vent. Les parroissiens des parroisses sainct Nicolas de Leure» Ingouville, sainct Âudresche, San vie. Fontaines, sainct Berlhelemy, Haulteville, Rambertot, Cauville, Buglise, Heugueville, Sainct Jouvyn et Bruneval, lesquelles parroisses sont plus prouchaines dud. lieu de Grâce que de Harfleu et seront subgeclz iceulx parroissiens aller doresenavant prendre et lever le sel, tant pour leurs usages que autrement, en paiant par eulx le droict de gabelle el autres droictz et deniers que pour ce ont acoustumé paier au grenier à sel de Harfleu et tout ainsi et par la forme et manière qu'ilz en ont usé aud. lieu de Harfleu et a icelluy seigneur interdit et defiendu, interdit etdeflend ausd. parroissiens, manans et habitans desd. parroisses, non plus prendre sel aud. lieu de Harfleu, ains aud. lieu de Grâce, tant pour leur user que pour droguerie, lequel ilz prandront aud. lieu de Grâce comme ilz £ûsoîeQit aud. lieu de Harfleu et
yeull led. seigneur que les deniers qui ystront dud. sel ainsi vendu et distribué aud. lieu de Grâce, eslre convertis et employez au paiement des gaiges de ses grenetier, controUeur el mesureur dud. grenier à sel de Grâce, ces te somme aud grenetier, cent livres tournois, aud. controUeur, soixante livres tournois et aud. mesureur, le sallaire que ont acoustumé prendre et avoir les autres mesureurs des autres greniers à sel dud. seigneur et où il y auroit aucuns deniers bons oultre le paiement desd. gaiges du revenu d'icelluy grenier, icelluy seigneur veult le résidu estre employé es réparacions el fortiflicacions de lad. ville durant led. temps. Consentons, en tant que à nous est Tenterynement et acomplisscment desd. lectres, tout ainsi et par la forme et manière que le Roy nostred. seigneur le veult et mande par icelles pour en estre joy et usé, tant qu'il plaira et soubz le bon plaisir dud. seigneur. Donné soubz l'un de nosd. signelz le xvume jour d'april. Fan mil cinq cens el dix -huit après pasques.
Tu. BOUIER.
Lettres patentes portant conGrmatioii des privilèges accordés
aux habitants du Havre.
— août 1520. — FrANCOYS, l»AR LA GRACE DE DiEU, ROY DE FRANCE,
à tous présens et advenir ; comme despieçà, par grande
et meure delibéracion de nostre conseil, eust esté trouvé très utille et convenable pour le bien et utilité de nostre royaume et pour la conservacion, repos et soulagement de nos subgectz, par espécial des gens et personnes exarçant le fait et trafic de marchandise par mer et par terre, faire faire et construire ung havre et port de mer propre et convenable pour recueillir, loger et marrer, tant les grans navires de noslred. royaume que autres de noz alliez et à ceste fin eussions fait veoir et visiter par gens à ce congnoissans les rivages et portz de mer de nostred. royaume et par inquisicion deuement faicte ayons esté advertyz et informez que en nostre bailliage de Caulx, au port de Grâce estoit le lieu plus propre et convenable à faire ouverture de havre pour le bien que dessus et à ceste cause eust esté par nous dicemé commission à nostre amé et féal cousin, le sieur de Bonnyvet, admirai de France de faire perser, ouvrir et conserver aud. lieu de Grâce ung havre et ville es environs d'icelluy et depuis pour les grosses et principalles charges et affaires de nostred. royaume que a eu et a de jour en jour nostred. cousin, a esté lad. commission dicernée à nostre amé et féal, Guyon le Roy, chevallier, seigneur du Ghillou, nostre vis admirai, lequel auroit et a très bien et songneusemeot procédé au fait de sad. commission et tellement fait que à présent y a ouverture, havre et port patent, où la mer flue et reflue continuellement en fort grande habondance, de sorte qu*il n'y a navire de nostre royaume ou autre quel qui soit qui n'y puisse marrer et séjourner seurement et soit
ainsi que dès le huitiesme jour d'octobre cinq cens dix- sept, eussions de nostre certaine science, plaine puissance et auctorité royal, pour l'augmenlacion et conservacion dud. havre et port de inér, à ceste fin de donner espoir et ferme courage à nos subgectz de popuUer lad. ville, eulx loger et héberger es environs d'icelle, donné et octroyé plusieurs belles franchises et libertés par especial, que tous les habitans, résidons et dcmourans en lad. ville de Grâce et quy y vouldront habituer, résider et demeurer, pour l'advenir seroient quictes, francs et exempts de tailles, mesmement auroicnt le franc sallcr, tant pour leur user à saller harencs, macquereaulx et victuailles que pour le fait de la pescherie, de droguerie, sans nous payer aucun droict de gabelle ne autre chose pour le sel qu'ilz achaptront et qu'ilz en joyront tout ainsi et par la forme et manière que les manans et habitans de nostre ville de Dieppe sont et ont acoustumé joyr, pour le temps et terme de dix ans, lors ensuivans. Néantmoins ce jourduy dacte de ces présentes, nous soyons transportez en personne aud. havre et port de Grâce, merché et visité led. havre, ouvertures, édiffîces, tours, barres et autres choses, appartenances et deppendances d'ioelluy encommencez en icelluy lieu, en quoy faisant eussions trouvé que en regard et considéracion au temps et lorsque l'œuvre et ediffice dud. havre avoit esté encommencé par led. s^ du Ghillou, ouquel songneusement et diligeimnenl uvoit esté besongné en manière que dès à présent gruus navires, mesnies des marchandises, tant des marchans de nostre royaume que des
estrangiers se pourrment faciUement loger et illec poser et marrer sans aucun péril, danger, ne fortune et pour ce faire encores plus seurement après Tacomplissement et perfection dud. havre, ainsi que avons trouvé, connu par l'inspection et veue dud. lieu, tant par nostre advis que celluy de plusieurs princes et seigneurs de nostre sang et autres grans persou'uages de nostre royaume illec préseps avec les gens de nostre maryne aussi lors estans à Tentour de nostre personne, pour le bien, utilité et entretain^ ment de nostre royaume et icelluy tenir en paix ne pourrions faire construire et édiftier forteresse plus convenable que le parachèvement dud, havre et vUle à l'environ d'icelluy, laquelle ville n'est encores grandement peuplée, ne édiffiée de maisons, obstant que Ton dit que plusieurs personnes tant nobles, marchans que d'autres qualitez ne si sont encores voulu loger et faire édifïices et maisons pour leurs demourances et craignant que si le temps de noz franchises et libériez par nous données et octroyées à lad. ville ejt havre de Grâce, tant d'exempcion de nostre payement de taille et de gabelle que autres mancionnez en noz Chartres et octroiz, qui est brief, estoit expiré, pourroit estre que après led. temps passé ne vouldrions permeclre ne souffrir les habitans et autres ayans maisons et donnattes en lad. ville joyr desd. franchises et libertez ainsi déclairez en leurd. octroy, savoir faisons que nous, ayans regard et fervente consideracion à la situacion dud. havre de Grâce, oeuvres et opéracions à l'ouverture dud. havre, gectées, tours, barres et autres choses,
encommencez aud. édiffîce, le tout à la grant commodité, prouffict et utilité de nous et de nostre royaume, comme Ton peult veoir et congnoistre à l'œil par inspection dud. lieu, flux et reflux de la mer entrant et sortissant dud. havre par chacune marée, tant pour le hébergement et recueil du grant navire de nostre royaume qui y pourra marrer et poser à Tadvenir sans danger ou inconvénient, ainsi qu'il a convenu au temps passé mener et faire conduire aux havres de nostre duché de Bretaigne les grans navires de nostre royaume desquelles sou ventes fois y en a eu de perdues et péries et les autres habandonnées par impétuosité de temps et par deflault de havre et port de ^ mer pour iceulx recueillir et héberger tel que est et sera led. havre de Grâce à l'advenir, en ayant par semblablement regard aux grans prouffitz et richesses, qui proviendront à nostre royaume dos deniers et marchandises, qui illec pourront venir et entrer seurement et sans dangier, charger et descharger leurs marchandises, icelles conduire et mener ou faire conduire et mener par les bonnes villes et citez de nostre royaume, au moyen de qiioy les marchans de nostre royaume se pourront grandement enrichir, qui sera ung bien inestimable et perpétuel, tant pour nous que pour eulx, pour ces causes et autres bonnes justes considéracions à ce nous mouvans, avons de nostre plaine science, grâce espécial, plaine puissance et auctorité royal affranchy et exempté et par ces présentes affranchissons et exemptons à tousiours perpétuellement et à jamais lad. ville de Grâce de toutes tailles, qui seront
levées en noslred. royaume, vouUans et octroyans par ces mesmes présentes que toutes les personnes qui y seront demourans et celles qui commenceront à y faire leur demeure et résidence, seront tenuz et rèputez quictes, francs et exemps desd. tailles et dès lors ostez et rayez hors des rooUes, registres et papiers, où ilz auront esté mis ou imposez par les esleuz de la parroisse ou ilz estoient demourans alors de lad. assiette et avec ce leur avons donné et octroyé, donnons et octroyons irrévocablement et à perpétuité comme dessus le franc saller pour le fait de la pescherie et en user par eulx sans en payer pour nous ne les nostres aucun droict de gabelle, ne autres choses pour led. sel qu'ilz achapteront tout ainsy et par la forme et manière qu'ilz en ont joy et usé par cidevant en vertu de nosd. lectres d'octroy et que ont acoustumé joyr et user ceulx de nostre ville de Dieppe, pour Tentretennement, augmentacion et décoracion de laquelle ville, avons confermé et confermons par ces présentes, tous les officiers par nous jà créez en icelle, tant grenetier, contreroUeur, mesureur que autres déclarez et mencionnez en nosd. lectres cy atachéessoubz lecontrescelde nostre chancellerie, vouUans que de tout le contenu en icelles, tant en errection et création d'office estant de grenier et emplecte des deniers sortissans desd. greniers à sel pour la forliffication, entretenement et emparement de lad. ville que autrement ilz joyssent et usent tout ainsi et par la forme et manière que contenu est esd. lectres et que s'il estoit dit et répété en ces présentes et oultre et pour le bien et augmentacion d'icelle ville, soulagement des
sabgecK illec à l'entour demourans et aflin qu'ilz ayent occasion de y habiter résider et demoui^r aTons voullu et ordonné, voulions et ordonnons et nous plaist qu'il y ayt en icelle ville deux marchez par chacune sepmaine assavoir est le mardy et vendredy pour y estre vendues toutes denrées et marchandises licites non prohibées ne deffendues, tout ainsi qu'il est acoustumé faire es autres villes de nostre royaume, Ordonnons en mandement par ces mesmes présentes à nos améz et féaulx les gens de noz comptes et trésoriers à Paris , généraulx conseillers par nous ordonnez tant sur le fait et gouvernement de noz finances que de la justice de noz aydes à Rouen, aux esleuz sur le fait de noz aydes et tailles à Montivillier, au bailly de Gaux où à son lieutenant et à tous noz autres justiciers et officiers ou à leurs lieuxtenans présens et advenir et à chacun d'eulx, si comme à luy appartiendra, que de noz puissance, grâce , privillèges et octroyz ilz facent, seuffrent et laissent joyr et user lesdiclz habitans et tous ceulx qui y viendront résider et demourer plainement et paisiblement et à tousiours perpétuellement , sans en ce leur estre fait, mis ou donné, ne souffrir cslre fait, mis ou donné ores ne pour le temps advenir aucun ennuy, distuirbis ou empeschement en quelque manière que ce soit, lequel si fait mis ou donné leur avoit esté ou estoit, Toslenl et mectent ou facent osier et meclre incontinent et sans délai à plaine délivrance et au premier estât et deu, car ainsi nous plaist-il estre fait, le tout nonobstant quclzconques ordonnances par nous ou noz prédécesseurs, arretz de nos généraulx ou autres
sur le fait desd. tailles faictes ou à faire, ausquelles nous avons desrogué, desroguons pour ceste foiz seulement et quelquezconques lectres à ce consenties et aifm que ce soit chose ferme et estable à tousiours, nous avons fait mectre nostre scel à cesd. présentes sauf en autres choses nostre droicl et l'autruy en toutes.
Donné au port de Grâce, au moys d'aoust Tan de grâce mil cinq cens et vingt et de nostre règne le sixiesme.
Par le Roy, le sieur de Bonnyvet, admirai de France
présent.
MI Nbufville.
Il 1 1 » i« I i
Attache de la Chambre des Comptes de Paris. — 7 septembre 1521. —
Nous, les gens des comptes du Roy, nostre sire à Paris * , veues les lectres patentes dud. seigneur en forme de charlre données au port de Grâce, au mois d'aoust, mil cinq cens vingt, signées de l'un de ses secrétaires signant en finances, ausquelles ces présentes sont atachéos soubz Tun de noz signetz et par lesquelles et pour les causes y contenues led. seigneur a octroyé aux habitans résidans et demourans en la ville dud.
1 L'enregistrement des lettres *pa tentes accordées aux habitants dn Havre eut Heu à la Chambre des Comptes ù Paris, celle de Normandie n'ayant été créée qu'en l&BO.
Grâce qu'ilz soient francs et cxemps à tousiours de toutes tailles, qui seront levées en son royaume et que toutes les personnes qui y seront demourans et dès qui commenceront à y faire leur demourance et résidence soient tenuz quictes et repputez francs et exemps desd. tailles et dès lors ostez et rayez hors des roolles, registres et pappiers, où ilz auront esté coctisez et imposez par les esleuz ou assoyeurs de la parroisse, où ilz sont demourans, leur octroyans oultre à perpétuité le franc saller pour le fait de la pescherie et en user pour eulx sans en payer aud. seigneur ne aux siens aucun droict de gabelle ne autre chose pour led. sel, qu'ilz achepteront tout ainsi et par la forme et manière qu'ilz en ont joy et usé par cy devant en vertu desd. lectres d'octroy et que ont acoustumé joyr et user ceulx de la ville de Dieppe pour rentretenement, augmentacion et décoracion de laquelle ville led. seigneur a confirmé et confirme tous les officiers par luy jà créez en icelle, tant grenetier, contrerolleur, mesureur que autres déclarez et mencionnez en ses autres lectres cy atachées comme dessus, vouilant que de tout le contenu en icelles tant en érection, créacion d office estant aud. grenier et cmplccte des deniers sortissaiisdesd. greniers à sel pour la fortiffication, entœtencmcnt et emparement de lad. ville que autrement, ilz joyssent et usent tout ainsi et par la forme et manière que contenu est esd. lectres et que s'il estoit dict et récité par icelles et oultre que pour le bien et augmentacion d'icelle ville, soullaigement des subgectz illec h Tentour demourans et afm qu'ilz ayent occasion de y habiter, résider et de-
mourer, veull et ordonne qu'il y ait en icelle ville deux marchez par chacune sepmaine, c'est assavoir le mardi et vendredi pour y estre vendues toutes denrées et marchandises licites non prohibées ne deffendues, tout ainsi qu'il est acoustumé faire es autres villes de nostre royaume comme plus à plain le contiennent lesd. lectres ; veue aussi certaine informacîon sur ce faicte de nostre ordonnance par le lieutenant du bailly de Gaux, son procès verbal et les advis des officiers dud. seigneur aud. bailliage, considéré le contenu desd. lectres patentes, informacion, procès verbal et ce qui en ceste partie fait à considérer, consentons l'expédicion desd. lectres, pourveu toutes foys que ceulx qui prétendront estre exemps de tailles soubz ces motz habitans de lad. ville de Grâce résideront sans fraulde en icelle ville sans approbacion de l'érection du grenier et créacion des officiers dud. grenier de Grâce et à la charge des opposicions de Loys Guillart, grenetier de Harfleu, Jehan Aubert, contrerolleur illec et des habitans dud. Harfleu et aussi des habitans, religieuses, abbesse et couvent de Montiviller et sans préiudice d'icelles.
Donné soubz nosd. signetz, le vu"* jour de septembre l'an mil cinq cens vingt un.
Leblanc.
Requête des bourgeois du Havre à la Chambre des Comptes de Paris et à la Cour des Aydes de Normandie pour obtenir Tentéfinement des lettres patentes qui leur avaient éié accordées par le Roi.
— 17 mars t522. —
Plaise à la court, à la requeste des bourgoys, manans et habitans de la ville Francoyse de Grâce, ordonner et apoincter que les lectrcs patentes du Roy, noslre souverain et naturel seigneur contenans le don lait ausd. habitans par led. seigneur de rexemption du paiement et contribution des tailles avec le mandement donné des sieurs des Comptes à Paris et l'atache de Monseigneur le Général de Normandie, le tout cy ataché que Icsd. lectres seront levées et audiencez à la court et enregistréez au registre du greiïe de lad. court ut moris est et en sourplus qu'il sera procédé à Tenterignemcnt desd. lectres et vous ferez bien.
Ostendatur procuratori régis actum die décima septima martii \vc xxi*.
» 1522. Nouveau style.
Avis des avocat du Roi et procureur général près la cour des Aydes de Normandie sur la requête présentée par les bourgeois du Havre pour obtenir rcntérinement des lettres patentes du mois d'août 1520.
— 22 mars 1522. —
Le procureur général du Roy, auquel par ordonnance de la court les lectres cy atachées ont esté monstrées et communiquez, dict que, soubz le bon plaisir d'icelle, il n'entend empescher Tenterignement desd. lectres selon et par les restrincUons et modifïicacions contenues es ataches des sieurs des comptes et généraulx des Finances, aussi que les personnes qui y sont à présent deraourans et qui pour Tadvenir y iront faire leur demeure et résideront actuellement et sans fraulde, payeront leurs assis à taille, en quoy ilz sont et seront retirés en Tannée qu'ils y iront demeurer en lad. ville et mesmes que les habitans ne pourront tenir terres afferme au préiudice des autres et le tout jusques à ce que par le Roy ou la court autrement en soit ordonné.
Fait le x%iv^^ jour de mars Tan mil cinq cens vingt et ung ^
QUESNEL ^. ThOREL \
1 1522. Nouveau style.
* Jean Quesnel, sieur du Bois-le-VIcomte, reçu avocat du Roi près la cour des Aydes au mois de Juillet 1520 et ayant exercé sa charge jusques en 1524.
* Jean Thorel, procureur général près la même cour, de 1499 à
Entérinement, par la Cour des Aides de Normandie, des lettres patentes accordées aux habitants du Havre, en août i5!iU.
12 avril IS22. —
Extraict des registres de la Court des Aydez en
Normandie.
Vou par la Court les lectrcs patentes du Roy en lorme de chartre en lacz de soye et cire vert, données uu port de Grâce eu nioys d'aoust mil cinq cens et vingt, obtenues et présentées à icelle de la part des bourgoys et habitans dud. lieu, par lesquelles Icdict seigneur a voullu et déclaré, veult et déclare que lesd. liabiUins soient à tousiours irancz ot cxcniptz do toutes tailles, et aussi les personnes (jui y iront résider et demourer et lors de leur demeure el résidence soient exemptz desd. tailles, et aussi ([u ilz aient à perpétuité leur Iranc sallcr pour le laict de la pescherie et en user par eulx sans en payer aucun droictde gabelle et aultres causes à plain contenues esd. lectres avec plusieurs aultres lectres et escriptures et requeste baillée par lesd. habitans tendans à rinterignement desd. lectres, et la responce du procureur général du Roy en lad. Court, auquel par ordonnance d'icelle le tout a esté monstre et communique, et tout considéré, la Court dict, quant â présent, elle a interigné et interigne lesd.
lectres par ce toutes foys que les personnes qui vouldront aller demourer et résider en lad. ville de Grâce, vuyderont l'année des assiz en quoy ilz auroient esté imposez es lieux ou parroisses esquelz ilz estoient demourans et assiz, en faisant leur résidence en lad. ville, actuellement et sans fraude, à la charge des opposicions des grenetier, contrerolleur et habitans de Harfleu et des habitans, religieux, abbeesse et couvent de Monstiviller et sans préiudice d'icelles, et le tout sans préiudice du contredict du procureur des estatz de ce pays de Normandie pour le regard de l'exemption desd. tailles, lequel a demandé et requis à veoir icelles lectres, sur les quelles il n'a peu promptement donner responce, à cause de son absence et qu'il est de présent devers le Roy pour les affaires de la ville de Rouen, auquel contredict lad. Court a réservé et réserve icelluy procureur desd. estatz. Prononcé à Rouen en ladicte Court « des Aides, le samedy douze'"® jour d'avril mil cinq cens vingt et ung avan^t Pasques ' .
Collacion fête :
De la Pêrreuse'.
' fsîî. Nouveau style.
* Pierre do la Ferreuse, sieur de Fresquicnnes, reçu ffrelBer en r*hof de la cour des Aydes, le 27 février 1519, puis procureur g<^néral près la môme cour, le 23 mars 1523.
TS
Cession de t4 acres de terre par les paroissiens d*Ingouville
à Guyon Le Roy.
— ftmai — 24 mai lot". —
Les très pour la fieffé de terres qui sont en la ville
de Grasse.
A tous ccul.\ qui ces présentes lectrcs verront et orront, Estienne Le Roux, escuier, lieutenant général au siège d'Espouville de monsieur le Viconte de Longueville et garde du scel aud. siège des obligations de lad. viconté salut: savoir faisons que par devant Roger Gosselin et Jehan Rosôe, tabellions jurez aud. siège sy comme ilznous onttesmoigné fussent présens messinî Jehan Labbé, presbtre, Colineau lîecque,Jaquet Paré, Pierre Pelcl, Pierre llouci, Jehan Paré, Gabriel Paré, mcssire Jehan Beruyer, presblre, messire Guillaume Johan, prcs])tre, messire Martin Paré, presbtrc, Jehan Pellcrin, Jehan Pelé, Guillaume Paré, Martin Paré, Colin Pclay, Haoulin Brocqucs , Jehan Trouvay, Pierre Paré, Colin Trouvay, Guillaume Petit, Jehan du Val, Guillaumyn Trouvay, EsJouart Lemaistrc, Pierre Jouen, Martin Guerard, Jehan Noucl, Pierre Duclos, Jehan Paré , Colin Johan , Jehan Le Tellier, Jehan de la Mare, Jehan Jacques, Pierre Paray le jeune, Julien Couppery, Jehan Aubery, Estienne Brocques et Jehan Hurel, tous
de la parroisse d'Yngouville, eslablissans et faisans fors pour les autres parroissiens de lad. parroisse, promcctans leur faire ratiffier ces présentes toutes foys que sommez ou requis en seront, ayans le droit de la commune de lad. parroisse d'Yngouville , lesquelz de leur bonne volunté sans aucune contraincte congnurent et confessèrent avoir baillé à fieffe et à fin de héritage perpétuel , tant pour culx que pour leurs hoirs , à noble et puissant seigneur messire Guion le Roy, chevallier, sieur du Ghillou, du Plessis et de Mondon et vis amiral de France et à ses hoirs ou ayans cause, vingt quatre accres de terre ou environ , assises en la commune d'icelle parroisse dTngouville, à prendre es deux costés du hable, que le Roy, nostre seigneur a ordonné estre fait, c'est assavoir despuis les deux tours, qui seront construyltes aud. havre et des deux costez d'icelluy en venant devers Harfleu autant que dure leur commune, jusques au fournissement desd. vingt quatre accres, par ce que led. seigneur s'obligea et promist payer ausd. parroissiens, pour employer au bien de leur église, vingt quatre solz tournois de rente par chacun an foncière, payable au terme de Pasques, premier payement commençant à Pasques prochain venant et ainsy d'an en an et pour ce faire et tenir obligèrent Tun à l'autre tous leurs biens et héritages présens et advenir. En tesmoings de ce, nous, à la relacion desd. tabellions, avons scellées ces présentes lectres dud. scel. Ce fut fait et passé le sixiesme jour de may l'an mil cinq cens et dix sept, présens Jaques d'Estimauville, escuyer, sieur dud. lieu, Laurens Fresneau, es-
cuycr, sieur de Marigny, Guyon GobÎD, sieur de Ficfville et Guillaume Hasté, tesmoings, passé en la maison de Loys Duclos , à présent Pierre Duclos.
R. GossELiN. J. Rosée.
Au dos est écrit :
L'an mil vc etxvii, le xxive jour de may, ceste leclre feust leue de mot en mot par moy, Martin Paré, vicaire d'Ingouville en Tyssue de la messe parroissiale de lad. parroissc, eu présence de messire Jehan Labbé, presbtre, mcssirc Guillaume Jouhan, messire Jehan Beruier, prcsbtres; Colin Aubcry, Pierre Pcstel, Jacques Paie, Pierre Houcl, Jehan Paré, Gabriel Paré, Jehan Pèlerin, Jehan Pelé, Martin Guerart, Jehan Nouel, Pierre Duclos, Colin Johan, Jehan le Tclier, Jehan Aubci*y, Estienne Broques , Jehan Hurel et plusieurs autres, tous parrochiens de lad. parroisse.
En lesmoing j'ay signé ce (jue dessus de mon signe de ma main Tan et jour dessusd.
M. Paré.
Avpii rendu au Roi, pur Guyon le Roy, de ai acres de terre à lui ccdôcs sur le territoire dlngourille par les habitants de cette paroisse.
- 3 c jlobro 1520. —
François, par la grâce de Dieu, Roy de France, à nos améz et féaulx, les gens de noz comptes et tré-
soriers , au bailly de Gaux ou à son lieutenant et nostre procureur, receveur et autres officiers aud. bailliage , salut et dilection; savoir vous faisons que nostre cher et bien amé Jacques d'Estemauville , escuier, au nom et comme procureur souffisemment fondé de lettres de procuracion quant à ce, de nostre amé et féal, Guyon le Roy, sieur du Chillou, nostre vis admirai nous a ce jourdhuy faict es mains de nostre amé et féal chancelier, les foy et hommaige que led. Guyon le Roy nous estoit tenu faire à cause de vingt et quatre acres de terre circonvenant et dépendant, assiz près les
tours du port de Grâce , tenuz et mouvans de nous à cause de nostre viconté de Montisvilliers , ausquelz foy et hommaige nous Tavôns receu, sauf en autres choses, nostre droict et Vautruy en toutes , en la personne de sond. procureur pour considéracion de l'ancien aage en quoy il est constitué, sy vous mandons et commectons par ces présentes et à celuy de vous, si comme à luy apparliendra, que par difficulté desd. foy et hommaige à nous non faiz vous ne fîtes , mectez ou donniez, ne souffrez estre fait, mis ou donné aud. Guyon le Roy en sesd. vingt et quatre acres de terre, appartenances et dépendances, ne autres ses biens, aucuns arrest^ saisissement, destourbies neempeschemens en aucune manière, lesquels si fait, mis ou donné lui avoit esté ou estoit contre luy, mectent ou facent mectre incontinent et sans délay à plaine délivrance, car ainsy nous plaist il estre faict, pourveue qu'il baillera son desnombrement dedans temps deu, fixé et paiera les autres deus sommes pour ce deubz , si
faiz et paiéz ne les a. Donné à Paris, le tiers jour d'octobre, Tan de grâce mil cinq cens et vingt, et de notre règne le sixiesme.
Par le Roy, à vostre relacion :
Bordel.
Arrêt rendu par le Parlement de Rouen sur le procès entre Lovis lie Vcnddiiic et Guyon lu lloy, à propos de ai acres de terres sises sur territoire d'Ingou ville, ficflces à ce dernier.
- ly mars 1522. —
Extraict des Registres de la Court de Parlement*.
Entre Loys de Vendosme*, vidame de Chartres et sieur de Graville, i)orlciir de dolléance sur le bailly de
' Colarrt't uc 8o retrouva )ias dans les nrchivos du Parlement de Rouon. 11 nous a iHô ohlijîftamnifnt communi(]u»> par M. L. Delisle. Ccllo c.Q]t\v. so Imuvo h la Iîif>L nalionalf, collcdinfi Dupwj^ 627, f. !20 t'A svmmts.
^ Louis do VcndOmc, vidaaic do Chartres, prince de ChabannoLs, ronscillor et chambellan du Roi, chevalier do son ordre, capitaine des rent gentilshommes «lo sa j^arde, f^rand-vcneur do France, mort le 22 août i5'iC, fîisdoJactiues de Vondùnie, vidame do Chartres, prince do Chabannois, prand maislrc des eaux et forots de France. Tl était seigneur de Graville aux droits de sa mère, Louise Malet, dame de Graville, Hllo do Louis Malet, sieur do Graville, Marcoussis et autres lieux, cliovalicr de l'ordro du Hoi, amiral de France, gouverneur do Normandie et do Picardie, mort lu 30 octobre lât6, à l'a go do soixante dix-huit ans, et do Marie do Balsac.
Gaux ou son lieutenant et en principal porteur de clameur de gaige pleige pour le discord de vingt quatre acres de terre , partie de plus grant nombre des terres nommées et appelées vulgairement les maretz et pasturcs dlngouville, les dictz vingt quatre acres à prendre des deux costez du havre de Grâce, depuis les deux tours encommencées à y construire tout du long dudict havre et des deux costez d'icelluy en venant devers Harfleu, porteur aussy de lectres royaulx tendans à fm de pouvoir amplifier et extendre ledict gaige pleige pour plus grant nombre que lesdictz vingt quatre acres et pour empescher l'entreprise que Ton disoit que Guyon le Roy, sieur de Chillou , y vouldroit s'efforcer faire et pour retenir par la Court la cognoissance du principal de ladicte matière , et semblablement porteur d'autres lectres d'évocation d'un procès pendant entre ledict de Vendosme, chargé de garantie pour son fermier des coustumes et acquiclz de Graville et desdictz marestz d'Ingouville et le procureur général du Roy joinct avecq Pierre Estienne , fermier des coustumes et acquictz pour le Roy en la prévosté de Lheure et Harfleu pour le discord des coustumes et acquictz tant desdictz vingt quatre acres et autres lieux où s'estendent lesdictes coustumes et acquictz de ladicte prévosté de Lheure et Harfleu et marestz d'Ingouville et ledict de Vendosme , aussy porteur d'autres lectres royaux allenconlre desdictz parroissiens d'Ingouville, les uns comme ayans contracté et transporté lesdictz vingt quatre acres de terre audict Guyon le Roy, sieur de Chillou et les autres comme non contractans. Pour ouyr telles
rc(iucslcs, (Icinnndos et conclusions que ledict de Vcndosmc vouldroit vers eux et chacun d'eux faire , prétendre et demander d'une part et ledict Guyon le Roy, sieur de Chillou, inthimé en ladicte dolléance, opposant et deirendeur allencontre d'icelle clameur de gaige pleige cl aussy doiTcndcur à ladicte évocation et lesdictz parroissiens dlngouville, respectivement dcflcndeurs et demandeurs, assavoir est les contractans porteurs de Icclres royaux en forme de rellevement allencontre du dict sieur do Chillou et les dictz non contractans requerans qu'ils ibussent et soient faictz jouir des dictz vingt quatre acres, nonobstant ledict contract qu'ilz disoient nul et faict par personnes non ayans povoir de ce faire et cslre receus comme appelans à deffendre la récrcance ou provision adjugée audict sieur de Chillou , eux non ouys , convocquez, ne appeliez et ledict procureur général et Pierre Estienne, fermier, dcfiendeurs à ladicte évocation et autrement demandeurs ctsouslenans lesdiclz vingt (juatre acres de terres et marestz compelter et appartenir au Roy et ledict sieur de Chillou, dclTcndeur allencontre dcsdictz parroissiens tant conlraclans et porteurs de relèvement que non contractans, disant qu'il n'estoil tenu ne subgect y contester (\uc préalablement par la Court ne luy eust esté faict droict sur latlicte doUéance et que par la Court luy eust esté faict droict sur la rétention delà cause d'autre part: veu par la Court les plaidoyczdes parties, Icctros, escriptures el tout ce qu'ilz ont produict oi cioz tant d'une part que d'autre avecq l'acte à ouyr droict, 'tout veu cl considéré, la Court
a mis et mect ladicte dolléance prinse par ledict de Vendosme de la récréance desdictz vingt quatre acres de terre contentieuses adjugéez audict le Roy, sieur de Chillou, ensemble ce dont estdèlict au néant, sans amende, despens réservez en deffinitive et en intérignant lesdictes lectres d'évocation et autres lectres et provisions obtenues et impetrées par ledict de Vendosme et autres parties dessus nommées , respectivement en regard et considération à l'importance de ladicte matière, à la qualité des parties litigantes et pour certaines autres causes et considérations à ce là mouvant, a retenu et retient à elle la cognoissance de tous les diférendz et instances d'entre lesdictes parties et en leur donnant forme et ordre de sur ce procedder, a ordonné et ordonne que ledict de Vendosme pourra atnplifier et extendre sa dicte clameur de gaige pleige pour l'outre plus desdictz vingt quatre acres de terre qu'il avoit faict discordables par sa dicte clameur, sauf l'opposition dudict sieur de Chillou , et autres ausquelz ladicte clameur sera signiffiée et lequel de Vendosme à celle fm pourra, sy bon luy semble et mesmement à fin principal oultre et par dessus l'escript et plaidoyé par luy baillé , prendre et bailler tel soustien et conclusion par escript par forme d'augmentation qu'il verra bon estre , et plus amplement deffendre aux conclusions tantdudict procureur général , d'icelluy sieur de Chillou que autres et lesdictz procureur du Roy et sieur de Chillou et autres respectivement aussy respondre et bailler par escript, à tant à la fin de l'ampliation dudict gaige pleige que aussy à fin principalle et sur ce
contester et donner telles sollucions que bon leur semblera et le tout chacun par un compte seulement et dedans le mois ensuivant de la prononciacion de ce présent arrest et huictaine après iront lesdictes parties prendre et eslire le faict ou le droict et ce faict clonre iceux procùs pour leur faire droict ainsi qu'il leur appartiendra. Et ordonne la Court que ce pendant lesdictz vingt quatre acres de terre demourront séquestrez et seront régies et gouvernées sous la main du Roy par pei^onnes seures et solvables qui en puissent et scachent respondre quant à qui et ainsi qu'il sera par après ordonné à ce que ledict havre de Grâce et ville Françoise encommencée sur partie desdictz vingt quatre acres do terre par le voulloir et ordonnance du Roy pour la force et tuieion de son royaume et le bien de la chose publique se puisse faire, parfaire, loger, éédifier et habiter en ensuivant le vouloir et bon plaisir dudict seigneur, que les places et heux qui seront requiz et demandez pour éédifier, loger et hêbei^er de maisons eft ladicte ville seront de nouveau criéez et subhastéez pour estrc baillez , passez et adjugez à fin d'héritage à pris de rente aus phis offrans et derniei^ enchérisseurs par devant le bailli de Gaux ou son lieutenant à la charge de les éedifier, héberger et inaisonner ainsi que en tel cas est acoustumé pour lesdictes rentes tourner et estre converties au proffict de cil qui obtindra en fin de cause, présens à ce ou deuement convocquez et appeliez lesdictz sieurs (le'Graville, de Chillou, et autres que bcsoing sera, sauf le soustien dudict procureur général , de prendre
et avoir lesdictz héritages et rentes pour le Roy en récompence, ou cas qu'ilz seroient adjugez aux parties adverses , les raisons et deffences d'icelles parties réservéez', au contraire et pour le regard des héritages des places et lieux qui jà avoient esté fieffez par ledict sieur de Chillou, esquelz encores n'avoit esté faict aucun édifice, ilz seront de rechef subhastez et adjugez et les rentes receues comme dessus , et quant aux fieffés sur lesquelz auroit esté faictz édifices ou maisons, elles tendent au profict de ceux qui les ont édifiez, en paiant quant à présent le prix pour lequel elles ont esté fiefléez , sauf à augmenter cy après séparément de la cause , il est dict que faire ce doye, et seront tous les deniers de ce provenans séquestrez, régis et receus par personnes à ce commises de la qualité que dessus et quant au diférend d'entre lesditz parroissiens dlngouville tant contractans comme non contractans et dudict sieur de Chillou , icelles parties respectivement escripront à leurs fins par briefz advertéez communicquez de quinzaine en quinzaine et responces par additions produiront et clorront huictaine après pour leur estre faict droict. Et au regard des coustumes et acquictz prétenduz par lesdictz fermiers , tant pour le Roy que pour ledict de Yendosme , sieur de Graville, la Court ORDONNE que sur ce lesdictes parties escriront par faictz et comptes ordinaires , assavoir est en propos et responce de quinzaine en quinzaine, répUques et dupliques de huictaine en huictaine; ce faict iront au greffe de la Court prendre et eslire le faict ou le droict et sur ce clorre pour leur estre fait droict ainsi que de raison.
Et ce pendant seront les coustumes et acquictz venans et procédans du territoire d'icellcs vingt quatre acres de terre régis , gouvernez et receues comme sequestrei sous la main du Roy en la forme et manière qbe dessus, lesdicles parties pour en l'outre plus joyssans respectivement tout ainsi comme ilz faisoient auparavant du procès meu entre Vitecocq, fermier dudict sieur de Graville et led. Estienne, fermier pour le Roy de la prévosté de Lheure et de Harfleu et verra la Court les informacions faictcs à la requeste et sur la plainte dudict Yitecocq et brevi manu y fera droicL
Prononcé à Rouen , en la Court de Parlement , le neufviesme jour de mars mil cinq cens vingt un * .
Signé : Louvel*.
* 1533. Nouveau slylc.
* Jean Iiouvel, conseiller au I^rlement dn Rouen, nommé lors de son installation en 149».
Arrêt déûnitif rendu par le Parlement de Rouen dans !*initancé entre Louis de Vendôme et Guyon le Roy K
— 13 mai 1524. —
Extraict des registres de la court de parlement.
Procès et descord s'estoit meu et intenté en pre^ mière instance par devant le bailly de Caux ou son lieutenant au siège de Monstierviller et depuis en 1^ court de céans par dolléance prinse sur led.' bailly de Caux ou son lieutenant par Loys de Vendosme, Vy-^ dame de Cliartres, seigneur de Graville, demandeur en gaige plege pour le descord de la propriecté et possession de vingt quatre acres de terre, à prendre des deux costez du havre de Grâce, depuis les deux tours encommencées y construire, tout du long et des deux costez d'icelluy en venant devers Harfleu, pour empescher la construction et édifficacion de plusieurs maisons que Guyon le Roy« seigneur du Chillou, s'efforçoit faire aud. lieu, comme soy disant propriectaire desd. vingt quatre acres de terre et aussi demandeur et re-
1 La minute de cet arrêt se trouve aux archives du Parlement de Bouen au Palais-de-Justice et outre la copie authentique que nous publions, il y en a encore une aux archives municipaleii. du Havre, une aux archives départementales, fonds de Graville, et une à la bibliothèque nationale , collection Dupuy, volume 527, avec des notes de la main de Pierre Dupuy lui-môme.
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quérant rintérignement d'autres leclres par luy obtenues pour ampliffier et extendre led. gaige plege pour le surplus des terres adiacentes du nombre des marestz dlngoville d'une part, led. Guyon le Roy opposant et defTendeur aud. gaige plege et aussi entre messires Jehan Beriiier et Jehan Labbé, presbtres, Jehan Le Tellier, Jacques Noël, Thomas Noël, Edouard le Maistrev Pierre HoucI, Guillaume Pcslel et autres leurs consors de la parroisse d'Ingoville en tant qu'il y en avoit de contractans faits venir aud. procès par led. Le Roy, demandans et requérans l'intérignement de certaines lectres royaulx par eulx obtenues en forme de relièvement et recision de contract d'une autre part et led. Le Roy deffendeur d'autre, et mesmes entre led. de Yendosmc demandeur en ibrfaicture contre lesd. habitans d'Ingoville contractans et vers les incontractans qu'ilz déclarassent s'ilz entendent ad vouer led. contract d'une autre part et lesd. habitans en lad. qualité respectivement dcllendeurs d autre et encores entre le procureur général du Roy présentant aud. procès dessus lesd. vingt quatre acres de terre lui compectcr et appartenir et où il serait trouvé qu'elles apparteinssent aux parties ou à Tune d'icelles qu'il povoit prendre et avoir desd. vinp:t quatre acres de terre ce qu'il en conviend pour faire led. havre, tours, fossés, murailles et forteresses dud. havre et ville Françoise d'une autre part et led. de Vendosme deffendeur d'autre et aussi entre led. de Vendosme demandeur et requérant les couslumes et acquictz, varescz, eauyes, secages de rez, ballisages et autres droiclz en tout le
territoire de lad. seigneurie de Graville et mesmes sur lesd. vingt quatre acres comme estans de lad. seigneurie chargé en ce regard de garantie pour Geufiroy Vitcoq, son fermier d'une autre part et led. procureur général et Pierre Estienne, fermier de la prévosté de TËure joinctz ensemble deffendeurs d'autre, après lesquelles parties oyes tant sur lad. doUéance que autres instances dessusd. et mesmes sur la retenue de tous les différends de toutes lesd. parties eu regard à la qualité desd. parties et de l'importance de ce qui estoit de différend entr^ elles et que Anne de Graville % auctorisée par Pierre de Balsac, seigneur d'Entragues, son mary ouït dict at déclaré que Anne, fille et héritière en partie de feu Loys de Graville, en son vivant s^ du lieu, elle se join-^ gnoit au procès principal par led. de Yendosme contre led. Le Roy et autres touchant les vingt quatre acres de terre disant que partages n'avoient esté faictz de lad. sieurie de Graville entre elle et ses autres sœurs, filles et héritières dud. feu Loys de Graville et plusieurs autres requestes faictes en lad. matière, lad. court, eu tant qu'estoit l'instance desd. vingt quatre acres de terre , avoit apoincté lesd. parties à mectre par devers elle et au conseil tant sur lad. doUéance que entérinement des lectres d'évocation , ordonné et appoincté que les productions faictes par chacune desd. parties
* Anne Maltt, fille de Louis Malet, s' de Qr&ville, ckeTalier de l'ordre du Roi, Amiral de France, gouverneur de Normandie et de Picardie, et de Marie de Balsac, mariée à Pierre de Balsac, s' d'Entragues, capitaine de Corbeil et de Fontainebleau, lieutenant du Roi en AuTergnoi tante de Louis de Vendôme.
seroient monstrées aud. procureur géuéral pour icelles veues par luy prétendre et requérir qu'elles feossenl contrainctes à plus amplement luy monstrer, ayder et exhiber pour fonder son droict et que en surplus lad. Anne de Graville scroit oye et rcceuc à déduvre pour son intércst ce que bon luy sembleroit et procéderoient Icsd. de Vendosine H elle par ung mesme moyen enserpble sauf sans prùiudicc des raisons dud. de Vendosme à dire et soustcnir ({u'elle ne pouvoit avoir ne reclamer aucun droict en la chose et qu'il n*entendoyt procéder conmie joinct avec elle et à elle son soustien au contraire et que forme et ordre seroit donné aux autres parties au cas que lad. court retint la congnoissance desd. diiïcrendz et quant ausd. lectres de relèvement lad. court par semble avoil appoincté lesd. partics au conseil pour sm* ce leur faire droict en cas que lad. court en rulinst la congnoissance comme dessus recours et ainsy qu'il est plus à plein contenu en l'acte sur ce donne» le vingt qualre"»e jour de novembre mil cinrj cens vingt, dei)uis Icqufil arrest, icelles partyes en fournissant à icelles avoient corrige, augmenté et adjousté à h^urs pluidoyez co que bon leur avoit semblé ains jnoduict et clos i)ar devers lad. court, tant à la fin de lad. dulléance que aussy |»our leur faire drcict sur lesd. instances, Icsquelz plaidoyez, ensemble les productions fêtes hinc Inde el tout ce que lesd. parties ont voulu meclre et clorre par devers lad. court, veuz que larrest sur ce donné le dix neufe»"© jour de mars mil v«* vingt ung avoyt mys lad. dolléance ensemble ad. sentence dtî relévanro adiugée aud. Le Roy au
néant sans amende, despens réservez en difBnitive et en entérinant lesd. lectres de révocacion obtenues et impetrées par led. vidasme de Chartres eu regard à Tiraportance de la cause, qualité desd. parties et pour autres justes et raisonnables causes et considéracions à ce mouvans lad. court elle avoit retenu la congnoissance de tous les différendz d'entre lesd. parties et en leur donnant forme et ordre de procéder avoit ordonné et appoincté que led. Vidasme de Chartres pourroit employer et extendre led. gaige plege pour Toultre plus desd. vingt quatre acres de terre sauf l'opposicion dud. Le Roy et autres à qui led. gaige plege seroit signifié et que à celle fin led. de Vendosme pourroit bailler tel soustien, conclusion et solution qu'il verroit bon estre aux conclusions desd. parties, lesquelles parties aussy pourroient bailler ampliations et produire ce qu'ilz verroient bon estre, ^our ce faict élyre par eulx le faicl ou le droict et le tout clorre pour leur estre faict droict ainsy qu'il appartiendra et que ce pendant lesd. vingt quatre acres de terre seroient regyes et gouvernées soubz la main du Roy comme séquestres et à ce que led. havre de Grâce et ville Françoyse se peust parfaire et accomoder, que les places qui seroient requises et demandées pour édiffîer et loger seroient subhastées et criées et baillées à rente au plus offrant et dernier enchérisseur pour lesd. rentes tournées revenir et estre quertyes au proufict de cil qui obtiendroit en fin de cause, sauf le soustien dud. procureur général de pouvoir prendre et avoir lesd. héritages et rentes en baillant récompense en cas qu'ilz seroient
adiugez à l'un des iitigans, leurs raisons saulves au contraire et quant aux places et héritages qui jà Avoient esté fieffées par led. le Roy, pour lors non édiffiées, qu'elles seroient de rechef criées et subhastées et left rentes doues applicquez comme dessus. Et au regard des fieffés sur lesquelles auroient esté fêtes maisons, qu'elles tiendroient en payant le prix de rente qu'elles avoient esté fieffées et sauf à augmenter, si faire se debvoit et les deniers régiz par personnes solvables qui à ce seroient commis et députez par la court ou l'exécuteur dud. arrest et en tant qu'estoit le différend d'entre lesd. parroissiens d'Ingoville, tant contractans que non contractans, qu'ilz escriproient à leurs fins par adverterez communicquez de quinzaine en xv ^>e et pour le regard des coustumes et acquictz descordables entre led. procureur général et led. de Yeudosme lad. court les avoyt appoinctcz escripre parfaictz et comptes ordinaires et à * iceiilx acquictz et coustumes déclarez séquestrez, icelles parties en Toultre plus joyssans respectivement comme elles faisoient auparavant led. procès par lequel led. deVendosme pour le soustien de son gaige plege et fournir de son droict en principal et que lesd. vingt quatre acres de terre luy compectoient et appartenoient en propriété et possession, avoit esté dict qu'il estoit vray foncier desd. héritages contentieux comme estans au corps et essence de sa terre et seigneurye de (iraville, que sur iceulx il avoit et a droict de prendre le cas offrant les droictz des eauyes, warescz, secages,
' Trou dans le parchemin.
sièges de nefz, establieres, baillizages, bertiage, fenil 6t defenil, coustumes, acquictz et autres choses apparte-» nantes au seigneur du territoire et que lesd. héritages estoient et sont du territoire de lad. seigneurie de Graville , que des différens et descordz qui sont advenus, les officiers de sad. terre de Graville en ont congneu et décidé es cas appartenans à bas justicier, voullant prouver que lesd. héritages contentieux estoient et sont enclavez de tous boutz et costez dedans les héritages dud. seigneiSr de Graville avec possession paisible de temps immémorial et aux dernières années précédentes le descord présent, soy aydant à ceste fin de plusieurs lectres anciennes des années trois cens vingt cinq, trois cens quatre vingtz dix huict et quatre cens soixante quatre voulloir prouver que lesd. héritages contentieux sont compris, entendus et enclavez dedans les limites et territoires spécifiez ausd. lectres, qui est pour bien monstrer que led. demandeur estoit et est bien fondé et que led. Le Roy n'a eu cause ne apparence de raison de soy estre opposé contre les gaige plege soubz couleur d'un tel quel contract pralicqué et extorqué de nouveau et en l'an mil v c dix sept, qui contiendroit seulement que aucuns particuliers eulx disans parroissiens d'Ingoville et faisans fort pour les absens* avoient transporté aud. Le Roy lesd. vingt quatre acres de terre par vingt quatre solz de rente seulement, lequel contract estoit et est de soy manifestement nul et abusif saltem^ au préjudice dud. de Vendosme, propriétaire, mais encores dict que led. Le Roy par led. contract en son préiudice a confessé et confesse que ce sont des comnnines de
lad. parroisse, dont s ensuyt que chacun dead. parroissiens pouvoit et peult licitement contredire et empescher Icd. contract et ne seroit et n*est en raison que soubi umbre ou couleur d une droicture d'usaige Ton vende ou transporte le fons qui appartient au seigneur propriétaire, par quoy et autres moyens et raisons par led. de Vendosnie alléguez les tortz et griefz à luy faictz pour autant que lad. dolléancc a esté vuydée, avoit led. de Vendosme conclud et concluoit à bonne cause avoir obtenu et impetré led. gaige plege, que led. Le Roy, de lopposicion et contredict à ce mis et donné, debvoit lit doit estre mis en amende, lesd. vingt quatre acres luy estrc adiugées en propriété et possession, nonobstant chose dicte au contre par led. Le Roy et mesmes par led. procureur général , contre lequel il s'aydoil des raisons prédictes et icelluy Le Roy condamné envers luy en restitution de levées, le séquestre levé à son proufict avec inléreslz,donmiaiges et despens et contre lesd i>arn)issions avoit conclud à forl'aicture, veuqu^ilz avoiont contracté do la chose qui ne leur appartenoyl et où ilz n'avoient et ne peuvent demander que leur nsaige, à quoy par \od. Le Roy, s»* de Chillouaesté dicl que lesd. héritages contentieux, (juelque chose que ayt dict ne voulu dire led. de Vendosme, compectoient et appartenoient ausd. parroissiens en propriété et possession si ancienne, que n'estoit en la mémoire d'homme au contraire (}u'il soit vray, disoit que lesd. vingt quatre acres de terre esloient et sont du nombre de plus grande pièce nommée les marestz et communes desd. habitans d'Ingoville, qui fut donné et omosné
par dame Maheult Lemperiere , laquelle ainsy qu'il est commun et notoire en donna plusieurs autres en ce pays de Normandye, comme le Grand Couronne, Carville, f janguetot, Âuberville et autres dontlesd. habitans avoient tousiours et depuis cent ans joy et possédé et encores en joyssent et possèdent paisiblement comme de leur propre et vray héritage et tellement que s'il y avoit sentence ou attaincte sur aucuns desd. communes. Ton se pourroit prendre au fons et le faire passer par décret, dont s'ensuyt de bonne raison qu'ilz l'eussent peu vendre, ce qu'ilz n'ont faict, mais tant seulement converty en rente de plus grand prix et valeur que l'héritage n'eust jamais peu valoir et fut faict led. don par lad. Maheult, ainsy que led. Le Roy disoit estre commun et ilotoire au pays, à cause que lesd. communes estoient et sont de franc bourgaige d'icelle vallée deppendente de l'ancienne ville de Leure, neument tenue du Roy en ses fiefz de Guéries et y sont les héritages communément partys entre frères et sœurs comme de franc bourgaige, neuement tenu du Roy et vouldroit bien led. de Vendosme faire perdre ausd. la teneur desd. héritages , disait led. défendeur que lad. ville de Leure avoit esté destruicte et démolye par les Navarroys et que le jeune havre de Grâce avoit prins son cours parmy portion de lad. commune et au devant d'icelle en manière que dud. lieu de Leure l'on ne pouvait aller ausd. marestzd'estendus, à raison de quoy led. don et osmone en avoit esté faict ausd. habitans dlngoville, quiy pouvoient plus facilement aller, quand la mer estoit retraicte et lad. propriété ainsy à eulx
délaissée, à i-aisou que aud. lieu dlngoville y avoit et a plusieurs diverses seigneuries tenues du Roy comme le fief de Crcully, depuis acquis par led. si' de Graville, le fief de Fresne par semblablement acquis par led. s' de Graville, lesquclz toutesfoiz icelluy s' de Graville ne pourroit et ne i)eult joindre avec led. fief de Graville, par quoy el autres raisons et aussy que led. Le Roy disoit qu'il advouoit el advoue tenyr lesd. terres du Roy, qu'il les a i)eu licitement avoir et prendre tout aînsy que le Roy eust peu et pourroit prendre en faisant rascompense à lad. parroisse, d'autant qu'elles valloient pour lors et au temps de ladicte prinse qui n'eust pas esté autant que se monte lad. rente, attendu mesmes qu'il a lesd. terres niainbonnyes et amendées et qu'il a esté par le Roy accepte' à honmiage et qu'il raonstroil avoir payé lad. rente par les quiclances qu'il en portoit, si concluoit que à bonne el juste cause il s'est opposé contre led. ji:aif:e plcge , que nonobstant icelle chose dicte par led. de VtMidosmc la propriété et possession dosd. vingt quaho acres do tnTO hiy devoyent et doyvent cstro adiugros et led. de Balzac condamné en tous les intérestz, tlomniaigos ot despens et par lesd. Labbé et llrouyn, pbros, Kdouaid îiC Maislre, Estienne Brocqnes, Jehan Beruyor, Colas Pelé, Jehan Pelé, Raoulin Broct|nos, Jehan Danyel, (iuillaume Trouvé et autres leurs ronsors, habilans (ringoville, conlractans et dénonnnez aud. conlracl, dict (jue les conclusions prinses contre eulx par led. Balsac ne luy laisoient à octroyer etadiupcr et que leur pauvreté, ignorance, double el craincte pour raison de l'auctorité don! usoit et use
led. Le Roy au pays faisoit à considérer, lequel Le Roy et ceulx qui avoient poursuivi l'effect dud« contract et avoient usé de grosses et rigoureuses menaces vers eulx et tellement menez qu'ilz avoient esté contrainctz à passer led. contract, duquel ilz s'estoient faict relever, disoient que tout leur bien principal consiste ausd. pastures, dont led. s' de Graville les vouloit et veult priver, quelle chose si elle avoit lieu seroit cause de leur totale destruction et ne sçauroient de quoy vivre, ne payer leurs tailles et autres aydes et subsides, à quoy ilz sont tenus et subjectz et ne peult led. Le Roy soustenir led. contract, pour ce que par la teneur dud. contract il appert que lesd. habitans avoient et ont contracté de chose qui ne leur compectoit, dont l'un seroit suffisant pour le contredire et partant la promesse que avoient faicte lesd. parroissiens de le faire ratiffîer aux autres seroit et est nulle et abusivement praticquéé par led. Le Roy et ceulx qui en faisoient et ont faict la poursuilte et menée, voidlans prouver que sur et ainsy que l'on les pressoit de passer led. contract, par aulcuns d'eulx avoit esté dict que led. de Vendosme, s^* de Graville estoit le vray seigneur propriétaire desd. communes, qu'ilz n'y avoient et n'ont que leurs droictures de faire pasturer leurs bestes et que quelque contract qu'ilz feissent ilz entendoient réserver le droict dud. s' d'Ingoville, respondu par led. Le Roy que led. s' de Graville estoit bien son amy et qu'ilz en feroient ensemble tellement que lesd. contractansn'en orroient jamais parier leur remontrance, led. Le Roy et ses gens, que led. Le Roy estoit lieutenant du Roy,
qu'il avoil bonne el grosse auctori té envers led. seigneur, qu'il los feroit atTranchir de tailles et plusieurs autres grands plaisirs et services et que s'ilz ne le faisoient, il leur cnvoycroil les gens d'armes et les feroit molester et lequel Guy Le Roy, pour panenir à ses fins, avoil le jour précédent dud. contract faict venir deux tabellions pour les aifaires du duc de Longuenlle, à ce que lesd. parroissiens n^allassent à Monstierviller, où ilz eussent peu trouver du conseil, par ce et autres moyens et raisons ayans conclud àla iinet cntérinementdeleursd. lectros, que led. contract debvoit et doibt estre cassé et adnullé et que led. Le Roy debvoit et doibt estre enveis culx condamné en leurs intérestz, dommaiges et despens et contre led. de Vendosme, qu'ilz ne vouloient mesiîongnoistre que la propriété et servitude desd. pasturages ne luy appartienne comme estans du corps de lad. seigneurie de Graville, mais soustenoient que led. de Vendosme au moyeji et par vertu de sond. gaige plegene pouvoit à Tuii api)lic(|uer lesd. héritages pour les priver do scsd. droicturrs de pasluraiges et ne vouldroionl contredire au cas (juo ce soroit chose nécessaire, qu'il ne los peust ficlVor el en l'aire son prouGct en Ivîur baillant et délivrant aussi grand nombre d'autros terres pour applio(|uer en semblable pasturc que celle dont il esloit question et par lesd. habitans d'Ingoville non oontraclans a esté dict que lesd. habitans avoient et ont droict d'envoyer paslurer leurs bestes ausd. maroslz, du nonibn.Mlcsquelzosloient et sont lesd. vingt quatre acres, que de ce eulx et leurs prédécesseurs de temps immémorial avoient el ont esté en bonne.
vraye et continuelle possession et le voulloient prouver, que les dénom mez aud. contract n'eurent jamais pixv curation et ne furent auctorisez par lesd. parroissieiis en lad. qualité de commun ne d^ chacun d'eulx en particulier de faire lad. aliénation, mais au contraire dirent aud. Le Roy que les autres dénommez aud. contract n'avoient peu et ne pouvoient contracter ne diminuer en tout ne partye lesd. droictz de commmias et pasturages et avant peussent estre obligez que tous et chacuns desd. parroissiens l'eussent consenty et c kit lesd. habitans non contractans désadvoué et di^^sadvouent lesd. contractans soustenans contre eulx (ju'ilz dévoient et doy vent estre privez du proufict qu'ilz poiivoient avoir à raison desd. pasturages, si disoient et concluoient contre led. s' de Ghillou, qu'ilz doivent avoir contre luy leurs intérestz, dommaiges et despens, eulx aydans en surplus , en tant que servir leur p^nivent, des raisons playdées par lesd. autres habitans contractans et par led. procureur général et led. Pierre Estienne, fermier de lad. ferme de Leurc a esté diçt que led. de Yendosme n'a monstre et ne monstre par adveuz, dénombremens, ensei^emons» ne autrement deuement qu'il ayt droict d'avoir et prendre lesd. droictures et que le Roy et sesd. fermiers on ont esté de longtemps en bonne possession et saisine et que partant led. de Yendosme en debvoit et doyt estre évincé et débouté et lesd. droictz de coustumeetaiitios choses pleidées par led. dç Yendosme devoyent es(re adiugez au Roy et led. de Yendosme et ses fenniers condamnez aux despens dud. fermier du Roy et poi*
led. Le Roy, contre lesd. habitans, en tant qu'il y en a (le contractans, a esté dict que la prétendue confession que avoient faicte lesd. habitans recongnoissans la droicture dud. de Yendosme ne le peult préiudicier, monstrant et faisant apparoir que douze des parroissiens qui avoient passé lad. procuracion rauroient et ont révocquéo, par quoy lad. révocation veue et qu*ilz avoient persisté au consentement d'icelle fiefTe, disant que par après ilz n'estoient recevables à y vouUoir contrevenir et qu ilz n'estoient que dix-sept ou dix huict dénoinuicz ausd. lectres de relèvement et aussy par la nature desd. lectres de relèvement led. Le Roy devoyt demeurer saisy et joyssant de lad. fieffe et ne sert ausd. parroissiens d'alléguer rauctorité dud. Le Roy pour ce qu'il disait tousiours avoir honorablement servyle Roy, ensemble ses prédécesseurs en toutes les charges que led. seigneur luy avoit baillées etn'avoit vers eulz usé d'auctorité synon en gardant lesd. droictz du Roy et sera trouvé et vérifyé, se besoing est, que led. s' de Graville avoit et a usé plus d'auctorité et de menaces contre eulx, de les traicter d'amendes ou autrement que n'a faict led. Le Roy et par ce et autres moyens et raisons conclud à défendre desd. lectres de relèvement et contre les autres habilans non contractans disoitled. Le Roy que lesd. habitans non contractans aupourchas et poursuilto dud. de Vendosme le voulloient et veulent tenir en procès qu'il soit vray, disoit qu'ilz ont confessé et confessent avoir esté faictz venir par 1(m1. de Vendosme et aussy il sera prouvé que led. Yidasme leur avoit t'aict passer procuracion à ses pro-
pre6 coutz et despens et ne pourroient lesd. non contractans contredire ne empescher que la fîefTe faiote aud. Le Roy ne ayt et ne sortisse son effect pour autant que lesd. parroissiens ont esté notablement assemblez et à jour de dimanche oye et yssue de messe parroissiale, passé lad. procuration et en a led. Le Roy joy le temps et espace de trois ans paisiblement * au veu et sceu des parties qui n'y ont mis aucun conlredict, par quoy et autres raisons par luy alléguées avoit conclud et défendu de leurs impétitions et demandes et pour réplicques avoit led. de Vendosme dict que les marestz d'Ingoville et héritages descordables estoient et sont enclavez de tous boutz et costez dedans le territoire de lad. seigneurie de Graville, comprins le Perroy et le rivage de la mer qui en ce regard compecle et appartient à lad. seigneurie de Graville comme led. de Vendosme affermoit et vouloit prouver ensemble la possession d'iceulx de temps immémorial et de y prendre par led. s^ de Graville par led. temps les droictz par luy spécifiez et si sont lesd. marestz et héritages de la jurisdiction d'icelleterreet sieurie de Graville, de laquelle jurisdiction led. de Vendosme a voulu et veult prouver la possession de temps immémorial, lequel s^ de Graville et ses prédécesseurs ont toujours prins et perceu les droictz héréditaulx dessus spécifiez, par espé* cial les droictz de secages de retz , sièges de nefz, brebiages, foui et deffoul, coustumes qui ne peuvent estre perceues que par ceulx à qui le fondz appartient et que lesd. parroissiens n'avoient et n'ont lesd. droiçts; de pasturaigc.^ par autres que par ses prédécesseurs,
quelque chose queayt dict ou voulu dire led. Leroy de Maheult Lempcric et n'y a que la parolle dud. Le Roy qui n'est fournye ne garnye de production ne probation, vouUant Icd. de Vendosme prouver que le jeune havre de Grâce a esté faict en partie des marestz en la portion desd. vingt quatre acres de terre, mesmes que la crique du Pcrroy appartenant aud. s»" de Graville estoit dedans lesd. marestz, en laquelle led. de Vendosme prenoit ses droictz et y venoient poser les navires pour ostres deschargez et chaînez, a esté et est comprinst aud. jeune havre, ensemble que led. de Vendosme est patron de la cure et parroisse d'Ingoville et que les parroissiens de lad. parroisse dlngoville estoient et sont subgcctz à la jurisdiction d'icelle seigneurie de Graville et que tout le territoire de Harfleu et Vitenval, en ce comprins losd. marestz d'Ingoville en la valée en laquelle sont lesd. marestz, aussy le Perroy et rivage de la mer adjacent aud. territoire est du domayne fiefl'é et non lietïo de lad. sieurie de Graville, réservé ung petit territoire appelle le Hoc entrant en la poincte dedans la mer et réservé aussy la jeuneLeureet portion de la vieille Leure, en laquelle portion do la vieille Leure le Roy a droict de prendre et prend aucunes rentes et non autre chose, mais granl partie de lad. vieille Leure est tenue de lad. teire et seigneurie de Graville et lesquels Hoc et la jeune Leure n'estoient et ne sont contiguz ne joignantes desd. marestz d'ingoville, voullaut led. demandeur prouver que riiéritagc appelle la Chapelle deNive* est
^ La Chapelle de Notre Dame des Neiges.
entre le vieil havre de Grâce, où les batteaulx ont acoustumé de poser et iceulx Hoc et jeune Leure, aussy que le vieil havre de Grâce, où les batteaulx ont acous* tumé de poser est entre led. héritage appelle la Chapelle etlesd. marestz dlngoville, mesmes que led. territoire de la Chapelle et vieil havre de Grâce, où les batteaulx ont acoustumé de poser sont de lad. seigneurie de Graville et que d'icelle sont tenues plusieurs tuilleryes qui sont près et joignant de Yitenval, qui doyvent chacune argent et si font deux milles de tuille ou autre grant nombre de rente par chacun an à lad. sieurie de Graville et que les tenans desd. thuilleries ont droict et sont de temps immémorial en possession d'avoir et prendre au droict dud. s^ de Graville dedans la mer ou rivage d'icelle la terre convenable à faire tuille comme terre prinse sur le territoire de Graville, ensemble que led. demandeur et ses 4)rédécesseurs ont esté et sont en possession des choses dessusd. de temps immémorial, continuellement, notoirement, et paisiblement jusques au présent descord et encores en joyst et mesmes des acquictz, coustumes et autres droictz dessus jSpécifiez, voullant prouver aussy led. de Vendosme que dedans la mer à l'endroict dud. vieil havre, il y a ung petit territoire descouvert hors le temps du flot> lequel 'territoire est appelé mouille con, dont le fons est de lad. seigneurie de Graville et la commune renommée du pays avoir esté et estre telle de tout temps et dont n'est mémoire du contraire, soy aydant au surplus led. deniandeur des raisons playdées par
lesd. habitans, tant contractans que non contractans,
pour et à la fin de la cassation et aclnullement dnd. conlract comme mal et abusivement praticqué et eïtarque par led. s^ de Chillou et quant à TiDstance dud. procureur général et de Pierre EsUenne, son fermier disoit qu'il entend sulfisamment avoir prouvé de ses droictures et obéissoit cncores en informer plus amplement, si besoing estoit et contre lesd. contraotans disoit qu'il ne seroit sceu ne trouvé qu'ilz ayent aucun droict horédital esd. vingt quatre acres, mais seulement droict do paslurage pour leurs testes et aussy ilz ne vouldroicnt dire ne maintenir le fons leur compccter et appartenir, voullant prouver qu'ilz sont du propre corps de lad. seigneurie de Graville et n'est que ung abbus do dire qu'il y ayt eu donation fête par lad. Maheult Lemperis, car ilz ne fournissent ne monstrcnt lad. donation ne que lad. Maheult Lemperis y eust jamais quelque chose et estoit Mallèt, s"" de Graville longtemps aui)aravant qu'il feust mention de lad. Maheult Lemperis, prouvent les chronicques, concluant que nonobsliint chose par eulx dicte lesd. vingt quatre acres do terre luy dévoient et doyvent estre adiugces en propriété et posstission et par lod. s»* de Chillou pour sossupplic([uesaestédictquo lesd. parroissiens avoient et ont joy, de si longtemps qu'il n'est mémoire du contrains, dusd. vingt quatre acres de terre comme du nombre do la conunune d'icello parroisse d'Ingoville axTCC tiltre saltem c/im fama privilogii aut tittUi, c'est assavoir que lad. Maheult Lemperis anciennement avoit donné et omosné lesd. communes, du nombre desquelles estoient et sont lesd. vingt quatre acres de terre, ausd.
habitans, depuis lequel don et liltre lesd. habitans dlngoville en auroient joy et possédé comme de leur propre héritage comme led. défenseur voulloit prouver, par quoy led. Le Roy comme représentant le droict desd. habitans bien fondé , comme ainsy soit qu'il suffise alléguer tiltree^tim famaprivilegii combien qu'il n'apparoisse du don, veu lad. possession de temps immémorial y pour leur attribuer avant propriétaire , mais plus comme en propos disent lesd. communes estre de la tûueure et deppendence du franc bourgaige de Tancienne ville et Hallot de Leure, laquelle ville et les deppendences d'icelle, dont les forsbourgs s'extendent jusques au Chef de Caux, sont neuement tenues du Roy, représentant lad. lUaheuUdeLemperis voullant prouver et enseigner de plusieurs articles de raqcien coustumier du Prévost de lad. Leure que lad. prevosté de Leure et de Harfleu qui se bailloit à ferme de trois ans en troys ans par le Yiconte de Monstivillier avQC les fermiers du Roy s'extendoit et extend depuis la cricque d'Oudalle jusques à la hève du Chef de Caux et que lesd. marestz descordables, Hoc de Grâce et autros territoires, cricques et rivages de mer sont en et dedaps les territoires de lad. prevosté, joinct que les fermiers du Roy sont et ont esté de tout temps en saisine et possession de prendre et percevoir tous les acquictz, coustumes, warechz, pesches d'oyseaulx, poissons et autros droictures des denrées et marchandises que illecquez arrivent et se vendent et distribuent et appert p»r led. coustumier que led. s^ de Graville en tous lesd. marestz n'a que une encquCi qui est près Harfleu et n'approche
point d'une licuc desd. héritages descordables et en laquelle cricque le fermier du Roy prend et perceoyt les droictures que led. de Yendosme prétend à soy attribuer et ne scayt led. demandeur comme baptiser ne former sa demande, car par son gaige plege Tune foys ils sousticnt le fons luy appartenir propriétairement comme du domaine de sad. seigneurie de 6ra\îUe et l'autre foys qu'il est tenu de sad. terre de Graville ; Or disoit led. défenseur que led. héritage estoit et est tenu du Roy neuement et sans moyen vouUanl prouver que en Tan mil vc vingt led. Le Roy avoit faict au Roy la foy et hommaigCy led. s^ estant sur les lieux et à lad. foy et hommaige par led. seigneur receu en la présence, veu et sceu dud. de Vendosme non contredisant led. hommaige à cause desd. vingt quatre acres de terre , dont s'ensuyt que où led. de Vendosme estoit présent, le Roy était demouré en possession de lad. teneure et led. Le Roy en possession de tenir dud. seigneur ensemble de la propriété desd. héritages, mais plus disoit que l'église fetc et encomméncée sur Icsd. vingt ([uatre acres est à la présentation du Roy et y avoit ji\ présenté l'un des chappellains de madame la régente mûre dud. seigneur, vouUant oultre prouver que au chef de Caux au bout de la hôve il y avoit une tour et logis assise sur le bout de la fallaize, où l'on faict ordinairement feu et flamme toutes les nuiclz par personnes qui y sont par le Roy ou ses officiers commis , qui ont chacun troys solz pour nuict ou autre somme qui se prennent sur le domayne dud. seigneur pour bien monstrer que led.
rivage, quelque chose que dye led. de Vendosme ne luy appartient poinct, autant qu'il n'est subgect à Tentrete-
nement du fouyer et ne croye pas led. de Vendosme soyt patron de lad. parroisse d'Ingoville, car si ainsy estoil, il le scauroit bien monstrer par lectres, et quant à la jurisdiction, il n'en monstre aussy aucune chose, vouHant led. défendeur prouver que d'aucuns descordz qui se sont advenuz, led. sieur de Graville et ses procureurs et autres officiers ont esté playder en la jurisdiction de Longueville, au regard des Thuilleries, disoit led. le Roy, qu'il voulloit prouver qu'elles estoient et sont scituées et assises près la hëve du Chef de Caux, hors lad. parroisse d'Ingoville, à demye Ueue ou environ des lieux descordables, et que si led. de Vendosme a eu quelques deniers de ceulx qui font lesd. thuilles, ce auroit esté par accord faict entre led. sieur d'Ingoville et lesd. Ihuilliers pour avoir boys en la forest des Hallattes, dont l'on faict cuyre lad. Ihuille et n'est ne mocquerye ne mensonge d'alléguer lad. Maheult Lemperis et persiste à ce qu'il en a dict, et par ce concluoit contre led. de Vendosme comme en défense et contre lesd. habitans, en tant qu'il y en a de contractans, disoit que lesd. lectres de relèvement ont esté obtenues et impelrées des deniers dud. sieur de Graville, iceulx parroissiens par luy nourriz et despensez en les venant ou allant impetrer, ainsi qu'il veult prouver, parquoy et autres raisons par luy alléguez, concluoit à défendre dcsd. lectres que lesd. parties en faisoient à évincer et débouler et demandoit despens et lesd. parroissiens , tant contractans que non contractans, parleurs raisons
par culx plaidées , coitcluoient comme devant, sur quoy après que Icsd. parties avoient corrigé leursd. (riaidoyez en ensuivant Tarrest sur ce donné le dix neuf^ jour de mars mil cinq cens vingt ung, avoient chacun baillé par escrint, assavoir est led. de Vendosme par augmentation les tins et conclusions par lu? prétendues, led. le Roy, par semblabicmcnt ce que bon luy avoit semble et par semblablement led. procureur général, lequel avoit soustenu vers lesd. de Vendosme et le Roy, et chacun d'culx, que lesd. vingt quatre acres de terre compecloicnt et appartenoient au- Roy, qu'ils luy dnvoient csliH3 adiugécs, nonobstant led. gaigc pl^e et chose dicte par lesd. parties et chacune d'elles avec rcstitutioA de levées perceuos ou empeschez percevoir et depuis s'esloient led. procureur général et icelluy de Vendosme et leurs ibrmiers appoinctez en faict et accord, faire preuve chacun des iaiclz par eulx affermez, tant pour la possession et propriété desd. vingt quatre aci'cs de terre que pour lesd. coustumes et acquiclz (Inssiis (Irclarez, cl à cesle fin avoit esté commis et depputé Mi»e Thomas Poslel, conseiller du Roy on la Court, pour recevoir les preuves hinc inde jouxte leurs l'aiclz (jui seroienl extraictz au greffe de lad. Court niesmes pour faire oslensioii et figure des lieux accordez par lesd. partyes, ordonner et appoincter que led. le Uoy pourroit de sa part fah'e preuve de ses faicf7., se laire le vouloit, nonobstant que contre luy led. sieur de (jraville eust conclud en droict si avoient lesd. de (iraville et procureur général faict faire leurs cnquestes, ostensions et iigures des lieux descordables accordés
par eulx, lesquelles enquestes auroient esté receues par culx sans préiudice du droict dudict le Roy et ordonné que lad. figure seroit close et employée en procès d'entre led. procureur général et icelluy Vidasme seulement, et sans ce que lad. figure feust employée au jugement du procès d'entre lesd. de Vendosme et le Roy et au regard d'icellily le Roy, attendu la déclacion par luy faicte qu'il ne vouloit ne entendoit faire aucune preuve ou enqueste de sa part et en tant que besoing estoit ou seroyl il y renonceroyt, la Court l'avoit déclaré . forclos de toute enqueste ou preuve , aussy avoient lesfl. Vidasme et procureur baillé * et
reproches aux tesmoings dud. et par après avoient lesd. parties clos tout ce dont ayder s'estoient voulu pour leur estre faict droict ainsy qu'il appartiendroit, veu par la Court le procès et plédoyé des parties, ensemble, les enquestes, l'acte de la réception d'icelles, reprouchcs et salvations, lectres, escriplures et tout ce que lesd. parties ont produit et cloz, tout veu et considéré à grant et meure délibéracion dit est que led. procès se peult juger sans enquérir la. vérité des fais alléguez et mis en avant par chacune desd. parties esd. reprouches et salvations et en leur faisant droit sur leur différend principal, qui est pour le fait des vingt quatre acres de terre dessus déclérés, que à bonne et juste cause led. de Vendosme, seigneur de Graville, a prins et levé led. gaige plege, à tort led. le Roy, seigneur de Chillou, y a mis opposition et contredict, duquel la Court l'a
^ Lacune dans le manuscril.
mis et mect en amende et nonobstant chose dicte au contraire par led. procureur général, a adiugé et adiuge aud. de Vendosme lesd. vingt quatre acres de terre contencieuses pour estre et demeurer aud. de Vendosme comme du corps et dommaine de sad. seigneurie de Graville, réservé et non comprins en ce tout ce qui a esté et sera prins par le Roy pour Tédifficacion des tours, murailles, fossez et forteresses de la ville Françoise et havre de Grâce qui demourront et demeurent et les adiuge la Court au Roy, et si a lad. Court en oultre réservé cl réserve led • procureur général à dire et sous- Icnir contre led. de Vendosme qu'il pourra avoir et prendre en sa main tout le reste desd . terres, rentes, droiclz et revenuz d'icelle ville Françoise, en faisant récompense niisonnable aud. de Vendosme, lediçt de Vendosme entier et réservé en toutes ses raisons, souslien et deffences au contraire et lequel de Vendosme sera tenu de bailler aux habitans et coustumiers desd. uiareslz (ringovillc, récompense telle que 'de raison pour ce, nu lieu de l'usage et droicture qu'ilz avoient osd. vingt quatre acres de terre auparavant rédilTTicarion (lud. havre de Grâce et ville Françoise et par les roslrinctions dcssusd. a levé et love le séquestre et tout autre trouble et empeschcmenl sur ce mis et iippozé au prouffit dud. de Vendosme, a condamné et condamne led. le Roy à la restitution des levées d'icoulx vingt (|ualre acres de terre par luy perceues ou einposcliées à percevoir aud. de Vendosme et de tout ce qu'il auroit reçu à cause des lîelTes par lui fêles do portion desd. vingt quatre acres de terre, lesquelles
fieffés totttesfoys tiendront et sortiront leur effect selon et en ensuyvant Farrest donné par la court le xixma jour de mars mil v c xxi et ou cas que led. de Yendosme vouldroil prétendre plus grant gaige sur les lieux fîeffez par led. Le Roy, icelluy de Yendosme sera tenu le dire et déclererdedens troys moyspar devant l'exécution de ce présent arrest, pour, les parties sur ce oyes, en faire son rapport à la court et y estre par elle ordonné ainsi que de raison It lequel temps passé led. de Yendosme ne scroit par après receu à vouUoir augmenter les prix et charges desd. fieffés et pour cause et si a condamné et condamne led. Le Roy envers led. de Yendosme aux despens et en intérignant, quant à ce, les lectres de relièvement et récision obtenues et impetrées par lesd. habitans d'Ingoville contractans a cassé et adnuUé, casse et adnulle led. contract de fieffé et a absolz et absolt lesd. habitans des impétitions et demandes dud. Le Roy et a condamné et condamne led. Le Roy aux despens d'iceulx habitans depuis l'expédition et présentation desd. lectres et quant ausd. habitans non contractans les a envoyé et envoyé hors de court et de procès avec despens sur led. Le Roy du procèdement, fait entre eulx la taxation desd. despens réservée par devers elle et pour le regard de l'instance des çoustumes et acquictz des marchandises, encrages, posages, yarescz, eauyes, sccages de rez et balisages, la court a ordonné et ordonne que led. procureur général sera maintenu et gardé, le maintient et garde la court au droit et possession de avoir et prendre en toute lestente et limites de lad. prévosté de Leure et Harfleu, en ce comprins lesd.
vingt quatre acres de terre estaas dedens lesd. lymites d'icelle prévosté, c'est assavoir, depuis la cricque d'Oùdalle jusques à la Heve et Chief de CSaux, les ancrages des navires, coustumes et acquictz des denrées, marchandises et navires venans, travcrsans et posans dedens lesd. lymites et tous droitz royaulx en quelque lieu, fief de Graville ou terre qu'ilz auroient dedens lesd. lymites et aussi a lad. court maintenu et gardé, maintient et garde led. de Vendosme. seigneur de Graville en possession et saisine d'avoir et prendre en tout le territoire d'iccUe sieurie de Graville, comprins Icsd. vingt quatre acres de terre , les droictz de varescz, eauyes, secages de rez, balisages et autres droictz féodaulx, tels que par la coustume générale du pays de Normandie appartient à fieiïe noble de basse justice et que lui et ses prédécesseurs en ont justement joy et usé le temps passé sans abuser, réservez lesd. droictz royaulx avec restitution de levées respectivement par lesd. fermiers perceues ou empeschées percevoir l'un vers l'autre et sans despcns et pour cause.
Prononcé à Rouen en parlement le xiiime jour de may l'an mil cinq cens vingt quatre
Collacion fetc
SURUEAU ' .
' Jean Surrcau, s' de Lisorcs cl de Farceaux, grelTier au chef pour le civil du parlement do Rouen do ib\ï à i j3G, fils de Jean Surreaa, g(^n^M*al desfinances en Normandie pour le fait dos aydes et de Jeanne le Treflier.
Rapport au Roi sur Tenquête ordoonée pour évaluer l'indemnité due aux héritiers de Louis de Vendôme pour la prise de possession de terrains à eux appartenants sur lesquels ont été élevées les fortifications et ville du Havre.
* — Août — octobre 15îa«, —
Au Roy nostre Souverain Seigneur.
Sire, suivant vostre commandement et vouUoir, et intencion, et pour acomplir la commission en patent qu'il vous a pieu à maistre Anthoine Du Bourg*, maistre ordinaire des requestes de vostre hostel, et à moy, René de Becdelièvre ^, conseiller en vostre cour de parlement, à Rouen» et à chacun de nous en Tabsence l'un de l'autre, adresser, dabtée du xvii*"^. jour de juing mil cinq cens trente et deux, donnée à Ghastaubréant, par laquelle, qui sera cy après incérée , et pour les causes en icelle con-
' Archives Nationales. Section historique. J. 774. N® 40. Notre confrère M. Siméon Luce a bien voulu surveiller la copie de cette pièce importante.
^ Antoine du Bourg , Lieutenant général civil du Ghàtelet en 1526, Président du conseil de la Régente, mère du Roi en 1531, Maître des requêtes de lliôtel du Roi le 28 avril 1532, Premier Président du parlement de Paris le 26 septembre 1534, Chancelier de France le 16 juillet 1535, mort en 1538.
' René de Becdelièvre , seigneur de Sazilly et de Quevilly , nommft par Louis XII en 1502 gouverneur et podestat de la ville d* Alexandrie, conseiller au parlement de Rouen en 1512, garde des sceaux de la chancellerie près le môme parlement après la mort du cardinal d'Amboiseen 1525, mort le 14 ayrU 1546.
tenues, estoit mandé au premier de nous soy transporter en vostre ville Françoise de Grâce et autres lieux que bcsoing et requis seroit ; et, illec appelle vostre procureur et autres vos officiers, et par semblablement les héritiers de feu Loys do Vendosmo s en son vivant seigneur de Gravillc, propriétaires et possesseurs de la terre où est assise vostre dicte ville Françoise de Grâce, ou leurs procureurs informer et enquérir de la valleur et revenu annuel de ce qu'il peult competer et appaiienir aus dicts héritiers en tout le circuit de la dicte ville Françoise et pour autant qui leur en peult revenir tant à raison de vingt quatre acres de terre sur lesquelles est scituée et assise la dicte ville Françoise que aultrement en toute la parroisse dlngoville es finages du dict lieu pour laquelle informacion piu' nous fiiicte et la vraie valleur estât et qualité des choses y mencionnez par nous portée ou envolée devers vous estrc ordonné sur la rescompense t43lle qu'il vous plaira faire et bailler aus dicts héritiers selon et ainsi que plus amplement il est conteuu en la dicte commission dont la teneur ensuict : « François, par la grâce de Dieu Roy de France, A nos amés et féaulx conseillers maistres Anthoine du Bourg, maistre des rcqucstes do nostre hostel, et René de Rccdolièvre, conseiller en nostre court do parlement do Rouen, salut et dillection.
Commo après nostre advénement à la couronne eussions voullu construire et édiffier nostres ville et havre que avons nommée La Françoise de Grâce, pour estre une des clefs et boullcvars de nostre Royaulme â raison de Tassietto et scituacion d'icollc qui est le dernier port de nostre pays de Normandie de ce costé là, le territoire de Tcnclos de laquelle contenant vingt-quatre acres se feust
' Louis du Vcndômo était mort le 22 août 1596.
trouvé du territoire de la seigneurie de Graville , appartenant à deffunct Loys de Vendosme, vidame de Chartres, et , de présent , à ses successeurs entre lequel nostre procureur général et autres parties se seroient intentez aucuns procèz et différendz sur lesquelz nostre dicte court de parlement, par son arrest prononcé le xm^ jour de may mil cinq cens vingt-quatre entre autres choses auroit . adjugé audict de Vendosme les dictes 34 acres par nous destinez, ef faict mesurer pour le dedans enclos et comprins de la dicte ville comme estans de sa dicte seigneurie de Graville, réservé et non comprins en ce tout ce qui a esté et sera prins par nous pour l'édifficacion des tours, murailles, fosséz et forteresses de la dicte ville Françoise et havre de Grâce qui nous demourront et demeurent et nous , les avons adjugez, nostre dicte court aussi, nous avons adjugé et au dict de Vendosme respectivement aucunes droictures en la dicte ville et à Tenviron touchant les coustumes, aquictz des marchandises, ancrages, pesages, vareschz, eauyes, secages de rez et baillizages jouxte que plus à plain est contenu au dict arrest, et ce néansmoingtz avoir nostre dicte court réservé nostre procureur général à dire et soutenir contre le dict de Vendosme cpie pourrions avoir et prendre e» nostre main tout le reste des dictes terres^ rentes, droictz et revenues d'icelle ville Françoise ainsi adjugez au dict de Vendosme, en lui en faisant rescompense raisonnable, à ceste cause, pour ce qile nous voulions de bref entendre à la dicte rescompense par les meilleurs moiens et plus raisonnables que faire se pourra, soit besoing commectre et depputer quelques bons et notables personnages qui vacqueront dilligemment à informer et enquérir de la valleur, estât et quallité des choses dessus dictes et nous en faire le rapport pour après adviser sur la dicte rescompense, nous, à ces causes, et pour la bonne confiance que
nous avons de vos personnes, prudence et loyaultes, vous avons commis, ordonnez et depputez, commettons, ordonnons et depputons piir ces présentes et & chascun de vous en Tabsence Tun de l'autre, pour vous transporter sur les dicts lieux de Gn\ce et autres lieux que besoing et requis sera, et illec appelle nostre procureur et autres nos officiers et les dicts héritiers du dict feu seigneur de Gravi] le, propriétaires et détenteurs des dicts lieux ou leurs procureurs, et, veuz leurs tiltres» adveuez et dénombremens^ comptes, receptes et valleurs de ce qu'ils ont ou pcvcnt avoir au dict lieu de Grâce en ce que contient le dict circuit que avons faict mesurer pour faire la dicte ville Françoise et havre de Grâce et de toute la parroisse et ûnaige du dict lieu» vous informez de la valleur, estât et quallité des choses dessus dictes comme adviserez estre à fîiire selon raison ; et, la dicte informacion faicte, nous renvoyez et tout ce que faict en aurez semblablement cloz et scellées pour par après en adviser et ordonner aiusy que verrons estre à faire, de ce faire vous donnons et à chascun do vous on Tabsence de l'autre, plain povoir, auctoritéy commission et mandement spécial; mandons et commandons à tous uoz justiciers, officiers et subgectz que ù vous on ce faisant soit obéy.
Donné h Chastaubréant le 16* jour de juing Tan de gràco 1532 et do nostre règne lo dix-huicticsme.
Ainsi signé : par lo roy en son conseil, Bayart ; et scellé sur simple queue do cire jaulne. »
Pour laquelle exécuter, moy, René de Becdelièvre, après en avoir parlé et communiqué à maistro Laurens Bigot, vostre premier advocat en vostre dicte court de parlement à Rouen', et parsemblablement h maistro
* Laurent Bigot, siour do Tibormesnil, premior avocat généra) dû Hoi près la cour de parlement de Rouen, de 1527 à 1570.
Jehan Vauquelin substitua de maistre Simon Mustrel \ vostre procureur général en la dicte court, à cause de la malladie du dict Mustrel et à eulx monstre et exhibé la dicte commission 'et Tarrest du 13* jour de may V ce XXTTTT donné en la dicte court, auquel est la dicte commission refférée, et amplement consulté avec eux du dict affaire suivantement de l'article contenu au dict arrest par lequel vostre dict procureur général avoit esté réservé à dire et soustenir contre le dict de Vendosme que pourriez avoir et prendre en vostre main tout le reste des dictes terres, droictz et revenu d'icelle ville Françoise en contre plus de ce qui vous est adjugé en fidsant rescompense raisonnable jouxte le dict arrest.
Suis party de Rouen le 14* jour d'aoust l'an 1539, en la compagnie de maistre Jehan Bertein, advocat en court laye prins pour adjoinct, pour aller au dict lieu et havre de Grâce, auquel lieu arrivasmes le lundy suivant et en passant par vostre ville de Harfleu ay envoie lettres par homme exprès en la ville de Montivillier distant de la dicte ville de Harfleu d'une lieue à maistres Jehan Haquet et Pierre Deschamps, vos advocat et procureur au bailliage de Gaux en la vicomte de Montivillier et ville Françoise. Et par semblablement feust par nous commandé au substitud du lieutenant du vicomte de Montivillier qu'il feist sçavoir à maistre Guillem Marye, lieutenant général du dict viconte à ce qu'ils se trouvassent et comparussent au dict lieu de Grâce deux heures de rellevée, lesquels à la dicte heure se y sont trouvez et comparus. Et à iceulx a par nous amplement esté remonstre l'affaire qui me menoit et à quelle fin je m'estois transporté en ce lieu, monstre et communiqué la dicte
> Simon Muterel, sieur de Fauville, procureur général du Roi près le parlement de l.ouen de 1533 à 1541.
commission, ensemble le dict arrest et qu'ils eussent de leur port à me bailler mémoires et instructions pour par* venir aux fins de la dicte commission et £Edre plus yéritablement la dicte informacion affîn que Yostre droiet sor ce y puisse myeulx estre gardé.
Et après avoir faict faire lecture de la dicte commissicm en la cohue et prétoire où se tient la jurisdicion de Tadmiral au dict lieu du Havre, présence des dicts' officiers et autre grand nombre de peuple assemblé, fut requis par vostre dict procureur au dict lieu estre procédé à l'exécution d'icelle et de bailler et par moy décerner mandement pour adjoumer les dicts héritiers du dict seigneur de Graville\ leurs tutteurs, curateurs, procureurs, recepveurs, officiers et entremetiers de leurs affaires, mesmcs la vcufve du dict seigneur * et autres qu'il appar tiendra au chasteau, manoir et domicile de Graville et autres lieux se reconneus povent estre en ce pays et duché de Normandie, à ce qu'ils aient à comparoir par devant moy au dict 24* jour de Septembre prochain, heure do dix heures de matin et autres jours suivans au dict lieu do GrAce et ville Françoise en la maison ethostellerie où pend pour enseigne la sallemandre près du havre.
1 Ix)uis de Vendôme n'eut pour héritier qu'un fils, François de Vendôme, prince de Chabanois, vidame de Chartres, qui fut colonel de rinrauterie française après la mort du seigneur de Bonnivet el et mourut le 7 décembre lâGO ou 1662, &gé de trente-huit ans, sans laisser de postérité de sa femme, Jeanne d'Ëstissac.
* Hélène Gouffier, dite de Boisy, fille d'Ârtus Goullîer, duc de Rouannois, pair et grand maitre de France, comte d'Estampes et de Caravas, baron de Maulévricr et de Passavant, sieur de Boisy, etc., chevalier de l'ordre du Roy et son chambellan, gouverneur de Donphiné, bailly de Vermandois et de Hùlùne de Ilangest, damo de Mai^'ny, veuve de Louis do Vendôme, qu'elle avait épousé par contrat du 10 août 1517, et remariée par contrat du 16 septembre 1527 à François de Ciermont, seigneur de Traves et de Saint-Chéron.
Lequel mandement feust par moy accordé et à ceste fin baillé à Raoullin Paon, sergent pour icelle faire exploicter en la forme et manière que dessus et à luy commandé si les dicts héritiers, tutteurs, curateurs et mesmement la veufve du dict seigneur n'estoiten cedict pays, faire commandement au procureur, recepveur et fermiers du dict lieu et seigneurie de Graville qu'ils aient à le faire sçavoir aus dicts héritiers, leurs tutteurs et curateurs, veufve et autres qu'il appartiendra pour ce trouver au dict lieu, jour et heure et aussi qu'ils eussent à apporter au dict jour et mectre entre mes mains tous les droictz, adveux, dénombremens, chartriers, comptes, pappiers de receptes et valleurs de tout ce qu'ils ont ou pevent avoir au dict lieu de Grâce, en tout ce que contient le dict circuit des dictes 24 acres et pour autant qui leur en peult appartenir en quelque sorte et par quelque moyen que ce soit et qui a esté adjugé au dict deffunct seigneur de Graville par le dict arrest du 13« jour de may 1524 et au dict jour de lundy 26« jour d'aoust; ainsi que ce faisoit la lecture de ma dicte commission, arrivèrent Jehan de Marcelles», recepveur en partie de la seigneurie de Graville, maistre Jehan de Brey, soubz sénéchal de la dicte seigneurie de Graville, ausquelz feust par moy commandé comparoir au dict 23« jour de Septembre et à icelluy jour apporter ses pappiers de recepte, journal, comptes et pappiers depuis qu'il a esté commis à la dicte recepte et s'il en avoît du précédent qu'il les eust à apporter, lequel do Marcelles,
< Jean de Marcelles était le père de maistre Guillaume de Harcelles, conseiller du Roi, son procureur en la ville Françoise de Grace^ auteur des Mémoires sur la fondation et origine de cette ville, qui furent publiés, en 1847, par J. Morlent, en 48 pages in-4®. Un terrain de quatre-vingt-cinq pieds carrés fut concédé à J. de Marcelles, au coin de la rue gui maine des qtiays à Vesglise et de celle qui maine des tares à Vesglise. V. p. 248.
reccpveur se submist et promist ainsi le faire, et parsemblablement qu'il feroit sçavoir Tassignaiion aus dicts héritiers, tutteurs et curateurs en temps deu.
Et par le dict de Brey, soubz séneschal feost dit qu'il n'avoit charge autre que tenir la jurisdicion etplés delà dicte seigneurie de Graville pour Tabsence du séneschal et qu'il se trouveroit au jour et assignacion.
Feust par senïblablement commandé au dict maistre Guillaume Marye, lieutenant, nagueres tutteurdesenffans myneurs de Estienne Marye, son frère, qui par cy devant avoit esté recepveur en la dicte seigneurie de Graville de apporter les chartners, comptes et pappiers qu'il a par devers lui, ensemble de bailler instruction à Raoullin Paon présent, sei*gent à Montivillier pour faire a^joumer ceulx qui pour ce seront à adjourncr aux fins que dessus. Et i\ l'heure feust par moy baille une demie feuille de pappier au dict Raoullin Paon, sergent, en laquelle estoit contenu le mémoire et instruction pour faire les dictz exploictz dont la teneur ensuit :
f Mémoire à Raoullin Paon, sergent se trouver aux prochains pics de la parroisse d'Ingouville qui se tiennent en la ville de Grâce et réitérer l'assiguacion qu'il aura faicte au séneschal ou son lieutenant tenant les dictz plés, c'est assavoir maisti'e Jehan de la Masure, séneschal et maistre Jehan Brey, soubz séneschal et î\ Jehan de Mai'celles, recepveur de la dicte seigneurie de Graville.
Item, réitérer la dicte assignation au consierge et garde du chasteau do Graville et par semblablement à maistre Loys Quemyn, procureur de la dicte seigneurie. •
Et fut commandé au dit Paon, sergent partir dès lendemain 28*»"o jour d'aoust pour aller faire les dictes assignations et aller es maisons et domicilies des dessus nommés et icelluy réitérer en la forme que dessus et ce pendant en attendant le jour d'icelle assignation moy et
le dict â^joinct sommes retournez en la dicte ville de Rouen.
Et le samedi 31* jour de septembre ou dict an 1532, de rellevée, moy, René de Becdelièvre, conseiller et commissaire dessus nommé pour parlEairè et mettre à exécution vostre dicte commission me suis party de la dicte Tille de Rouen pour aller A la dicte ville Françoise de Grâce et en ma compagnie maistre Geuffroy Marie, bailly de Maulevrier, advocat en court laye pris pour adjoinct à raison de la malladie survenue au dict maistre Jehan Berthin, mon premier adjoinct et en laquelle il estoit encore détenu et en icelle ville Françoise de Gr&ce suis arrivé le lundy 23* jour du dict moys de septembre ou dict an et logé en la dicte hostellerie où pend pour enseigne la Sallemandre. Et là ay trouvé maistre Laurens Bigot, votre premier advocat en la court, venu au dict lieu pour requérir et pourchasser ce qui seroit requis de faire à la conservation de vostre droict, enquel logis tost après se sont présentez et comparus les personnes dont les noms ensuivent et premièrement Raoullin Paon, sergent royal en la viconté de Montjrvillier, lequel a présenté mon mandement sur ce à lui baillé duquel la teneur ensuit :
c Régné de Becdelièvre, seigneur de Sarsilly, conseiller du Roy en sa court de Parlement à Rouen et commissaire du dict seigneur en ceste partie, au premier huissier ou sergent royal sur ce requis, salut.
Gomme par arrest de la dicte court donné entre le procureur général du Roy d'une part et feu Loys de Vendosme, vidame de Chartres et seigneur de Graville et autres dénommez au dict arrest, le 13* jour de may 1524 pour le descord de scituation de la ville Françoise de Grâce, entre autres choses eust été adjugé au dict de Vendosme 24 acres de terre, sur lesquelles a
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v'ir con-triiict" *ii •'Jiflir-»; 1- hâvp; <rt Ville Francois* d»; (jfhc*: comnj*,' •j-tanl du corr»- tt d*»mmaiiie de la s<:igri»iuri»j d»; Gra^ille, fors et ri^sen'é trt non comprins Uiut ce qui estoit et ^eroit prius par le Roy no5tre sire pour rédifiication d*,-- tours, muraille.-, fossez et fortere.>'î»;s dij la dict».- vill»; Françoise et havre qui estoient et d*:mouroic'ût adjugez par le dict arre^t au dict seigneur, et si avoit la dicte court rései"vê le procureur g«}ni;ral du dict seigneur à dire et sou»teuir contre le dict de Vendo.^me qu'il fiourroit avoir et prendre en sa main tout le reste de> dictes terri.->, rentes, droictz et reveriuz dicelle ville en faisant re>compen<e raisonnable au <lict de Vendosme. lui entrer en >es deffences au contrains suivant laquelle résêr\aeion. nous ait esté mandé par lettre-^ palent«--s du dict >eigneur donnez à Ctjasteaubréant le 17' de juin 15^2 nuu- transporter sur le <lict lieu et havre de Gnice, appeler ceux qui pour ce siéront à appeler et entre autres les oflîciers du dict seigneur et les héritiers du feu seigneur de Graville |Kjur informer de la valleur et revenu auquel que pevent Vîdloir par cha-cun an le^ dicte> Oi acres de terre en tant qu'il y en a adjugé au dict de Vendu^me, ensemble de toutes les droictures, proufîictz et éinolumens qu'il a et pourroit avoir en quelque >orte que ce soit ou puisse e.^lre jHjur rai-un de -a dicte >eigneurie do Graville au <li(:t lieu et havre de Gràc* et illec environ jouxte le dict arr.,*^t pour luy en faire resconipense raisonnal>le par le dict seigneur. Pouniuoi nous vous mandons que incoiitiuimt et sans délay vous faictes assignacion aux héritiers du dict deffunt de Vendosme si faire se peult ou à >es procureurs, recepveur^, ofliciers et entremetiers en la dicte seigneurie de Graville, à la veufve du dict delfunct de Vendosme. se^ procureurs et officiers et autres qu'il appartendra à estre et comparoir pai*
devant nous le 23« jour de septembre prochain, à la veufve et autres enffants au dict lieu et havre de Grâce en la maison et hostellerie où pend pour enseigne la Sallemandre près la grosse tour pour estre prins à voir procéder en la dicte commission et qu'ils aient à apporter leurs chartriers, tiltres, adveux, comptes, pappiers de recepte et dénombremens contenans la valleur et revenu de ce qu'il leur est adjugé par le dict arrest s'ils voient que bien soit, oyr telles requestes et conclusions que vouldra vers eulx prétendre le procureur du Roy, notre dict seigneur, et par intimacion qu'ilz comparent ou non, il sera procédé au faict et parfaict de nostre dicte commission selon le voulloir et commandement du Roi, Ce faictes et gardés que deffaut n'y ait et nous certifiez de tout suffisamment.
Donné au dict lieu du havre de Grâce le lundy 26« jour d'aoust l'an de grâce 1532, ainsi signé, Becdelièvre, ung paraphe et icelle sur simple queue de cire rouge. Et avec ce a baillé sa rellacion de l'exploict qu'il en a faict rédigée par lui en escript et signée de son signe ainsi qu'il a tesmoigné et recordé en la présence du dict Marie, adjoinct et de laquelle aussi la teneur ensuit :
A mon très honoré, seigneur, monseigneur maistre Régné de Becdelièvre, seigneur de Sarsilly , conseiller du Roy nostre sire en sa court de parlement à Rouen et commissaire du dict seigneur en ceste partie, honneur et révérence avec deue obéissance. Plaisevoussçavoir que, moy, Raoulin Paon, sergent royal en la vicomte de Montivillier vous certifie que ce jourd'huy 27" jour d'aoust 1532 pour acomplir le contenu en mandement donné de vous en la ville et havre de Grâce le lundy 26e jour de ce présent moys et an, je me suis transporté au chasteau de Graville, auquel lieu n'ay trouvé aucune personne. Neantmoinctz
en la présence de Guillaume le Tellier, sergent et Robert Picquiet, j*ai adjoumé les héritiers de feu Loys do Vendosmc, vidame de Chartres et seigneur du dict lieu de Graville à comparoir par devant vous, monseigneur, au dict hftvre de Gr&ce le 23* jour de septembre prochain venant en la maison où pend pour enseigne la Sallemandre, pour répondre et procéder jouxte et aux fins contenuz au dict mandement. Et ce dict jour me suis transporté en la dicte ville et havre de Grâce, auquel lieu en parlant à maistre Jehan de Brey, escuyer, soubz séneschal de la dicte seigneurie de Graville et Jehan de Marcellcs, escuier, rccopveur fermier en partie de la dicte terre et seigneurie do Graville^ ausquelz ay faict semblablement assignation ; lesquelz après avoir veu et leu le dict mandement m'ont faict responce, c'est assavoir : le dict de Brey qu'il estoit voirement sous séneschal, mais qu'il n'avoit aucuns chartriers, lettres ne enseignemens de la dicte seigneurie fors le registre des plés estant es mains de maistre Gilles Arondeau, son greffier. Et par le dict de Maixelles m'a été repondu que le dict seigneur de Graville estoit soubz et en la garde du Roy, nostro sire et ne sçaroit recouvrer ses gardains ne mesmo la dame mère du dict seigneur :i raison qu'ils étoient demourans hors ce pays do Normandie, oultre qu'il n'avoit charge de recepvoir aucunes assignacions pour son dict maistre et qu il y avoit ung procureur auquel je pourrioiz faire la dicte assignacion. Et quant aux comptes, pappiers , journaulx , adveux , chartriers et autres enseignemens il exhiberoit voUuntiers ce qu'il en avoit. Néantmoinctz les(|uelles responces par eux à moy faict^îs, je leuray faict coniniandenient apporter au dict jour les dictz chartriei-s, pai)i)iersdo recepte, tiltres, adveux et autres enseignemens concernans la dicte seigneurie de Graville mesmes qu'ils aient à le faire sçavoir au dict seigneur, leur maisti-o, ses
gardains, la dame sa mère et autres qu'il appartendra davantage, pour ouyr telles requestes et conclusionz que vouldra vers eulx prétendre le procureur du Roy, nostre dict seigneur et par inthimacion qu'ilz se comparent ou non y il sera procédé par raison selon le voulloir et commandement du Roy, notre dict seigneur. A ce présent pour tesmoingts, scavoir est au dict de ârey, Tristement le Vasseur et Eustache du Val et au dict de Marcelles, Jehan Thiboust, sergent et Robert James.
Et ce dict jour, me suis transporté en la maison et domicilie de maistre Loys Quemyn, procureur de la dicte seigneurie de Graville et illec en parlant à sa femme ay . faict semblablement assignacion et commandement que dessus. Laquelle femme m'a faict responce que son dict mary n'estoit pour le présent en la ville, mais, luy retourné, luy feroit voUuntiers sçavoir la dicte assignacion; à ce présent Jehan Tizon, prins pour mon tesmoingt.
Et le lendemain 28* jour du dict moys me suis de rechef transporté vers ledict Quemyn , luy estant en la place devant l'Eglise SaindrSaulveur du dict Montivillier, auquel j'ai réitéré la dicte assignacion, luy commandant le faire sçavoir au dict seigneur et dame ; me demandant la coppie du dict mandement avec rellacion de mon exploict que lui ai accordée. Â ce présent pour tesmoingts, maistre Adam Quemyn et Robert Savary.
Le dernier jour du dict moys d'Aoust me suis transporté en la maison et hostel de noble homme maistre Jehan de la Masure, fermier de la dicte seigneurie de Graville, auquel ay faict semblable assignacion et commandement que dessus; lequel après avoir veu et leu le dict mandement m'a respondu qu'il n'avoit charge ne mandement du dict seigneurne de messieurs ses gardains de recevoir icelle assignacion et que le dict seigneur de Graville estoit en la garde du Roy, nostre dict seigneur. Néant-
moinctz larjuellc response luy ay faict commandement le faire sçavoir au dict seigneur et la dame sa mère, ses gardains et autres qull appartendra, mesmes apporter au dict jour assigné leurs chartriers, tiltres, adveux, comptes, pappiers de recepte et dénombremens contenans la valleur et revenu de ce qu'il leur est adjugé par le dict arrest s'il voit que bon soit, ouyr toutes et telles requestes et conclusions que vouldra vers eulx prétendre le procureur du Roy, nostre dict seigneur. Sur quoy il m'a faict semblable responce que dessus et qu'il se gardera de mcsprcndre, me demandant la coppie du dict mandement avec rellacion de mon exploict tant à lui faict que aux autres officiers, lequel lui ay baillé présentement, h ce présent Jeban de Boissel, prins pour mon tesmoingt.
Et oultre vous ccrtiffie que le tiers jour de Septembre eu dict an vccxxxu me suis tmnsporté en la dicte ville de Grâce au prétoire acoustumé à tenir les jurisdicions ordinaires du dict lieu et illec les plés de la dicte seigneurie de Graville tenans par le dict de Brey, présens le dict de la Masure et MarcoUes, ausquelz j'ay réitéré les dictz assignacions et commandement cy dessus déclarez, moy saisy du dict mandement offrant leur en faire lecture , par lesiiuelz do la Masure, de Brey et Marcelles m'a esté respondu qu'il tcnoiont pour veuet leu me déclai'ans que autriiffois leur avoys faict la dicte assignacion et exploict d'iculliî disaiis ({u'ilz percistoient à leur première response, dcclarans de rechof que le dict seigneur estoit en la garde du Roy et en surplus se garderoient de mesprcndre. A ce présens pour tesmoiugtz , noble homme Jacques d'Estimauville, Germain Hébert, Gilles Arrondeau, greffier des (Uctz plés et Pierres du Val, sergent et autres.
Et d'abondant me suis ce dict jour transix)rté au dict chastcau de Graville, auquel lieu n'ay trouvé c^ue une femme, soy disant femme de Marin le Clerc, consierge du
dict chaçteau à laquelle j'ay réitéré la dicte assignacion par moy faicte au dict lieu faisant lecture du dict mandement ; laquelle m'a faict réponce qu'elle ne sçavoit que c'est et que je eusses à parler aux officiers de la dicte seigneurie. Â ce présens, Jehan Gavellier et GoUin Marelle, prochains voisins du dict lieu. Et le tout vous certiffie estre vray et par moy avoir esté ainsi faict l'an et jour dessus dicts et es présences que dessus. Ainsi signé : Paon, ung paraphe. »
Et ce faict, en la présence du dict Bigot, vostre advocat et du dict Marie adjoinct : Se sont présentez et comparuz maistre GuiHem Marie , lieutenant général du viconte de Montivillier, maistre Jehan Hacquet , advocat du Roy au dict lieu et maistre Pierre Deschamps, vostre procureur en la dicte viconté; en la présence desquels, à l'instance du dict Bigot ont esté appeliez les enffans et héritiers de deflfunct Loys de Vendosme , en son vivant visdame de Chartres et seigneur de la terre et seigneurie de Graville. Mesmement a esté appellée la dame mère et gardaine des dicts enffans, soubz à quoy s*est présenté et comparu maistre Loys Quemyn , procureur de la dicte seigneurie de Graville et mesmes procureur seulement ad lites comme il dit de la dicte dame, laquelle sa procuracion il a exhibée et est cy-après incérée. Aussi s'est comparu maistre Jehan de Brey, escuyer, soubz séneschal, Jehan de Marcelles, recepveur fermyer en partie de la dicte seigneurie, maistre Jehan de la Masure estant seigneur de Fontaines, lieutenant particullier du bailly de Gaux en la viconté de Montivillier, aussi fermier et recepveur de la dicte terre de Graville. En la présence desquels officiers ay faict faire lecture de la dicte commission par le dict Marye, adjoinct. Et ce faict, leur ay faict remontrance des causes de ma venue contenus en la dicte commission et pour icelle exécuter. A quoi par les dicts officiers de Graville a esté
dit, que en obéissant à l'assignacion qui par le dict sergent leur avoit esté faicte jouxte sa rellaclon dessus incérée, ils se comparoissent et présentent pour ouyr et entendre ce qui leur seroit dict. Disans, les dicts ofSciers, excepté Quemyn, qu'ilz n'avoient charge, mandement ni commandement des dicts seigneurs et dame d'eulx y comparoir, fonder, parler ne procurer pour eulx en aucune manière. Et par le dict Quemyn, procureur a esté dit que sa dicte procuracion n*est particulière ne instructive de Taflaire présent, mais seulement ad lites et que deslors que l'assignacion lui feust faicte il avoit escript et adverty la dicte dame, mère et gardaine, etmesmement monsieur de Clermont\ enti*emetier principal deleurs affaires et que la dicte assignacion estoit faicte et la dicte commission décernée par vous, sire, laquelle dame luy avoit faict responce que à dilligence elle avoit envoyé devers ses conseulx à Paris pour dellibérer qu'elle avoit sur ce à faire et que si tost qu'elle en auroit eu responce, elle lui feroit sçavoir, dont il n'en avoit eu encore aucune. A ces causes requéroit temps compétent lui estre donné pour renvoier devers elle, afin do lui faire sçavoir ma venue , lequel temps il requéroit, estoit d'un moys, et n'avoit autre charge ou povoir de accepter ladicto commission ne chose qui feust faicte en la deppendaiice d'icelle et néantmoinctz demandoit en avoir copie. Sur quoy par le dict maistre Laurens Bigot, vostre premyer advocat en la dicte Court a esté requis non obstint la responce du dict procureur et officiers, cstro procédé à exécuter vostre dicte commission, veu qu'elle ne consistoit ne regardoit aucun ordre de pi*ocès, mais estoit seuUement dérivée de vostre bon voulloir et auctorité pour sçavoir et entendre au certain en quoy consistoit le bien et revenu que le dict seigneur
' Franrois de Clermont, second mari d'Hélène Gouilier, veuve de Louis do Vondômo.
de Graville prétendoit avoir au lieu et place où est édiffiée vostre ville de Grâce, soit en fons, rentes, droictures féodalles que autres choses à lui accordez par l'arrest de la Court donné en l'an 1524 et jusques et comprins ce qui reste en 34 acres qui est en descord et aussi pour entendre combien valloit le dict revenu par chascun an , affin que selon ce qui en seroit trouvé vous peussiez user ou délaisser la condicion apposée au dict arrest de réservacion de prendre le tout en vostre main en donnant par vous rescompense vaillable et suffisante au dict seigneur de Graville jouxte le dict arrest et commission est prouffitable et raisonnable tant pour vostre intérest et regard. Et affin que peussiez estre certain et adverty au certain des choses que aussi à Tutillité et prouffict du dict seigneur de Graville pour le faict de sa dicte récompense, se vostre plaisir est user de la dicte condicion et d'avantage estoit la dicte commission principallement donnée pour le bon prouffict et utillité de la chose publicque , augmentacion de la dicte ville Françoise et de tous les habitans du pays et chose requise estre faicte à dilligence par quoy n'estoient recepvables à riens contrevenir à vostre voulloir ne à contredire Texécucion d'icelle vostre commission, immo la debvoient eux-mêmes requérir et demander à ces causes et que leurs requestes tendoient à longue dillacion veu le temps qu'ils en avoient esté advertis et les assignacions sur ce faictes, requeroit estre procédé et tiré oultre à la dicte exécution. Sur quoy eulx ouys, veu leur dicte response, a esté accordé au dict procureur de Grâce copie de la dicte commission qui leur sera baillée ce jourd'hui et temps donné d'en conférer avec les dicta officiers ainsi qu'il verra bon estre jusques à jeudy matin, pendant lequel temps a esté enjoinct au dict Bigot et autres vos officiers au lieu présans, dresser articles, mémoires et instructions telles qu'ils verront bon estre et
mesmef^ administrer tcsmoingtz pour l'exécution d'icelle commission.
Aussi a esté enchargé et commandé ans dictz officiers de Gravilie et chacun d'eulx et par especial à ceulx qui ont eu par cy devant charge de recepte de mectre devers nous les comptes, registi*es, pappiers, adveux, escripts et autres enseignemens qui pourront donner à entendre et congnoistre en quoy consiste le dict revenu et droictnre, do quelle valeur il a esté le temps passé, pour ce faict estre sur ce ordonné qu'il appartendra ; le tout affin que entrecy et jeudy le temps soit employé à veoir, visiter et extraire les dictz pappiers et registres, desquelz plusieurs ont esté appoi-tez et ce pendant veuz et visitez ainsi qu'il sera cy après déclaré en ce dict procès verbal.
Et le mardy 24'' jour de septembre 1533 en la maison du seigneur de Vauchouquet , où estoit lors mon logis , s'est présenté le dict maistre Laurens Bigot lequel nous a remonstré que les principaulx personnages qui congnoissent le revenu de la dicte terre en ce qui en est en différend et combien il a vallu et vault et les causes de Taugmentacion d'icculx sont les officiers propres d'icelle terre qui à la faveur de leur maistre n'en veulent pas bailler instruction ne advertisscment principallement ceulx qui ont esté recepveurs et fermiers.
A ces causes a Aiict rcquesto verballo et mesmes baillée par escript tendant à ce (juc pour congnoistre particulicmcnl et au certain quelles droictures, revenues et proufilctz le dict seigneur de Gravilie a ou peult avoir ou prétendre en la dicte ville Françoise de Grâce, parroisse et tinage du lieu, enquérir de mon office le recepveur et fermiers qui à présent sont et ont esté par cy devant en la dicte terre et seigneurie de Gravilie, î\ ce que leur depposition puisse servir de advcrtissement pour par après enquérir et informer de la vérité et valleur et sans ce que
leur dicte depposition puisse préjudicier à vostre droict, mais seullement pour instruction , attendu le reffus, négligence ou délay de la dicle tuctrice et héritiers d'en bailler la déclaration ; laquée requeste luy ay accordée jouxte icelle dont la teneur ensuit.
c Â monseigneur, maistre René de Becdelièvre, conseiller du Roy en sa court de parlement à Rouen et commissaire du dict seigneur en ceste partie.
Requiert le procureur général du Roy comme suyvant la commission à vous adressée tendant afin d'informer de la valleur, estât et quallité des droictz, revenus et proufûctz appartenans au seigneur de Graville dedans l'enclos de la ville Françoise de Grâce et de toutte la paroisse et finage du dict lieu , vous ayez décerné vostre mandement pour adjourner le dict sieur de Graville ou ses héritiers et autres à comparoir devant vous à certain jour pour apporter par estât et déclaracion les dictz droictz, revenuz et proufûctz, mesmes les registres, adveux, pappiers et enseignemens si aucuns en avoient. Lequel vostre commandement avoit esté exécuté deuement en parlant aux officiers, fermiers, procureur et recepveurs de la dicte seigneurie de Graville, de laquelle dépendroient les dictz droictures^ revenuz et prouffictz, au jour de laquelle assignacion vous vous seriez transporté en la dicte ville Françoise en Thostellerie où pend pour enseigne la Sallemandre qui estoit le lieu de Tassignacion. Et en ce lieu se seroit présenté entre autres le procureur de la mère gardaine et tuctrice des héritiers du dict seigneur de Graville. Lequel vous auroit remonstré qu'il avoit rescript et adverty la dicte mère et gardaine de la dicte commission et assignacion, laquelle luy avoit faict responce que à dilligence elle avoit envoyé par devers ses conseulx à Paris pour délibérer sur ce qu'elle avoit à faire, desquelz elle n'avoit eu responce et que si tost qu'elle en aurait eu elle luy manderoit, ce
qu'elle n'avoit encores £Edct. Demandant le dict procurear longue dillacion de temps qu'il pourroit avoir responce de la dicte tuctrice, remontrant à ceste fin qu'il n'estoit que procureur ad Mes et n'avoit aucune charge de requérir ou deffendre ne de bailler au nom de la dicte tuctrice et enffans aucune déclaracion des dictz droictures, revenuz et prouffictz ou faire production d'aucunes escriptures, desquelles aussi il disoit ne estre saisi et le tout estre par devers la dicte gardaine. Ce considéré et que telle diUacion ne seroit que pour retarder l'exécution de vostre dicte commission contre le voulloir et intencion du Roy, il vous plaise pour congnoistre particulièrement et au certain quelz droictures, revenus et prouffictz le dict seigneur de Graviile a ou peult avoir et prétendre en la dicte ville de Grâce, paroisse et flnage du lieu, enquérir de vostre office le recepveur et fermiers qui à présent sont et ont esté par cy devant en la dicte terre et seigneurie de Graviile à ce que leur depposicion vous puisse servir d'advertissement et au dict requérant pour par après enquérir et informel^ de la vérité, valleur et moiens et sans que leur dicte depposition puisse préjudicier au Roy, mais seulement pour instruction, attendu le reffuz, négligence ou délay de la dicte tuctrice et héritiers de bailler par déclaracion les dictes droictures, revenuz et prouffictz par eulx prétendus, pour ce faict communiqué au dict procureur général dire et soustenir par luy pour l'intérest du Roy et le parfaict de l'exécution de vostre commission ce qu'il appartendra par raison. Ainsi signé, Bigot, ung paraphe, i
Et le mercredi 25* jour du dict moys par mon commandement et ordonnance ont esté mandés et faict comparoir par devant moy suivant la dicte requeste maistre Jehan de la Masure, estant seigneur de Fontaines, Tun des dictz recepveurs en partie et Jehan de Mai'cellea, demeurant en la dicte ville Françoise qui par cy devant a esté l'un des
dicts recepveurs, ausquelz ay remonstré le contenu en icelle requeste à ce qu'ilz eussent moiens de povoir congnoistre en quoy consiste le dict revenu et la valleur annuel qu'il a esté ou seroit à présent et la cause. Lesqtielz ont faict responce que à ma contraincte et en obéissant & mon commandement pour autant qu'ilz en povoient avoir congnoissance ilz me le dirolent voulontiers sans préjudice des droictz du dict seigneur de Graville, laquelle réservadon leur a esté accordée pour leur descharge sans préjudice aussi de vos droictz et que leur dit ne vous porte préjudice. Et sur ce commence à prendre le rapport, advertissement ou depposicion du dict de la Masure ainsi que cy après il a esté rédigié par escript et ce dict jour avoit esté à ceste fin juré mesmes ledict de Harcelles.
Et en procédant à icelle de relevée s'est comparu et présenté par devant moy le dict naaistre Loys Quemjm, en nom et qualité, comme il disoit^de dame Helaine Gouffier, gardaine soubz la main du Roy de monseigneur François de Vendosme, vidame de Gbartres et seigneur de GraviUe, lequel a dict et remonstré que combien que l'assignadon lui eust esté donnée à demain pour délibérer la coppie de vostne dicte commission, toutes fois à raison qu'il avoit eu nouvelles de sa maistresse et suyvant son commandement il se comparoissoit ce jourd'huy déclarant en dict nom procuratoire que ai^rès avoir veu la commission il se portoit pour appeler à la court de parlement à Rouen de la dicte commission et de l'exécution que on fiiisoit avant que ce dict lieu de Grâce sdt esté adjugé au Roy et que le dict seigneur vidame ait esté oy en ses deflenses et d'autres tortz à déclarer en temps et lieu, demandant en avoir lettre et pour procéder certainement de sa part avoit mis par escript les dictz termes de son appellacion, qu'il présentoit ensemble «a dicte procuradon passée devant Pierre Le Roy et Jehan Ckmtesses notaires eu Chastelet
de Paris le mercredi 24* jour d'avril 1527 de laquelle appellacion ainsi baillée la teneur ensuit :
c Maistre Loys Quemyn, procureur de madame Helaine Gouffîer, gardaine soubz la main du Roy de noble et puissant seigneur, monseigneur François de Vendosme, vidame de Chartres et seigneur de Graville , après avoir veu la commission de vous le commissaire, se porte pour appelant h la court de parlement à Rouen de la dicte commission et de Texécution que vous en faictes avant que ce lieu de Grâce ait esté adjugé au Roy et que le dict seigneur vidame ait esté oy en ses deffenses et d'autres tortz à déclarer en temps et lieu vous demandant lectre de ce que dessus. Ainsi signé, Quemyn, ung paraphe. Ensuit après la teneur de la dicte procuracion.
Â tous ceux qui ces lettres verront Jehan de la Barre, chevalier, conte d'Estampes, viconte de Bridiers, baron de Vevez, seigneur du dict lieu de la Barre, de Villemartin et du Plessis du Parc les Tourz, conseiller et chambellan ordinaire du Roy, nostre sire, premier gentilhomme de sa chambre et garde de la prévosté de Paris, salut Sçavoir faisons que pai* devant Pierre le Roy et Jehan Contesses notaires du Roy, nostre dict seigneur, du nombre ancien de soixante de par luy establis en son Chastellct de Paris, fut présente noble et puissante dame Hélaine Grouffier, veufve de feu noble et puissant seigneur messire Loys de Vendosme, en son vivant chevalier, vidame de Chartres et prince de Chabanois tant en son nom que comme aiant la gai*de noble, gouvernement et administracion des personne et biens de François de Vendosme, myneur d'aans, fils d'elle et dudict deflfunct, laquelle dame esdictz noms et en chacun d'iceulx noms tant conjoinctement que divisement a faict, nommé et ordonné, constitué et estably son procureur général et certain par povoir especial, Loys Quemyn, à la terre et seigneurie de Graville, auquel icelle
dame Helaine constituante donna et donne par ces dictes présentes plain povoir, puissance et mandement espécial d'estre et comparoir pour elle es dictz noms en jugement hors, par devant tous juges et commissaires ou leurs lieutenants tant d'église que de court laye, en toutes et chascunes ses causes menez et à mouvoir, tant en demandant comme en deflfendant sa personne représenter, excuser, exomer, plaider pour elle ou procèz encommencer, les poursuir et mener à fin, produire lettres, instrumens et enseignemens et mectre en forme, de prendre tesmoingts, les voir jurer, si mestier est, décliner court et jurisdicion, accepter court et juge, opposer en tous cas et en toutes fins, soustenir ou délaisser oppositions à joindre en toutes causes et matières, en demander et requérir le renvoi, faire mectre à exécution touttes lettres, mendemens et impétracions, de conclure en causes, ouyr droictz, arrestz, jugemens interloquutoires et sentences defflnitives, d'en appeler et de tous griefz rellever et poursuir l'appel ou appeaulx et renoncer si mestier est, et y faire toutes autres choses et actes pertinentes à faict et ordre de plaiderie et de reprendre ou délaisser, si mestier est, touz et chascuns les procèz que le dict deffunct Loys de Vendosme avoit et povoit avoir tant en demandant comme en deffendant allencontre de quelques personnes que ce soient, selon et en Testât qu'ilz estoient au jour du trespas du dict deffunct et y procéder comme de raison et y substituer autres procureurs ung ou plusieurs qui aient ou ait le povoir dessus dict ou partie d'icellui et généralement d'autant faire, dire, procurer et besongner en ce que dit est et qui en despend comme la dicte dame constituante es dictz noms feroit et faire pourroit, si présente en sa personne y estoit, jaçoit ce que le cas requist mandement plus espécial qui promlst en bonne foy et sur l'obligacion de tous ses biens et de ceulx d'icelle garde noble, meubles et immeubles présens et
advenir, avoir et tenir pour bien agréable à tousioim sans rappel tout ce que par son dict pi-ocureur et substitud sera faict, dit, procuré et autrement besongné en ce que dit est et qui en despend et à paier le juge, se mestier est. En tesmoing de ce, nous, à la rellacion des dictz notaires, avons faict mectre à ces dictes présentes le scéel de la dicte prévosté de Paris, lesquelles furent passées au chasteau du boys de Vincennes lez Paris Tan 1527 le mercredi 24« jour d avril après Pasques. Ainsi signé :
Pierre le Roy et J. Contesse par deux paraphes eticelle en double queue de cire verd. »
Â quoy» de la part du dict maistre Laurens Bigot, vostre premier advocat en la court a esté dit , remonstré et requis, que non obstant la dicte appellacion qui estoit frivolle, je procédasse oultre à Téxécutiou d'icelle vostre commission , renionstrant qu*elle estoit émanée de vostre certaine science et vouUoir pour entendre, congnoistre et estre adverty certainement de ce quy consiste en la réservacion à vous accordée par le dict arrest affin que selon ce que trouveriez la rescompence qui y peudroii esti'e grande ou petite , préjudiciable au bien public ou prouflictabie, vous puissiez reigler vosti'e bon voulloir et plaisir, que n'est que une simple instruction et certifficacion du faict et non pas que icelle commission contienne déclaracion par vous faicte de les prendre et bailler rescompence, car elle n'en contient riens, (juelque allégacion que en fasse le dict procureur; laquelle estimacion et commission est aussi bien à l'avantage du dict seigneur de Graville comme de vous, sire. Car s'il vouUoit il pourroit bailler la dicte déclaracion et déclarer ce qui y consistoit pour plus clairement le congnoistre dont il et ses officiers estoient délaians et ne requièrent telles commissions dérivées de vostre voulloir, certaine science et ixnir vos affaires et ne consistent en
congnoissance de cause ne subgectes à appellation maxime, qu'il n'est question de donner aucune sentance* par quoy de interjecter appellacion d'icelle commission il n'y avoit apparence et ne debvoit estre différé à icelle ne laisser à parfaire Teffect de la dicte commission, avec ce a remonstro que le dict Quemyn estoit mal fondé pour interjecter la dicte appellacion pour ce que sa dicte procuracion n'estoit poinct instructive en ceste cause ou affaire propre, mais estoit une vieille procuracion ad lUes de longtemps passée qui avoit par soa stile povoir de appeller de toutes sentences et interlocutoires qui adviendroient en matières de plaiderie, ce qui ne consistoit point en l'affaire de présent et n'estoit la dicte procuracion à propos avec ce, que telles appellacions verbailes non rellevées par l'ordonnance ne doibvent sureoir (surseoir) l'exécution de ce qui est commencé. Disant le dict Bigot qu'il n'avoit entendu ne entendoit faire faire par Fexécucion d'icelle commission aucune chose en préjudice du dict seigneur de Graville, mais seuUement pour obéir à vostre voulloir et commandement contenu en la dicte commission, luy accordant que l'examen et inquisicion qui se fera que ce soit sans préjudice de la dicte appellacion luy demourant entier en toutes ses raisons, cojitredictz et deffenses et se accorder ne le vouUoit par ces termes requéroit estre procédé oultre à l'exécution d'icelle commission. A quoy, par le dict procureur a esté dit qu'il requéroit et demandoit temps de sur ce soy délibérer et en venir donner responce, qui luy a esté donné de son acord jusques à demain de rellevée, pendant lequel temps sans préjudice de la dicte appellacion a esté ^it que les dictz de la Masure et de Marcelles seront enquis sur ce que dit est, lequel procureur s'est incontinent absenté. Et par après que les dictz de la Masure et de Marcelles se sont présentez, ay renvoie quérir le dict procureur pour estre présent à
les voir jurer, mais n'a pu estre recouvert jusques à lenâ^Inain qu'il a esté présent au serment par nous de rechef prins du dict de Marcelles et le serment du dict de la Masure a esté présentement receu sauf toutes ses raisons. Et ce dict jour et lendemain avons receu leui*s dictes depposicions ainsi qu'il est amplement contenu en icelles, présent le dict adjoinct.
Et le jeudi 2^* jour du dict moy s de septembre au dict an cinq cens trente deux au dict logis du dict Vauchouquet, le dict Quemyn s'est présenté et compai'u par devant nous et en la présence du dict Bigot a déclaré, que en lieu de ce que en jourd'hier il avoit dit qu'il se poitoit pour appellant de la commission par vous, sire, envolée et de l'exécucion d'icelle jouxte le formulaire en bref d'icelle appellacion qu'il nous avoit baillé par cscript et cy devant incéré, il déclai'oit qu'il n'entendoit pas interjecter appellacion de la dicte commission émanée de vous, sire, mais de la commission par moy décernée et de Texécuciou d'icelle, suppliant sa dicte appellacion estre en ce corrigée et escripte. Sur quoy luy ay faict responce que de ma part n'avoit esté décernée aucune commission , mais seuUement ung mandement narratif du contenu en vostre dicte commission pour adjourner et convenir les parties à comparoir devant moy à la tin contenue en icelle commission, suivant hK^uelIe le sergent avoit fuict les dictes issignacions et autre commission n'y avoit eu, preuve icelle. Et ce néantmoinctz a dict et déclaré qu'il percistoit à icelle dernière appellacion ainsy par luy corrigée. Et en regard de l'offre que avoit en jour d'hier faicte le dict avocat, a faict responce qu'il percistoit à sa requeste d'avoir temps compétent d'en adverlir la dicte dame et par le dict advocat perciste à ses requestes dessus dictes, requérant par moy estre procédé oultre non obstant la dicte appellacion non rellevée m* exploiclée. Sur quoy a
esté par moy dit et déclaré au dict Quemyn, procureur, pour le regard de la correction par luy demandée estre faicte à sa dicte appellacion, qu'elle demourra en Testât que en jourd'hier elle a esté présentée , mais que de ce qu'il en dit ce jourd'hui, mencion en sera faicte en ce dict procès verbal, ainsi qu'il est dit cy dessus déclaré et en surplus sans préjudice d'icelle appellacion suivant vostre voulloir contenu en la dicte commission, luy avons déclaré que procéderons oultre à l'nécucion d'icelle ainsi qu'il appartendra en luy faisant assignacion à estre et comparoir ce jourd'huy et autres jours ensuyvans pour estre présent s'il voit que bien soit à voir jurer les tesmoingtz qui de la part du dict advocat seroient produictz. A quoi il a faict responce qu'il se gardera de mesprendre. Ef ce faict, de la part du dict Bigot, vostre avocat, a esté remonstré que l'un des principaulx articles de l'exécucion de la dicte commission estoit d'avoir les pappiers et registres des comptes d'icelle terre de Graville du temps passé qui estoit difflcille à recouvrer veu le reflfus faict par la dicte dame et ses officiers de les exhiber et monstrer et que par le moien du dict maistre Guillaume Marye , lieutenant du dict viconte de Montivillier, le frère duquel avoit esté longtemps recepveur d'icelle terre et aussi vostre procureur au dict lieu, s'ilz estoient examinés l'on pourroit recouvrer iceulx registres, et comptes ou partie d'iceulx. A ces causes nous a requis qu'ilz soient sur ce passage enquis et interroguez pour en sçavoir la vérité. Laquelle requeste luy a esté accordée et su3rvant icelle, avons ce dict jour procédé au dict examen en la présence du dict adjoinct et leur depposicion rédigée par escript ainsi qu'il est contenu cy après et ce dict jour décerné mandement à l'un des dictz sergents pour adjoumer plusieurs autres tesmoingtz des plus anciens du pays nommez par vostre dict advocat qui
parseinblablement ont esté jurez, enquis et examinez jouxte leurs dictes depposicioos et les jours qu'ilz ont esté recouvei*s et en Toutreplus des dictz jours et durant iceulx examens le temps a esté emploie de rellevée et de matinée à feire autres plusieurs choses trouvez requises estre faictes et accomplies pour adverer de plus en plus la vérité et cougnoistre les droictz que avoit à coustume prendre le dict seign^nr de Graville dedens le lieu et es enclaves de la dicte ville Françoise et havre de Grâce, ensemble la valleur dont elles estoient le temps passé et aux derraines années et le prix qu'elles vallent à présent. Et à cestc fin par nostre ordonnance et les commandemens précédens contenuz en ce dict procès verbal ont esté recouvers plusieurs des dictz comptes d'icelle terre , c'est assavoir par la main de maistre Pierre Deschamps, procureur du Roy en la viconté de Montivillier, pour l'année 1492, de la part du dict de Marcelles suyvant nostre ordonnance, trois grans comptes de la générale receptefaicte et rendue sur son nom, le premier pour Tan 1519 et finissant 1520, le second est pour Tannée 1521 et finissant 1522, et le tiers est pour l'année 1523 et finissant 1524 . avec doux petits pappiers où ost mis la rocoptc partîculiùn^ qu'il tient î\ présent à ferme soubz le dict de la Masure, où est au long déclaré les fietfes ftiictes en la dicte ville Françoyse et les sommes (jue les ficffeurs en doipvent pour congnoistrc icelles iieffes et la valleur. Aussi avons recouvert du dict maistre Guillem Marye, lieutenant général du dict \iconte, autres comptes de la dicte recepte du temps passé et de plusieurs autres de plusieurs années, tou-^ lesquelz comptes avons visitez, feuilletez et regardez ei faict voir, visiter, feuilleter et regarder au dict Bigot et d'iceulx faict extraictz des articles principaulx servans à l'intencion et effect de ladicte commission. Lesquelz extraictz sont incéréz de mot à
mot en ce présent nostre procès verbal ainsyqu*il ensuit:
Extraict du compte de la terre de Graville pour Tannée commençant au terme Saint Michel Fan de grâce 1492 exclud et finissant à semblable jour et terme ensuyvant includ et comprins, rendu par Jehan Griyel l'aîné , oncle et tuctçur de François Griyel, filz soubz aage et héritier de deffunct Guillaume Grivel en son vivant recepveur de la dicte terre et commis par justice à rendre les dictz comptes.
Au chappitre de dommaine non fieffé en la prévosté de Graville est mis ce qui ensuict :
De la coustume et eauye du Hable de Grâce, assavoir à Lheure louée quatre ans cy pour le premyer par Guillaume le Breton, ira*.
De la coustume et eauye du Hable d'Harfleu et de la crique d'Espagne louée quatre ans comme dessus par le dict Breton cy pour le premier, xl*.
En autre lieu vers la lin du dict compte est mis :
Forfaictures, néant; Varesc, néant.
Et en la fin du dict compte est mis :
Ce compte a esté oy , examiné et cloz par moy Guillaume de Villetain, seigneur de Gif à ce commis le xv* jour d'apvril 1494 avant Pasques. Ainsy signé, Guillaume de Villetain et Grivel, deux paraphes.
Collacion faicte.
Autre extraict du compte des rentes et revenues de la dicte terre et seigneurie de Graville et des appartenances et appendances dlcelle, icelluy compte commençant au jour et terme de Pasques 1501 exclud et non comprins, rendu pour Raoullip Bellain, escuycr, de la première année qu'il a esté recepveur d'icelle seigneurie par Robert Auvray, escuyer.
De la prévosté de Graville, au chappitre du domaine non fieffé.
De la coustume et eauye du Hable de Grâce assavoir à Lheure que a tenu derrain Thomas Gaultier louez trois ans cy pour le deuxième par le dict Thomas Gaultier vn' XV*.
De la coustume et eauye du Hable de Harfleu et de la crique d'Espagne que a den'ainementtenu Jehan Daoust, laquelle coustume a esté baillée à Raoullet le Conte par certain appoinctement et n'en doibt riens paier jusques à six ans cy pour le premier a esté baille par cy devant par X ' par an, néant.
En autre lieu :
Forfaictures, néant; Varesc, néant.
De Jehan Paré pour ung mast de navire trouvé sur la rue de la mer en la dicte seigneurie de Graville et après les criez faictes adjugé au dict Paré comme au plus offrant par la somme de x *.
Somme par soy x\
Et en la un du dict compte est escript. Ce présent compte a esté oy, examiné et cloz par moy Guillaume de Villetain, seigneur de Gif à ce commis et signe par noble homme Robert Auvray, seigneur du Buisson en vertu de la procuracion de liaoullin Bellain , son nepveu, recepvcur cy rendu avec les aquictz, faict le viT jour d'aoustran 1501. Ainsi signé, de Villetain et Auvray, deux paraphes.
CoUacion faicto.
Autre cxtraict du compte des rentes et revenues de la dicte terre et seigneurie de Graville et deppendances d'icelle, icelluy compte commençant au jour et terme de Pasques Tan 1503 comprins et finissant à semblable jour et terme de Pasques ensuyvant 1504 excludt et non comprins rendu par Jehan le Boutiller, recepveur.
De la prévosté de Graville au chappiti'e du doinmaine non fieffé.
De lacoustume et eaaye ainsi qu*elle s'estend au long de la costc tant au Hable de Grâce que Lheure, comprins le Chef de Caux que avoit derrain tenue à louage Thomas Gaultier, louée à Jehan Pellerin pour trois ans cy pour le deuxième xi ^
De la coustume et eauye du Hable de Harfleu et de la crique d'Espagne, néant pour ce qu'elle a esté baillée à ceuillir à Raoullet le Conte le temps de six ans en rescompence d'aucun appoinctement faict avec luy par les officiers de la dicte seigneurie cy pour le ra« an pour ce, néant.
En autre lieu.
Garde desoubzagé, néant ; Forfaictures, néant ; Varesc, néant ;
Et en la fin du dict compte est escript.
Ce présent compte a esté ouy, examiné et cloz par moy Guillaume de Villetain, seigneur de Gif à ce commis le vn^ jour de septembre Tan 1504. Ainsi signé, de Villetain et le Boutiller, deux paraphes.
Collacion faicte.
Autre extraict du compte des rentes et revenues de la dicte terre et seigneurie de Graville et des appartenances et des appendances d'icelle pour ung an commençant au jour de Pasques 1509 le dict jour comprins et finissant à Pasques 1510, le dict jour non comprins. Faict et rendu par Estienne Marye, escuyer.
De la prévosté de Graville au chappitre du dommaine non fieffé.
De la coustume et eauye du Hable do Grâce et Harfleu assavoir à Lheure, louée par Jehan Pellerin en la manière acoustumée par xi ' n' vi* l'an pour quatre ans cy pour le quatrième xi* n* vi**.
De la coustume et eauye du Hable de Harlleu et de la cricque d'Espagne que a puis n'a guaires tenu Jehan
Daoust, la dicte coustume a esté baillée à RaouUet le Conte par ceiiain appoinctement et n'en doibt riens paier jusques à ix ans cy pour le huitième* néant. En autre lieu :
Forfaictures pour l'an de ce compte, néant ; Oarde de soubzagé, néant; Varesc, néant.
Et en la An du dict compte estoit escript.
Ce prùsent compte a esté veu, ouy, examiné etcloz par nous, Guillaume de Sandouville seigneur du lieu, prothonotaire du Saint-Siège appostolique, chanoyne de la grande église Nostrc-Dame de Rouen et Jehan de Saint-Mard, seigneur et viconte hérodital de BlossevîUe commis de par monseigneur, à ce appeliez avec nous honnorables hommes, Adam Deschamps, escuyer, séneschal de la dicte seigneurie de Graville et Loys Quemyn, procureur d*icelle, et Pierre de la Faye, procureur de mon dict seigneur, le XI* jour de Septembre Tan 1513, ainsi signé : de Sandouville, de Saint-Mard, Deschamps, de la Paye et Quemyn, plusieurs paraphes.
Collacion faicte.
Extraict du compte des rentes delà terre et seigneurie de Graville (?t des appartenances et appendances d'icelle pour ung ail conimi^nçant au jour do Pasques 1510 le dict jour conipriiis et finissant à Pascjues 1511 le dict jour non coniprins, faict et rendu par Estienne Marie, escuyer.
De la prévosté de Graville au chapitre du domaine non ûeffé.
De la coustume et eauye du Hable de Grâce et Haiileu assavoir à Lheure, louée par Jehan Pellerin à en joir à la manière acoustumée par xi livres, ii sols, vi deniers Tan pour quatre ans cy pour le quatriesme xi ^ vi* n**.
De la coustume et eauve du Hable de Harlleu et la cricque d'Espagne que a puis nagaires tenu Daoust, la dicte coustume a esté baillét* à Uaoullet le Conte par
certain appoinctement et n'en doibtrien paier jusques à
neuf ans cy pour led néant.
En autre lieu.
Forfaictures pour Tan de ce compte, néant; Garde de soubzagé, néant ; Varesc, néant.
Et en la fin du dict compte est escript.
Ce présent compte a esté veu, oy , examiné et cloz par nous Guillaume de Sandouville, seigneur du dict lieu, prothonotaire du Saint-Siège appostolique et chanoyne de la grand Eglise Nostre-Dame de Rouen, et Jehan de Sainct- Mard, chevalier, seigneur et viconte hérédital de Blosseville commis de par monseigneur, ad ce appeliez avec nous honnorables hommes, Adam Deschamps, escuyer, séneschal de la dicte seigneurie de Graville, Loys Quemyn, procureur d'icelle et Pierre de la Paye, procureur de mon dict seigneur. Le xn* jour de Septembre Tan 1513. Ainsi signé : de Sandouville et de Sainct Mard, deux paraphes.
Autre extrait du compte des rentes et revenues de la dicte terre et seigneurie de Graville et des appartenances et appendances d'icelle pour ung an commençant à Pasques 1511 le dict jour comprins et finissant à Pasques 1512 le dicl jour non comprins. Faict et rendu par Estienne Marye, escuyer.
De la prévosté de Graville au chapitre du domaine non fiefifé.
De la coustume et eauyo du Hablejde Grâce et Harfleu assavoir i Lheure, louée par Jehan Pellerin à en joir à la manière acoustumée par xi 4i ' vi deniers Tan pour quatre ans cy pour le derrain xi ' n* vi**.
De la coustume et eauye du Hablc de Harfleu et la cricque d'Espagne que a puis nagairos tenu Jehan Daoust la dicte coustume a été baillée à Raoullet le Cunte par certain appoinctement et n'eu doibt rien paier jusques à IX ans cy pour le derrain, néant.
En autre lieu.
Forfâictures pour Tan de ce compte, néant ; Grarde de soubzagé, néant ; Varesc, néant.
Et en la lin du dict compte est escript ce qui ensuit :
Ce présent compte a esté veu, oy, examiné et cioz par Guillaume de Sandouville, seigneur du lieu,prothonotaire du Saint-Siège appostolique et chanoine en Téglise Nostre-Dame de Rouen et Jehan de Sainct-Mard, chevalier, seigneur et viconte hérédital de Blosseville commis de par monseigneur, ad ce appeliez avec nous Adam Deschamps, sénesohal de la dicte seigneurie, Loys Quemyn, procureur dlcelle et Pierres de la Paye, procureur de mon dict seigneur le xiv* jour de Septembre Tan 1513, Ainsi signé : de Simdouville, de Sainct-Mard, Deschamps et Quemyn, plusieurs paraphes.
Gollacion faicte.
Autre extraict du compte des rentes et revenues de la dicte terre et seigneurie de Graville et des appartenances et appendances d'icelle pour ung an commençant à Pasques 1512 et finissant à Pasques 1513, le dict jour non comprins. Faict et rendu par Estienne Marie, escuyer.
De la prévosté de Graville au chappitre du domaine non tieffé.'
De la coustume et oauye du Hal)le de Gn\ce et Harfleu louée en la manière acoustumée par Estienne de la Porte par XV livres par an par cinq ans cy, rendu pour le quatriosnie xv^
De la constumo et oauye du Hable de Harfleu et la cricquo d'Ksj)afîne(iuc a puis nagaires tenue Jehan Daoust. la(juollo coustume a estô baillée lY RaouUet le Conte par certain ap])oinctoment et n'en doibt riens paierjusques à neuf ans, cy pour le dorrain x* ii* vi<*. En autre lieu:
Forfaictures pour Tan de ce compte, néant ; Garde de ^oubzagé, néant ; Varesc, néant;
Et en la fin du dict compte estoit escript ce qui ensuyt :
Ce présent compte a esté veu, ouy, examiné etcloz par nous Guillaume de Sandouville, seigneur du lieu, prothonotaire du SaintSiége appostolique, chanoyne en l'église Nostre-Dame de Rouen et Jehan de Sainct-Mard , chevalier, seigneur et viconte hérédital de Blosseville commis de par mon dict seigneur, ad ce appeliez avec nous honorables hommes, Adam Deschamps, escuyer, séneschal et Loys Quemyn, procureur de la dicte seigneurie et Pierres de la Faye , escuyer, procureur de mon dict seigneur, le saiziesme jour de septembre Tan 1513. Ainsi signé : de Sandouville , de Sainct-Mai*d , Deschamps et Quemyn, plusieurs paraphes.
Collacion faicte.
Autre extraict du compte des rentes et revenues de la dicte terre et seigneurie de Graville et des appartenances et appendances d'icelle pour ung an commençant au jour de Pasques 1513 et finissant au jour de Pasques 1514 le dict jour non comprins. Faict et rendu par Estienne Marye, escuyer.
De la prévosté de Graville au chappitre du domaine non fieffé.
De la coustume et eauye du Hable de Grâce et Harfleu louée en la manière acoustumée par Estienne de la Porte par XV livres par an par cinq ans cy rendu par le cinquiesme et derrain an xv livres.
De la coustume et eauye du Hable de Harfleu et la crièque d'Espagne queÀpuis nagaires tenue Jehan Daoust
laquelle coustume a esté baillée à Jehan Pellerin pour trois ans par x * n • vi deniei's l'an pour ce, cy rendu pour le derrain x* u" vi deniers.
En antre lieu :
Forfaictures pour l'an de ce compte, néant; Garde de soubzagé pour cesto dicte année, néant ; Vai'esc,
Est trouvé ung basteau en Tan de ce compte et ung mast i\ la coste dlngouville et mesmes une autre pièce de boys servant à faire un fust d'artillerie dont doibt faire apparoir ii sou prochain compte ce que enavoit esté faict, parce que Tan et le jour n\»st pas passé, avec ce une ancre d'un petit basteau, plus y a une ancre.
Et en la lin du dict compte est escript :
Ce présent compte a esté veu, examiné et cloz par nous, Guillaume de Sandouvillc, seigneur du lieu, prothonotaire du Sainct-Siége apostolicque, chanoyne en l'église Nostre- Damc de Rouen, et Jehan de Sainct Mai*d, chevalier, seigneur et viconte hérédital de Blosseville commis de par monseigneur, ad ce appeliez avec nous, honnorables hommes, Adam D^schamps, oscuyor, séneschal de la dicte seigneurie do Graville, Loys Quomyn, procureur d'icelle et Pierres do la Paye, procureur de mon dict seigneur, le huictième jour de septembre 1514. Ainsi signé : de Sandon ville, do Sainct-Mard, Deschamps, Quemyn, de la Faye et Mai'yo, plusieurs paraphes.
CoUacion faicte.
Extraict du compte de la terre et seigneurie de Graville rendu pour rami;!'o 1514 et finissant l'an 1515 par Estienne Marye, recepveur do la dicte seigneurie de Graville des chappitres et articles qui ensuivent :
De la prévosté do Ciravillo au chappitre du domaine non lioffô iii« fouilhît première page :
Je Jehan Pcllerin pour la forme de la coustume et eauye du Hahle do (iràce, coustume et baillizage du havre de Hartleu et pasturago du cloz aux giUlets, le tout a lui baillé à ferme pour le temps de cinq ans pai* le prix de xxii * v • par au pour co cy i-ondu pour le premycr, xxii* vV
En autre lieu eu dict compte est mis :
Forfaictures pour Tan de ce compte, Néant.
Varesc, pour ung petit basteau trouvé en varesc à Lheure le long de la mer, lequel a esté vendu par le seneschal es plès de la seigneurie après le record des criées et subhastes faictes à Simon Godeflfroy la somme de Lxn* VI* comme au plus offrant et dernier enchérisseur dont a esté prins le tiers denier pour le sauvetage ainsi qu'il en a acoustumé user en tels cas. Ainsi en revient pour les deux pars li • vm * par le dict recepveur, de laquelle vendue d'icellui basteau appert soubz le saing du dict , seneschal pour ce cy rendu, LI» vin*.
Et en la fin du dict compte estoit escript :
Ce présent compte a esté oy, veu, examiné et cloz par nous, Guillaume de Sandouville, seigneur du lieu, prothonotaire du Saint-Siège apostolique, chanoine en Téglise Nostre-Dame de Rouen et JehandeSainct-Mard, chevalier, seigneur et viconte hérédital de Blosseville coîiimis de par monseigneur, ad ce appeliez avec nous honnorables hommes, Adam Deschamps, escuyer, seneschal de la dicte seigneurie de Graville, Loys Quemin, procureur d'icelle et Piorres de la Paye, escuyer, procureur général de mon dict seigneur. Le xvn jour de septembre 1515. Et est signé : de Sandouville, de Sainct-Mard, Deschamps, Quemyn, Marye, plusieurs paraphes.
Extraict d'un autre compte rendu par Guillaume de Gastimesnil, escuier, Guillaume Marye, advocat encourt laye et damoiselle Anne Bosquet, veufve de deffunct Estienne Marye, en son vivant recepveur pour la huitiesme année que le dict deffunct a esté recepveur de Graville qui est pour ung an commençant au jour de Pasques milv««xvi, le dict jour non comprins, les articles qui ( nsuivent :
Sur le chappitro du domaine non fieffé de la prévosté
de Graville :
Je Jehan Pellerin pour la ferme de la coustume et eauye du Havre de Grâce, coustume et baillizage du Havre do Harfleu et pasturage du cloz aux gallets, le tout a luy baillé à ferme pour le temps de cinq ans par le prix de xxu* v * par an pour ce cy rendu pour le deuxième an, xxu* v»; Forfaictures , néant; Garde de soubzagé pour Tan de ce présent compte, néant; Varesc pour Tan de ce présent compte, néant.
Et en la fin du dict compte est escript ce qui ensuit :
Le présent compte a esté ouy, veu, examiné et cloz par nous , Robert de Culant , messire François de la Verille et Jehan do Sainct-Benoist , escuiers, maistres d'hostelz et procureur de haultes et puissantes dame et damoiselle madame Jehannc de Graville, vcufve de messii*e Charles d'Amboise, chevalier de l'ordre, grand-maistre etmaréchal de France, et damoiselle Anne de Graville, femme de hault et puissant seigneur Pierres de Balesac, seigneur du dict lieu et baron d'Entragues et hault et puissant seigneur, Loys de Vcndosme , vidame de Chartres et seigneur de Graville, tous les dessus dictz héritiers de feu hault et puissant seigneur, Loys do Graville, en son vivant admirai de Franco, los dessus dictz de Culant, la Verille et de Stiinct-Benoist, fondez de leurs procurations, c'est assavoir le dict de Culant, procureur de la dicte demoiselle Anne de Graville pur procuration passée pai' devant maistre Jehan Adrien , lieutenant général de monseigneur le viconte de l'eau do Rouen, le derrain jour do mars avant Pasques mil v*=*= xxi et le dict do la Verille, procureur de la dicte dame Jehanne d(> Graville par procuration passée par devant Estienne do Marcoussis la Belle, en la prévosté de Montlery le xviii* jour de Fobvrier mil v*^'^ xxi et la procuracion du dict de Sainet-Bonoisl pour le dict sei-
gneur yidame, signée de son saing et scel armoié de ses armes», à la FertéConault le huictiesme apvril milv* xxi avant Pasques , aians povoir par icelles procuracions de voir, oyr, examiner et clorre tous les comptes des receptes des terres de Normandie estans de la succession du dict deffunct seigneur admirai, le double desquelles procuracions collationnez à Toriginal par le dict maistre Jehan Adrien sont demourez entre les mains de maistre Guillaume Marye, tucteur des enflfans de feu Estienne Marye, en son vivant recepveur de la dicte terre et seigneurie de Graville avec lequel Guillaume Marye en nom et comme tucteur des dictz enffans et comme procureur de la veufve du dict deflfunct, a esté veu, ouy, examiné, calcuUé et cloz ce dict présent compte lequel en nom et en qualité que dessus a eu et a pour agréable, a promis et promet aux dessus dictz de Culant, la Verille et de Sainct-Benoist bailler le double de la tuction des dictz enffans myneurs, collacionnée à Toriginal comme la raison le veult toutes et quanteffois que pai' eulx ou l'un deulx en sera requis.
Faict et cloz ce dict présent compte le lundy trenteungiesme et dernier jour de may Tan 1522 par nous soubz signez. Ainsi signé: Sainct-Benoist, Robert de Culant, de la Verille et Marye, plusieurs paraphes.
Autre extraict du compte rendu de la dicte terre et seigneurie de Graville pour ung an commençant au jour de Pasques 1516 et finissant au terme de Pasques 1517 rendu par Guillaume de Gostimesnil, escuier, Guillaume Marie, advocat en court laye et damoiselle Anne Bosquet veufve de deffunct Estienne Marye, en son vivant recep-
< Les armoiries de Louis de Vendôme, Tidame de Chartres, étaient : Ecarlelé: au i «M, d'argent f au dief de gueules^ au lion rampant d*azur, brochant sur le loul, qui est de Vendôme ; au 2 et 3, d'azur^ temé de fleurs de'Jys d*or.
▼eur de la dicte terre et tuteur des enffans soubzagés du dict deffunct recepveur.
De la prévosté de GraviUe au chappitre du domaine non fieffé est mis ce qui ensuit:
Je Jehan Pellerin pour la ferme de la coustume et eauye du Havre de Grâce, coustume et baillizage du Havre de Harfleu, pasturage du cloz aux gallets, le tout à luy loué pour le temps de cinq ans par le prix de xxn' y* par an pour ce cy rendu pour le m* an, xxii' v*.
Autres articles sur le faict du dict domaine non fieffé oontenuz au dict compte :
Forfaictures pour Tan de ce compte, néant ; Gku-de de soubzagé pour Tan de ce compte, néant ; Varesc pour l'an de ce compte, néant.
Et en la fin du dict compte est escript ce qui ensuit :
Ce présent compte a esté ouy, veu, examiné et cloz par nous, Jehan de Sainct-Benoist, escuyer, seigneur de la Ghastellenie de Prémont-lez-Nogent-le-Roy et de Revillon en Brie, procureur et maistre d'hostel de hault et puissant seigneur, monseigneur Loys deVendosme, vidame de Chartres et seigneur de GraviUe. messire François de la Vérille, chevalier, seigneur du lieu, procureur et maistre d'hostel de haulte et puissante dame Madame Jehanne de GraviUe, veufve de deffunct messire Charles d'Amboise, en son vivant chevalier de Tordre et grand maistre de France, dame de Marcoussis et noble homme Robert de Culant,escuier, maistre d'hostel et procureur de damoiselle Anne de GravUle, dame d'Entragues et du Bois Mallesherbes ainsi qu'il est plus à plain faict mencion en Tarrest et closture du derrain compte précédent cestuy par nous ouy, cloz et examine avec Guillaume Marye , advocat en court laye, auponderatcur et tucteur des enffans de feu Estienne Marye, recepveur du dict GraviUe et aussi procureur de la dicte veufve de laquelle il se faict
fort et promect en fournir toutes et quantes fois que par nous ou l'un de nous sera requis. Et lesquelles noz procuracions sont incorporez à la fin de ce présent compte.
Faict à Rouen le lundy deuxiesme jour de juing l'an 1522 par nous soubz signez. Ainsi signé : Sainct Benoist, ung paraphe.
Par ce présent compte appert que mon dict seigneurie vidame et son frère ont receu la somme de xii«<^ livres xra ■ IX ^ par quictance et si a esté mis en mise par le dict recepveur la somme de xxii * x • pour les volages faictz par le dict deflfunct recepveur à porter le dict argent aux dictz seigneurs vidame et son frère, lesquelles parties sont allouez par moy, de Sainct*Benoist entièrement et par nous, de la Verille et Culant par les moiens, réservations et protestations contenues en mémorial donné de Maistre Jacques Audrant, escuier, licencié en loix, lieutenant de monseigneur le bailly de Rouen le mercredi quatriesme jour de juing 1522. Lesacquictz de ce présent compte et du compte dernier sont demeurez vers moy, de Saint-Benôist. Et le tout saouf en*eur de faict et calculement de compte faict soubz noz signes cy mis le vendredy vi"' jour de juing 1522. Ainsi signé : Sainct-Benoist, Robert de Culant, de la Verille et Mary^, plusieurs paraphes.
Collacion faicte.
Autre extrait du compte des rentes et revenues de la terre et seigneurie de Graville et des appartenances et deppendances d'icelle pour ung an commençant au jour et terme de Pasques 1517 et finissant au jour et terme de Pasques 1518, le dict jour non comprins, faict et rendu par noble homme, Guillaume de Gostimesnil, Guillaume Maiûe, advocat en court laye et damoiselle Anne Bosquet, veufve de deffunct Eâtienne Marie, en son vivant recep-
veur de la dicte terre, tucteurs des enffans soubssagés d'icellui deffunct recepveur.
De la prévosté de Graville au chappitre de domaine non fieffée
Je Jehan Pellerin pour la coustume de la ferme et eauye du Havre de Grâce, coustume du Havre de Harfleu et pastui*age du cloz aux gallets, le tout à luy loué i terme pour le temps de cinq ans par le prix de xxn ' v* par an, pour ce cy rendu pour le un* an, xxn W». Et en autre lieu :
Forfaictures, Garde de soubzagé pour l'an de ce compte, Varesc : néant.
Et en la un du dict compte est escript :
Par ce présent compte appert que mon dict seigneur le visdame et son frère ontreceulasommedexvi" lix* nn% et si a été aloué au dict recepveur pour plusieurs voiages par lui faictz par devers les dictz seigneura à leur porter les dictz deniers la somme de dix livres tournois. Lesquelles parties sont allouez par moy, de Sainct- Benoist entièrement et par nous, de la Vérille et de Culant par les moiens, réservacions etprotestacions contenus en mémorial dabté du dorrain compte précédent cestuy. Et Toultreplus de la despense de ce présent compte est alloué par noms auditeurs jouxte la sentence donnée par le bailly de Rouen et son lieutenant. Et sont demeurez ce présent compte avec les acquitcz et descharge rendus par iccUuy devers moy de Sainct-Benoist, et en la dicte senbmce et mémorial du quatriesme jour de Juing 1522. Et le tout saouf erreur de fect et calcul de compte.
Faict à Rouen le samedi vigille de la Penthecoustes vm* jour de Juing 1522. Ainsi signé : Saint-Benoist, Robert de Culant, de la Verille et Marye, plusieurs paraphes. CoUacion faicte.
Extraictdu compte des rentes et revenues de la terre
et seigneurie de Graville et des appartenances et deppendances d'icelle appartenant à hault et puissant prince et seigneur, Loys de Vendosme, prince de Chabennois, visdame de Chartres et seigneur de Graville pour ung an commençant au jour et terme de Pasques 1518 et finissant au jour et terme de Pasques 1519 le dict jour non comprins, faict et rendu par noble homme Guillaume de Gostimesnil, Guillaume Marye, advocat en court laye et demoiselle Anne Bosquet, veufve de dcflfunct Estienne Marye, en son vivant recepveur de la dicte terre, tucteurs des enffans soubzagéz d'icellui deffunct pour la xi« année que le dict deflfunct a esté recepveur de la dicte terre et seigneurie.
De la prévosté de Graville au chappitre du domaine non fieflfé.
Je Jehan Pellerin pour la coustume de la ferme et eauye du Havre de Grâce, coustume et ballizage du Havre de Harfleu et pasturage du cloz aux gallets, le tout à luy baillé à ferme pour le temps de cinq ans par le prix de vingt-deux livres et dix solz, pour ce cy rendu pour lo cinquiesme et derrain an xxn * x* .
En autre lieu :
Forfaictures , néant; Garde de soubzagé, néant; Varesc, néant.
Et en la fin du dict compte est escript ce qui ensuit :
Par ce présent compte appert que mon dict seigneur lo vidame et son frère ont receu la somme de 1122 livres 4 solz 8 deniers par quictance des dictz seigneurs, et si a esté mis en mise par le dict recepveur dix livres pour les volages faictz parle dict deffunct recepveur à porter le dict argent aus dictz seigneurs et lesquelles parties sont allouées par moy, de Sainct-Benoist entièrement et par nous de la Verille et de Culant par les moiens, réservacions et protestacions contenuz en mémorial donné de
maistro Jacques Aubort, oscuier, licencié en loix, lieutenant de monseigneur le bailly de Rouen, le mercredi qaatriesme jour de juing 1523. Et sont demouréz ce présent compte et les acquictz devei*s moy, de Saint-Benoist.
Faict à Rouen le samedi veille de Penthecouste hnictiesme jour de juing l'an 1522. Ainsi signé : de Sainct- Benoist « Robert de Culant , de la Verille et Marye , plusieurs paraphes.
CoUacion faicte.
Autre extraict du compte des rentes et revenues de la dicte terre et seigneurie de Graville et des appartenances et appendances d*icelle pour ung an commençant au jour et terme de milzaine mil v" xix et finissant au îour et terme de milzaine mil \^ vingt le dict terme non comprins, faict et rendu par Jehan de Marcelles, escoyer, recepveur de la dicte terre.
De la prévosté de Graville au chappitre du dommaine non fleflfé.
De Geuflfroy Videcoq, pour la ferme de la coustume et eauye du Havre de Grâce, coustume et baillizage du Havre de Harflcu et pasturago du cloz aux gallet>^, le tout à luy baille à ferme pour le temps de trois ans par le prix de trente livres par an, néant, pour ce qu'il y a procès pendant en la court de parlement à Rouen entre mon dict seigneur, chargé pour le dict Videcoq et Pierre Estiennes, fermyer de la prévosté de Lheure et Hai-fleu pour le Roy, disant que les dictes coustumes et acpiictz lui appartiennent à cause de sa dicte prévosté, et pour ce, néant. En autre lieu :
Forfaictures pour Tan de ce compte, néant; Garde de soubzagé pour Tan de ce compte, néant ; Varesc, néant pour Tan de ce compte.
Et en la fin du dict compte est escript :
La closture de ce présent compte est comprinse et portée
au compte m« de ce présent receveur finissant mil v<^ xxn. Ainsi signé : maistre Hubert , de Gaignedour, de Marcelles, plusieurs paraphes.
Collacion faicte.
Autre extraict du compte des rentes et revenues de la dicte terre et seigneurie de Graville et de^ appartenances et appendances d'icelle pour ung an commençant au jour et terme de milzaine mil y^^ xxi et finissant au jour et terme de milzaine mil v<^ xxn le dict terme non comprins, faict et rendu par Jehan de Marcelles, escuier, recepveur de la dicte terre et seigneurie.
De la prévosté de Graville au chappitre du dommaine non fieffé.
De Geuffroy Videcoq pour la ferme de la coustume et eauye du Havre de Grâce, coustume et baillizage de Harfleu et pasture du cloz aux gallets, le tout à luy baillé à ferme pour le temps de trois ans par le prix de trente livres par an ; néant, pour ce qu'il y a procès pendant en la court de parlement à Rouen entre mon dict seigneur, chargé pour le dict Videcoq et Pierre Estienne, fermier de la prévosté de Lheure et Harfleu pour le Roy, disant que les dictes coustumes et aquictz lui appartiennent à cause de la dicte prévosté, et pour ce néant. En autre lieu :
Forfaictures Qour l'an de ce compte, néant; Gtarde de soubzagé pour ceste année, néant ; Yaresc pour l'an de ce compte, néant.
Et en la fin du dict compte est escript :
Ces présens comptes ont esté ouys, cloz et affinés par nous Michel Hubert, conseiller du roy nostre sire et général des monnoyes et Hugues de Gaignedour, secrétaire du Roy, procureur et auditeur des comptes de monseigneur, monsieur le vidame, prince de Gbabenois et seigneur de la dicte terre et seigneurie de Graville en
-accola présence et du consentement du dict recepveur et ce par ordonnance et commandement de mon dict seigneur saouf toute erreur de calcul, obmission et vice de fect.
Faict soubz nos signes et du dict recepveur à Rouen le m* jour d'Aoust Tan mil v«« xxin.
Ainsi signé : Michel Hubert, de Gaignedour, de Harcelles, plusieurs paraphes. CoUacion faicte.
Autre extraict du compte des rentes et revenues de la dicte terre et seigneurie de Graville et des appartenances et appendances d'icellc pour ung an commençant au jour et terme de milzaine mil \^^ xxm, le dict terme comprins et finissant au jour et terme de milzaine mil v«* xxnn, le dict terme non comprins , faict et rendu par Jehan de Marcelles, escuier.
De la prévosté de Graville au chappitre du domaine non fieffé.
De Guillaume Godin le jeune, pour la ferme de la coustume, eauye» secaige et baillizage du Havre de Harfleu» pasturage du cloz aux gallets, le bief, Havre de Grâce et autres lieux où l'on a coustume à prendre les dictz coustumes et aquictz, rcsei-vé le Havre neuf, ville et encloz de la ville de Grâce qui a esté baillé au dict Godin pour dix ans par VII ' X ». par an pour ce cy rendu pour le deuxiesme an vn*x*.
Et en autre lieu :
Forfaictures pour Tan de ce présent compte, néant ; Garde de soubzagé pour l'an de ce présent compte, néant ; Varesc pour l'an de ce présent compte, néant.
Et plus bas vers la fin du dict registre estoit escript :
Autre recepte en la ville Françoise de Grâce
Et est des nouvelles fieffés :
LA RUE DE LA FONTAINE
De Raoullin Vimart, NicoUas et Richard, dictz Faulxbuisson pour leurs maisons et place assises en la dicte ville et rue de la Fontaine, abbutant d'un costé une vuyde place, d'autre costé Jehan Perier, d'un bout la dicte rue et d'autre bout la rue des Murailles, icelles contenant 84 pieds à eulx fieffez par nn ' nn * de rente par an paiables à deux termes par moitié: Saint Jehan, xLn*; Noël, XLn».
De Jehan Perier pour une place et maison assise en la dicte ville et rue de la Fontaine contenant lxvii pieds carrés, abbutant d'un costé Raoullin Vimart et Faulxbuisson, d'autre costé Jehan le Dentu, d'un bout la dicte rue de la Fontaine, et d'autre bout la rue des Murailles de la dicte ville à lui fieflféz par Lxvn solz aus dictz termes par moictié : Saint Jehan, xxxiii* vi<*; Noël, xxxm* vi'*.
De Jehan le Dentu pour une place et maison contenant cinquante piedz carrez abbutant d'un costé Jehan Perier, d'autre costé les hoirs Raoul Héron, d'un bout la dicte rue de la Fontaine et d'autre bout une vuyde place à luy fiefféz par l solz de rente pai* an aus dictz termes : Noël , XXV solz ; St Jehan, xxv solz.
Les hoirs Raoul Héron pour une place et maison assise en la dicte ville et rue de la Fontaine contenant lxi piedz abbutant d'un costé Jehan le Dentu , d'autre une petite rue tendant de la rue de la Fontaine aux murailles de la ville, d'un bout la dicte rue et d'autre bout une vuyde place, néant pour ce qu'il n'y a riens sur le lieu et aussi qu'il ne l'a point reprinse à fieffé de la dicte, seigneurie : Noël ; St Jehan, Néant.
De NicoUas Matheras pour une place et maison assise en la ville et abbutant d'un costé les hoirs Raoul Héron ,
d'autre cosié Jehan Boutheron, d'un bout la dicte rue de la Fontaine et d*autre bout une vuyde place près les murs à luy fieffée par lxmi solz de rente par an aus dictz termes : Noël, xxxm» vi* ; St Jehan xxxm* vi*.
De Jehan Boutheron pour une place et maison assise en la dicte ville contenant lyii piedz, aboutissant d'un costé Nicollas Matheras, d'autre costé Jacques Préaulx, d'un bout la dicte rue de la Fontaine et d'autre bout une vuyde place à luy fieffée par Lvn solz de rente par an aus dictz termes : Noël, xxviii* vi*; St Jehan, xxvm» vi*.
De Jacques Préaulx pour une place et maison assise en la dicte rue contenant trente huit piedz carrez aiant d*un costé Jehan Boutheron , d'autre costé une rue qui tend vers les murailles de la ville, d'un bout la dicte rue et d'autre bout une vuyde place à luy fieffée par vingt solz de rente par an aus dictz termes : Noël, x solz ; St Jehan, X solz.
De Chariot Bruière pour une place et maison contenant 80 piedz bournant d'un costé une petite rue tondant aux murailles de la ville, d'autre costé une place vuyde, d'un bout la rue de la Fontaine et d'autre bout une autre place vuyde à luy fieffée par un' do rente par an aus dictz termes : Noël, XL solz ; St Jehan, xl solz.
DE LA RUE s AINCTE- ADRESSE.
Du seigneur de Chillou pour une maison et place assise en la dicte ville et rue de Saincte Adresse iiinsi qu'elle se pourporte aboutissant d'un costé la place de la dicte ville, d'autre costé maistre Jehan Bourgois, d'un bout la dicte rue de la Fontaine et d'autre bout la rue Saincte-Adresse, laquelle place n'a esté encore fieffée pour raison du procès d'entre monseigneur et le dict Chillou, et pour ce : Noël ; St Jehan ; Néant.
De inessii*e Jehan le Bourgois pour une place et maison assise en la dicte ville contenant 80 piedz carrez et aboutant des deux costés les deux rues de la Fontaine et Saincte-Adresse, d'un bout le dict seigneur du Chillou et d'autre bout Jehan Maze et Robin le Conte à lui fieffée par Lxv solz aus dictz termes : Noël, xxxn solz vi '; St Jehan, xxxn solz vi*.
De Jehan Maze et Robin le Conte pour leur place et maison assise en la dicte ville contenant lx piedz carrés aboutant d*un costé Jehan et Richard, dictz Goubbe, d'autre costé le dict le Bourgeois, d'un bout maistre Guillaume de Malleville et Robert d'Esqueville et d'autre bout la rue Saincte Adresse à eulx ôefféz comme dessus : Noël XXX solz ; St Jehan xxx solz.
De maistre Guillaume de Malleville, escuier pour une place et maison assise en la dicte ville contenant lx piedz carrez aboutant d'un costé la rue de la Fontaine, d'autre costé Jehan Maze et le dict le Conte, d'un bout maistre Jehan Bourgeois, prebstre et d'autre bout Jehan Goubbe à luy fiefféz par xl solz aux termes dessus dictz : Noël XX solz ; St Jehan xx solz.
De Jehan et Richard, dictz Goubbe pour une place assise en la dicte ville et rues de la Fontaine et Saincte- Adresse ainsi qu'elle se pourporte aboutante d'un costé le dict Maze et le Conte et d'Esqueville, d'autre costé Guillaume le Bailly et Jacques le Mère et des deux boutz les dictes deux rues : néant, pour ce que de la dicte place les dictz Goubbe en sont en procès contre mon dict seigneur en la court de Parlement à Rouen et pour ce : néant.
De Jehan le Bailly et Jacques le Mère pour leur place et maison assise en la dicte ville contenant Lxn piedz et demy carrez bournant d'un costé Jehan Goubbe, d'autre costé Jacques d'Estimauville, esouyer, d'un bout Robert
Mahieu et d'autre bout la rue Saincte-Adresse à eux fiefféz par Lx solz par an aus dictz termes : St Jehan xxx solz ; Noël xxx solz.
De Robert Mahieu pour une place et maison assise en la dicte ville contenant Lnn piedz carrez jouxte d'un costé le dict d'Estiraauville, d'autre costé les dictz Goubbe, d'un bout les dictz le Bailly et le Mère et d'autre bout la dicte rue de la Fontaine à lui flefféepar Lim solz de rente par an aus dictz termes : Noël xx\ii solz ; St Jehan xxvn solz.
De Jacques d'Estimauville, escuyer pour sa place et maison assise au dict lieu contenant vn *■ piedz carrez jouxte d'un costé la rue Saincte-Adresse, d'autre costé la rue de la Fontaine, d'un bout le dict Mahieu et les dictz le Bailly et le More et d'autre bout une rue qui maine vers les murs à luy fieffée par lxx solz par an aus dictz termes : Noël xxxv solz ; St Jehan xxxv solz.
De Jehan Glorice pour sa place et maison assise à la dicte ville contenant m «<^ piedz carrez aboutante d'un costé une rue qui maine de la dicte rue Saincte-Adresse à la rue de la Fontaine, d'autre costô Jehan Gougas et Siméon Tirel, d'un bout la dicte rue de la Fontaine ot d'autre bout la rue Saincte-Adresse à luy fiefTt'^e par xii livres do rente par an aus dictz termes : Noi'l vi liv. ; St Jehan vi liv.
De Jehan Gougas et Isaboau, veufve de Estionne Nasse au droict de Jehan Nourry pour leur place et maison assise à la dicte ville contenant lx piedz carrez abbutant d'un costé Jehan Clerice et Svm(''on Tirol. d'un bout le dict Cléricc et d'autre bout la rue Saincte-Adresse à eux iiefféo par LX solz de rente : Noël xxx solz ; St Jehan xxx solz.
De Siméon Tirel pour une place et une maison assise au dict lieu contenant un*» piedz carrez tenant d'un costé Jehan Gougas et la dicte veufve, assise d'autre costé une rue traversaine, d'un bout la dicte rue Saincte-Adresse et
d'autre bout une place vuyde à lui fleflfée par ira ' de rente aus dictz termes : Noël xl solz ; St Jehan xl solz.
De Preud'homme Moustier pour une place assise en la dicte ville contenant Lvn piedz jouxte d'un costé CoUin Esnault et Roger James, d'autre costé la rue tendant à la rue Saincte-Adresse à lui fieffée par Mai solz de rente par an aus dictz termes : Noël xxvra • vi <*; St Jehan xxvni*vi**.
De Nicollas Voisin pour sa place et maison assise au dict lieu contenant environ xxvra piedz bournant d'un costé la rue qui vient de la rue S« Adresse à la rue de la Fontaine, d'autre Roger James et Collin Esnault, d'un bout le dict Moustier et d'autre bout Jehan le Boullenger à luy fieffée par xx solz par an aus dictz termes : Noël X solz ; St Jehan x solz.
De Jehan le Boullenger pour sa place et maison assise en la dicte ville contenant environ iiii*« piedz en carré bournant d'un costé le dict Voisin, d'autre costé Jehan Bouteron, d'un bout la dicte rue et d'autre bout les dictz James et Esnault à lui fieffée par lvii solz de rente par an aus dictz termes : Noël xxvm'vi**; St Jehan xxvra* vi^.
De Jehan Bouteron , dict de Montfort pour une autre place assise en la dicte ville contenant vi'* piedz en carré aboutante d'un costé une petite rue venant de la rue de la fontaine en la rue St Michel , d'autre costé une place vuyde, d'un bout une autre place et d'autre bout Roger James et Collin Esnault à luy fieflfée par vi * de rente par an aus dictz termes : Noël lx solz ; St Jehan Lx solz.
De Roger James et Collin Esnault pour leur place assise en la dicte ville contenant ira»* piedz jouxte d'un costé Guillaume Fosse, d'autre costé la rue Saincte-Adresse, d'un bout une place vuyde et d'autre bout Jehan Bouteron à eulx fieflfée par rai^ de rente par an aus dictz termes : Noël XL solz ; S' Jehan xl solz.
De Guillaume Fosse et les hoirs Jehan le Pore, pour leur place et maison assise en la dicte ville contenant un*' piedz, d'un costé la rue Saincte -Adresse, d'autre costé une place vuyde, d'un bout Guillaume Ptfré et d'autre bout Roger James à eulx âeffée par nn " solz de rente par an aus dictz termes : Noël xl solz ; St Jehan xl solz.
De Guillaume Paré pour sa place assise au dict lieu contenant lv piedz carrez aboutante d'un costé la rue Saincte -Adresse, d'autre costé une place vuyde, d'un bout Guillaume Fosse et d'autre bout une autre place vuyde à lui fieffée par ly solz de rente par au aus dictz termes : Noël xxvn solz vi^ ; St Jehan xxvn solz vi^.
LA RUE SAINCT-MICHEL
De GoUin Marye pour sa place et maison assise en la dicte ville et rue Saincl^Michel contenant xxxi piedz aboutante d'un costé la rue Saincte-Adrosse, d'autre costé la rue Sainct-Michel, d'un bout Guillaume Picot et d'autre bout la place et marché de la dicte ville à luy fieffée par XXXI solz de rente par an aus dictz termes : Noël xv« vi**; St Jean xv* vi**.
De Guillaume Picot pour sa place et maison assise en la dicte ville contenant xxvi piedz jouxte des deulx costés les rues Saincte-Adresse et Sainct-Michel, d'un bout le dict Marie et d'autre bout Martin de la Fontîiine à lui fieffée par xxvi solz de rente par an aus dictz termes : Noël XIII solz ; St Jehan xiii V
De Guillaume Gollet, barbier pour sa place et maison assise en la dicte ville contenant xx piedz carrez jouxte d'un costé la rue Saincte-Adresse, d'autre costé Martin de la Fontaine, des deux boutz le dict de la Fontaine à luy fieffée par vingt solz de rente par an aus dictz termes : Noël X solz: St Jehan x».
De Martin de la Fontaine pour sa place assise au dict lieu contenant yingt-cinq piedz carrez aboutante d'un costé la rue Saincte-Âdresse et Guillaume Collet, d'autre costé la rue Sainct-Michel, d'un bout Guillaume Picot et le dict Collet et d'autre bout Cardin Agnez, dict Poisson à luy fieffée par xxxv solz de rente par an aus dictz termes : Noël XVII* VI* ; St Jehan xvn* vi'*.
De Cardin Agnez, dict Poisson pour sa place et maison assise au dict lieu contenant xli pied carrez boumant des deuxcostez les rues St Michel et Saincte-Adresse, d'un bout le dict de la Fontaine et d'autre bout Jehan le Porcher à luy fieffée par xli solz de rente par an aus dictz termes : Noël xx » vi** ; St Jehan xx» vi ^.
De Jehan le Porcher pour sa place et maison assise au dict lieu contenant xl piedz carrez jouxte des deux costés les dictes deux rues, d'un bout le dict Agnès et d'autre bout Guillaume Buisson à luy fieffée par xxxv solz de rente par an aus dictz termes : Noël xvn* vi* ; St Jehan xvn'vi"*.
De Guillaume Buisson pour sa place et maison assise au dict lieu contenant l piedz jouxte des deux costés les dictes deux rues de Sainct-Michel et de Saincte-Adresse, d'un bout le dict le Porcher et d'autre bout les hoirs maistre Jehan Boucher, presbtre à luy fieffée par l solz de rente par an aus dictz termes: Noël xxv*; St Jehan
XXV
De Guillaume Boucher, Pierres le Febvre et Jehan Guillotz en lieu de maistre Jehan Boucher, presbtre pour leur place et maison assise au dict lieu contenant lu piedz jouxte des deux costez les dictes deux rues, d'un bout Guillaume Buisson et d'autre bout Collin Boudin à eulx fieffée par ui solz vi * de rente par an aus dictz termes : Noël XXVI • ni * ; St Jehan xxvi • ni *.
De Collin Bourdin pour sa place et maison assise au
dict lieu contenant l piedz jouxte des deux costez les mes de Sainct-Michel et Saincte-Âdresse , d'un bout les dictz Lefebvre Boucher et Guillotz et d*autre bout une rue qui vient de la dicte rue Sainct-Michel et va à la dicte rue Saincte-Adresse à luy fieffée par l solz par an de rente aus dict^ termes : Noël xxv» ; St Jehan xxv*.
De maistre Guillaume Tirel , lieutenant commis du viconte de monseigneur pour sa place et maison assise au dict lieu contenant l piedz carrez boumant des deux costez les dictes rues, d'un bout la dicte rue Traversaine et d'autre bout Guillaume Bruyères à luy fieffée par XL solz par an de rente aus dictz termes : Noël xx * ; St Jehan xx».
De Guillaume Bruyère pour sa place et maison assise à la dicte ville contenant lvi piedz aboutant des deux costez les deux rues, d*un bout le dict Thirel et d'autre bout Pierres Mahieu à luy fieffée par l solz tournois de rente par an aus dictz termes : Noël xxv*; S' Jehan xxv*.
De Pierres Mahieu pour sa place assise sur les dictes rues contenant xl vu piedz bournant des deux costez les dictes deux rues, d'un bout le dict Guillaume Bruyère, d'autre bout Pierres et Guillaume, dictz Quemyn. Néant, pour ce que la dicte place n'a point esté fieffée et qu'il n'y avoit riens sur la dicte place et aussi qu'il ne Ta point reprinse de la dicte seigneurie, et pour ce : Néant.
Do Pierres et Guillaume, dictz Quemyn pour une place assise au dict lieu contenant lv piedz bournant des deux costez les dictes deux rues, d'un bout le dict Pierre Mahieu et d'autre bout RaouUin le Sauvage, les dictz Quemyn en sont en procès contre monseigneur disans qu'ilz ne doibventde la place que v solz de rente par an et pour ce cy pendant le procès: S*Jehan n» vi^; Noël !!• vi^
De RaouUin le Sauvage pou r sa place assise au dict lieu
tenant des deux costez les dictes rues, d'un bout les dictz Quemyn et d'autre bout une petite rue, icelle place contenant LV piedz à lui fieffée par l solz tournois de rente aus dictz termes: Noël xxv ; S* Jehan xxv*.
De Guillaume Fosse et Jehan Deshaies pour une place et maison assise au dict lieu contenant Lxn piedz bournant des deux costez les dictes deux rues, d'un bout la ruelle Saincl^Andrien et d'autre bout Simon Casty à lui fieffée par l solz tournois par an de rente aus dictz termes: Noël XXV» ; S» Jehan xxv*.
De Simon Casty pour sa place assise au dict lieu contenant Lxi piedz jouxte des deux costez les dictes deux rues, d'un bout le dict Fosse et Deshaies et d'autre bout Jehan Pelle l'aisné à luy fieffée par lxi solz tournois de rente par an aus dictz termes : Noël xxx • vi * S' Jehan xxx§ vi *.
De Jehan Pelle l'aisné, Jehan Pelle le jeune et Jehan de la Perrelle pour leur place assise au dict lieu contenant nn" V piedz aboutante des deux costez les dictes deux rues, d'un bout Jehan Roussel et d'autre bout le dict Simon Casty à eux fieffée par nn' v* de rente par an aus dictz termes: Noël xLn* vi^ ; S^ Jehan xlh* vi*.
De Jehan Roussel pour sa place assise au dict lieu contenant mi" VI piedz aboutante des deux costez les dictes deux rues, d'un bout Michaut Mellibusc et d'autre bout les dictz Pelle et de la Perrelle a luy fieffée par nn* vi* de rente par an aus diciz termes : Noël xlhi ' S' Jehan XLin».
De Michel de Mellibusc pour une place et maison assise au dict lieu contenant nn" piedz carrez bournante jouxte des deux costez les dictes rue Sainct-Michel et Saincte- Adresse, d'un bout Jehan Roussel et d'autre bout une place vuyde à luy fieffée parmi* tournois de rente par an aus dictz termes : Noël xl' ; S' Jehan xl \
De Jehan Gastel, escuier pour sa place et maison assise
en la dicte ville et rue de Sainct-Michel contenant Lxxvm piedz carrez tenante jouxte de la rue Sainct-Michel, d*aatre costé Michel Ferey, dict Yauchouquet, d'un boutlaraedes Brays et d'autre bout Jehan Canu et Brachy à luy fieffée par Lx* de rente par an aus dictz termes : Noël xxx ' ; S> Jehan xxx '.
De Jehan Brachy, RaouUin et Noël, dictz Canu pour une place contenant lx piedz carrez bournante jouxte d'an costé la rue Sainct-Michel, d'un costé Michel Ferey, d'un bout le dict Castel et d'autre bout Robert Mahieu à eulx fieffée par LX* de rente par an : Noël xxx* ; S* Jehan xxx*.
De Robert Mahieu pour sa place et maison assise au dict lieu contenant xlix piedz carrez boumant jouxte d'un costé la dicte rue Sainc^Michel et d'autre costé NicoUas RaouIIin, d'un bout les dictz Brachy et Canu et d*autre bout Richard Vallentin à lui fieffée par xl solz x>ar an de rente aus dictz termes : Noël, xx • ; S* Jehan, xx •.
De Richard Vallentin pour sa place et maison assise au dict lieu contenant lxV piedz carrez boumant d'un costo Nicollas RaouUin, d'autre costé la rue Sainct- Michel, d'un bout le dict Miiliieu et d'autre bout Jehan de Vatemaro à luy fieffée par lx * de rente par an aus dictz termes: Noël, xxx*; S* Jehan, xxx*.
De Jehan Vatemare et Guillaume Larcher pour leur place assise au dict lieu contenant lxx piedz bournante d'un costé la dictiî rue, d'autre costé le dict RaouUin, d'un bout ledict Vallentin et d'autre bout Estienne et Jehan, dictz Monnier et Jehan Coquerel à eulx fieffée par lxx sols de rente par an aus dictz termes : Noël, xxxv*; S* Jehan, xxxv •.
De Jehan Coquerel pour une place et maison assise au dict lieu contenant xxxvi piedz bournant d'un costé GuUlaume Picot, d'autre costé Estienne Monnier, d'un boutla me Sainct-Michel et d'autro bout NicoUas RaouUin
à luy fieffée par xxxni • vi ^ tournois aus dictz termes : S^ Jehan, XVII • m ^ i®; Noël, xvn"ni'' i".
De Estienne Monnier pour une place et maison assise au dict lieu contenant xxvi piedz bournant d'un costé le dict Coquerel et d'autre costé les hoirs Jehan Monnier, d'un bout la dicte rue Sainct-Michel et d'autre Bout NicoUas Raoullin à lui fieffée par xxn * ix ^ de rente par an aus dictz termes : Noël, xi* mi * i • ; S' Jehan, xi * im ** i «.
Des hoirs Jehan Monnier pour une place assise au dict lieu contenant xxxmi piedz bournant d'un costé le dict Estienne Monnier, d'autre costé Jehan Vatemare, d'un bout la dicte rue et d'autre bout Nicollas Raoullin à eulx fieffée par xx sols par an aus dictz termes : Noël, X * ; & Jehan, x •.
De Guillaume Picot pour une place assise au dict lieu contenant xlix pieds, tenant jouxte d'un costé le dict Raoullin, d'autre costé la dicte rue, d'un bout Jehan Coquerel et d'autre bout la rue qui maine des bares a l'église à luy fieffée par xl» tournois de rente par an aus dictz termes : Noël, xx »; S* Jehan, xx *.
De Jehan Dinet pour la place et maison assise en la dicte ville contenant xl piedz bournant maistre Jaques Jouen, d'autre costé la dicte rue S' Michel, d'un bout une place vuyde et d'autre bout la rue de l'Eglise à luy baillée par xl solz tournois de rente aus dictz termes : Noël, XX • , S* Jehan, xx *.
D'une place vuyde assise sur la dicte rue Sainct-Michel d'un costé, la dicte rue d'autre costé, Pierre d'EsqueviUe et Jehan Andrieu d'un bout, le dict Dinet et Pierres Beaufils d'autre bout, néant, pour ce que personne n'en joist et qu'elle est encore à fieffer et pour ce, Néant.
De Pierre Beaufils, advocat en court leye pour sa place assise au dict lieu contenant vi * * pieds en carré bournant d'un costé la dicte rue, d'autre costé une place vuyde
encore i\ fieffer, d'un bout la place cy de^isus boumant et d'autre bout Michel de Mellibusc à luy ûeSéè par nii* tournois de rente par an aus dictz termes : Noël, XL»; S* Jehan, xl».
De Michel de Mellibusc pour une autre place assise sur la dicte rue contenant oent piedz carrez boumant jouxte d'un costé la dicte rue, d'autre costé une place non fieflfée, d'un bout le dîct Beauâlz et d'autre bout Jehan du Val à luy fieffée par cent solz tournois par an de rente aus dictz termes : Noël, l*; S^ Jehan, l'.
De Jehan du Val pour sa place assise sur la dicte rue contenant environ mi" piedz boumant d'un costé la dicte rue , d'autre costé une place encores à fieffer, d'un bout le dict Mellibusc, et d'autre bout une place encores à fieffer à luy fieffée par lxx solz de rente par an aus dictz termes : Noël, xxxv'; S' Jehan, xxxv»;
De Michel Ferey, dict Vauchouquet pour sa place assise 'au dict lieu sur les quays ainsi qu'elle se pourporte contenant nii"x piedz carrez boumant jouxte d'un costé et "d'un bout NicoUas Raoullin , d'autre costé Jehan Castel et Jehan Brachy etCanu, d'autre bout la rue des Quays à luy ûcffée par xl* de rente par an aus dictz termes : Noël, XX»; S* Jehan, xx*.
De Nicollas Raoullin, escuier pour sa place et maison ainsi qu'elle se pourporte abboutant d'un costé Vauchouquet, Vallentin et plusieurs autres, d'autre costé Jaques Basin et plusieurs autres aboutissans, d'un bout la rue des Quais et d'autre bout la rue de l'Eglise, néant, pour ce que le dict Raoullin est en procès contre mon dict seigneur en la Court de Parlement et que aucune chose n'en a esté recen et pour ce , Néant.
LA RUE SAINGT JULLIËN.
De Jaques Basin pour sa place assise sur les quais contenant Lxvn piedz bournant d'un costé la rue Sainct JuUien , d'autre costé Nicollas Raoullin, d'un bout la rue des Quays et d'autre bout Jehan de Bruges à luy fieflfée par L sols tournoys par an aus dictz^termes : Noël , xxv»; S* Jehan , xxv%
De Jehan de Bruges pour s^ place et maison assise au dict lieu boumanid'un costé la rue Sainct JuUien, d'autre costé Nicollas Raoullin, d'un bout Jaques Basin et d'autre bout Jaques Paré à luy fieflfée par lv sqIz de rente par an aus dictz termes : Noël, xxvn" vi'*; S' Jehan, xxvn» VI'*.
De Jaques et Robin, dictz Paré pour leur place assise ail dict lieu contenant xxxvi piedz, bournant d'un costé la dicte rue , d'autre costé Nicollas Raoullin , d'un bout le dict de Bruges et d'autre bout Jehan Stuart, escuyer à eulx fiefifée par xxxvi -solz de rente par an aus dictz termes : Noël , xvra*; S* Jean, xviiis
De Jehan Stuart, escuyer pour sa place assise au dict lieu contenant xlh piedz, bournant d'un costé la dicte rue Sainct JuUien , d'autre costé le dict Raoullin , d'un bout les dictz Paré et d'autre bout Nicollas Daniel à lui fieflfée par xl solz par an aus dictz termes :' Noël , XX*; S' Jehan, xx*.
De Nicollas Daniel pour sa place et maison assise au dict lieu contenant xlvi piedz, bournant d'un costé la dicte rue Sainct JuUien , d'autre costé le dict Raoullin , d'un bout le dict Stuart et d'autre bout Jehan d'Octelonde a luy fieflfée par xlvi solz de rente par an aus dictz termes : Noël, xxm"; S* Jehan, xxin»
De Jehan d'Octelonde pour sa place et maison assise
ail dict lieu contenant xliii piedz carrez, boumant d'un costé la dicte rue Sainct Jullien^ d autre costé le* dict Kaoullin» d*un bout le dict Daniel et d'autre bout Henry Moquelin à luy fieffée par xuu solz toumoys de rente par an aus dictz termes : Noël, xki" vi*'; S^ Jehan» XXI* vi^.
Do Henry Moquelin pour sa place assise au di ctlieu contenant trente piedz en cai*ré, bournant d'un costé It dicte rue Sainct Jullicn , d'autre costé le dict RaouUin , d'un bout le dict d'Octelonde et d'autre bout Jehan Debrey à luy baillée pai* xxx solz de rente par an aus dictz termes : Noël , x v » ; S* Jehan , xv'v
Do Jehan Debrey pour sa place et maison assise au dict lieu contenant xxxix piedz et demy, boumant d'un costé la dicte rue Sainct-JuUien, d'autre costé le dict llaouUin, d'un bout le dict Moquelin et d'autre bout Cardin Fouquet à luy tieffée par xxxix' vi'' tournois de i*ente par an aus dictz termes : Noël, xix* ix'; S^ Jehan, XIX* ix**.
De Cardin Fouquet pour sa place assise au dict lieu
contenant' bournant d'un costé le dict RaouUin.
d'autre coïsté la dicte rue Sainct Jullien, d'un bout le dict Debrey et d'autre bout la rue de l'église laquelle n'a esté mesurée ne liellée pour le descord d'enti*e luy et le dict Uaoullin, et à ceste cause aucune chose n'en a esté receu et aussy qu'il n'y a personne demeurant sur Iîtl dicte place et pour ce : Noël, S» Jehan ; Néant.
De Robert d'Avry pour sa place et maison assise au dict lieu en la dicte rue Sainet-.Jullien contenant lx piedz CiU'rez, bournant d'un costé Guillaume Le Brumen, d'autre costé la dicte rue Sainct- Jullien, d'un bout la rue du Bray et d'autre bout Jehan PouUain à luy liellée par l solz
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tournpis de rente par an aus dictz termes : Noël, xxv solz ; S^ Jehan, xxv".
De Jehan Poullain pour sa place et maison assise au dict lieu contenant lx piedz carrez, bournant d'un costé la dicte rue Sainct-Jullien, d'auti*e costé maistre Nicolle Harnois, d'un bout Robert d'Avry et d'autre bout CoUin Geuffroy à luy fieffée par Lm solz de rente par an aus dictz termes : Noël, xxvi • vi** ; S* Jehan, xxvi* vi**.
De Guillaume Le Brumen pour sa place assise au dict lieu contenant lx piedz carrez, bournant d'un costé la rue du Bray , d'autre costé Jehan Poullain , d'un bout le dict d'Avry et d'autre bout le dict maistre Nicolle Harnois à luy fieffée par l solz tournois de rente par an aus dictz termes : Noël; xxv sola ; S* Jehan, xxv*.
De Collin Geuffroy pour sa place assise au dict lieu sur la rue Sainct-Jullien contenant lxv piedz bournant d'un costé la dicte rue Sainct-Jiillien, d'autre costé le dict Harnois et Jehan Gavai, d'un bout le dict Poullaia et d'autre bout Pierres Léger à luy fieffée par lxv solz tournois de rente par an aus dictz termes : Noël , xxxn • vi * ; S* Jehan, xxxn* vi'*.
De Jehan Gavai pour sa place et maison assise au dict lieu contenant mi" x piedz carrez, bournant d*un costé la dicte rue Sainct-Jullien, de l'autre Jehan Renoart etPierres Vastel, d'un bout Jehan Poullain et d'autre bout Pierres Léger et Jehan de Marcelles, escuier à luy fieffée par L solz toumoia de rente par an aus dictz termes : Noël, xxv solz ; S* Jehan xxv».
De Pierres Léger pour sa place et maison assise au dict lieu contenant Lxxm piedz carrez, bourn^mt d'un costé Jehan de Marcelles, escuier, d'autre costé la dicte rue, dun bout Jehan Gavai et d'autre bout Guillaume Gavernier à luy fieffée par lxx solz tournois de rente par an aus dictz termes : Noël, xxxv solz ; S^ Jehan, xxxv\
De Guillaunio Gavernier pour sa place et maison assise au dict lieu et rue Sainct Julien contenant imn xvn piedz, bournant d'un costé la dicte rue Sainct-Jullien, d'autre costé le dict de Marcelles, d'un bout le dict Léger et d'autre bout la rue de l'Eglise à luy fieffée par nn livres tournois de rente par an aus dictz termes : Noël, xl solz; S^ Jehan; xl*.
De maistro Nicolle Hamois, advocat du Roy pour sa place et maison assise au dict lieu contenant cent seize piedz carrez, bournant d'un costé Guillaume Brument et Jehan PouUain, d'autre costé Guillaume Daniel, Jehan Renoai-t et autres, d'un bout la rue du Bray, et d'autre bout Jehan Gavai à luy fieffée pai* xx solz de rente par an aus dictz termes : Noël, x solz ; S^ Jehan, x *.
LA RUE SàlNCr-ELOT.
De Guillaume Daniel, drappier, pour sa place assiçe sur la dicte rue ainsi comme elle se pourporte jouxte d'un costé la rue du Bray, d'autre costé Jehan Renoart, d'un bout la dicte rue Sainct-Esloy et d'autre bout maisti'e Nicolle Harnois à luy fieffée par lu solz tournois de rente par an aus dictz termes : Noël xxvi solz ; S* Jehan
XXVI
De Jehan Renoart pour sa place et maison assise au dict lieu contenant trente piedz caiTCZ, bournant d'un costé la dicte rue Sainct-Eloy, d'autre costé Maistrc Nicolle Harnois, d'un bout Pierres Vastol et d'autre bout le dict Daniel à luy lioffée par trente sçlz par an aus dictz termes : Noël XV solz ; S' Jehan xv ».
De Pierres Vastel pour sa place et maison assise au dict lieu contenant xlix piedz, bournant dun costé la dicte rue, d'autre costé Jehan Caval , d'un bout Jehan de Marcelles, escuier et d'auti'e bout le dict Renoai-d à luy
fieffée par xlix solz tournois de rente par an ans dictz termes: Noël: xxiin» vi^; S* Jehan xxnn» vi<*.
De Jehan de Marcelles, escuier, recepveur de Graville pour sa place et maison assise au dict lieu contenant nn" V piedz carrez, bournant d'un costé la dicte rue Sainct-Eloy, d'autre costé Pierres Léger et Guillaume Gavernier, d'un bout la dicte rue de l'Eglise qui maine aux Bares et d'autre bout Jehan Gavai et Pierres Vastel à luy fieflféé comme dessus par xx solz tournois par an de rente aus dictz termes : Noël x solz ; S* Jehan x •.
De Philippes Trougart pour sa place et maison assise au dict lieu sur la dicte rue Sainct-Eloy contenant im"xvin piedz, bournant d'un côsté la dicte rue, d'autre RaouUin Hurel, dict Petit-Pain, d'un bout la rue du Bray et d'autre bout Guillaume Aubery à luy fieflféé par Lxvm solz tournois de rente par an aus dicz termes : * Noël , xxnn» ; S* Jehan , xxim •.
De Guillaume Aubery pour sa place et maison assise au dict lieu coT^tcnant lxv piedz , bournant d'un costé la dicte^î^ae âainct-Eloy, d'autre costé Guillaume Daniel ^hiasseur, d'un bout le dîct Philippes Trougart et d'autre ^ bout Jehan Renoart, Cardin le Gerf et Jehan de la Mare à luy fieflféé par lxv solz tournois de rente par an aus dictz termes : Noël, xxxn* vi*^ ; S* Jehan, xxxn» vi*. '
De Jehan de la Mare, Cardin le Cerf et Jehan Ricouart (%\c) pour leur place et maison assise au dict lieu, contenant un "XVII piedz, bournant d'un costé la dicte rue, . d'autre costé Pierre le Blont> d'un bout la dicte rue de l'Eglise et d'autre bout le dict Aubery à eux fieflféé par iiii* XVII» de rente par an aus dictz termes : Noël, XLVin» VI ^; S* Jean , XLvni • vi ^.
De RaouUin Hurel, dict Petit-Pain pour sa place et maison assise au dict lieu contenant cent cinq piedz, bournant d'un costé Jehan Ferey, d'autre costé Philippes Trou-
gart , d*un bout la rue des Brays et d*autre bout Jehan Fournier, Guillaume Daniel et les hoirs Pierres Adam à luy lieffée par xl solz tournois de rente par chacun an aus dictz termes : Noël, xx*; S* Jean, xxS
De Pierres le Blont pour sa place et maison assise au dict lieu entre la rue Sainct-Eloy et la rue Françoise contenant cent seize piedz carrez, bournant d*un costé Jehan de la Mare , Jehan Kicouart et Cardin le Cerf, d'autre costé Rob6i*t Hébert, d*un bout Jehan Foumier et d*autre bout la rue de TEglise à luy fieffée par cent seize solz tournois de rente par an aus dictz termes : Noël, Lvm*; S* Jean, lvui».
LA RUE FRANÇOISE
De Jehan Ferey pour sa place et maison au dict lieu sur la dicte rue contenant iiu" piedz carrez, bournant d'un costé la dicte rue Françoise, d*autre costé RaouUin Hurel, dict Petit-Pain, d'un bout la rue du Quay.et d autre bout Jehan Fournicr et Guillaume Daniel à luy fieflfée par un livres tournois par an de rente aus ditz termes : Noël, XI/; S' Jehan, xl\
De Guillaume Daniel, brasseur, Jehan Foumier et les hoirs Pierres Adam pour lt3ur place cl maison assise sur ladicte rue contenant iiii"xv piedz, bournant d'un costé la dicte rue Françoise , d'autre costé Pierres le Blont cl Guillaume Aubery, d'un bout le dict Jehan Ferey et d*aulre bout Robert Duhamel, dict Frebert à eulx fieffée par un livres vu solz vi deniers de rente par an aus dictz termes : Noël, xliii' ix'^; S* Jehan, xliii» ix*^.
De Robert Duhamel, dict Frebert pour sa place et maison assise au dict lieu contenant l\iii piedz, bournant d'un costé la dicte rue, d'autre costé Pierre le Blont, d'un bout Guillaume Daniel et d'autre costé Robin de la
Mare à luy fieffée pai* Lvni sôlz tournois de rente par an aus dictz termes : Noël, xxix; S* Jehan, xxix».
De Robin de la Mare pour sa place et maison assise au dict lieu contenant xxxyn piedz, boumant d'un costé la dicte rue, d'autre costé le dict le Blont, d'un bout le dict Duhamel et d'autre bout Robert Herbert à luy fieffée par xxxvn^ tournois aus dictz termes de rente par an : Noël , xvni'vi'*; S* Jehan, xYin* vi^.
De Estienne Hébert pour sa place et maison assise au dict lieu contenant xlii piedz, bournant d'un costé la dicte rue, d'autre costé le dict le Blont, d'un bout le dict la Mare et d'autre bout la rue Nostre-Dame à luy fieflëe par XLU solz tournois de rente par an aus dictz termes : Noël, XXI»; S* Jehan, xxi*.
De Guillaume Gavellier pour sa place et maison assise sur la dicte rue Françoise contenant cent piedz carrez, aboutante d'un costé la dicte rue et la rue de la Grand*- Crique d'autre , d'un bout la rue du Bray et d'autre bout Thomas Artoult à lui fieffée par cent solz tournois de rente par an aus dictz termes : Noël, l»; S* Jean, l».
De Thomas Ârtoult pour sa place assise sur la dicte rue contenant lxy piedz carrez, bournant d'un costé la dicte rue Françoise , d'autre costé la dicte rue de la Crique, d'un bout le dict Cavellier- et d'autre bout Thibault Boudin à luy fieffée par lxv solz de rente par an aus dictz termes : Noël, xxxn» vi^ ; S' Jehan, xxxn* vi^.
De Thibault Boudin pour sa place et maison assise au dict lieu contenant un" vii piedz, bournant des deux costés les dictes deux rues, d'un bout ledict Artoult et d'autre bout Jehan Aubery à luy fieffée par ira livrés tournois de rente par an aus dictz termes : Noël, xl*; S* Jehan, xl».
De Jehan Aubery pour sa place et maison assise au dict lieu contenant lxiij piedz, bournant d'un costé les dictes deux rues . d'un bout le dict Boudin et d'autre bout la
place Pierres Beaufilz à luy liefféc par lxiu solz de rente piir an aus dictz termes : Noël, xxxi* vi'; S*. Jehan,
XXXI* vi*.
De Pierre Beaufilz, advocat en Ck)urt laye pour su place assise au dict lien contenant*. . • . bon mant d'un costé la dicte rue Françoise, d'autre costé la dicte rue de la Crique, d'un bout la me Notre-Dame et d'autre bout Guillaume Lassere et Robert le Moyne à luy fieffée par XL solz tournois de rente par an aus dictz termes : Noël, XX*; S* Jean, XX*.
De Guillaume Lassere pour sa place et maison assise au dict lieu contenant xxv piedz, bournant d'un costé la dicte rue de la Crique, d'autre la dicte i-ue Françoise, d'un bout le dict Beaufilz et d'autre bout Robert le Moyne à luy fieffée par xxv solz de rente par an aus dictz termes : Noël, XII» vi' ; S* Jehan, xn* vi*.
De Robert le Moj^nc pour sa place et maison assise au dict lien contenant Lxmi piedz , bournant d'un costé la dicte rue de la Crique, d'autre costé la dicte rue Françoise, d'un bout les dictz Lassere et Beaufilz et d'autre bout la rue du Pont à luy fieffée par l solz tournois de rente par an ans dictz termes : Noël, xxv*; S' Jehan, xxv*.
De Ja<iues de la Haie pour sa place et maison assise au dict lieu contenant xl piedz, bournant d'un costé la dicte rue Françoise, d'autre coslé Jehan Roussel, dun bout la ni(? Nostre-Danie et d'autre bout Jehan Prévost à luy fieffée par xl solz tournois de rente par an aus dictz termes : Noël, xx»; S' Jehan, xx*.
De Jehan Roussel pour sa place et maison assise «lu dict lieu contenant iiii"ii piedz, bournant d'un costé la dicte rut*, Nosire-Dame . d'autre costé la rue du Pont , d'un bout Jaques de la Haie et d'autre bout Cardin
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Hérault à luy fieffée par lxx solz de rente par an aus ditz termes : Noël, xxxv»; S* Jehan, xxxv*.
De Guillaume Desmontz, Richard le Conte, Jehan Hogner, dit Mahieu et Cardin Hérault pour leur place et maison assise au dict lieu contenant vi" piedz carrez, bournant d'un costé la dicte rue Notre-Dame, d'autre costé la rue du Pont, d'un bout Jehan Roussel et d'autre bout une rue qui maine à la Boucherie à eulx fieffez par VI livres tournois de rente par an aus ditz termes : Noël , LX»;S* JehanLX*.'
LÀ RUE DU PONT
De Jehan le Prévost pour sa place et maison assise au ^ctlieu contenant Lvm piedz carrez, bournant d'un costé la dicte rue du Pont , d'autre costé Jaques de la Haie , d'un bout la rue Françoise et d'autre bout Jehan Roussel à luy fieffée par xxxv solz tournois de rente par an aus ditz termes : Noël, xvn' vi^; S* Jehan, xvn» vi**.
De Jehan Fournier, Guillaume Godin le Jeune et Jehan Âuger pour une place et maison assise au dict lieu contenant» . . . bournant d'un costé la dicte rue du Pont , d'autre costé les fossez , d'un bout une place vuyde et d'autre bout Jehan le Roy ou Scelles à eulx fieffée par VI livres xvi solz de rente par an aus dictz termes : Noël, Lxvm»; S* Jehan. Lxvin'.
De Jehan le Roy et Jehan Scelles pour leur place et maiison assise au dict lieu contenant cent piedz, bournant d'un costé la rue du Pont, d'autre costé le dict Fournier et d'autre bout Jaques Bénard à eux fieffée par • . . . . de rente par an aus dictz termes, néant, pour ce qu'il n'y
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a riens nur les lieux , sur quoy l'on peast faire la oontraincte et aussi qu'elle n*a esté fieffée, et pour ce. Néant.
De Jaques Benard pour sa place et maison assise an dict lieu contenant ^ . • piedz, jouxte d'un costé la dicte rue du Pont, d'autre costé les fbssez , d'un bout Jehan Ândrieu et d'autre bout le dict le Roy & luy fieffée par XL solz tournois de rente par an aus dictz termes : Noël, XX»; S* Jean, xx«.
De Jehan Ândrieu pour sa place et maison assise au dict lieu contenant*. • • . bournant d*un costé la dicte rue du Pont, d'autre costo les fosséz , d'un bout le dict Benard et d'autre bout Pierres d'Esqueville, néant, pour ce qu'il en est en procès en la Court de Parlement à Rouen. Noël, S^ Jehan , Néant.
De Pierres d'EsqueviUe pour sa place et maison assise au dict lieu contenant^. • . . bournant d'un costé la dicte i*uc du Pont , d'un bout maistre Jaques Jouen et d'autre bout le dict Andrien : Noël, xl»; S' Jehan, xl».
De maistre Jaques Jouon, prebsti*e, pour sa place et maison assise au dict lieu contenant l piedz, bournant d'un costé la dicte rue du Pont, d'autre costé une place vuyde, d'un bout Jehan Douce et d autre bout le dict d'EsqueviUe à luy fieffée par xl solz tournois de rente par an aus dictz termes : Noël, xx*; S* Jehan, xx*.
Somme toute do ce présent chappiti-e de recepte de la ville Françoise. C'est ii"iiii" x* vu* vi**.
Et après est cscript :
Autre recepte des personnes et pour les causes cy aprez déclarez :
De Jean Castel, escuier, la somme de xxiiii * tournois
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d'arres qui estoient deubz à cause de sa place et maison assise au dict havre escheuz eu précédent l'arrest donné à Tentente de mon dict seigneur et par appoinctement fidct avec luy, pour ce cy rendu, xxnn'.
De Robert Frebert, lx solz pour les causes que dessus ; pour ce, LX*.
Des hoirs messire Jehan Boucher, en son vivant prebstre, xx solz pour semblable cause ; pour ce , xx •.
De Preudhome Moustier, xl solz pour icelle cause, pour ce cy rendu, xl».
De Guillaume Collet, xlv solz pour semblable cause, pource, XLV*.
Pe Guillaume Aubery, pour icelle cause la somme de Lxxvn» vi^.
Item, de Jehan le Brument par les mains de maistre Mellon Preudhome la somme de huit livres tournois pour les causes que dessus, pour ce, vm K
De Jehan Duval, cent solz pour les causes que dessus par les mains de Hugues* de Gaignedour, escuier, secrétaire de mon dict seigneur, pour ce, c\
Du dict maistre Mellon Preudhome la somme de dix livres tournois qu'il avoit receuz de NicoUas Raoullin; escuier, sur ce qu'il depvoit des deniers des rentes du dict havre qu'il avoit ceuillies pendant qu'ilz estoient en séquestre, pour ce, x*.
Item, de Robert Mahieu commis à receuillir les deniers du séquestre des coustumes et acipiictz du dict havre la somme de lxxvi' viS jouxte un mémorial donné de monsieur Postel, conseiller en Court de Parlement à Rouen, le xvi* jour de décembre v«xxnn, pour ce,
LXXVI» VI
Item, a esté receu par le dict receveur la somme de lxv livres tournois des fermiers du seigneur de la Boutellerie pour demeurer quictes d'autres levées aquises
en vertu des prinses de fief faictcs par le dict procureur et reccpveur et adjugez es plèzdela seigneurie de Graville, dont procès s'en est ensuivi. Et de la sentence donnée par le séneschal de la dicte seigneurie de Graville les dictz fermiers avoient appeliez à garand le dict seigneur de la BoutcUcric qui en avoit prins dolléance es plès de Moutier, duquel procès Julien de la Martilière, escuier, maistre d*hostel de mon dict seigneur avoit, avec les séneschal et procureur, faict appoinctement avec tous iceulx fermiers, lequel appoinctement est demeuré devers les dictz fermiers pour en avoir leur rester ainsi qu'ilz verront bien estre. Sur laquelle somme a été prins la somme de g solz tournois, tant pour la fourniture et escriptures du dict procès que pour aucuns despens &ictz par les dictz ofQciers. Pour ce cy rendu , xl^
Somme de ce chappitre par deniers monte : cnn* xix*. Et en la fin du dict compte est escript :
L'arrest et closture de ce présent compte est comprins et porté à la fin du compte troisiesme que rend ce présent reccpveur. Ainsi signé Besse, M. Hubert, R. Leceriler et do Marcellos, plusieurs paraphes.
Collacion faicte :
Extraict de Testât du revenu de la terre et seigneurie de Graville pour ung îm, commençant au jour et terme de Sainctc-Croix mil-cinq-ccns-vingt-sept, iccUuy tenue compriuK et finissant au jour et terme do Saincte-Croix mil-cinq-cens-vingt-huit, icoUuy terme non comprins, par les hommes jouxte et ainsi qu'il ensuit :
La ville Françoise et Havre de Grâce, qui tout ce paye au terme de S' Jehan et Noël.
De RaouUin Vimari, aus dictz termes, ira* rai». De Jehan le Dentu aus dictz termes, l». Do Jehan Olyvier, Lxi». Do Jehan Bouteron, Lvn*. De NicoUas Voisin, xx. De maistre Jehan Bourgois, lxv. De Jehan Maz et Jehan
Leconte, lx. De M* Guillaume de Malleville [d'Esmalleville], XL». De Jehan le Bailly, lx'. De Nicollas Matheras, lvii*. De Jehan Mahieu, LiniV De Jaques d'Estimauville, escuier, lxx ». De Jehan Clerice, xn'. De Jehan Gougas et Isabeau Nasse, lx». De Michel le Tibot, pour Jehan le Bourg, Lvn». De Simeon Tirel, luiK De Preudhomme Moustier, Lvn». De Collin Esnault et Roger James, ira*. De Guillaume Fosse, mi^ De Guillaume Paré, LV». De Collin Marye, xxxi». De Guillaume Picot, XXVI '. De luy pour une autre place, xl ». De Philippes Simon, xx». De Martin de la Fontaine, xxxv». De Cardin Agnès, xli*. De Jehan Porchier, xxxv». De Guillaume Buisson, L». De Guillaume Boucher, lh* vi**. De Collin Boudin, l». De Raoullin Bauchet, xl». De Guillaume Bruyère, l». De Michel Debreau, x». De Guillaume et Pierres, dictz Quemyn, xl*. De Raoullin le Sauvage, l». De Guillaume Fosse et Jehan Deshayes, l». De Simon Christi, lxi». De Jehan de la Pelle, Jehan et Jehan dictz Pelle, iiiiW». De Jehan Roussel, mi* vi'. De Michel de Mellibusc pour deux places, ix^ De Jehan Castel, lx». De Jehan Duval, lxx». De Jehan Brachy et ses perconniers, lx». De Robert Mahieu, xl». De Richard Vallentin, LX». De Jehan de Vatemare, lxx». De Estienne Monnier, XXII» ix*^. De Jehan Monnier, xx'. De Jehan Coquerel, xxxim» vi^. De Pierres Beaufilz, du'. De Jehan Dinet, XL». De Michel Feré, dict Vauchouquet, xl». De Nicollas Raoullin, lxx». De Jaques Basin, l». De Jehan de Bruges, LV». De Jaques et Robin, dictz Paré, xxxvi». De Jehan Stuart, escuier, à présent Nicollas Broise, xl». De Nicollas Daniel, xlvi». De Jehan d'Octelonde, xLin». De Henry Moquelin. xxx». De Jehan de Brey, xxxix» vi^. De Robert d'Arry, l». De Jehan PouUain, lh» vi'*. De Jehan leBrumen, l». De Collin GeufiEroy, lxv». De Jehan Caval, c*. De Pierre Léger, lxx*. De Robert le Cordier,
un*. De maistrc NicoUe Harnois, xx*. De Guillanme Daniel, drappier, lu'. De Jehan Renoart, xxx*. De Pien-e Vastel, xux». De Jehan de Marcelles, escnier, xx». De Philippes Trougart, xLvm». De Guillaume Aubery, hxw De Jehan de la Mare et ses perconniers, nn' xvn». De RaouUin Hurel, xl*. De Pierre le Blont, cxvi». De Jehan Fère, im>. De Guillot Daniel et ses perconniers, ini' vu» VI **. De Robert Duhamel, Lvra'. De Robin de la Mare, xxxvu'. De Estienne Hébert, xui'. De Guillaume Cavellier, cV De Thomas Artoult, lxv*. De Thomas Boudin, uiiK De Jehan Aubery, Lxin*. De Jaques de Ift Haie, xl*. De Jehan Roussel, lxx *• De Guillaume Desmons et ses perconniers, vi*. De Guillaume Lassere, XXV ». De Guillaume Berry, l '. De Maistre Jaques Jouen, XL'. De Jehan Leprevost, xxxv". De Pierre d'Esqueville, mi'. De Jehim Beniud, xl". De Jehan Founiyer et ses perconniers, vi* xvi». De Germain Hébert, xl'. De Jehan Andrieu, xx'. Messire Philippes Legros, im*im*- De Jehan Lepi'evost, pour Estienne Béates et Jehan Fouquet, iiii* x«. De Jehîm Bouteron, vi^ relâchez à la moictié pour deux ans cy devan, lx'.
Somme m ^^ livres m solz nn deniers.
ExTRAicT DE l'estat du revcHU de la terre et seigneurie do GravilIei)Our ungan commençant au jour et terme de Saincte-Croix mil cin«| cens vingt-huit, icelluy terme comprins et Unissant au jour et terme de Siiincte-Croix mil cinq cens vingt-neuf, icelluy terme non comprins par les hommes jouxte et ainsi qu'il ensuit.
La ville Françoise et Havre do Grâce qui tout ce paye au terme de Noël et Sainct-Jolian.
De Raoullin Vimart aus dictz termes, ini* nn*. De Jehan le Uontu aus dictz termes, l». De Jehan Olyvier, Lxi \ De Jehan Boutheron, Lvn*. Do NicoUas Voisin,
XX*. t)e Michel Chapuis, Lxv*. Do Jehan Maze et Robin Leconte, lx.V De maistre Guillaume de Malleville (d'Esmalleville), xl*. De Jehan le Bailly, lx». De NicoUas Matheras, Lxvn*. De Jehan Mahieu, um». De Jaques d'Estimauville, escuier, lxx*. De Jehan Clerice, xii*. De Jehan Gougas et Ysabeau Nasse, lx». De Simeon Tirel, rai l De Preudhomme Moustier, Lvn*. De Collin Esnault et Roger James, mi *. De Guillaume Fosse, nn^. De Michel Félibot en lieu de Jehan le BouUenger, Lvn •. De Guillaume Paré, LV ■. De Collin Marye, xxxi». De Guillaume Picot, XXVI ". De luy pour une autre place, xl •. De Philippes Simon, xx». De Martin de la Fontaine, xxxv. De Cardin Agnès, xli*. De Jehan le Porcher, xxxvV De Guillaume Buisson, h*. De Guillaume Boucher, m* wi^. De Collin Boudin, l». De Raoullin Bauchel, xl". De Guillaume Bruyère, l«. De Michel deVican, x». De Guillaume et Pierre, dictz Quemyn, xl*. De Raoullin le Sauvage, l*. De Guillaume Fosse et Jehan Deshaies, l*. De Simon Chasti, lxi». Do Jehan de la Parrelle, Jehan et Jehan, dictz Pelle, ira* v». De Jehan Roussel, ira* vi*. De Michel Mellibusc pour deux places, ix*. De Jehan Castel, LX*. De Jehan Duval, lxx». De Jehan Brachy et ses perconniers , lx *. De Robert Mahieu , xl *. De Richard Vallentin, lx *. De Jehan de Vatemare, lxx*. De Estienne Monnyer, xxii* ix ^. De Jehan Monnyer, xx*. De Jehan Goquerel, xxxra» vn**. De Pierres Beaufilz, rai *. De Jehan Dinet, xl ». De Michel Ferey, dict Vauchouquet, XL*. De NicoUas Raoullin, escuiçr, lxx'. De Jaques Basin, l ». De Jehan de Bruges, lv*. De Jaques -et Robin, dictz Paré, xxxvi*. De NicoUas Broise, xl». De NicoUas Daniel, xlvi». De Jehan d'Octelonde, xLin ». De Henry MoqueUn, xxx». De Jehan de Brey, xxxix* vi**. De Robert d'Arry, l ». De Jehan PouUain, lu » vi ^. De Jehan le Brumen, l*. De Collin Geuffroy, lxv. De Jehan Caval,
L*. De Pierres Léger, lxx*. De Robert le Gordier, nn*. De Maistre Nicolle Hamois, xx*. De Guillaume Daniel drappier, ui ». De Jehan Renoart, xxx •. De Pierres Vastel, xux». De Jehan de Marcelles, escuier, xx*. De Philippes Trougai-t, Lxvni*. De Guillaume Aubery, lx". De Jehan de la Mare et ses perconniers, im* xvn». De Raoullin Hurel, XL'. De Pierres le Blont, cxvi». De Jehan Fere, im^ De Guillaume Daniel et ses perconniers, nn* VII* vi<*. De Robert Hamel, lviip. De Robin de la Mare, xxxvn». De Estienne Hébert, xLnV De Michel Champagne pour la place Cardin Fouquet, xxvV De Guillaume Cavellier, c*. De Thomas Artoult, lxv". De Thibault Boudin, im*. De Jehan Aubciy, lxiii». De Jaques de la Haie, xl». De Jehan Roussel, lxx". De Guillaume Des. mons et ses perconniers, viK De Guillaume Lassere, xxvV De Guillaume Rerry, l*. De Jehan Leprevost, XXXV ■. De Pierres d'Es<iueville, iiii*. De Jehan Benard, XL*. De Jehan Fournier et ses perconniers, vi^ xvi*. De Gcrniiiin Ht'bert, xl'. De Jehan Andrieu, xx •. De messire Philippes Legroz, iiii' iiii*. De Jehan Leprevost pour Estienne Béates et Jehan Fouquet, nii* x'. De Jehan Boutcron, vi>.
Somme iii<^<^ un * xviii» mi'*.
Somme m" i' xviii» iiiH.
Avec ce, de la part du diot advocat du Roy pour le dict sieur nous a esté présenté autrr requeste dont la teneur ensuit :
t Le i)rocurour général du Roy auquel ont esté communiquez par vous, monseij:n<^ur Roné (leP>ecdeliévre, conseiller du Roy en sa Court do Parlement à Rouen et conniiissaire d'icolluy seigneur en ceste partie, les depposicions de maistre Jehan de la Masure, fermier de lu terre et seigneurie de Graville et Jehan de Marcelles,
recepveur de la dicte terre, aussi la depposicion de maistre Pierres Deschamps , substitut en la viconté de Monstierviller du dict procureur général et maistre Guillaume Marye, lieutenant général du viconte du dict lieu .de Monstierviller, par ùous respectivement enquis et examinez sur aucuns poinctz et articles résultans de vostre commission , et qu'il est apparu au dict procureur général, par la depposicion des dictz de la Masure et de MarccUes, que à présent, ainsi qu*ilz s'efforcent tesmoigner, le dict sieur de Graville leveroit plusieurs parties de protendus droictures, revenues et prouffictz en la ville Françoise et havre de Grâce, parroisse et finage du dict lieu soubz umbre d'une prétendue sentence dont ils auroient faict apparoir de coppie qullz disoient avoir esté donnée par deffunct monsieur Maistre Thomas Postel, en son vivant conseiller du Roy en sa dicte Court de Parlement, comme commis par icelle à exécuter certain arrest du xni» jour de may mil cinqcens vingt quatre, donné entre le dict procureur général et le dict sieur de Graville sur plusieurs diflférendz, et entre autres sur les di*oictures par chacun d'eulx prétendus en la dicte ville ^ havre et fmage d'icelluy, par laquelle coppie de prétendue sentence, le dict sieur Postel en l'absence du dict procureur gén'^ral, en excédant sonpovoir, auroit permis au dict sieur de Graville , ses recepyeurs et fermiers ceuillir et lever contre droict et raison plusieurs parties de deniers emplus suivont qu'il n'en est adiugé au dict sieur de Graville, speciflié et déclaré par le dict arrest de laquelle sentence le dict procureur général reserve à sôy pourvoir quand il luy apparoistra de l'original d'icelle. Aussi luy est appai-u par les dictes depposicions que les dictz de la Masure et de Marcelles s'efforçoicnt estimer les dictes prétendues di'oictures à grant somme de deniers selon et eu regard à la valeur du temps présent et advenir, à quoi
Ton ne doibt avoir regard en la deppendance pour Tar* ticle contenu ou dict arrest, par lequel le Roy on son procureur général sont réservez à soustenir que le dict sieur poult avoir les choses adiugéz au dict sieur de Graville par le dict arrest, en y baillant rescompense, pourtant que là , et quant qu'il plaira au Roy, après avoir veu vostre procès verbal et inquisicions déclarer que tel soustien et poursuitte soit faicte par son dict pi*ocureur général; entendu son dict procureur général dire et soustenir ainsi qu*il ost^n la raison que telle rescompense se doibt &ire non pas eu regai*d à la valleur de ce qui, ac^ugé au dict sieur de Graville, pourroit estre à Tadvenir ou qu'elles sont de présent par le moien de la créacion et érection de la dicte ville et havre faictz aux despens du Roy, mais selon et eu rcgai'd à la valleur de quoy il povoit estre en précédent la dicte construction. De laquelle valleur l'on pourra en partie avoir congnoissance par les comptes et registres de la dicte seigneurie de Graville mis par devers vous et communiquez au dict procureur général par les dictz Deschamps et Marye, en la possession desquelz estoient les dictz comptes et registres jouxte leur dicte depposi* cion. A ces causes et ù ce que le Roy puisse estre certainement adverty, suivant sa commission à vous adressée, des droictures appartonans au dict sieur de Graville et de la valleur d'icclles, et attendu le reffuz faict par les héritiers du dict feu sieur de Graville, leur gardaine et procureur de vous monstrer leurs adveux, denombremcns et autres enseigncmens.
Requiert que extraict soit faict des dictz comptes et registres des articles faisans mencion des dictes droictures et revenu de la valleur d'iceulx, tant eu précédent la dicte construction que depuis, mesmcs que aucunes personnes anciens du dict lieu du havre de Grâce et d'environ non suspectz ne favorables soient faictz venir et enquis de
vostre office sur la vérité des depposicions des dictz de la Masure et de Marcelles et de quelle valleur les dictes droictures povoient estre eu précédent la dicte construction et autres articles qui en deppendront, non pas pour préiudicier le Roy ou son procureur général, en ce qu'il entend soustenir que telle rescompense se doibt faire selon la valleur que les choses estoient eu précédent la dicte construction , mais affin que le dict seigneur soit adverty de la vérité du cas pour sur ce déclarer son vouUoir et intencion. Et à ceste fin vous plaise décerner vostre mandement adressant au premier sergent royal de ce lieu pour adjoumer les personnes de la qualité dessus dicte. Ainsi signé, Bigot. »
Laquelle requeste luy avons accordée, et sur ce, examiné les tesmoingtz, ainsi qu'il est cy après déclaré.
Et oultre et davantage pour congnoistre si le nombre des vingt-quatre acres est comprins aus dictz fieffés et sçavoir le pais ou estente de terre qui resteroit encor à fieflfer, les rues, églises et places communes rabatues et non comprinses, avons mandé Philippe le Prévost, mesureur juré pour le Roy en sa viconté de MonstierviUer, pour faire icelle mesure, ce qu'il a faict en la présence du dict Bigot, advocat du Roy, pendant le temps que procédions à l'examen des dictz tesmoingtz, et icelle mesure faicte a dix poulces pour pied et vingt-quatre piedz pour perche, huit vingtz perches pour acre, la dicte perche a vingt piedz à toize, dont l'acre vault quatre vergées, la vergée quarante perches, et de ce nous a baillé son procès verbal signé de luy dont la teneur ensuit :
• Suivant le commandement verbal faict par monseigneur maistre René de Becdelièvre, conseiller du Roy en sa Court deParlement à Rouen, commissaire du Roy en ceste partie, à moy Philippe le Prévost, mesureur de terres juré pour le Roy nostre sire en sa viconté de
Monstierviller, j'ai procédé à faire les mesures en la ville Françoise de Grâce et hayre de la dicte viUe des places cdifûces et non édiffiez, tant en rues, église, cymetière et places publiques et non fiefféz et ce qui est comprins dedens l'encloz d'icelle ville pour autant qu'il a plu au Roy en déclarer qu'il entend estre encloz dedans la dicte ville, ainsi qu'il ensuit, commençant vers la grande crique.
Le long des édifûces estans sur le quay de la dicte crique, depuis le quay du Havre jusques à la rue Nostre- Dame, contient quatorze perches ung quart, et par l'autre costô vers la rue Françoise, quatorze perches demy (luaii, et par devers le quay du dict havre, cinq perches et demie, et pai* devers la dicte rue Nostre-Dame, quatre perches, qui font en somme vergée et demie, sept perches ung quai't.
Item, la dicte rue Françoise contient de long, depuis le dict quay du havre jusques à la dicte rue Nostre-Dame, quatorze perches deniy quai-t, et de travers une perche et demie qui seroit en somme demie vergée, une perche et ung quart.
Item, autres i>laces à l'autre costo delà dicte rue Françoisi;, k' tout par dovcrs la dicte rue, contient quatorze perches ung (juart, par devers la rue Sainct-P^sloy quinze l)crches et demi et par devers le quay du havre onze perches trois quars, et par devers la dicte rue Nostre- Dame, neuf perches trois quais , qui est en somme trois vergées et demie, dix-lmit perches et demie.
item, la dicte rue Saiuct-Esloy contient de long depuis le dict quay du havre jusques à la rue Nostre-Dame, ({uinze perches et demie et do travers trois quars de perche. Somme : onze perches et demie, deniy quart.
Hem, autres places tieffez et maisons séantes dessus de l'autre costé de la rue Sainct-Esloy, par devers la dicte
rue, quinze perches et demy et par devers la rue Sainct- JuUien dix-sept perches deux tiers, et par devers le quay du dict havre, dix perches ung quart, et par devers la dicte rue Nostre-Dame neuf perches demy-quart, qui font en somme une acre.
Item, la rue Sainct-Jullien contient de long depuis le dict quay du havre jusques à la dicte rue Nostre-Dame, dix-sept perches deux tiers et de travers une perche deux piedz. Somme : dix-sept perches et demie, deux tiers de perche.
Item,àraustre costé de la dicte rue Sainct-Jullien contient dix-sept perches deux tiers, et, par devers la grand rue dix-neuf perches et par devers le dict quay du havre, quatorze perches demy quart et par devers la dicte ruo Nostre-Dame, neuf perches. Somme : cinq vergées, sept perches.
Item, la dicte rue Nostre-Dame contient de long, depuis la dicte grand rue jusques au quay de la grand crique, ti'ente-six perches, et de travers une perche deux piedz. La dicte rue est par devers mydidu cymetière.
Item, le dict cymetière contient, par devers la dicte rue Nostre-Dame. quinze perches et demie, et, par devers septentrion, quatorze perches, et par devers la grand rue huit perches ung tiers. Somme : demie acre, demye vergée, sept perches et demie, deux tiers.
Item , par devers Orient du dict cymetière, y a une ruelle qui contient de long six perches ung tiers et do travers trois quars de perche. Somme : quatre perches, trois quars.
Item, à Tautre costé de la dicte ruelle qui est par devers orient du dict cymetière, y a des maisons et places fieflFez qui contiennent, par devers la dicte ruelle, six perches et ung tiers, et, par devers la dicte rue Nostre-Dame, douze perches et demie et par devers la rue Françoise, six
perches, et, par devers septentrion, dix perches et demie. Somme : vergée et demie, onze perches.
Item, de 1* autre costé de la dicte rue Françoise, par devers la dicte rue, cinq perches et ung tiers, et, par devers la rue Nostre-Dame, quatre perches, et vers le quay de la grand crique, quatre perches et demie, et par devers septenti'ion, cinq perches. Somme : demye vergée, deux perches.
Item, la dicte rue Françoise contient de long depuis la dicte rue Nostrc-Damc jusques à une autre rue qui tend de la grand rue au quay de la grand crique, six perches, et do travers, perche et demie. Somme, neuf perches.
Item, la dicte rue tendant de la grand rue au quay de la grand crique, contient de long, depuis la dicte grand rue jusques au dict quay de la crique, trente et une perches trois quars , et de travers , une perche. Somme : demie vergée, onze perches.
Item, le quay de la grand crique, par devers septentrion de la rue précédente, y a des maisons et places fiefféz qui contiennent , par devers la dicte rue, six perches trois quars, par devers le dict quay de la crique, douze perches, ci, par devers les terres non fiefféz, six perches, et par devers ung des boutz de la rue Françoise qui est entre les Halles et les dictes places fiefféz, onze perches. Somme : vergée et demie, sept perches et demie.
Item, une autre place, les halles séantes dessus, contient par devers la dicte rue Françoise, sept perches et demie, et par devers une autre rue qui est du costé d'occident des dictes hîilles, six perches et demie, et par devers la rue qui est par devers mydi des dictes halles, dix perches et demie, et pai* devers les terres non fiefféz, dix perches et demie. Somme : vergée et demie, huit perches et demie.
Item, en la dicte rue Françoise qui est par devers orient des dictes halles contient de long jusques es places non
flofféz , onze perches, et de travers, une perche et demie. Somme : saize perches et demie.
Item, l'autre ruelle qui est par devers occident des dictes halles contient de long, six perches et demie, et de travers, trois quarts de perche. Somme : quatre perches et demie, ung tiers.
Item, autres places ûeffez depuis la dicte ruelle en tirant vers occident par devers la dicte ruelle , six perches et demie, et par devers le cymetière en venant devers la grande rue, sept perches, et par devant les terres non fieflfez , sept perches, et par devers les places fieflféez cy après spéciffiéz, six perches et demie. Somme : une vergée cinq perches et demie.
Item, autres places fieflfées jouxte es places précédentes contiennent par devers le cymetière, six perches, et depuis le dict cymetière jusques à la terre non fieflfée vers le pont par devers la grand rue, vingt perches, et par l'autre costé, vingt perches, et par le bout vers le pont, six perches. Somme : trois vergées.
Item, terre non fieflfée depuis le dict pont ensuyvant la grand crique jusques aux halles et à la ligne des places fiefiféz. La dicte terre non fieflfée contient trois acres et demye, demie vergée.
Item, lequay de la dicte grand crique contient de long depuis le quay du Havre jusques au bout des places fieflfez, trente deux perches, et de travers au bout vers le Havre, une perche, et par l'autre bout, trois perches, enquel quay il y a au parmi une perche de travers. Qui seroit en somme du dict quay une vergée huit per • ches.
Item , la grand rue contient do long depuis le marché jusques au bout des maisons vers le pont, xum perches trois quarts et deux tiers, et de travers au bouct vers le dict marché > deux perches, et à l'autre bout, deux
perches et demie. Somme que la dicte rue contient : demie acre, demie vergée, treize perches.
Item, autres maisons aboutantes au dict marché par le bout ver>^ le dict marché et sont à quatre pans contient trois quarts de perche, et par devers la grand rue jusques il une autre ruelle tendant de la dicte grand rue h la rue Siiinct-Michel, xmi perches trois quarts, et par devers la dicte rue Sainct-Michel, semblable nombre de XVII perches trois quarts, et par devers la dicte ruelle, troisperches etdemie. Somme : demie vergée xvinperches.
Item, la dicte ruelle contient de long, trois perches et demie , et de travei*s , demie perche. Somme : deux perches.
Item, depuis icelle ruelle au long de la dicte grand rue jusques î\ une autre tendant eucor de la dicte grand rue à la rue Sainct-Michel, neuf perches, et par seniblablement vers la dicte rue Sainct-Michel, neuf perches, et par devers la ruelle cy-dessiis mencionnée, trois perches et demie, et par Tautre ruelle, quatre perches et un quart. Somme : demio vcrg«k», quatorze perches et demie.
Item, la dicte ruelle contient de long, quatre perches et unp; quart, et de travers, une perche deux picdz Somme : (juatre perches ut demie.
Item, depuis la dicte ruelle juscjues à la terre non fieflfée vers le pont par devers la dicte ruelle, quatre perches et un;;]; quart, et devers la dicte grand rue, saize perches et <hMnie,et par devers la dicte rue Sainct-Michel, semblable nombre de xvi porches et demie. Et par devers le dict pont, ([uatre perches deux tiers. Somme : vergée et demie, treize perches.
Item, autres places lieffez depuis la dicte rue Sainct- Michel jus<iue^ à la rue de la Fontaine, le bout de la place Chillou vers le Havre contient vingt-trois perches deux tiers, et par devers la «licte rue Sainct-Michel jusques à
une ruelle estant au bout de la place Estimauvile, la dicte ruelle tendant de la dicte rue Sainct-Michel à la rue de la Fontaine, semblable nombre de vingt-trois perches, et par devers la dicte ruelle, neuf perches trois quars. Somme: trois vergées et demie, cinq perches, neuf perches rabatues pour le bouge.
Item, la dicte ruelle contient de long, neuf perches trois quars , et de travers , demie perche deux pieds. Somme : cinq perches.
Item, depuis la dicte ruelle jusques à une autre ruelle tendant de la dicte rue Sainct-Michel à la dicte rue de la Fontaine par devers la dicte rue Sainct-Michel, neuf perches et demie, et par devers la rue de la Fontaine, semblable nombre de neuf perches et demie, et par devers la dicte ruelle qui jouxte est au dict Estimauville, neuf perches trois quai's, et par devers l'autre ruelle, quatorze perches trois quars. Somme : demie acre, demie vergée, saize perches.
Item, la dicte ruelle contient de long, quatorze perches trois quars et de travers, une perche deux piedz. Somme: quatorze perches trois quars, dix neuf piedz et demy .
Item, depuis la dicte ruelle jusques à la terre non fieffée vers le pont pui* devers la dicte rue Sainct-Michel, traize perches et demye,et par devers la dicte rue de la Fontaine, semblable nombre de traize perches et demie, et par devers la dicte ruelle cy-dcssus mencionnée, cinq perches et ung tiers, et par devers le dict pont, trois perches deux tiers. Somme : vergée et demie, une perche.
Item, par devers la mer d'icelle pièce y a un escachon de terre fieffée close de mur qui contient de long, huit perches et de ley, trois perches trois quars. Somme que le dict escachon contient : trente perches.
Item, la dicte rue Sainct-Michel, contient de long depuis le marché jusques au pont, lxi perches et ung quart et de
travers, une perche et demyc et le cinquiesme d'une per* chc. Somme : demie acre, demie vergée, cinq perches ou environ.
Item, le dict marché contient par devers le bout de la dicte grand rue et la dicte rueSainct-Michel» quatre perches ung quart et par devers le quay du Havre, trois perches et demie et par lecosto vers la maison Chillou, cinq perches et demye et par l'autre costé, cinq perches. Somme que le dict marché contient, demie- vergée
Item, la vuyde place estant entre la dicte maison Chilien jusques au Havre, à ce comprins la maison de ville et le quay du dict Havre depuis la tour jusques à La grande crique, le tout contient une acre et demie.
Item, autres places fle£fez depuis la rue de la Fontaine jusques à la terre non fieffée au long de la muraille vers la mer par devers la dicte muraille, xix perches, et par devers la dicte rue de la Fontaine, xix perches et par devers la maison de ville, trois perches et trois quartiers, et par Tautre bout vers la mai-e, ix perches et ung tiers. Somme : trois vergées, une porche et ung quart.
Item, la rue de la Fontaine contient de long depuis le bout des places fieffez, par devers la maison de ville jusques à l'autre bout do la mare, trente et une perches deux tiers, et de travers, une perche et demie. Somme : une vergée, douze perches et demie.
Item, reucloz du fossé enquel est contenu une mare close de muraille, ledict fossé contient devers la terre non fiellëe vers le moulin, quartorze perches, et par devers la terre fieffée, neuf perches un tiers et pai' devers la rue de la Fontaine, sept perches et demie. Somme : demie acre, huit perches.
Item, le résidu de la terre non fieffée qui est à Tencloz de la dicte ville, depuis le bout jusques au boulevert, tout du long de la muraille vers la mer, jusque es places fieffez
venant jusques à la maison de ville, le moulin séant dessus la dicte pièce. Le tout contient sept acres et demie.
Item, le plat pais d'entour la dicte ville depuis le grand boullevert devers leChief de Caux jusques au chasteau de Graville, et depuis le dict château jusques à la petite Heure, et depuis la dicte petite Heure au long de la mer jusques au havre et ville de Grâce, à ce comprins la grande Heure. Le dict plat pais contient en somme : huit cens quinze acres et demie.
Ainsi signé par moy, mesureur dessus nommé, le xv jour d'Octobre, Tan de grâce mil cinq cens trente deux. Prévost, ung paraphe. »
Par semblablement, avons faict paindre en plate forme, la dicte ville, havre, et pais circonvoisin et prochain pour mieulx entendre la scituation d'iceulx lieux qui par semblablement est mis avec le dict procès verbal.
Et oultre et davantage de la part des habitans de la parroisse d'Ingoville, nous a esté présenté une requesto suppliant icelle estre incérée en ce présent nostre procès verbal qui leur a esté accordé pour leur valloir qu'il appartiendra, dont la teneur ensuit :
c Â Monseigneur, Monsieur le commissaire délégué pour faire les appréciations de la terre, édifQces et appartenances de la ville Françoise de Grâce,et à messieurs les officiers du Roy, nostre sire.
Supplient humblemenl les manans et habitans de la parroisse d'Ingouville sur les limytes de laquelle parroisse est édiffiée et scituée la dicte ville, avoir considération et regard que à eulx du dict lieu d'Ingouville compétent et appartiennent et ont droit de communes, en icelle parroisse, jusques à la rue et bordage de la mer, desquelles communes ils et leurs prédécesseurs ont eu joyssanca et possession de Ul et si longtemps qu*ils n'est mémoire
d'homme, au contraire en enseigneront aus dictz sieurs, si mcsticr est.
Sur lesquelles communes a esté édiffiée la dicte ville à raison de quoy les dictz habitans ont intérest et sont endommagez d'autant do terre qui est comprinse en la dicte ville et déppendencos d*icelle, en quoy les dictz parroissiens sont intt»ressez par chacun an de quatre cens livres tournoys ou plus parce que les herbages leurs sont demeurez inutilz.
Item, ils ont et seuffrent autre dommage à leurs dictes communes à mison de la dicte édifficacion pour ce que la dicte ville et fortifficacion d'icelle sont cause que la mer monte et emple ordiniûrement le résidu de leurs dictes communes mesmes leurs terres propres aboutées aus dictes communes. En quoy ils ont souflfert par cy devant et seuffrent de jour en jour grandz dommages et inconvéniens parce qu'ilz n'osent laisser leurs bestiaulx es dictes communes comme ils avoient acoustumé, ets'ilz laissent leurs dictes bestes seront péries de la mer pour raison de la dicte ville empeschant le cours qui estoit ordinaire de fluer et refluer sur les dictes communes plus abondamment et impétueusement qu'elle ne faisoit en puravaut la dicte édifUcacion à raison des bares qui ont esté faictes pour retenir les eaues affm de les conserver pour le bien du Havre, et par scmblabe ils perdent le plus souvent la commodité do leurs praries, en quoy ils ont autre grand intérest.
Par scmblabe, à raison de la dicte édifficacion leurs terres et dommaines sont pillez et dégastez, lours fruitages et grains le plus souvent ceuilliz et emportez par gens estrangers estans et qui viennent do jour en jour en la dicte ville de (iràce, et en ce seuflVont dommage de semblabe somme de quatre cens livres par chacun* an.
Et davantage sera considéré par mes dictz sieurs que
les dictz parroissiens par arrest de la court de parlement ont esté réservez en leur dict restor et rescompense, comme ils feront apparoir par le dict arrest ou coppie d'icelluy.
Ce considéré, il plaise aus dictz sieurs commissaires pourvoir aus dictz habitans sur leurs dictz intérestz et dommage qu'ils ont à la perte de leurs dictes communes, veu mesmes que pour raison du dict dommage ils n'ont esté aucunement dimynuez de leurs assis à taille, mais au contraire ils ont esté et sont ordinairement augmentés d'icelle, requérans estre receuz à informer de ce que dessus à la fin de leur dicte provision et rescompence qu'ilz ont prétendue et prétendent.
Supplians aus dictz sieurs avoir considéracion que, es villes de frontière de ce Royaulme, les habitans aux faux* bourgs et banllieue sont francz et exemptz de taille pour les grandz charges qu'ilz seuffrent chacun jour et qu'ilz sont en péril des descentes et invasions des ennemis, aussi que, s'il est question de dresser quelque armée sur mer les dictz habitans en ont la principalle charge. Et par ce supplient qu'ilz soient exemptz d'icelle contribucion et qu'il plaise à mes dictz sieurs en faire informacion pour sur ce leui' donner provision ou autrement en ordonner comme de raison. Et en ce faisant les dictz supplians seront tenus et subgectz prier pour le roy et pour les dictz sieurs. >
Du mercredi xxv» jour de Septembre mil cinq cens trente deux en la ville Françoise de Grâce, devant nous, René de Becdelièvre, conseiller du Roy nostre sire et commissaire dessus nommé, présent le dict maistre Geuftroy Marye, nostre adjoinct :
Maistre Jehan de la Masure, escuier, seigneur de Fontaines, aagé de xlui ans ou environ, lieutenant particuUier du bailly de Caux en la viconté de Montivillier, et demou-
rant à Harfleu, juré et sur le faict de la dicte conumssîon et les circumstances et deppeudances d'icelle enquis et examiné, nonobstant l'absence et la non eomparenoa de maistre Loys Quemyn, procureur de la dicte dame de Graville gardaine de ses enflfans,
Par le premier article dit et deppose qu'il se poiurn congnoistre par la coustume de Normandie an chappitre de varesc ce que c'est de varesc ; et au regard de la droîcture nommée eauye, dit que sur la grève de la mer et es lieux où il y a banqz en icelle qui demeurent à deseouyert lors que la mer est retirée et alouée au bout de la mer, i l'endroit du territoire de Graville où les pescheurs et bonnes gens du pays vont ordinairement pescber et receuillir le poisson est appelé communément eauye. Et luy enquis quoi droict c'est que eauye, en quoy il consiste, dict que le sieur de Graville a droicture de prendre, un jour la sepmaine, excepté à jour de lundi, sur chacune personne qui va pescher aux quideaulx et autres engins, es dictz lieux et grèves de la mer, les deux pars du poisson qullz y prennent, dont Ton faict composicion aus pescheurs qui y vont, et est ce qui est nommé eauye et de ce le dict sieur de Graville a joy, de tout temps de sa congnoissance, comme de droicture seigneuriale à luy appartenant. Et depuis cinq ans qu'il a esté fermyer de la dicte terre de Graville , le recepveur a prins et receuilly le dict droict de eauye sur les dictz pescheurs. Et luy, enquis et interrogué combien le dict droict de eauye peult valloir au dict sieur de Graville, a dit qu'il se pourra voir par les comptes de la recepte, touteflfois en ce qu'il en a peu congnoistre, il se revient à xl solz tournois par an en la dicte seignourie, réservé laporcionqui est devant Harfleu qui se baille à part.
Dit davantage que la dicte droicture en ce que peult contenir le circuit (le la ville Françoise ne sceuroit valloir
aucune chose pour autant qu'il n'y a aucuns banqz, quideaulxnelieu propre pour aplicquer la dicte pescheria, mais seullement y en a le long de la mer hors le diet territoire jusques à la parroisse de Lure distant d'un (jfuart de lieue du Havre.
Enquis que c'est que la droicture de secage de rez, a dit que, en la saison des harens et maqueraulx et mesmes pour toute Tannée , les pescheurs qui peschent es dictz lieux pour sécher leurs rez sur le perroy et communes estans en Tentour de la dicte ville de Grâce paient au diet sieur de Graville pour tout Tan chacun v solz tournois pour chacun navire, qui est une composicion coustumière entre eulz ; mais pour le regard des xxm acres, qui est le lieu où est ordonnée et jà édifûée la dicte ville Françoise, n'est point acoustumé d'en paier aucune chose au diet sieur de Graville pour ce qu'il n'y a grève ni lieu propre à faire les dictz secages et ne s'i en faict aucun, réservé ung petit endroit qui est auprès du moulin à vent qui ne sauroit guères de chose valloir. Et vault la dicte coustume de secaige, comprins une autre ferma de v solz tournois pour chacun basteau ou navire qui se faict ou construit de neuf sur le diet territoire et n solz vi denier pour navire rabillé, communes années, la somme de dix livres par an.
Enquis que c'est que la droicture de baillizage et combien elle vault, a dit que en paravant la construction du havre neuf édiffié à présent et du temps que le vieil havre de Grâce estoit édifflé, qui est à un traict d'arc loing du neuf édifâé, la coustume estoit telle de mettre à l'entrée et endroit du creux du diet havre des baillizes que sont perches mises et affichées debout pour signiffier le chemin propre aux navires du diet havre ; ne sçait combien chacun navire paioit, touteffois du depuis que le diet havre neuf aété faict et construit» il n'en est paie aucune
chose pour ce que le vieil havre de Grâce est condampné et celluy de présent est si bien ordonné et édiffié, qu'il n'y convient aucuns baillizages ne merches , car les édiffices, jettées et saillies démontrent assez le cours du dict havre ; toute£fois par les anciens pappiers de la dicte terre de Graville , il a congneu que le dict droict de baillizage se paioit à quatre deniers pour rondelle, qui est à son advis pour une pièce de futaille, mais, n'en a vu ceuillir ne paier aucune chose dedans la dicte ville et havre de Grâce.
Euquis quelz autres- droictz féodaulx aie dict sieur de Graville au dict lieu et desquelz il a par cy devant uzé comme seigneur aiant fief noble et basse justice,
Â dit qu'il a la justice ordinaire comme plès en basse justice qui tiennent de quinzaine en quinzaine, et a le dict depposant comme seneschal tenu les dictz plès par plusieurs fois, et pevent valloir les amendes de la dicte jurisdicion cent solz par an fi son advis, à le prendre au temps et ainsi que les choses sont de présent. Davantage a dit que le dict seigneur a des rentes qui consistent et sont levées pour la fietTe des maisons qui montent î\ présent la somme de iii«*= xx livres ou environ, ainsi qu'il pourra appai'oir par le papier de la recepte. Aussi a droicture de relief et xiii»« qui se paient à trois solz, touteffois qu'il y a mutacion d'homme, tant pour rollief que pour xiii«« ensemble, et a esté par une composicion autreflfois faicte entre led. sieur et ses hommes, qui de présent pevent revenir, conmiunes années, à lx solz tournois ou iiii livres par chacun an; et le sçait parce que icelluy qu'il a commis à en faire la recepte luy en a tenu compte d'autant pour le temps qu'il doibtestre fermyer de la dicte seigneurie, qui est neuf ans dont en est escheu six ans. Plus y a droicture de service de prévosté, qui est un sergent en la ville Françoise pour faire venir les deniers en la
recepte et les exploictz requis aud. sieur et ses hommes, ce qui consiste en auctorité et non pas qu'il en revienne aucun autre prouffit ou revenu à ceste cause au dict sieur.
A.ussi droict de forfaictures en la dicte ville, si le cas advient qu'il y ensuit déclaracion ou sentence de mort sur l'un des resséans de sa dicte terre, laquelle chose est casuellc et ne la porroit bonnement estimer à quelque certain revenu.
Dit davantage que, suivant la liquidacion de l'arrest de la court faicte par deffunct monsieur Postel, commissaire d'icellele xxv"»» de Septembre cinq cens vingt quatre, le dict sieur de Graville a droict, comme il dict, de prendre quatre deniers sur chacun baril de harenc ou maquereau salle. Et si a droict de prendre, des navires chargez de poisson frez, le tiers poisson à son choix , pourveu qu'il y en ait jusques à trois , et aussi de prendre ung cent de harenc ou manquereau frez, pourvue que la charge du navire contienne demy lect, et si moins y en a dedens le dict navire , le dict sieur n'en prend riens et s'entend le contenu encest article quand le poesson est apporté en ceste ville Françoise, et deschargé sur leterritoiro de Graville.
Dit que la dicte droicture pourroit bien valloir im« livres par chacun an, si tout estoit bien paie eu regard au nombre de poisson qui y arrive, mais encor il depposant, es derniers baulx qu'il en a faictz,ra baillée à ferme pour chacun an au pris de cent livres, et pour les dictes droictures le dict seigneur il peult user d'arrest par son prévost, et luy depposant comme fermyer en a ainsi usé sans autre contredict quand il les a faict ceuillir en sa main.
Dict aussi que le dict sieur de Graville a faict construire une halle à grain et bley au dict lieu, mais n'ont encor riens vallu en revenu pour ce que on n'y va point.
Dit qu'il a esté adjugé pai* le dict commissaire au dict seigneur, droicture de prendre une boche sur chacun cent de bûche qui sera apporté et deschargé par la mer sur le territoire de la dicte ville de Grftce» de laquelle droicture le dict sieur de Graville n'en a encor joy ne uzé pour ce que le dict depposant ne Ta pas youUu faire ceuillir ne lever pour soulager le peuple.
Enquis quelles charges le dict sieur de Graville est tenu de porter et ce qu'il doibt à ses hommes à raison des droictures et deniers qu'il prcnt et lieve sur iceulx à cause des subgections en quoy ils sont envers luy redebvables,
Dit qu'il est subgect de bailler les pieux qu'il convient avoir aux pescheurs pour faire et entretenir les quideaulx et engins à pescher dont cy devant est parlé, et i bailler du bois pour tirer et haller au quabestein, ung navire et basteau pour le mectre a sauveté. Et luy, enquis que pourront couster les dictes subgections et charges que doibt et est tenu faire le dict sieur, a dit qu'il pourroit couster xi ou l sola tournois par chacun an.
Dit davantage que le sieur de Graville donne vn livres X scia tournois ù son séncschal qui tient ces pics pour toute sa seigneurie et par semblable y a ung procureur qui a soixante solz de gaiges. et Tadvocat de la seigneurie c solz et mesmes a son recepveur soixante livres , desquelles parties il en convien^lroit. à son advis, deffalquer et mettre en charge de diminucion de revenu à la sixiesme partie pour la dicte ville de Grâce.
Enquis s'il y a point d'autres deniers à rabastre ou k deffalquer sur le dict revenu soit pour non valloirs. réparations ou entretenemcns de édiffiees, a dit qu'il n'en sçait ne congnoist autre chose que ce qu'il a cy dessus depposé.
\ luy remonstré que par le dict arrest de la court de
Tan mil v ^ xxim le dict sieur de Graville estoit tenu rescompenser ses homknes d'IngoviUe des droictures qu'ilz avoient es dictes vingt-quatre acres de terre, et luy enquis quelle rescompense povoit appartenir aus dictz hommes et quelle le sieur leur a baillée,
Dit que les habitans de la dicte parroisse dlngouvillc, en laquelle de présent la ville est assise, avoient droicture de mener pasturer leurs bestes sur la terre où la dicte ville est construicte et bastie, et à son advis et conscience cela povoit valloir seulement cent solz par chacun an, à le prendre au plus hault prix, car les terres estoient de telle sorte, qualité et essence comme sont les contigues et prochaines du dict havre qui ne sont que marestz et perroy, à cause de la mer qui ne pevent rendre herbe ne autre commodité pour chacune acre emplus de cinq solz par an,
Enquis combien povoient bien valloir les droictures cy dessus mencionnez en précèdent la construction du havre et ville Françoise au dict sieur de Graville et de quel estât, qualité et essence estoient les dictes terres.
Dit que les dictes terres estoient de Tessence telle que cy dessus depposées, et que toutes les droictures que povoit prétendre le dict seigneur es dictes xxnn acres de terre estoient de nulle valleur et revenu et n'y avoit riens qui vint à son prouffict ; bien dit que au vieil havre de Grâce et à la grève et orée de la mer il prenoit les dictz droîctz cy dessus spécifiez et par luy déclarez, ainsi qu*il a oy dire et sans riens en excepter, et pour la vérifflcacion de cest article dit qu'il y a dix ou douze ans qu'il se meust procès entre ung nommé Geuflfroy Vitecoq, fermyer de la terre de Graville, et Pierres Estienne, fermyer de la prévosté de Harfleu, pour raison des dictes coustûmes et par le dict depposant furent examinez plusieurs tesmoingtz produictz par le dict Vitecoq et par^ iceulx entendit que le dict seigneur prenoit les dictes droictures.
Ënquis combien se i)ovoient monter lors toutes les dictes di*oictures cy dessus spécifiez, a dit que le tout estoit à ferme par dix livres ou environ par chacun an, comme il a ouy dire au dict Vitecoq, fermyer.
Dit que par la construction de la dicte ville le revenu du dict seigneur n'en seroit estre diminué sinon es dictes coustumes et baillizages, cai- il prend aussi bien le droict de eauye et secaigo comme il faisoit en précédent et aussi de varesc et autres droictures comme de construction et rabillage de nef. Et si dit que, s'ilz montent à plus que le temps piissé, se seroit par raison de la constiiiction et édifûcacion de la dicte ville Françoise et havre neuf qui sont cause que grans navires de divers pais, chargés de plusieurs sortes de marchandises, pour la bonté du havre y viennent ordinairement, 'qui est le bien delà dicte ville et du pays.
Enquis si le reste des dictes xxiiii acres qui est encor en sa première nature, sans maisons ne édifôces pourroit estre baillé et ûeilé à tel prix comme ont esté les auti-es fiofTes où sont construictes à présent plusieurs maisons et édifliccs, c'est assavoir ung soult pour pied en carré,
A dit qu'il croist à sou advis <iu'ilz pourroient estre autant lleffcz et baillez, et il dcpposant en a esté prié et requis de plusieurs de leur en faire baillera ce prix.
A luy remonstré que les maisons qui sont à présent au havre et ville Françoise sont assises au lieu le plus propre et commode et plus prochain du dict havre, p^ir (pioy sont de meilleur revenu <iue celles qui seront basties plus loing de ce cartier, et ainsi en est usé es autres lieux et places et principallement es villes marchandes.
A dit que la ville de GrAce se peuple de sorte et y afflue si grand nombre de marcbans (jue chacun y désire avoir place, et davantaj];e, que jouxte le pourtraict et devis faict par le Koy, il y a ung grand fossé foii; large qui cir-
cuira la ville, dedens lequel fossé les navires pourront estre menez et conduitz à sauveté, et par ce moien tous les endroictz de la dicte ville seront requis et édifiiez et se sentiront de la commodité de la mer.
Enquis combien se peult monter la place qui a esté fieffée et combien il peult rester à fieffer, dit que au certain il n'en seuroit faire la déclaracion, mais croist bien qu'il y en peult encor avoir le tiers à bastir, et autre chose n'en sçait. Et a le dict de la Masure signé sa dicte depposicion sur la mynute.
Après lequel examen ainsi faict le dict de la Masure nous a présenté une requeste par luy faicte et rédigée par escript qu'il suplie estre incérée en ces présentes, qui luy a esté accordé et mis en la fin.
Du jeudi xxvTjour de Septembre mil v*= xxxii, au dict lieu devant nous, commissaire dessus nommé, présent le dict adjoinct,
Jehan de Marcelles, aagé de xlv ans, recepveur à présent et passé sont dix ou douze ans, de la terre et seigneurie de Graville demeurant en la ville Françoise de Grâce, juré, en la présence de maistre Louys Quemyn, procureur de la dicte seigneurie de Graville, et sur ce que dit est enquis et interrègne,
A dit que au moien de ce qu'il a esté si longtemps recepveur de la terre de Graville il a connaissance des droictures, que le dict seigneur prend en sa dicte terre qui sont telles : Premièrement, il prend le varesc tel qu'il estacoustumé prendre par la coustume du pays. Secondement a droict de eauye, c'est assavoir sur les pescheurs qui peschent en sa terre quand la mer est retraicte et sur les banqz et terres descouvertes, il prend, à l'un des jours de la sepmaine, autre que le lundi, sur chacun pescheur, les deux pars du poisson qu'il peschera ce jour, lequel droict ne vault par chacun an que la somme dQ
quarante solz et en tout, mais pour le regard et en tant que seroit Tassiette et Testente de ce que contient et pourra contenir la dicte ville- de Grâce, il n'en est venn ne peult venir au dict sieur de Graville aucun prouffict du dict droict pour ce qu*il n'y a aucune pesche, maïs se faict hors du territoire jusques à la parroisse de l'Eure distant du Havre d'un quart de lieue ou environ.
Dit que le dict sieur de Graville a une autre droicture qui s'appelle secaige de rcz, qui provient à raison des navires qui font sécher leurs rez sur les grèves ou ailleurs sur sa terre, qui paient chacun an pour chacun navire v solz tournois, touteffois le dict droit qui povoitde riens valloir au dict sieur de Graville à l'endroict d'icelle ville de Grâce, excepté en quelque petite porcion, pour ce que il ne se y. en sechoit aucunes et se peuvent faire les dictz secages ailleurs que en la dicte ville Françoise^ lequel droict peult valloir communes années, comprins une autre droicture qu'il prend de v solz tournois pour chacun nouveau navire faict pour une fois et n solz vi deniers pour navire rabillé, le tout î\ la somme de dix livres tournois par an pour toute sa terre, qui estoit pou de chos(î le temps passé pour la cotizacion du lieu où est la dicte ville Françoise.
Dit que le dict seigneur de Graville prend une autre droicture qui s'appelle baillizage, qui estoit ceuilly du temps que le viel havre de Grâce estoit et en paravant que la dicte ville Françoise feust édiffiée, lequel droict est fondé en ce que le seigneur mectoit â ses despens desbaillizages, c'est assavoir des perches de bois debout à la baye et entrée du havre pour dénoter aus navires Testent chemyn d'icelluy havre et éviter la perdicion des navires, lequel droict il depposant ne ceuillit jamais , mais a veu que toutes les droictures dessus dictes de varesc, eauye, secaige et baillizage se bailloient tout ensemble pour
toute la terre et seigneurie de Gra ville à x livres par an, comme dit est, et si a ouy dire que du dict baillizage on prenoit quatre deniers pour ung tonneau ou autre fustaille; n'enseroit plus certainement parler; mais pour le regard de la dicte ville Françoise il n'est besoing ne requis à présent d'avoir baillizages pour ce qu'il y a belles jettées, ouvertures et enseignemens pour le dict havre neuf, et aussi que le dict havre viel est cstoupi)é et du tout abolly.
Dit plus que le dit sieur de Graville a justice et jurisdicion en basse justice, séneschal et prévost et mesmes ses amendes qui pevent valloir communes années pour le regard de la dicte ville Françoise, en Testât qu'elle est à présent cent solz par an. Aussi a et prend le dict sieur de Graville au temps de présent les rentes qui procèdent à raison des fieffés particulières qui ont esté faictes de nouveau à diverses personnes en la dicte ville Françoise de Grâce qui n'y estoit pas le temps passé, lesquelles fieffés pevent monter par chacun an à nic« xx livres tournois, et le sçait pour la recepte qu'il en a faicte et les pappiers d'icelle où les rentes en particulier sont déclarez , lesquelz pappiers et registres il a mis devers nous pour les veoir. Et si prend le dict seigneur droictures de relief qui est m solz tournois pour manuel homme. De xm"« n'en est paie aucun pour ce que le dict lieu est tenu et réputé franc bourgaige. Ce qui revient des dictz relliefs vault chacun an à lx solz ou ira livres du plus. Et au regard de la dicte charge de prévost, c'est comme un sergent qui faict les exploictz des dictz plès qui consiste plus en charge que autrement. Et en ce n'y a aucun revenu pour le seigneur.
Aussi droictures de forfaictures sur les criminelz qui seroient exécutez par justice qui tiendroient héritages ou terres de luy, mais ne sçauroit estimer que vault
la dicte droicture {K)ur ce qu'il n*a point veu le cas advenir.
Dit qu'il y a ouy dire à plusieurs, que le seigneur prenoitde aquict, sur chacun baril de harenc ou maquereau sallù, quatre deniers pour baril, et Ta veu ceuillir par ung nommé Guillaume Godin, formyer d'icelle ferme, il y a dix ou douze ans, et en précodent ung nommé Jehan Pelleriii, tenant à ferme la dicte coustume par xxii livres X solz, comprins l)aillizages et secaiges de rez, lequel fermyer en composoit et en prenoit ce qu'il povoit avoir et les autres n'en faisoicnt point de difficulté. Et en regard du poisson frez, s'il paie aucun tribut, n'en seroit parler. Ën(iuis que vault à présent le dict droict de nn deniers pour baril, a dit que, s'il estoit ceuilly paisiblement, que il vauldroit de présent par chacun an plus de v« livres. Et au regard de la halle au bley et grains est vray que le dict sieur de Gravillo l'a faict faire de nouveau, mais l)ersonne n'y fréquente et n'en revient aucune chose.
Dit et dcppose que depuis que la dicte ville s'est ainsi augmentée. 1(* i>cuplc s'est acoustumé de y apporter du boys pur la mer, dont les fermyers ont voullu prendi-e aquictpourlo seigneur c'est assavoir de cent bûches une huche, et en a bien veu ceuillir le dict depposant à ung nonnur(n)din jnsques à vingt ou trente huches, mais pour coque les bourgeois en murmuroient et que ce leur sembloit exaction ou novalité, n'a esté ceuilly passé a longtemps. Toutes fois, en faisant les baulx il en est tous jours faict mencion et est tout ce qu'il congnoist estre en revenu do prosent, sinon que les tuilliers qui, ii présent font la tuille, luy doibvent chacun an ung millier de tuille, et est à raison de la terre qu'ilz prennent en la mer et ailleurs surle territoire du dict seigneur.
Enquis quelles charges le dict sieur de Graville a , à cause des droictures dessus dictes, a dit qu'il doibt bailler
le boys dont les pescheries, quideaulx et baillizes se font, mesmes du boys à entretenir le cabestan qui sert à mectre les navires à sauvette. Et si baille aus dictz tuilliers des basions de boys pour allumer le feu des dictes tuilleries. Lesquelles subgections pourroient couster xl ou L solz tournois par an.
Dit que le dict sieur a charge de séneschal qui a vn livres x solz de gaiges, ung advocat lequel a g solz tournois, le procureur de la seigneurie lx solz, ung solliciteur qui a XL solz, le recepveur lx livres tournois, mais c'est pour toute sa terre et seigneurie , dont on pourroit deflfalquer pour la dicte ville Françoise une sixiesme partie.
Et au regard de la récompense des habitans de Ingouville, et quelle le dict sieur de Graville leur a baillée, qu'il est tenu de leur bailler par arrest de la court, a dit que de rescompense ils n'en ont point eu, et aussi n'en demandèrent jamais, pour ce que en la porcion des dictes xxim acres où est la dicte ville de Grâce ils ne povoient pas avoir grand interest pour ce que la fieflfe qu'ilz en avoient faicte au sieur de Chillou n'estoit que par xn deniers ou u solz tournois pour le tout, à raison que ce n'est que marestz et lieux plains de pierres et comme inutils enparavant la construction de la dicte ville et havre, ainsi que sont les autres prochaines terres qui y sont, où il n'y a pasture ne commodité aucune, lesquelles terres contiennent grand pays.
Luy enquis et interrogué quel pris en revenu povoient bien valloir les xxnii acres de terre où est la dicte ville Françoise, à présent en paiiie bastie et édifiée, ensemble les dictes droictures dessus déclarez,
A dit que les dictes xxnn acres et tout le territoire de l'environ estoit tenu et réputé de petit prix, et quant au revenu du fons comme de nulle valleur parce que aucuns
n'y hantoieat ny habiioient excepté que à rendroictdu viel havre de Grâce, qui estoit en autre lieu que le hamre neuf, et qui de présent n'est d'aucune yalleur, et aussi i la grève et aux environs, se ceuilloient ce que on poTolt avoir des dictes eauyes, secages et bailliaages et autres droictures qui estoient baillez à ferme et valloient environ douze ou quinze livres par an pour toutes choses, comme dit est. Et si dit que par la construction de la dicte ville, le revenu du sieur de Graville n'en pourroit estre aucunement diminué si non pour le dict droict de baillizage et coustume des navires qui pouvoient arriver au dict Havre de Grâce estouppé, car il pourroit aussi bienceuillir les autres droictures, comme il faisoit en précédent et procéderoit l'amendement des dictz droictz , si amendement y avoit, à raison de Tédifficacion d'icelle ville et havre de Grâce qui est si bon que de tout pays on y vient à présent apporter marchandises.
Enquis si le reste des xxnn acres de terre adjugez par le dict arrest au dict sieur de Graville et qui ne sont point encore bastis ne édiffiez pourront bien estre autant fieffez et d'aussi bonne commodité comme sont les places jà fieffez et combien il en reste bien à lieffer,
A dit et respondu qu'il eu peult bien rester à fieffer la tierce partie des dictes xxim âcrc^^ qui ne sont pas ne peuvent estre de telle commodité ne tieffez à si grand prix comme ceulx qui sont jà lielfez, car elles ne sont pas en si bonne assiote comme les autres qui sont près et joignant du havre, des marchez et lieux les plus hantés et commodes qui soient en la dicte ville Françoise de Grâce, combien qu'il dict que selon les commoditez , franchises et libériez que le roy y vouidra emploier, tout le circuit en seroit tant désiré qi:e ce qui est encore à fieffer se fiefferoit et habituroit promptement, ce qui gist au voulioir «^t plaisir du Roy, et plus n'en dit. VA a le
dict de Morcelles signé sa dicte depposicion en la mynuto.
Et depuis a esté le dict de Marcelles enquis et interrogué combien vallent de présent au dict seigneur les droicture^ dessus dictes, c'est assavoir : secaige de rez, baillizages, eauyes, varescs et autres droictz féodaulx appartenans au dict seigneur et s'ilz sont par luy ceuillis ou si autre que luy les tient à ferme, a dit que de bailUzage il n'y en a plus, de secaige de rez a esté affermé, le xxmi jour de ce mois, à lxx solz, la ferme de Teauye à xl solz. Et au regard du varesc il n'est point baillé à ferme, car c'est chose casuelle. Dit davantage que la ferme de la coustume qui s'estend au Havre de Grâce puis trois ans, cornprins les doictures dessus dictes, feust baillée à ferme par n« livres chacun an à Marion La Petite par le sieur de Fontaines, fermier général de la dicte seigneurie. Et est la dicte coustume le droit de prendre, oultre les autres droictz, un deniers pour baril de harenc, pour chacun cent de bûches une, de chacun basteau chargé de harenc et maquereau Irez, pourvu qu'il y en ait demy lect, ung cent, et se moins y a, n'en a autre chose. Mais les dictes coustumes dernières sont en procès à la court entre le fermier du Roy en la prévosté de Harfleu et le fermier du sieur de Graville et dont il dit qu'il y avoit eu provision donnée par feu Monsieur Postel au proufQct du dict sieur de Graville, au moyen de la quelle provision la dicte ferme feust baillée de rechef à la dicte Marion pour trois ans, par le prix de deux cens livres comme dit est. Et ce faict avons commandé au dict de Marcelles de nous monstrer et exhiber son compte général auquel sont contenuz les dictes droitures et le revenu annuel d'icelles, qui nous a affermé par serment ne les avoir, mais estre devers maistre Jehan de la Masure, recepveur, fermier général de la dicte terre, réservé ung petit compte et estât en
al)régé à luy baillé non signé par le dict de la Masure, commentaire estât des deniers et pour quatre années finissans le dernier de juillet V trente. En la fin duquel au premier feuillet, folio verso, en la fin et au n* feuillet, au commencement, est contenu et a esté extraict en sa présence, ce qui ensuit :
De Guillaume Godin, en deux paiemens sur et en rabatant de ce qu'il avoit receu des aquictz et coustumes du Havre de Grâce par la commission à luy sur ce donnée : Lxix livres xvni solz tournois.
De Robert d' Arry , dix livres quinze soulz neuf deniers par luy receus des deniers des dictz aquictz , pour ce : x livres xv solz ix deniers tournois.
Lequel pappier avons paraphé et signé de nostre main au commencement et à luy commandé le garder.
Guillaume Marye aagé de xiv ans ou environ , lieutenant général du viconto de Montivillior et demeurant en la dicte ville, juré, enquis et examiné à rinstince du procureur du Roy sçavoir s'il a aucune congnoissance où sont ou peventestrc recouvcrs les anciens chartriers, pappiers, rcgiï^tres, compte!^, estatz ou autres enseignemens par Icsquelz on peut congnoistre la valleur et revenu ancien de la terre de Graville, droictures d'icelle, principalement en ce qui consiste Tendroict où est assise la dicte ville Françoise de Grace,
Dit qu'il avoit ung frère nommé Estienne Marye qui décéda en Tan 1519, lequel, douze ou traize ans, avoit esté recepveur comptiible de la terre et seigneurie de Graville et de tout ce (jui par luy estoit receu en faisoit pai)picr et comptes.
Dit que après le deceps de son dict frore, il feust esleu tueteur de ses enlTans myneurs et a icelie tutelle gouvernée jusques en Tan mil v" xxvui, pondant lequel temps tous les biens, pappiers, meubles l't immeubles
est au gouvernement du dict depposant et de la veufve du dict deflfunct, nommée Anne Bosquet, encore vivante et demeurant au dict lieu de Montivillier.
Dit qu'il a veu plusieurs comptes de la terre et seigneurie de Graville rendus par son deflfunct frère, partie desquelz il a mis entre nos mains jouxte le commandement que luy en avions faict , et à son advis , qu'il en est demeuré encor aucuns par devers la veufve de son dict deflfunct frère, que luy avons commandé nous faire envoler ou apporter, ce qu'il s'est submis faire dedens deux jours.
Enquis qui avoit la charge de la dicte recepte en précédent de son frère, a dit que c'estoit ung nommé le Boutiller à présent deffunct qui demouroit à Harfleu, lequel a de présent ung fils nommé Philippes demeurant au dict lieu, duquel se pourra recouvrer les comptes et pappiers de son deflTunct père; et en précédent du dict le Boutiller, en l'an 1499, ung nommé Robert Auvray, lieutenant du bailly d'Evreux en avoit la charge, et veist le dict Auvray faisant la dicte recepte ou elle estoit faicte par son commandement, mais ne seuroit dire devers qui l'en pourroit recouvrer les dictz comptes.
Dit que depuis Tan 1519, Jehan de Marcelles, beaufrère du dict depposant a eu la charge de la dicte recepte et encor de présent l'exerce soubz maistre Jehan de la Masure, fermyer général de la dicte seigneurie, lequel de son faict en pourra rospondre, et a le dit Maryo signé sa dicte depposicion à la mynute.
Maistre Pierres Deschamps, escuier, procureur du Roy en la'viconté de Montivillier aagé de trente ans ou environ, juré, en la présence du dict Quemyn, procureur de la dicte dame, enquis sur ce que dit est, deppose que son deflfunct père estoit séneschal de la dicte terre de Graville et en a en sa possession aucuns registres des plès
et jurisdicion par luy tenus avec le double d'un compte du temps d'un nommé Grivel, recepveur, qu'il est prest de exhiber et monstrer, ce qui luy a esté . ordonné &ire dedans demain. Et a le dict Deschamps signé sa dicte depposicion en la mynute.
Du vendredi xxvii* jour du dict moys de Septembre ou dict an et lieu devant nous, conseiller et commissaire dessus nomméf présent le dict Marye ad|joinct,
Maistre Philippes du Voisin, presbtre, aagé de trentesept ans ou environ , demeurant en la parroisse Sainct- Denisdu Chef de Caux, juré, enquis et examiné non obstant la non comparence du procureur de la dicte dame et soubzage auquel avoit esté baillé assignacion à toutes journées pour les voir jurer.
Dit etdeppose qu'il est natif de la dicte parroisse de Sainct-Denis du Chef de Caux, prochain lieu du havre de Grâce comme demi lieue et environ et qu'il congnoist de tout temps le lieu et scituacion où est assis le dict lieu et havre et mesmes le lieu de la dicte ville Françoise et que le dict lieu où est assise la dicte ville, en précédent la construction d'icelle et du dict havre, estoit do Tessence et qualité comme les terres prochaines et marestz circunivoisins de la dicte ville, qui estoient lors et sont de présent de nulle ou petite valleur, réservé qu'il y croit quelque petit d'herbe pour pasturer bestes à layne, et estoient les parroissiens d'ingouville communiers pour pasturer leurs bestes es dictz herbages et en joissoient et encor en joissent de présent et les y envoient. Et si dit davantage que, au dict lieu où est la dicte ville construicte, y croissoit pou d'herbe, car il y avoit une crique ou perroy en laquelle crique les basteaux pescheurs de harens et maqueraulx qui entroient par le viel havre de Grâce, dont la bouche ou gueuUe estoit près du villîig»» de l'Euro se reposoient. et quant ils estoient en-
trez pour eulx reposer ilz descbargeoient leurs poessons d'un costé et d'autre de la terre, et mesmes leurs rez qu'ils faisoient sécher sur le perroy et sur la terre, et arrivoient les dictz basteaux pescheurs au temps que on pesche les harens et maquereaulx, et à son advis povoient estre quarante ou cinquante par chacun an et il depposant congnoissoit les dictz basteliers et pescheurs parce qu'ilz sont résidens en ceste coste et de tout temps de sa congnoissance les a veuz ainsi en user.
Enquis quelles droictures le sieur de Graville, seigneur propriétaire es dictz marestz et terres dessus dictes prenoit lors pour raison des dictz*pasturages, secages de rez, posage de basteaulx ou navires qui arrivoient au dict lieu.
A dit qu'il ne oyst jamais parler que le dict sieur prenoist aucune chose pour le droict des dictz pasturages pour ce que les parroissiens de la dicte parroisse d'Ingouville, sur le territoire de laquelle parroisse les dictz pasturages, ville et havre sont assiz, sont francs et n'en paient aucune chose. Et au regard des autres droictures, il a veu que. le fermyer du dict seigneur de Graville , quand les dictz pescheurs estoient arrivez et qu'ils apportoient des maquereaulx et harens frez, qui n'est point en barilz, en de* mandoit ung cent ou demy cent pour le droict de la seigneurie, et il depposant, passé a vingt deux ans, les a veuz paier à d'aucuns ordinairement sans contredict. Bien est vray que s'ilz ne vouUoient bailler ung cent, il se contentoit à demy cent ou ce qu'il en povoit avoir, et veist, il y a vingt ans ou environ, ung nommé Guillaume Godin, fermier de la dicte seigneurie pour les dictes coustumes, qu'il prenoit et ceuilloit des dictes droictures en la forme et manière que dessus, et n'a souvenance d'avoir veu autre fermyer que le dict Godin .
Enquis combien le dict Godin paioit par raison du dict
fermage, dit qu'il n'en est point mémoratif et ne sçauroit dire combien cela pouvoit valloir.
Enquis si le dict seigneur prenoit aucune chose des dictz basteaulx, quant ils apportent les dictz harens et maquereaulx en barilz, a dit que au dict temps il veist le dict Godin , fermier, en demander quatre deniers pour baril, mais n'est mémoratif ne a congnoissance qu'il en ait esté paie aucune chose.
Deppose davantage que le dict seigneur ou son fermier avoit de coustume de prendre pour secage derez, de chacun navire, quand ilz secboient sur son territoire, v solz tournois pour une fois Tan , comme il lui semble, et se paioit sur tous les maretz de sa dicte terre, mais ne s'en povoit guères sécher au lieu où est la dicte ville et havre. Et quant à cest article, la dicte ville et havre ne préjudicie pas beaucoup le dict seigneur es dictes droictures , car comme dessus il a depposé, au dict lieu estoit une crique et fosse où posoient les dictz navires, et en tel lieu l'on ne pourroit pas facillement sécher les rez , car ils seroient tousjours en la fange ou en l'eau.
Dit aussi que à présent hors la dicte ville et havre de Grâce, les dictz mai'iniers pavent sécher, et de faict sèchent leurs rez où le dict seigneur prend et peult, par ses fermiers, faire receuillir son droict, tout ainsi qu'il faisoit en paravant que les dictes villes et havre fussent édiffiez.
Dit davantage que le dict seigneur lors demandoit ung autre droict qui s'appelle baillizage qui estoit fondé à raison que on mettoit des perches debout es lieux et passages du dict ancien havre, pour signifier aux navires le passage, comme il luy semble, et bailloit le dict seigneur à ses despens les dictes perches, et de ce prenoit quelque chose sur les navires; ne sçait combien il en estoit paie.
Dit aussi que le dict seigneur disoit avoir droict de
varesc et eauye, et de présent en joist sur sa dicte terre, comme les autres gentilz hommes du pays , ayans terres tenues neumment du Roy contiguz et adjacens de la mer, et luy enquis que c'est que varesc et eauye, a dit que varesc il est déclaré amplement en la coustume du pays, et eauye, c'est quant on mect des rez hors de la mer en une seigneurie, lesquelles rez se coeuvrent de la mer quant le flot vient, et quant la mer est retirée se asechent et en icelles rez se prend souvent du poisson, duquel poisson le dict seigneur prend ung jour la sepmaine, à son choix ; et ce faict en ceste sorte , c'est assavoir que le dict seigneur ou son fermier, dict ou faict sçavoir à ceulx qui estendent les dictz rez, qu'ils aient à tendre les dictz rez tel jour qu'il luy plaist en ladicte sepmaine pour ceuillir son dict droict de eauye, et le dict jour tout le poisson prins es dictz rez appartient au dict seigneur. Et s'entend la dicte droicture d'un jour, quant les dictz pescheurs y vont tout le long de la sepmaine en beau temps , car s'il faisoit tempeste ou mauvaise temps qui empeschast la tente des dictz rez, ce ne seroit raison que le dict seigneur eust le prouffict d'un jour la sepmaine que on auroit pesché, et ainsi dit que ce doibt sainement entendre la dicte droicture de pesche.
Dit davantage que les gentilz hommes de la qualité que dessus ont semblable droicture en leur dicte terre, et mesmes le dict depposant, comme tucteur et gardain de Guyon du Voisin, filz de deffunct Robert du Voisin , en son vivant escuier, seigneur de Vitenval , prent et lève semblable droicture que dessus et par les termes et moiens qu'il a cy dessus depposé.
Dit oultre que la construction de la dicte ville Françoise et havre de Grâce ne pourroit en riens préjudicier le dict sieur de Graville es dictes droictures précédentes, car la dicte ville est édifflee en terre ferme , et les dictz
rez 86 metent en la mer, et peult aussi bien les receoillir comme il faisoit en parayant que la dicte ville Françoise feust édiffiée, réservé le dict baiUizage.
Dit que toute la droicture de eauye et baillizage n'eust sceu lors valloir ne vauldroit de présent à son jugement et conscience xl solz par an et n'en eust vouUud ne vonldroit donner trente solz ; mais lors le tout estoit baillé ensemble avec les autres droictjires qu'il a, et que le dict havre et ville Françoise est cause plus tost de les luy augmenter que dyminuer, car sans le dict édiffice ses droictures ne vauldroient non plus que le temps passé.
Dit qu'il n'a congneu et ne congnoist que le sieur de Graville lors eust d'autres droictures au dict lieu où est édifflée la dicte ville et havre ne es environs, réservé que lors et de présent, quant il se bastissoit ou faisoit ung navire neuf, luy ou son fermier en prenoient v solz pour le feuillage de la terre, et quant ung navire se rabilloit, il en prenoit n solz vi deniers tournois, et a tousjours ouy dire aus maistres de navire qu'il en estoit ainsi usé.
Dit que la dicte droicture, lors ne de présent, n'eust sceu ne pourroit valloir quarante solz par an.
Dit comme dessus qu'il congnoist la scituation de la dicte ville et havre de Grâce, aussi la commodité des lieux et places d'icelle ville et à son ad vis et conscience ce qui est de présent fieffé est de meilleure commodité et à la moictié prez de ce qui reste encore à fieffer, car les dictes maisons et places fieflfez sont assises auprès du havre, marchez, église et lieux publiques et fréquentez, ausquelz lieux les places sont pour le présent plus requises, tant par les marchans pour les marchandises qui se portent es greniers que autrement et trop plus que celles qui sont encor à bastir et à fleffer.
Dit oultrc que la rcscompense, laquelle est tenue de bailler pîir arrest de la court le dict sieur de Graville aus
habitans dlngouvUle, pourroit bien monter à dix livres de rente du plus.
Dit que le sieur de Graville , pour le présent peult oouillir à cause des dictes fieffés faictes en ce qui jà en est fieffé jusque's à m « livres tournois de rente par chacun an pour le moins, et de la dicte rente est augmenté la dicte seigneurie ; car en précédent la construction de la dicte ville et havre, tours, forteresses et fossez, en comprenant toutes les droictures cy dessus spécifflez et par luy depposées, n'eussent sceu valloir cent solz de rente par an et dit le dict depposant de soy que à sa conscience il ne les eust point voullu prendre à ce prix.
Enquis quelz charges le dict seigneur povoit lors et peult à présent porter à cause de sa dicte terre et spéciallement à cause de la dicte ville que pourroit estre en diminucion de son revenu.
Dit comme dessus que lors le dict setgneur estoit tenu seullement bailler du bois à faire des baillises qui ne seroit couster deux karoUus par an, et aussi lors et de présent avoit des officiers en sa dicte seigneurie ausquelz il donnoit gaiges comme ung séneschal, ung procureur et ung recepveur qui exercent la jurisdicion et les plés de quinzaine en quinzaine, et aussi le dict seigneur en prend les amendes lesquelles, à cause de la dicte ville de Grâce, à son jugement, ne sçauroient valloir g solz tournois par an, car ce n*est que basse justice et ne sçait quelz gaiges ont les dictz officiers. Et est tout ce qu'il en sçait. Et ce dit a le dict du Voisin signé sa depposicion à la minute.
Robert Mahieu aagé de 50 ans ou environ, marchand natif de la parroisse dlngoville, distant de demi lieue ou environ de la ville Françoise de Grâce et à présent demourant au dict lieu, juré, non obstont la non comparence du dict procureur, enquis et examiné.
Dit que de tout son temps depuis qu'il est ney il s*est tousjours tenu en ce pais et en la ville de Harfleu, et douze ans y a ou environ , il s*est venu tenir en la dicte ville Françoise où de présent il réside luy et sa &mille et en icelle y a faict construire et bastir deux maisons. Tune desquelles il avait fieffée du sieur de ChiUou, qui conte noit trente piedz de long et trente piedz de lay qui luy coustoit XL solz tournois de rente, et l'autre qu'il tient de présent Ta fieffée du sieur de Graville et contient l.x piedz en arrière et en arrière vingt piedz qui sont nn " piedz par le prix de xl solz dont il ne tient que la moictié, et l'autre moictié par ung nommé Picquot, maçon.
Dit que en précédent la construction du havre et ville Françoise il hantoit le pays où ilz sont construictz et édifûez et congneu l'essence et qualité d'icelle pour ce que tous les ans au temps des pescberies de barons et maquereaulx il y alloit et venoit acbapter de la marchandise des pescheurs qui amenoient leurs basteaulx au viel havre de GrAce, la bouche duquel estoit auprès la parroisso de Saint NicoUas de l'Eure, distant du dict havre d'un cart de lieue ou environ.
Dit que le territoire du dict lieu de Grâce, en précédent la construction d'icelle, estoit à l'essence et quallité telle comme celle qui est de présent en marestz sur lesquelz ne venoit que ung peu d'herbe pour nourrir des moutons, laquelle herbe estoit et est es dictz lieus de petit prouffict, et tel prouffict qu'il povoit rendre appartenoit et appartient aus parroissiens communiers de la parroisse d'Ingouville en laquelle parroisse le dict havre est assis.
Dit aussi que au lieu où est la dicte ville Françoise, il y avoit une crique et fosse à l'endroict où la maison du sieur de Chillou est assise, qui est près la grosse tour et
sur icelle on faisoit du temps de lors une tente à oyseaulx demer, laquelle tente il avoit en ce temps fieffée du sieur de Graville, ne sçait pas quel prix.
Dit que le territoire où est assise la dicte ville Françoise estoit lors de petit proufflct, et par semblable sont encor toutes les communes d'environ, et s'il estoit en sa première essence et qualité, aussi si les dictes communes estoient à fieffer ou à bailler à louage , il n'en vouldroit avoir donné cinq solz de Tacre par chacun an, car cela ne se pourroit approprier pour en percevoir proufflct ou utilité sans grand despence et sans haulser les terres d'une toize de hault, dont le coust et la mise passeroit trop plus que le principal. Et par ce moien , à raison de la construction de la dicte ville et havre , le dict sieur de Graville, propriétaire de la dicte terre et communes, n'a pas grand dommage à la dicte construction et édifflcâcion d*icelle ville et havre, posé le cas que tes dictes fieffés des maisons encor ne luy appartensissent.
Enquis quelles droictures prenoit le sieur de GraviUe es dictz lieux et coinmunes et au lieu où est assise la dicte ville;
A dit qu'il a tousjours ouy dire qu'il y prenoit les secages des rez, qui estoient v solz par an pour chacun basteau de céulx qui séchoient leur rez sur sa terre, mesmes se prenoit v solz pour la construction de chacun navire, à raison du foullage de la terre et deux solz six deniers pour navire rabillé, dont touteffois il n*a riens veu paier, mais estoit ce notoire, et autrement plus certainement n'en sçeuroit depposer ; dit bien que sur la terre où est le havre de la dicte ville l'en n'eust peu sécher des dictz rez pour lors, pour ce que ce n'estoit, commo dit est, que marestz, bourbes et ordures.
Dit que les droictures cy dessus mencionnez , à son advis et conscience , n'eussent sceu valloir cent solz de
rente par chacun an au dict seigneur à prendre la totallité des dictes communes et territoire de Grâce.
Dit qu'il n'a oy ne entendu que le sieur de Oraville eust autres droictures au dict lieu ne en toutes les dictes communes que celles qu'il a cy dessus déclarez et depposées.
Dit que les dictz communiers et parroissiens d'Ingou- ▼ille, à raison des dictz pasturages, ne faisoient aucune chose au dict seigneur dont il ait eu congnoissance.
Dit et deppose comme dessus qu'il congnoissoit les lieux et places fieffez et bastis en la dicte ville et ceux qui sont encor à fieffer, car il depposant feust le premier qui bastit maison au dict lieu, et à son advis et conscience les lieux fieffez sont de plus grand valleur et commodité que ceulx qui ne le sont point, car ceulx qui ont commencé ont prins et choisi les meilleures places, lesquelles sont près du havre et de la mer et plus à main pour les marchans, et davantage les lieux bastis sont de mendre coust et despense pour les avoir édifûez que ceulx qui sont encor vagues et vuydes, à raison des terres que on a tirez du canal et mises sur le bort qui leur ont servy à haulscr leurs places et maisons, qui estoit leur grand avantage pour^mpescher que la mer n'y peust monter, et celles qui sont à fieffer les conviendra haulser à l'équipolent des autres , tellement que quarante piedz en carré cousteroient bien à haulser cent escus, à raison qu'il y conviendra mectre des terres plus d'une toize pour les réduire à l'equipolente haulteur de celles qui sont à présent constiuictes ; et si elles n'estoient faictes comme les autres et de la haulteur, seroient en danger de la mer, et par la deffaulte de ce, puis dix ou douze ans, en est advenu ung grand inconvénient, à raison de l'impétuosité de la mer, qui noya plus de cent personnes aus lieux ainsi bas édifflez qu'ils estoient et sont à présent.
Dit que les fleffes à présent faicts au havre et ville Françoise vallent do présent ni ou un «« livres de rente et cela se pourra monstrer par les pappiers de^larecepte.
Enquis si, à raison des dictes fieffés etprouffict quea le dict sieur de Graville au dict lieu, s'il est tenu et subgect envers ses hommes en quelques charges ou subgections, a dit qu'il n'en congnoist rien et n'en sçauroit aucune chose depposer ; dit bien que, s'il faisoit son debvoir, il debvroit entretenir les pons et passages et mesmes les voiries publiques, mais quant on en parle aus officiers, fermiers ou procureurs, iln'yveulent entendre et sur touteschoses il depposant et autres manans et habitans de la dicte ville de Grâce désirent et souhaitent estre au Roy, luy supplianttrès humblement mectre le tout en sa main, car ce leur sera plus grand seureté, prouffict et utilité à la chose publique, et auront beaucoup meilleur voulloir d'augmenter et décorer la ville qu'ilz n'ont de présent, car sans cela tout ne vauldra rien , et si n'y pourroit le dict sieur de Graville avoir aucun dommage.
Dit que le dict sieur de Graville faict tenir sajurisdicion en la ville par son séneschal de quinzaine en quinzaine ; ne sçauroit dire s'il y a amendes ou non.
A luy remonstré que par l'arrest de la cour donné en l'an mil cinq cens vingt quatre, le sieur de Graville estoit subgect rescompencer les parroissiens d'Ingouville des vingt-quatre acres de terre, sur lesquelz la dicte ville a esté construicte et luy enquis quelle rescompence pourroit bien appartenir aus dictz habitans,
A dit , à son advis et conscience , que le dict sieur de Graville pourroit bien les rescompencer décent solz tournois de rente pour raison des choses dessus dictez, et est tout ce qu'il en sçait, et a le dict Mathieu signé sa depposicion à la mynute.
Jehan Fournier aagé de soixante et quinze ans ou en-
viron, marinier demourant en la dicte ville Françoise de Grâce, et natif de SausTil (Sanyic), distant d'iceUe parroisse d'un quart de lieue ou environ Juré, non obstant la dicte non-comparence, enquis et examiné,
Dit qu'il s'est tousjours tenu en ce pays et es environs de la dicte ville de Grâce, hantant et fréquentant la mer pour l'exercisse de son ouvrage juscpies à ce que l'intencion est venue de édiffler la dicte ville Françoise, auquel lieu il a, avec son filz, prins et fieflfé une porcion de terre qu'il a édîfflée et où il se tient et demeure à itrésent.
Dit que de tout temps il a congneu le territoire auquel est assis la ville de Grâce et les environs d'icelle, lequel estoit en perroy, en criques, et y avoit en aucuns endroictz d'iceulx de l'herbe, que les parroissiens, habitans et communiers de la parroisse d'Ingouville sur laquelle parroisse est assise la ville et le havre faisoient pasturer leurR bestes et à cause d'icellui pasturage les dictes parroisses ne paioient aucune chose au dit sieur de Graville, et pour lors, toutes les dictes pastures et communes qui contiennent plus de demie-lieue, en ce comprins le territoire de la dicte ville, n'eussent sceu estre afferméez plus de vingtcinq livres tournois. Et si dit que pour raison de la construction du dit havre neuf et ville Françoise, le dit revenu n'en est en rien diminué , car au dict lieu il y avoit une crique et un fossé auprès du lieu où est assise la tour, en laquelle crique aucuns basteaulxqui entroient par le vieil havre de Grâce assis près Sainct Nicollas de l'Eure qui est k un cart de lieue de la dicte ville ou environ, posoient au dict lieu.
Dit que lors et au dict temps et en précédent la construction du dit havre, le sieur de Graville ou ses fermiers prenoient de chacun basteau qui venoit illec poser charge (le harenc, un cent de harenc. et de chacun cent de maquereau, un maquereau, et estoit quand le dit harenc et
maquereau estoient dedens le dict navire sans estre enffoncé en baril ou caque, car s'il estoit enfoncé en baril ou quaque, il n'en estoit deu aucune chose.
Dit que en paiant le cent de harenc ou ung cent de maquereau, en la forme que dessus, les pescheurs povoient sécher leurs rez sur le territoire sans en paier aucune chose, car le paiement qu'ilz faisoient du harenc en la forme predicte aquictoient les cinq solz qui estoient deubz une fois par an seulement pour le dict secage, ou estoit en leur option et choix de bailler v solz tournois, et et en paiant icelle somme estoient quictz des dictz harencz, maquereaulx et secages.
Dit qu'il y a quarante ou cinquante ans, il veist ung nommé Guillaume le Breton, demeurant à Tourneville prez Graville lequel print à ferme le revenu de la soLgneurie de Graville, et a ouy dire qull feust par luy commencé et inventé à lever les dictz harencs, maquereaulx et secaiges de rez, dont tout le peuple murmuroit et le maudissoit de telle invencion, et luy depposant Ta par plusieurs fois ouy maudire et blasmer de la dicte invencion.
Dit qu'il a veu de tout temps que le dict seigneur ou ses fermiers prenoient le droict de eauye qui est une marée pour sepmaine de chacun pescheur qui tend aux quideaulx hors de la mer, où ilz les tendent pour le flux de la mer qu'ilz sont tous couvers, et au retour de la mer se trouve du poisson prins ; par ce moien le seigneur pour sadroicture peult esluire ung jour pour luy en temps de pesche et non autrement. Et dit davantage que jamais devant le havre de Grâce, en quelque sorte que ait esté le temps passé, n'y feust jamais mis quideaulx ne rez pour ce que les quideaulx n'y seroient estre mis ne appliquez en ceste affaire à raison que le territoire n'y est propre, en tant que ce ne sont que cailloux et gaulx de mer.
Dit qu^il a veu de tout temps que le seigneur et ses fermiers, quant unbasteau alloiten lamer pescheretqu'il rapportoit du poisson, pour le droict de la coustume le seigneur prenoit le tiers poisson, quand il estoit deschargé sur la terre, ou estoit en Tobcion et choix du pescheur de bailler au fermier ung douzain pour estre quicte du dict tiers poisson, et en cas qu'il n'y eust que trois poissons prins, le seigneur n'en avoit riens, et se plus y en avoit, il m'en prenoit que ung.
Dit oultre que, au lieu où est assis le dict havre, communément on n'y descharge point, car on le menoit descharger près le Chef de Caux, et par ce moien en cest article dit que l'edifflcacion de la dicte ville ne prejudicie ne diminue en riens les droictz du dict sieur de Oraville, et à raison des dictes coustumes le seigneur est tenu de baillizer et bailler le bois des baillizes pour donner à congnoistre l'entrée du dict havre.
Dit qu'il a veu, il y a quarante ou cinquante ans, toutes les droictures dessus dictes, comprins le dict baillizage, ne valloient pas de ferme l solz par an, mais puis dix ans ou environ, ont bien peu valloir huit ou dix livres tournois, laquelle augmentacion vaudroit et procederoit de la bonté du dict havre, qui est tel que de tous pais et contrées chacun y vient apporter marchandises, qui est ung bien inestimable.
Dit oultre qu'il a droicture de justice et jurisdicion, mais ne sçait que cela vault ou peult estre estimé soit à gaing ou à perte.
Dit, sur ce enquis et a luy donné à entendre l'arrest de la court donné en Tan mil v" xxnn, a dit que, si le sieur de Graville bailloit cent solz de rente pour rescompence aux manans et habitans do la terre d'Ingoville, à raison de la terre où la ville est assise, que ce seroit rescompence deue et raison nable .
Dit que, en regard des fieffés qui ont esté de nouveau faictQS en la dicte ville Françoise, il ne sçeuroit dire à combien ils montent chacun an de revenu ; dit bien que ce qui est à présent fieffé «ont les lieux de la meilleure commodité qui soit en la dicte ville et de trop meilleure assicte que ce qui est encor à fieffer. Et plus, etc...., et a le dict Fournyer signé sa depposicion à la mynut«.
Du samedi xxvra"» jour de Septembre mil v«« xxxn au dict lieu devant nous, conseiller et commissaire dessus nommé, présent le dict Marye adjoinct.
Messire Martin Paré, presbtre, chappelain de S^ Enobert fondée au chasteau de Fauguernon, aagé de Lxvm ans ou environ demeurant en la parroisse dlngouville près la dicte ville Françoise dé Grâce, juré, enquis et interr rogué.
Dit qu'il est ney et natif de la dicte parroisse d'Ingouville en laquelle parroisse est assise la ville et havre Françoise, et en icelle parroisse il a tousiours demeuré depuis quarante ans et depuis que le havre a esté commencé, a hanté et fréquenté la dicte ville Françoise.
Dit qu'il congnoit toute Testente et territoire de la dicte parroisse et signantement le lieu et place où est assise la dicte ville et havre, lequel lieu estoit semblable aux lieux prochains qui sont marestis, criques et perroy et sur iceulx marestz et lieu croissoit et croit de Therbe pour pasturer les moutons et vaches envolez par les parroissiens du dict lieu dlngouville comme communiers paissent et mengent et pour raison des dictz pasturages les dictz habitans ne paioient et ne paient aucune chose au sieur de Graville, propriétaire des dictes terres.
Enquis si les dictz marestz de tout temps de sa congnoissance estoient et sont d'aucun prouffict,
A dit que c'est la nourriture des bestes de la dicte parroisse d'Igouville ausquelz appartient seullement la
dicte droicture et non à autres et de leurs bestes engressées Us en font de l'argent dont ils paient leurs tailles et se nourrissent,
Enquis combien povoient bien valloir et de quel revenu les dictes yingtrqualre acres de terre sur lesquelles est assise la dicte ville et havre,
D dit que lors et de présent, si les dictes xxun acres estoient en la sorte comme en précédent de la construction de la dicte ville et havre, elles se pourroient affermer à la somme de trente livres chacun an et il depposant en vouldroit bien autant donner de ferme à raison de l'herbe qui y croist qui est bonne pour la nourriture des dictes bestes.
Enquis quelles droictures le sieur de Graville prenoit es dictes communes, a dit qu'il y avoit anciennement ung havre qui s'appelloit le havre de Grâce de présent estouppé dont la gueuUe et bouche estoit près Sainct NicoUas de l'Heure, distant du havre et ville de Grâce de demie lieue ou environ, duquel havre ancien partoient les basteaulx des dictz parroissiens d'Ingoville, d' Auteville et autres parroisses circumvoisines , et alloient en la mer pescher harencs, maquereaulx et autres poessons, et quant ils retournoient dedans le dict havre à cause que les basteaulx fouUoient la terre des deux costez et bordures du dict havre qui entroit assez avant dedens la terre, le seigneur et ses fermiers en avoient, deux fois par an seullement, de chacun pescheur qui alloit aux harencs et maquereaulx, dix solz, et de ceulx qui alloient aux harencs seullement v solz par an ; et pour le regard des pescheurs d'autres poessons n'en est riens prins ne exigé.
Dit davantage que, quand il se faisoist ung navire neuf pour le dict territoire et marestz, en estoit prins v solz, pour et i\ raison du fouUement de la terre et autant en
prenoit pour le rabillage de chacun navire quand elle estoit mise hault sur les escores et a yeu de tout temps dont il a congnoissance que le dict seigneur joissoit des dictez droictures en la forme et manière que dessus et les a vous ceuillir par les fermiers du dict seigneur.
Dit aussi que les x solz et v solz dont cy dessus est faicte mencion, pour les pescheurs, en paianti celle somme ils estoient quictes pour le secage de leurs rez par chacun an, et à raison de ce povoient toutes et quanteffois qu'ilz vouUoient, mectre leurs dictz rez sur le dict territoire pour sécher, et si a dit que à sa conscience les dictes droictures cy dessus spécif&ez poToient valloir trente livres par an le tout.
Dit aussi qu'il y a environ trente ans, qu'il veist ung nommé Jehan Pellerin, demeurant à Ingouville, fermier lors de la prévosté de la seigneurie de Graville lequel lors contraignist aucuns pescheurs qui avoient admené du harenc de luy en bailler ung cent pour chacun navire, soustenant que c'estoit la droicture du seigneur et les dictz pescheurs soustiennent le contraire ; ne sçait s'il y en eust procez, mais a tousjours oy dire et soustenir que de prendre telles droictures comme celle dont il est question estoit une exaction et pillerie, et jamais n'en avoit oy parler en précédent que le dict Pellerin feust fermyer.
Dit qu'il a tousjours et de tout temps oy dire et tenir que le seigneur a droict de eauye en sa terre sur le rivage de la mer et il depposant l'en a tousiours veu joir. Et fault entendre que le dict droict de eauye ne se paie jamais sur le territoire et conmiunes de la parroisse d'Ingouville, mais sur les gravois et arène de la mer laquelle se coeuvre quand le flo de la mer vient et se descouvre quant elle retourne, et ce droict de eauye estoit une marée pour sepmaine de chacun qui tend les quideaulx et rez pour prendre du poesson et encor à présent
le sieur de Graville le prend et se peult pescher aussi aisément que Ton feist jamais et en précédent la construction du dict havre et ville.
Dit que la dicte droicture povoit et peult valloir cinquante ou soixante solz par chacun an.
Dit aussi que à l'ancien havre de Grâce il y avoit des baillizes qui estoient mises aux despens du seigneur pour monstrer le seur chemin aux basteaulx pour entrer et sortir au dict ancien havre, mais à raison des dictes baillizes, les peschçurs ne paioient que les cinq solz et dix solz en la forme et manière que dessus.
Enquis si les droictures du dict sieur de Graville dont cy dessus est faicte mencion à raison de la construction de la dicte ville et havre sont diminuez et si cela porte préjudice au dict seigneur,
Dit que non, mais se peult ceuillir en la sorte qu'il faisoit, réservé le cent de harenc dont tousjours il a esté descord; touteffois depuis que la dicte ville est construite le dict seigneur, ses fermiers et officiers les ont voulu ceuillir à la ville, mais tousjours y a esté mis contredict et empeschement, et est sa dicte terre et seigneurie en aussi bonne et grosse valleur qu'elle feust jamais et en ce non comprins le revenu des fieffés faictes en la dicte ville de Grâce qui de présent sont de groz revenu et le tout au moien des dictes ville et havre de nouveau construictes, car sans cela les choses ne vauldroient non plus que le temps passé.
Dit qu'il congnoist bien les maisons construictes et basties en la dicte ville Françoise par le dict sieur de Graville, lesquelles sont de grosse valleur, ainsi qu'il se pourra voir par les pappiers, comptes et receptes de la dicte ville ; et luy, enquis si les lieux et places fieffezs ont de plus grand commodité et proufûct que ceulx qui sont encor à fleffer ; a dit que oy, pour raison qu'ilz sont es
places plus commodes et prochaines de la mer où les marchandises plus aisément pe vent estre portez et rapportées et davantage elles sont en plus hault lieu assises à raison de la terre du havre qui a esté vuydée et par la haulteur les dictes maisons sont hors de danger de la mer, car la dicte mer ne sçauroit si hault monter qu'elle y puisse entrer ne leur nujrre, et aux places qui sont encor à fieflfer une grande mer y peult passer par dessus, par quoy en y faisant édifôer leur conviendra haulser de terre, qui leur sera de grand coust et despense, et à ce moien ne pourront pas estre fieffez si hault prix que les autres.
Enquis si le sieur de Graville a baillé rescompence aux manans et habitans d'Ingouville en ensuivant l'arrest de la court de l'an 1524 et quelle leur en peut appartenir, a dit qu'ilz n'en ont eu aucune et que le dict seigneur, en faisant son debvoir jouxte et ainsi qu'il est obligé par le dict arrest, leur devroit bailler trente livres de rente en bonne assiette, et à son advis et conscience, en peult autant appartenir.
Dit* que le dict sieur de Graville par ses officiers faict tenir ses plès de quinzaine en quinzaine au dict lieu, ville et havre de Grâce où ses resseans plaident et en prend les amendes des procez, mais à quelle somme les dictes amendes pevent monter ne sçauroit bonnement parler ne depposer, et aussi a le dict seigneur officiers au dict lieu gaigez et stipendiez par luy ; ne sçait quelz gaiges il leur donne.
Dit qu'il ne sçait quelles droictures ou droictz féodaulx a le dit seigneur au dit lieu de Grâce et es environs, réservez ceulx qu'il a dessus déclarez et plus n'en sçait. Et a le dict messire Martin Paré signé sa deppostion à hi mynute.
Jehan Pestel aagé de Lin ann ou environ, à présent
laboureur, ney et natif de la parroisse d'Ingouville et demeurant en icelle, juré, non obstant la non comparence du dict Quemin , enquis et examiné sur les poinctz et articles dessus dictz,
Dit que de tout temps il s'est tenu en la dicte parroisse d'Ingoville, et par ce a congneu le territoire de la dicte parroisse sur lequel le havre est assis et mesmes la dicte ville.
Dit que la terre sur laquelle sont assis les dictes villes et havre estoient de l'essence et qualité comme celle qui est prochaine, c'est assavoir marestz, cricques et perroy, et sur la dicte terre croissoit de l'herbe, laquelle pasturent et mangeussent les bestes des parroissiens d'Ingouville, qui sont communiers en icelle pasture, et non autres ; à raison des dictes conmilines pastures ne paient aucune chose au sieur de Graville ne autres, mais sont francz et quictes de tous subsides, car l'usage des dictes coustumes leur appartient franchement.
Enquis de quelle commodité povoient estre les dictes xxira acres en précédent la construction du dict havre, et combien elles eussent peu estre baillez à ferme , si on les eust vouUu bailler à louage,
A dit que si les dictes xxnn acres de terre estoient en la sorte qu'elles estoient en précédent la dicte construction, et que on les voulust affermer, il en vouldroit bien donner xl livres de ferme, et en vouldroit bien avoir autant pour le prix, et croit, à son advis et conscience, que lors elles povoient bien autant valloir.
Enquis si les terres prochaines de la dicte ville qui sont de semblable essence et qualité comme les autres, en précédent la dicte construction estoient à bailler à ferme, s'il en vouldroit bien bailler la dicte somme de XL livres tournois pour xxmi acres par chacun an,
A dit que non, et la rîiison est pour autant que le havre
à présent est large et spacieux, la mer s'engouUe et enferme dedens par telle impétuosité qu'elle regorge par dessus des dictes communes à cause de quoy ils sont empirez.
Dit que es dictes communes anciennement il y avoit ung havre nommé le havre de Grâce , dont la gueuUe et embouchement d'icelluy estoit près Saint Nicollas de l'Eure, distant du nouveau de demie lieue ou environ, et duroit son canal jusques au nouveau, et au lieu où est assise la maison du sieur de Ghillou, près la grosse tour, y avoit une cricque et fosse en laquelle se reposoient les basteaulx quand les pescheurs y avoient admenez des harens et maquereaulx.
Enquis quelles droictures le dict seigneur avoit es dictes communes par raison du dict ancien havre, a dit qu'il a droicture de varesc selon la coutume, et si dit que de tout temps et ancienneté, pour raison de baillizage, que le dict seigneur estoit tenu à faire à rentrée du vieil havre et aussi pour le defouUement que le dict basteau povoit faire, chacun basteau, au temps et saison de pescher harens et qui entroit dedens le dict havre, estoit tenu paier au dict seigneur ou à son fermier v sols tournois ou un cent de harenc à son choix, et en temps de pescher les maquereaulx, v solz et non autrement, et à raison de ce que dessus faisoient sécher leurs rez sur le territoire du dict seigneur es communes prédites sans aucune chose paier, et Ta tousjours ainsi veu faire et ouy dire que ainsy se faisoit. Et il depposant dit que plusieurs fois il a esté par sept ou huit années â la pesche des maquereaulx et aux harens, passé a trente ans, et quand il admenoit son basteau au dict havre ancien, n'avoit esté par luy paie ne par ceulx qui estoient en sa compagnie autre chose que ce qu'il a dessus dict et que, si du depuis on en a ceuilli em plus amplement, ce a esté par usurpacion
et aa temps passé comme de trente ans ou environ , il n'y ayoit que Ting[t pescheurs et de présent en peult avoir plus de lx pescheurs, par quoy povoit valloir lors le dict droit xl ou l sols et de présent xxv ou xxvi livres de rente par an.
Dit que le dict seigneur avoit et a de coustume et l'en a vu ainsi joyr et user le droict de eauye, à raison de laquelle il avoit et a une marée par sepmaine de ceulx qui peschent aux quideaulx hors et sur la grève de la mer, et aussi le dict seigneur estoit subgect de charcher les pieulx pour faire les quideaulx où se montent les rez, et povoit valloir le temps passé environ c solz et à présent douze ou quinze livres.
Enquis si le dict seigneur avoit pas droict de prendre cinq solz pour chacun navire qui se faisoit sur le territoire, et deux solz six deniers pour rabillage de chacun navire.
Dit que au temps passé le dict seigneur ou ses fermiers n'en prenoient aucune chose, et il depposant encor puis dix ans a faict bastir et construire ung navire sur le dict territoire duquel il n'a rien paie pour la cause dessus dicte. Bien est vray que les fermiers du dict seigneur en tiroient et prenoient ce qu'ilz povoient avoir des dictz navires, et n'est pas par droict qu'ilz y eussent, mais plus tost par usurpacion.
Dit que à présentie dict sieur de Graville peult ceuilliiet ceult les droictures dessus dictes, tout ainsi qu'il faisoit en précédent de la construction de la dicte ville et havre, à raison de laquelle construction les dictes droictures ne luy sont empeschéez, réservé les v solz pour le baillizage et entrée des dictz navires qui se faisoit au havre ancien, ne sçait si de présent les pescheurs qui sèchent leurs rez sur leur territoire en paient aucune chose .
Dit que toutes les droietures cy dessus spéciffiez le temps passé se bailloient ensemble à ung seul prix, ne sçait combien, mais se pourra veoir et congnoistre par les pappiers et anciens fermiers qui sont encor de présent ylvans.
Enquis à son advis et conscience quelle rescompense le sieur de Grayille leur doibt bailler suyvant Tarrest de la court y ^ xxnn, a dit comme dessus que les dictes xxnn acres lors povoient valloir xxnn livres de rentes et aussi que, à raison du dict havre, pour le regorgement et engouUement que faict la mer en icelluy, leurs communes sont tellement inundées et aussi à raison de la bare de la mer que cela leur porte grand dommage et plus que la taille de la dicte paroisse ne monte.
Dit que le sieur de Graville faict tenir la jurisdicion et plès en la dicte ville et d'icelle jurisdicion en prend les amendes, mais ne sçait à combien ils montent.
Dit par semblable que le seigneur y a officiers, séneschal, procureur, recepveur et autres, ne sçait quelz gaiges il leur peult bailler.
Enquis si les maisons fleffez à présent sont de plus grand valleur ou commodité que celles qui sont à fleffer et s'elles se pourroient bailler à aussi grand prix comme les ûeffez,
Â dit que non, car les fieffez sont en lieu plus commode et prochain du havre, à cause de quoy elles sont beaucoup plus requises pour les marchans et davantage qu'elles ont esté haulsées des terres qu'on a tirez du canal du havre, et celles qui sont à fiefter sont plus loing du dict havre en lieu plus remet et plus basses, qui conviendra haulser à Tequipolent des autres à ce que la mer ne leur puisse faire ou porter aucun dommage, qui sera en ce faisant de grand coust et mise et quasi autant que coustera Tediffice de dessus. Et est tout ce qu'il en dit. Et avoit le dict Petel signé sa depposicion à la mynute.
Colin Auberge aagé de nn ^ et deux ans ou environ, marinier et laboureur, demeurant à présent en la dicte ville Françoise de Grftce, juré et sur ce que dict estenquis et examiné, non obstant la non comparence du dict procureur.
Dit et deppose que depuis qu'il est ney, il s'est tousjours tenu et a demeuré en la dicte parroisse d'Ingouville et en ceste ville de Grâce, en laquelle il a faict sa résidence depuis dix ans et a la plus part de son temps tousjoui*s hanté la mer et a eu des basteaulx a luy appartenans pour aller pescher et aussi a hanté pays estranges pour la marchandise et guerres marines au service du Roy.
Dit que de tout temps de sa congnoissance, les marestz d'Ingouville et le territoire où est assise la ville et havre de Grâce estoient d'une mesme essence et quallité et sur yeulx croissoit quelque herbe et y avoit des criques, fossez et perroy, ainsi qu'il y a encor de présent au lieu où est le vieil havre assis.
Dit que les dictz marestz en tant que est pasturage et herbe d'iceulx appartenoient et appartiennent à ceulx de la parroisse d'Ingoville, seuUement et non à autres.
Ènquis de quelle commodité, prouffict et revenu estoient les dictes xxnn acres de terre sur lesquelles est assise la dicte ville de Grâce et combien elles eussent peu estre baillées à ferme en précédent et lors de la construction d'icelle,
Dit que en précédent et à l'heure chacune acre povoit valloir xx solz de rente pour chacun an.
Enquis si les prochaines terres pourroient estre baillez à semblable prix, dit que non, mais à beaucoup moins comme la moictié pour autant que les dictes xxrai acres estoient assises en plus hault lieu que n'est le demourant des dictes communes sur lesquelles vient à présent labare
de la mer, à raison qu'ilz sont plus basses le coeuvrent le plus souvent de la marée des grandz mers qui en garde que rherbe n'y revienne si bonne et espesse.
Dit que de son temps il a veu tousjours èsdictes communes ung havre ancien nommé le havre de Grâce, dont la gueulle et embouchement d'icelluy estoit a Sainct- Nicollas de l'Eure, village prochain de la mer, distant du havre neuf de demie lieue ou environ, la fosse et canal duquel havre entroit jusques au lieu où est le nouveau havre construit et y avoit .une crique et fosse où de présent est construite la maison du seigneur de Chillou, devant la tour du havre neuf et par semblable au dict vieil havre à l'entrée d'icelluy y avoit baillizes et pieulx fichez pour monstrer aux pescheurs et mariniers le lieu et passage plus seur pour faire entrer les basteaulx et navires qui y venoient, et estoit le sieur de Graville ou ses fermiers subgectz y faire mectre les dictes baillizes pour la dicte cause.
Enquis quelles droictures le sieur de Graville, propriétaire des dictes communes et ancien havre prenoit sur le dict territoire, a dit qu'il a veu tousjours de son temps que chacun basteau entrant dedens le dict havre ancien, chargé ou apportant des harens frez au temps et à la saison que se peschoit le harenc , paioit ung cent de harenc aud. sieur ou v solzpour son droict, à son choix, et ce quant le harenc n'estoit en baril ou caques; ou quant ilz apportoient des maqueraulx, de chacun cent le dit seigneur en avoit quatre durant la saison où se peschoit les dictz maquereaulx, en barilz il en prenoit deux deniers pour fons qui est quatre deniers pour baril, et estoit appelle telle droicture coustume, et de présent le dict seigneur ou ses fermiers ceuillent icelles droictures au havre neuf et l'a veu tousiours ainsi user et à chacun jour on en use. Et mesmes avoit droict de varesc.
Dit davantage que le diei seigneur, au temps passé et de présent, avoit droictore de secage de rez, qui estoit V solz par an pour cliacun rez» et par semblable avoit droict de eauyes, qui estoit une marée pour chacune sepmaine, dont mention est faicte cy dessus.
Enquis combien toutes les dictes droictures cy dessuz mencionnez povoient lors valloir au dict seigneur et de présent,
Â dit que en précédent la construction du Havre, de tout temps dont il a mémoire, toutes les droictures prédictes se bailloient ensemble à ung seul prix et se crioient et bailloient aux plez de Graville, au plus offrant et dernier enchérisseur, et en estoit le prix commençant à dix livres aucuneffois plus, aucuneffois moins, mais c'estoit le commun prix. Et quant à présent ne sçauroit dire qu'ilz vailent , mais il croit que cela est bien augmenté à raison du dict havre, port et affluence de grand nombre de navires chargées de marchandises de tous pays et contrées, ce qui ne se faisoit auparavant et mesmes à raison du peuple qui c'est habitué et rendu à présent en la dicte ville Françoise.
Dit qu'il a congneu plusieurs fermiers de Graville, le temps passé , qui tenoient les dictes droictures au dict prix dessus dict de x livres, c'est assavoir ung nommé Cardin Taillefer, qui y estoit, et y a l ans, Guillaume le Breton et Guillaume Nourry, environ le dict temps, et ung nommé Guillaume Godin , dernier fermier, qui est trespassé puis deux ans. et par les enffans des dessus dictz et leurs héritiers, l'en pourra en trouver quelque chose y escript pour la vérifficacion de ce que dit est.
Dit qu'il a tousjours veu de son temps que le sieur de Graville, quant il se faisoit ung navire sur le dict territoire, pour le débrisement et foullement de la terre, il prenoit v solz et l'en a veu joir et user ; et par semblable
quant ung navire se refaisoit et estoit mis sur les escores, en prenoit et prend encore n solz vi deniers, et auouneffois s'en faisoit des compositions avec les fermiers.
Dit que pour raison de la construction de la dicte ville et havre de Grâce, les droictures cy dessus mencionnez n'en sont aucunement diminuez, mais plus tost augmentez, en ce non comprins les fleffes du dict havre , qui se montent à beaucoup de deniers ; ne sçauroit dire quelle somme, mais cela se pourra congnoistre par les pappiers.
Dit que suivant l'arrest de la Court mil v^xxnn, le sieur de Graville, en baillant trente livres de rente aus dictz habitans d'Ingouville,pour la rescompence des dictz xxnn acres ne seroit suffisante, car, à raison du dict havre et engorgement d'iceUuy, la bare de la mer monte beaucoup plus hault qu'elle souUoit faire, à raison de quoy les communes, par la grande marée, sont couvertes , et par ce moien l'herbe n'y vient si bonne ne si espesse qu'elle faisoit. Et si a dit que du temps et alors que le dict sieur de Chillou avoit fieffé les dictes xxnn acres des dictz parroissiensd'Ingouville, il leur avoit promis pour rescompence leur bailler le revenu de toute une rue au prouffict des dictz parroissiens, et avec ce donner XL solz tournois de rente à l'église d'Ingouville.
Dit que les lieux à présent fleffez en la dicte ville de Grâce sont de trop meilleure commodité que ce qui est encor â fieffer, tant â raison qu'ilz sont plus prochains du havre et tour de Grâce et â la venue de toutes les marchandises qui affinent par la mer et basties en terre plus haulte qui ne leur a riens cousté à haulser, car c'estoit des vidanges du dict havre, et ne sera ce qui en reste à fieffer jamais autant baillé, car la terre est encor basse et en sa première nature, laquelle, pour éviter la grand force de l'eaue de la mer, il conviendra emplir et surhaulser, pour venir à l'équipolent deVautre, oe quioous-
tera autant que le bastiment. Et de ce les fieffés à faire en dyminuront de prix en regard aux autres.
Dit que anciennement et enparayant que la dicte ville et havre faussent faictz , le sieur de Graville tenoit ses plès à Graville, mais depuis que la dicte ville a esté faicte, ses officiers les viennent tenir de quinzaine en quinzaine en la dicte ville, et a séneschal, procureur et recepveur ausquelz il donne gaiges ; ne sçauroit dire combien ne mesmes à quelle somme les annuités se montent. Et plus n'en sçait. Et a le dict depposant signé sa depposicion à la mynute.
Jehan Noël aagé de quatre vingtz ans ou environ, natif de la parroisse d'Ingouville, du mestier de la mer et demourant en la dicte paroisse d'Ingoville, hors la dicte ville Françoise, juré, non obstant la non comparence du dict procureur, enquis et interrègne.
Dit que de tout temps de sa vie il s'est tenu au dict lieu hantant la mer et estoit aussi son père du dict mestier de la mer, et a le dict depposant quatre filz, maistres de navire, qui par semblable sont du dict estât et congnoist les marestz d'Ingoville et tout le territoire de la dicte parroisse, sur lesquelz marestz la ville et havre de Grâce sont assises et estoient les dietz marestz et xxnn acres de terre où la dicte ville estoit assise de semblable essence et qualité, l'un comme Tautre, réservé que les dictes xxim acres estoient ung peu plus hault que les autres, à raison de quoy la mair ne passoit par dessus si souvent, et pour ceste raison Therbe qui y croissoit estoit meilleure que l'herbe qui croissoit en Toutrepluz des dictz marestz.
Ditque les dictz marestz comprinsles dictes xxnn acres quant au pasturage appartenoient aux manans et habitans de la parroisse d'Ingouville communiers et non autres, à raison de quoy elles ne paioient aucune chose aud. sieur de Graville pour raison des dictz pasturages.
Enquis combien les xxim acres de terre eussent peu estre baillez à ferme enparavant que la dicte ville et havre de Grâce eussent esté acquis et édifûez et de quelle commodité elles estoient,
A dit que le revenu de chacun des dictes xxnn acres povoit bien valloir vinq-cinq solz par an et les eust bien voullu prendre à ce prix à raison que les dictes xxnn acres estoient en hault lieu exempt de la mer, comme il a dit dessus, et à raison de sa haulteur la mer n'y alloit point, par quoy Therbe y croissoit meilleure et plus espoisse .
Enquis si les terres prochaines et semblables des dictes xxnn acres en précédent et à présent estoient de telle valleur que iceulx vingt quatre acres,
Â dit que non pour raison que dessus, que les dictes autres terres sont plus basses et par ce la mer les couvroit plus souvent que les dictes xxnn acres, et à ceste heure et de présent seroient encor moins baillez, car à cause de la dicte ville et havre neuf la bare de la mer, pour le regorgement qu'elle faict dedens le canal ^u havre nouveau, elle passe beaucoup plus hault et plus souvent par dessus les dictes praries et herbages, à raison de quoy Therbe n'y croit pas comme elle souUoit ne si bonne, et de ce sont endommagez grandement les dictz parroissiens d'Ingo* ville et il depposant y a eu grosse perte et plus que homme de la parroisse, car il avoit des jardins plantez d'arbres fruictz portans qui ont esté fort empirez par raison de l'abondance de le dicte mer; et le Roy de ce deuement adverty avoit ordonné qu'il en seroit reseompencé, ce qui n'a esté faict, suppliant très humblement le Roy qu'il en soit contenté, car il en paie grand rente et si y a grosse perte.
Dit que anciennement il a tousjours veu es dictz communes ung viel havre nommé le havre de Qràce
dont la gueuUe et embouchement estoit à Sainct NicoUas de THeure distant du dict havre nouveau demie lieue ou environ, lequel havre ancien à présent estouppé avoitung canal qui montoit bien avant es terres et jusques sur les dictes xxnn acres de terre, et y avoit une crique et fosse d'icelluy canal où de présent la maison du sieur de Ghillou est assise devant la grosse tour du nouveau havre.
Dit que au dict havre ancien y avoit des baillizes qui sont gaulles que les officiers font mectre à l'entrée du dict viel havre pour monstrer le droict fons du dict havre aux survenans en icelluy et se faisoient les dictes baillizes aus despens du dict seigneur.
Enquis quelles droictures il prenoit en dict temps d'icelluy ancien havre.
Dit que de chacun basteau de la parroisse d'Ingovllle apportant harenc frez par le havre ancien, le seigneur ou ses fermiers avoient de coustume de tout temps prendre cinq solz pour basteau ou ung cent de harenc à leur choix, et en temps de maquereaulx, à chacun cent de maquereau, un maquereau ou v solz à leur choix pour toute la charge, et en paiant la dicte somme de v solz ou les dictz harencs et maquereaulx en essence, ainsi que dessus est dit, les dictz basteaulx estoient quictes du droict que on leur povoit demander, tant pour le dict droict de coustume, baillizage que secage de rez. Dit bien que s'il advenoit que aucuns pescheurs autres que ceux de la parroisse d'Ingoville, comme de Fescamp, Dieppe, Sainct Vallery, et partout les rues de la mer admenoient leurs basteaulx au dict vieil havre chargez de harens ou maquereaulx, si d'avanture ils faisoient charcher leurs rez, oultre et par dessus la dicte somme de v solz tournois ou cent de harenc et maquereau, au choix des dictz pescheurs, ils paioient v solz oultre pour la droicture de secage de rez.
Dit davantage que le dict seigneur a droit de eauye qui est une marée pour sepmaine, et a ainsi exposé la dicte droicture en la forme et manière qu'il est contenu cy dessus es autres depposicions, et si a droit de vai-esc selon la coustume du pays.
Dit par semblable que le dict seigneur avoit droict de prendre cinq solz tournois de chacun navire qui se faisoit de neuf sur les dictes communes, et deux solz six deniers pour le rabillage d'ung navire quand il estoit mis sur les escores, de toutes lesquelles droictures cy dessus par luy spécif&ez il en a tousiours veu joir le dict sieur de Graville et ses fermiers, en la forme et manière que dessus, et il depposant les a paiez plus de cinquante ans en ceste sorte, mesmes a veu joir le dict seigneur de la droicture de varesc, ainsi que font les autres seigneurs.
Enquis que povoient valloir et monter les dictes droictures au temps et alors du dict viel havre, dit qu'il a bien veu et oy dire que le dict seigneur et ses officiers bailloient toutes les dictes droictures à ferme, et à l'ancien temps pour ce qu'il n'y avoit lors que peu de pescheurs, ils estoient baillez dix livres par an, le tout ; depuis sont augmentez, selon que le peuple est oreu, à XV livres, à xx^ et à xxn ^ jusques il y a dix ans ou en« viron, et a congneu lez fermiers qui les tendent comme ung nommé Lebreton, ung nommé Taillefer, Jehan Pellerin, et un nommé Godinqui en joissoient et receuiUoient les dictes droictures au myeulx qu'ilz povoient, et encor de présent ils sont ceuilliz et receus aussi bien comme l'on faisoit il y a dix ans, mais à quel prix il n'en sçeuroit bonnement parler et se pourra congnoistre par les pappiers. Dit bien que & raison du peuple et créacion de la dicte ville de Qr&ce et de Taugmentacion du dict nouveaa liavre, ils sont augmentez , ne 9çait oonune dessus de combien, pour ce que à présent leadtetea viUô et kavre
de Orftce sont causes que les grans navires chargez de diverses marchandises venans de tous pays arrivent à présent en la dicte ville Françoise et havre de Grâce qui sont causes de la dicte augmentacion et prouffict ; car si les choses estoient comme en paravant, les dictes droictures ne vauldroient non plus à présent qu'elles ftdsoientle temps passé, car il n'y avoit havre ne maison où grand navire peust estre receuilly, mais estoit comme lieu champestre.
Dit que le revenu de la dicte terre de Graville se seroit beaucoup augmenté à raison des fieffés qui y ont esté faictes en la dicte ville Françoise puis pou de temps en çà, quant le peuple a congneu que le vouUoir et intencion du Roy estoit d'y faire havre et ville, et y ont esté construictes plusieurs maisons et héritages et autres ont fieffé les places qui ne sont pas encor basties, autres sont encor à bastir et à fieffer; mais à quelle somme de deniers le tout monte, n'en sçeuroit bonnement parler, et se pourra congnoistre par les pappiers et registres des dits fieffés.
Dit bien que de tout ne seroit riens en revenu, n'eust esté le dict edifflce du havre et ville Françoise et les dons et libertez que le dict seigneur a faictz et les previlèges qu'il a donnez à ceux qui y résideront.
Dit et deppose que les lieux qui sont jà fieffez en la dicte ville sont de trop meilleure valleur que ce qui reste à fieffer. parce que les premiers fieffeurs ont priz les meilleures et plus commodes places pour estre près du havre, affin d'avoir la commodité de la marchandise, les autres prez des marchez et places publiques qui sont plus hantés et fréquentez que les autres lieux, aussi qui estoient jà haulsez des vidanges du havre, ce qui leur a grandement proufficté, car es lieux encor à fieffer la terre est basse comme en sa première nature, subgecte
aux grandz floz de la mer qui y survient souvent des grandes marées, par quoy pour faire le proufflct de leur héritage conviendra les haulser, ce qui leur coustera autant comme à bastir et édiffier. Et à ces causes ce qui est encor à fieflfer ne pourra pas autant estre baillé ne à rente comme celluy qui estjà fieffé, lesquels lieux jà fieffez montent les deux pars du dict territoire.
Dit que enparavant que le dict havre et ville de Grâce feussent édiffiez, le dict sieur de Graville faisoit tenir ses plès au dict lieu de Graville, car il n'y avoit lieu à les tenir au dict ancien havre. Et depuis que la dicte ville s'est augmentée il a tenu de quinzaine en quinzaine les dictz plès en la dicté ville Françoise, et a seneschal, procureur, recepveur àgaiges pour Texercisse des affaires de sa dicte terre. Ne sçait combien ilz ont de gaiges, et est tout ce qu'il en sçait.
Du lundi dernier jour de septembre mil cinq cens trente et deux au dict lieu et ville Françoise, devant nous, conseiller et commissaire dessus nommé, présent le dict Marye, adjoinct.
Robert du Hamel aagé de cinquante ans ou environ, qui autreffois a hanté la mer et de présent est manouvrier eu dict havre de Grâce, demeurant en la dicte ville Françoise, juré et sur le tout enquis et examiné, non obstant la non comparence du dict Quemyn.
Dit et deppose qu'il est natif de la ville de Harfleu et qu'il c'est tenu de tout temps en ce pays et acongneu la parroisse d'Ingouville et le territoire d'icelle et mesmement le lieu où est assise la ville et havre de Grâce et enparavant que la dicte ville et havre feussent construictz, les terres prochaines d'iceUuy estoient en criques et marestz comme ils sont de présent, et de semblable qualité estoient les xxmi acres de terre , lesquelz marestz et t^tctth acres appartenoient aux parroiessiens d'Ingoville et
d'iceulx joissoîent et envoioient pasturer leurs bestes ordinairement et encor font à présent.
Enquis sçavoir en précédent que le havre feust censtruict et la dicte ville combien les dictes xxnn acres et autres terres povoient valloir s'ilz eussent estre baillez à ferme et quel revenu ou prouffict ilz pouvoient estre,
A dit que, à son advis et conscience, qu'il n'en eust voullu avoir donné dix solz par an de l'acre et le dit par sembleblement de ceulx qui y sont encor à présent, qui sont de semblable essence et qualité parce que de grans mers ilz sont toutes couvertes et en icelles y croist quelque herbe qui n'est pas des meilleures.
Enquis quelles droictures prenoit le dict sieur de Graville, propriétaire d'icelle terre es dictz lieux et coustumes, dit que anciennement il y avoit ung vieil havre nommé le havre de Grâce, lequel avoit la bouche et engoulement à Sainct-Nicollas de l'Heure, lequel a esté estouppé en faisant le nouveau havre et en icelluy vieil havre arrivoient les basteaulx pescheurs de harens. A cause de quoy et pour le foullement que faisoient les dictz navires, le seigneur pour sa droicture prenoit et avoit acoustumé de prendre ung cent de harenc pour chacun basteau chargé de harenc, feust en caque, en baril ou autrement, ou cinq solz à leur choix. Et par semblable quant les dictz basteaulx apportoient des maquereaulx en la saison, ils paioient pour chacun navire v solz, pour raison que les dictz pescheurs faisoient sécher leurs rez sur le dict territoire et quand ils apportoient d'autre poesson, le dict seigneur n'en prenoit aucune chose.
Dit davantage que si les dictz pescheurs eussent emmené cent fois par an des basteaulx chargés de poesson au dict vieil havre et qu'ilz n'eussent séché leurs rez sur le dict territoire, ils n'estoient tenus paier aucune chose, car la dicte droicture se prenoit pour le secage et
non pour autre chose, n^t le sçait par ce qu'il a hanté la mer pour la pesche et autrement, et est arrivé plusieurs fois au dict havre ancien, où se ceuilloient les dictes droictures en la forme et manière que dessus.
Dit davantage que quant aucun navire de ce pays chargé de pommes partoit du dict lieu et havre pour aller au pays d'Angleterre ou ailleurs, le seigneur ou ses fermiers avoient de coustume prendre et ceuillir xvi deniers pour grenier de pommes ou de grain, si grain y estoit. Et est à entendre ung grenier quant il se faict dedens ung navire aucunes séparations, car chacune séparation se nomme ung grenier.
Dit aussi que s'il arrivoit ung navire forain dedens le dict havre chargé ou non chargé, il paioit nn deniers tournois pour le baillizage qui estoient pour la paine de mectre des perches à l'entrée du havre pour congnoistre sceurement l'entrée d'icelluy havre, mais estoient du dict baillizage les manans et habitans de la dicte parroisse d'Ingouville, Harfleu et ceulx de par deçà quictes et exemps, et n'en a paie aucune chose.
Enquis si le dict seigneur ou ses fermiers avoient de coustume prendre autre chose quant il se faisoit de neuf ou rabilloit quelque navire sur le dict territoire,
A dit qu'il a tousiours vu que la dicte somme de V solz tournois se ceuilloit pour chacun navire neuf, mais de radoub ou besongnes en vieil navire n'en a veu aucune chose paier.
Dit que le dict seigneur joist encor de présent des droictures cy dessus mencionnez et telles comme il faisoit en précédent et sont ceuillies au havre nouveau et les voit ceuillir par chacun jour es autres lieux comme il a cy dessus depposé.
Enquis s'il a point de congnoissanco que le dict seigneur
ou ses fermiers aient joy d'autres droictures le temps passé et mesmes de présent,
A dit que non, réservé la jurisdicion dont il a les amendes ; ne sçait combien ilz montent par chacun an, et si a dit que le dict seigneur a au dict lieu officiers, mais ne sçait quelz gaiges il leur donne.
Dit aussi que le dict sieur de Graville, à cause qu'il prend les rentes des fieffés nouvellement faictes en la dicte ville de Grâce, son revenu est grandement augmenté, ne seuroit dire combien.
Dit que les lieux fieffez sont de plus grand commodité que les lieux qui restent à fieffer pour ce qu'ilz sont plus prochains des bonnes places et commoditez du dict lieu, et aussi qu'il les convient haulser pour revenir à Féquipolent des autres et éviter la mer.
Enquis quelle rescompence devroit bailler le sieur de Graville aus dictz parroissiens d'Ingouville pour et au lieu des dictes xxim acres de terre, jouxte le contenu en Tarrest de la court mil v ^ xxmi à luy donné à entendre,
A dit que le seigneur leur pourroit bien bailler xxini livres de rente pour ce qu'il y avoit des povres gens qui lors eussent peu mectre sur les dictes xxnu acres plusieurs bestes à layne pasturer dont ils eussent eu leur nourriture et prouffict. Et est beaucoup de meilleur pour la descharge de sa conscience d'en bailler plustot plus que moins. Et est tout ce qu'il en sçait, et a le dict depposant signé sa depposicion à la mynute.
Michault Fauquerel aagé de Lxm ans ou environ , demourant à présent en la dicte ville Françoise tenant hoslellerie, juré, nonobstant la non comparence du dict Quemyn, procureur, enquis et examiné sur ce que dit est, • Deppose qu'il est natif de la ville de Montivillier et à
son aage a mené et conduit la marée et par ce qu'il a continuellement fréquenté et demoUré en ce dict pays il a congneu le lieu du havre et ville Françoise enparavant que le Roy aitfaict édiffler etbastiricelle, ensemble l'essence et quallité, valeur et commodité qui povoit estre en icelluy lieu et principalement au lieu des xxnn acres de terre appartenant propriétairement au dict sieur de Graville. Lequel territoire et celluy de Tenviron estoient tous d'une mesme valleur et commodité, c'est assavoir lieux en partie remplis du perroy de la mer, plein d'aucunes criques, et en aucuns lieux y avoit quelques pastures de petite valleur, desquelz lieux ceux d'IngoviUe joissoient comme de lieu coustumier pour leurs bestes.
Enquis si les dictes xxnn acres eussent esté à bailler lors à ferme, à quel prix il les eust bien vouUu prendre si eussent esté baillez,
A dit que, à son ad vis et conscience, il ne les eust vouUu avoir ne prendre à quelque prix que ce soit et si n'y avoit personne qui lors en eust voullu donner aucune chose de fermage pour ce que tout n'en valloit rien et estoit comme chose abandonnée, à raison que la mer les couvre trop souvent et a veu que aucuneflfois, quant les habitans d'IngoviUe y envoioient quelques moutons, la merles surprenoit et souventeffois estoient noyez que personne ne les eust peu garantir. Bien est vray qu'il y avoit aucuns qui tendoient aux oyseaulx à la saison , mais cela ne revenoit en aucun revenu.
Enquis quelles droictures le dict de Graville prenoit en ce temps au dict lieu, a dict qu'il ne congnoissoit pas certainement les dictes droictures et s'ilz estoient deues ou non, mais pour autant qu'il en a de congnoissance dit que en ce temps il y avoit une crique au dict lieu qui respondoit et commençoit au viel h^vre de Grâce de présent estouppé, par laqueUe venoient au dict lieu
aacuns navires pescheurs chargés de harencs en la saison, de maquereaulx en autre saison, auxquelz le dict depposant alloit souventeffois faire la charge , du temps qu'il estoit chasseur de marée, et a veu que aucuneffois il suryenoit quelque fermier des coustumes de Graville qui ceuilloient sur les dictz navires , chacun v solz pour le secage de leurs rez, ne sçait s'il est deu ou non, les aucuns le paioient voluntairement, les autres en composoient. Plus a veu que les dictz fermiers pratiquoient tirer des dictz mariniers d'ung cent de maquereau, ung maquereau, et du harenc, de celluy qui estoit sans baril, ung cent pour navire, et du baril quatre deniei*s. Ce que les dictz mariniers contredisoient et disoient qu'ilz n'en debvoient riens, et sur ce pour éviter procez souvent en composoient et estoient quictes pour pou de chose. Et luy enquis combien le dict revenu povoit valloir par chacun an, a dit qu'il ne sçait, mais a ouy confesser autreffois aus dictz fermiers que la ferme leur coustoit cent solz par an ou telle petite somme. Et luy enquis s'il se ceult à présent a dit que non, par ce que c'estoit une chose qui de nouveau de ce temps là avoit esté eslevée et inventée, et si n'a jamais veu lettre ne enseignement par lequel il feust deu; mais de ce temps le feu admirai de Graville, pour lors seigneur du dict lieu, estoit en auctôrité, par quoy aucun ne l'eust ozé contredire.
Dit que autreffois, par ung vent d'amont, il a veu au havre ancien plus de cent navires pescheurs de harenc, tant du lieu que estrangers, comme de Fescamp, Dieppe, Sainct Vallery et autres , arriver au viel havre ancien de l'Heure, à cause du temps, et d'iceulx le fermier du dict lieu de Graville demandoit ung cent de harenc pour chacun basteau, dont les aucuns paioient, les autres en composoient et les autres n'en paioient riens. Et quant les dictz pescheurs estrangers fadsoient sécher leurs rez sur
le perroy, ils paioient oultre v solz pour le secage, et ceulx de par deçà estoient quictes pour paier les dictz y solz tournois seullement.
Enquis s'il congnoist que c'est que la droicture de eauye et baillizage , a dit que de baillizage il ne sçait que c'est ne de eauye aussi, ne combien on en paioit, réservé qu'il entend que eauye estoit la pesche qui se faict sur la grève de la mer à quideaulx et escaliers, mais ne sçait que cela vault ou peult monter par an.
Dit qu'il a autreflfois ouy dire que le sieur de Graville, pour chacun navire qu'il en édiffioit de neuf sur sa terre, pour le deffoullement d'icelle, demandoit ou ses fermiers pour luy V solz tournois , et en ce faisant il estoit subgect de charcher et quérir le boys pour faire les escores à soustenir les ditz navires, qui estoit bon marché. Et aussi dit que, quant il se refaisoit ung viel navire, il en prenoit n solz VI deniers en fournissant les dictes escores comme dit est. Et n'a garde le dict seigneur à présent de ceuillir ne demander la dicte droicture pour ce qu'il luy cousteroit plus six fois qu'il n'en ceuilliroit. Et par ce moien , la construction de la dicte ville et havre ne préjudicie en riens au dict sieur de Graville es dictes droictures précédentes à moins de cent solz pour an, mais est son revenu grandement augmenté à cause des dictes fieffés, lesquelles il a ceuillies et levées par longtemps, et luy ont beaucoup vallu depuis l'édiffication d'icelle ville et havre, ce qu'il n'eust pas eu, si elles n'eussent esté faictes de l'auctorité du Roy.
Enquis quelle rescompence le dict sieur de GraviUe seroit subgect bailler aux parroissiens d'Ingouville jouxte Tarrest de la Court 1524,
Â dit pour les raisons que dessus que, attendu la sdtuacion du lieu et4'incommodité, qu'il ne leur en seroit appartenir dnquanle aol2 par an.
Dit que le dict sieur de Graville tient à présent jurisdicion au dict havre et viUe de Grâce depuis que la dicte ville de Grâce est édifflée de nouveau, ce qu'il ne faisoit pas enparavant, mais les tenoit à Graville en laquelle il a des officiers. Ne sçait quels gaiges ilz ont, ne combien vallent les amendes.
Dit que les places fieffées sont assises en meilleure commodité que celles qui sont encore à fieflfer et que ung pied de ce qui est fieflfé en vault mieulx que deulx de ceulx qui sont encor à fieflfer. Et est tout ce qu'il en sçait. Et a le dict depposant signé sa depposicion à la mynute.
Jehan Maunart aagé de soixante saize ans ou environ, marinier et pescheur, demeurant à présent en la parroisse de Sainct Nicollas de THeure, juré, non obstant la non comparence du dict Quemyn, enquis et examiné.
Dit que tout le temps de sa vie il a esté marinier et pescheur et s'est tenu au dict lieu de l'Heure qui est assis sur le bort de la mer, et qu'il congnoist touz les marestz d'Ingouville et lo lieu et place sur lequel le lieu, ville et havre de Grâce a esté construict et édiffié, qui estoit de semblable qualité, essence et commodité que sont les autres marestz et criques qui de présent sont encor auprès de la dicte ville. Et luy enquis de quelle valleur ou revenu povoient estre les dictes xxiiii acres, en précédent de la construction et édifficacion d'icelle ville et havre de Grâce, a dit que, à son advis et conscience, ils povoient valloir dix solz pour chacune acre par chacun an.
Enquis quelz prouffictz, coustumes et droictures avoit et prenoit le dict sieur de Graville.
A dit que anciennement il y avoit ung havre nommé le havre de Grâce, lequel le dict depposant a tousjours veu, et feust estouppo quant l'en feist le havre nouveau, et estoit la gueuUe du dict havre ancien assise sur le terri-
toire du Roy, et incontinent que les navires estoient entrez dedens se trouvoient sur la terre du dict sieur de Graville , lequel prenoit les droictures telles que seront cy aprèz par luy déclarez. Et à raison d'icelles droictures le dict sieur de Graville avoit de coustume pour mectre des baillizes pour enseignes de l'entrée et pour raison des dictz baillizages, chacun navire paioit un deniers à chacune fois qullz y entroient et quant ilz posoient, excepté les parroissiens de Sainct Nicollas de l'Heure qui en estoient francz et quictes, et a veu ceuillir les dictes coustumes.
Dit que le dict sieur de Graville prenoit de chacun navire neuf qui se faisoit sur sa terre la somme de v solz tournois, et à ce moien estoit tenu quérir le bois pour faire les escores. Touteffois les fermiers n'en bailloient point, et, neantmoins, sefaisoient paieries dictz vsolz tournois, et ppur un ratellier ou radoub de navire s'en paioit autant, excepté que les dictz de l'Heure et autres qui sont francz n'en paioient riens.
Dit qu'il a tousjours veu paier au dict seigneur, et il depposant il a receu pour les fermiers dudict seigneur à raison qu'il demouroit sur le lieu, les droictures dessus dictes, le tout en précédent la construction de la dicte ville et havre, par le temps et espace de cinq années qu'il feust commis par les dictz fermiers et en précédent se paioient en la sorte.
Dit que le dict sieur de Graville ou ses fermiers prenoient de chacun navire ou basteau chargé d'harencz frez un cent de harenc, en la saison de maquereaulx, de chacun cent de maquereaulx onze jnaquereaulx et aucuneflfois les dictz fermiers se contentoient à moins.
Dit que le dict seigneur prenoit pour le secage de rez de chacun navire par an, à raison de la pesche des harens, la somme de v sol;s tournois réservé les francz. Et aussi
à la pesche et saison des maquereanlx, pour le secage des dictz rez, prenoit v solz réservé les francz.
Dit que le dict seigneur avoit et de présent [a] le dict droict de eauye et le ceult encor à présent, et par ce moien est subgect à quérir les pieux pour attacher les rez ou quideaulx à pescher le poesson.
Dit que de chacun grenier à pommes ou grains estans dedens un basteau ou navire, le dict seigneur prenoit XVI d. pour grenier.
Dit aussi que de chacun navire chargé de bûche qui deschargoit sur la dicte terre de Graville estoit paie du cent une bûche, s*ilz n'estoient francz. Car les francs comme ceulx de l'Heure et les tenans aussi du fief du Roy ne paioient aucune chose des droictures dessus dictes , et en a ainsi veu joir et user le dict seigneur de tout le temps de sa vie et jusques à présent.
Enquis combien toutes les droictures cy-dessus spécifiez povoient lors valloir au dict sieur de Graville,
A dit que le tout estoit acoustumé estre baillé à ferme aux plès au plus offrant et derrain enchérisseur et se bailloient communément à dix ou quinze livres par an le tout ensemble. Et luy depposant, quant il ceuilloit les dictes droictures, il n*en paioit que quinze livres.
Dit que de présent il ne sçait comme le dict seigneur en faict ne comme se ceuillent les dictes droictures par leurs fermiers ou recepveurs.
Dit que le sieur de Graville, en baillant douze livres de rente aux parroissiens d'Ingoville, auroit satisfaict à Tarrest v'^ xxiin.
Dit que le dict seigneur a jurisdicion au havre, ne sçait combien se montent les amendes. Et en regard des places fiofTez et non fieffez, il y a trop grand différence pour ce que les places fieffez vallent trop myeulx que ceulx encor à fieffer, pour ce qu'ilz ont les lieux les plus
commodes. Et a le dict depposant signé sa depposicion à la mynute.
Pierre RouUant , aagé de soixante ans ou environ , manouvrier et pionnier, à présent au havre de Grâce, demeurant en la ville Françoise du dict lieu, juré, non obstant la non comparence du dict Quemyn, procureur, enquis et interrègne,
Deppose qu'il est natif de Harfleu, et depuis trente ans en çà, tousjours hante la coste de Graville et parroisse dlngoville, et à ces causes congnoist les marestz et la terre qui estoient es xxnn acres où a esté çonstruicte la dicte ville et havre de Grâce qui estoient de semblable essence et qualité comme les autres marestz, et n'y croissoit sinon de jonctz et le plus souvent couvert d'eaue. principallement deux fois le mois à la grande marée de la mer, par quoy n'y povoit venir de bonne herbe.
Enquis combien les dictes xxnn acres de terre povoient valloir de louage, a dit qu'il ne le sçauroit estimer et èsquelles pastures les habitans d'Ingoville estoient coustumiers.
Enquis quelles 'droictures le dict seigneur prenoit es dictz lieux, dit que, â cause qu'il y avoit ung havre ou entrée qui s'appelloit le havre de Grâce qui s'estendoit sur la terre du dict sieur de Graville, plusieurs basteaulx pescheurs, en temps de la pesche des harens et des maquereaulx, arrivoient au dict lieu avecq tout leur pesche, et pour ce qu'ilz y posoient, le dict seigneur ou ses fermiers ou recepveur prenoit de chacun navire chargé de harenc frez ung cent, de harenc salle en baril , ung cent pour tout le navire, et nn deniers pour baril à la prévosté. Ainsi prenoient des maquereaulx, à la saison, de chacun navire ung cent, pour secage de rez, de chacun navire, cinq solz, exceptez les personnes qui sont réputez francz
dont il y en a grand nombre, comme Ton dit, et au regard de baillizage il se paie à Harfleu, mais n'a point y eu qu'il ait esté paie en ce lieu de Grâce. Et au regard de Teauye c'est ceulx qui tendent aux quideaulx sur le perroy ; ne sçait combien ils en paioient, et de ce a veu que les dictz fermiers en joissoient et en prenoient ce qu'ilz povoient avoir, et mesmes prenoient v solz de navire neuf, et n solz vi deniers pour navire rabillé.
Dit que toutes les dictes droictures de coustumes, eauye, baillizage, secage de rez, et toutes autres droictures estoient baillez aux plez de la dicte seigneurie le tout ensemble au plus oflfrant et dernier enchérisseur, au prix de xv livres tournois par an, et a veu que ung nommé Godin les a tenus par longtemps à ce prix, en précédent la construction du dict havre, et ne sçait si elles sont ceuillies de présent ou non.
Enquis scavoir si l'édifficacion d'icelle ville de Grâce et havre neuf porte quelque préjudice ou diminucion au dict sieur de Graville et droictures dessus dictes.
Dit par son serment et à sa conscience que non, mais plus tost sont à son grand prouffict et advantage, car quant il ne ceuillira riens d'icelles coustumes ou droictz en la dicte ville et havre de Grâce, encor ses droictz ceuillis en autre lieu augmenteront à cause de la communicacion et multiplicacion du peuple, navires et gens estrangers, qui de tous pays viennent et affluent en la dicte ville, en sorte qu'il est impossible que sa terre, ses hommes et subgetz n'en amendent et se augmentent, en ce non comprins les fieflfes nouvelles.
Dit que pour la rescompence que est tenu le sieur de Graville aux habitans d'Ingoville, s'il leur bailloit xx solz tournoi^ pour acre, jusques au nombre des xxnn acres, il seroit raisonnable, à son advis et conscience.
Dit que le dict seigneur a sa jurisdicion en basse
justice qu'il soulloit tenir à Graville, et maintenant la tient en la dicte ville de Grâce ; mais quelz officiers ne quelles amendes il a n'en sceuroit parler.
Dit que les porcions qui sont fieflfez à présent sont trop meilleures et en plus commode assiette que ne sont ceulx qui sont encor à fieflfer, et qu'ilz ne seront pas autant baillez ne à beaucoup prèz, tant à raison de l'assiette que aussi qu*il les conviendra haulser pour la haulteur de la mer. Et plus n'en sçait. Et a le dict depposant signé sa depposicion sur la mynute.
Guillaume le Moyne, maistre de navire, aagé de trentesix ans ou environ, demourant en la dicte ville de Harfleu, juré, non obstant la non comparence du dict Quemyn, enquis et interrogué,
Deppose que de tout temps de sa vie il a fréquenté la nef, et qu'il y a plus de vingt-cinq ans qu'il congnoist les marestz d'Ingoville, et par especial le lieu des xxnn acres où est scituée et assise le havre et la ville de Grâce, lesquelz xxnn acres estoient semblables des marestz qui y sont encor de présent, et au lieu où est assise la maison du seigneur de Chillou ou environ, y avait une mare en laquelle ung nommé RaouUin Hurel, dict Petit Pain tendoit aux oiseaulx, ne sçauroit dire combien vallent les dictes xxnn acres en cas de louage, pour ce qu'il luy semble que à raison du perroy, des criques et du haut de la mer tout n'en valloit riens.
Enquis quelles droictures le dict seigneur prenoit au dict lieu enparavant la dicte construction,
Â dit que par plusieurs fois il a esté à la pescherie des harens et des maquereaulx, et que alors qu'il avoit amené son navire au havre de Grâce et qu'ilz sechoient leurs rez sur le dict territoire du dict seigneur, le fermier en avoit v solz pour secage et pour chacune saison qui estoient dix solz tournois par an, sans payer cent
de harenc, maquereau ne autre chose. Et se faisoit le paiement de^ dictz v solz, tant à raison de secage, baillizage que posage , et luy depposant en a paie et veu paier à son maistre pendant qu'il estoit page et compagnon de navire, et alors y avoit vingt-cinq ou trente pescheurs; ne sçait si le dict seigneur avoit autres droictures, comme des eauyes, constructions de navires que autrement. Et si ne sçait si le dict seigneur les ceult à présent, dit bien que à raison des dictes fieffés la seigneurie est augmentée.
Dit que anciennement le dict sieur de Oraville tenoit sa jurisdiction à Graville et à présent la tient en la dicte ville. Et au regard du lieu des ûeffes ce qui est jà fieffé est par trop en meilleure assiete et commodité que ce qui est encor à fieffer. Et plus n'en sçait. Et a le dict depposant signé sa depposicion en la mynute.
Mathelin le Magnen aagé de xlvi ans ou environ, à présent demeurant en havre et ville Françoise de Grâce, juré et non obstant la non comparence du dit Quemin, enquis et interrogué,
Deppose qu'il est natif de Harfleu, et que de tout son temps et jeune âge, il a hanté et fréquent j la mer et congnoissoit ; en précédent la construction de la dicte ville, les xxmi acres de terre où elle est assise, laquelle terre estoit de semblable qualité, sorte et essence que sontceulx qui sont encore à l'entour et lesquelles terres et autres prochaines principalement les dictes xxim acres déterre estoient comme de nulle valleur au dict seigneur, parceque ce n'estoit que perroy , criques, caves,ordure, et le plus beau et meilleur qui y foust estoit une mare que tenoit deffunct Raoullin Hurel, dict Petit Pain qui estoit au lieu où est à présent bastie la maison du seigneur de Chillou, laquelle icelluy Petit Pain tenoit de ceux d'Ingoville par v solz tournois par chacun an qui estoient tout le revenu, car de
pasturages pour les bestes il n'y en povoit pas gueres avoir à raison de la mer qui y est et fréquente ordinairement.
Enquis quelles droictures icelluy sieur de Graville prenoit au dict lieu, précédent l'édifûce de la dicte vlUe.
Dit qu'il a veu de son jeune aage et en précédent la construction de la dicte ville et havre, qu'il y avoit ung havre ancien, et quant il arrivoit ung basteau chargé de maquereauls, harens ou autre marchandise le seigneur prenoit v solz tournois pour secage de rez, et cela se paioit quant il y avoit un fermier processif, dont les aucuns qui craignoient prôcez aymoient beaucoup mieulx paier les dictz V solz tournois que plaider, et les autres qui avoient vouUoir d'eulx en deffendre n'en paioient riens. Et n'a point congnoissance que on ait paie au dict seigneur aucunes autres droictures, réservé v solz qu'il demandoit pour chacun navire neuf construict au dict lieu et n solz vi d€lriers pour le rabillage d'un viel en fournissant par le dict seigneur du boys et pieuls pour faire les escores d'iceuls basteaulx, qui estoit ung grand marché à son advis pour ceuls qui les faisoient faire, car à présent les dictes escores cousteroient plus de cinquante solz. Ne sçait à quel prix le dict seigneur les bailloit à ferme, mais sçait bien qu'ilz n'excédoient le tout que dix ou douze francz par an.
Dit qu'il ne sçait si le dict seigneur à présent prend les dictes droitures ainsi qu*il fesoit le temps passé. Mais au regard de luy, combien que, puis la dicte ville faicte^ilait marée et escore, ce neantmoingtz il n'en a esté rien paie et ne luy en a esté rien demandé.
Dit aussi que le dict seigneur a jurisdicion qu'il tient en la dicte ville, combien qu'il la tenoit en paravant à Graville, et si a officiers au dict lieu à ses gaiges.
Dit aussi que ce qui est fiejïé est par trop meilleur et en
meilleure assiete et commodité que ne sont ceulxqni sont eucor à édifûer qui ne vauldront pas tant, et le scait pour ce que luy mesmes qui est des derniers fieflfeurs lui a cousté plus de cent escus à soy haulser selon les autres et si n'est pasencor assez haulsé. Et aussi les dictes premières places sont assises aux meilleurs lieux d'icelle ville. Et plus n^en sçait. Et a le dict depposant signé sa depposicion sur la mynute.
Du mardi premier jour d'Octobre mil v«« xxxn au dict lieu devant nous, conseiller et commissaire dessus nommé, présent ledictadjoinct.
Jehan Duval aagé de Lxxn ans ou environ, demouranten laparroisse de Sainct Adresse distant du Havre d'un cart de lieue ou environ, juré, non obstant la non comparence du dict Quemyn, enquis et examiné,
Deppose qu'il a tousiours esté et encore est de présent du mestier de la mer et continuellement s'est tenu au pays, et par ce congnoist le territoire et marestz de la parroisse sur laquelle est assise la dicte ville Françoise et havre ^e Grâce, et estoit de semblable essence et qualité les terres prochaines èsquelles y a plusieurs criques et fossez, et y croit de bonne herbe en esté, pour nourrir les brebis et vaches des parroissiens de la dicte parroisse d'Ingouville.
Dit que sur les dictes xxiiii acres en précédent croissait du joncg et de grosse herbe, et y avoit aussi ferme perroy. Et dit que si les dictes xxiiii acres eussent esté à bailler à ferme, il en eust bien voulu donner v solz de l'acre.
Enquis quelles droictures prenoit le sieur de Graville au dict lieu,
Dit que depuis la place du hoc qui est prez de Harfleu jusques à la paiToisse Sainct Adresse jusques à ung ruisseau qui départ la seigneurie de Graville et la seigneurie
de Vitenval, le dict seigneur avoit droict de eauye à cause de laquelle il avoit ung jour de la semaine tel qu'il voulloit avoir, quant les pescheurs vouUoient aller pescher, eten aveujoyrle dict seigneur, et encor en joystàprésent. Et luy depposant Ta paie par plusieurs fois en la forme et manière que dessus et de tout temps.
Dit qu'il y avoit anciennement ung havre nommé le havre de Grâce dont la gueulle et embouchement estoit assise en la parroisse Sainct-NicoUas de l'Heure prez de la dicte ville Françoise de demie lieue ou environ, auquel havre ancien y avoit des baillizes que le sieur de Graville faisoit mectre, à cause de quoy tous les basteaulx au temps de la harenguesse, chargez de harenc, frez qui entroient dedens le dict havre etposoient sur la terre du dict seigneur, il prenoit V solz ou ung cent de harenc pour chacun basteau, et aussi en temps que se peschent les maquereaulx, pour chacun navire ung cent de maquereaulx ou v solz au choix et obcion du pescheur. Et par ce moien povoient sécher leurs rez sur le dict territoire sans riens paier. Et quant aucun basteau arrivoit au dict viel havre, où il y avoit harens ou maquereaulx en barilz ou caques, le seigneur prenoit de chacun baril et caque quatre deniers.
Dit aussi que le dict seigneur prenoit quelque tribut des basteaux qui sortoient hors du havre chargé de pommes ou fruitages creuz en ce pays et qui alloient dehors.
Dit aussi que quand il se faisoit ung navire neuf, pour le fouUement de la terre, il en prenoit v solz et n solz VI deniers pour rabillage de navire , à cause de quoy le dict seigneur estoit subgect de quérir du boys pour faire les escores, et aussi a veu qu'il avoit droict de varesc.
Enquis combien les droictures cy dessus spécifflez et déclarez povoient valloir par chacun an,
A dit qu'il luy semble qu'ilz povoient bien valloir XV ou XVI livres, et si les a tousiours veu ainsi bailler.
Dit que le dict seigneur à présent prend encor des droictures dessus dictes, tant en la dicte ville de Grâce que dehors, ne sçait à quel prix ilz sont baillez.
Enquis quelle rescompence le sieur de Graville pourroit estre subgect de bailler aux manans et habitants d'In* goville, jouxte l'arrest de la cour, en l'an mil v«<* xxnn,
A dit que en leur baillant dix livres de rente ilz se debvoient grandement contenter, et est plus qu'il ne leur pourroit appartenir, car les dictes xxnn acres lors ne valloient guères de chose.
Dit que les places fieffez sont de meilleure commodité que ceuls qui sont encor à fieflfer pour ce qu'ilz sont plus prochaines et en meilleure assiete que celles qui restent à fieffer.
Dit que le dict seigneur tient sa jurisdicion au dict havre et ville de Grâce, ce qu'il ne faisoit enparavant l'édifflcation d'icelle ville et havre, ne sçait quelz gaiges il leur donne. Et plus n'en sçait. Et a le dict tesmoingt signé sa depposicion à la mynute.
Jehan Petit aagé de lxvi ans ou environ, pescheur et marinier demourant en la paroisse de Octeville distant du dict lieu et havre de Grâce de une lieue ou environ, juré, non obstant la non comparence du dict Quemyn, enquis et examiné.
Dit qu'il congnoist de tout temps de sa congnoissance les marestz d'Ingoville et principalement le lieu des xxnn acres où sont édiffiez et assis les ville et havre Françoise, laquelle terre estoit de semblable essence et qualité et que sont les autres prairies du dict lieu, ausquelles xxnn acres y avoit des fossez, des criques et courants d'eaue, du perroy de la mer en aucunes parties et autres choses comme l'eaue de la mer qui y fluoit souvent, en sorte que les dictes terres ne povoientpas grandement valloir. Touteffois il y croissoit de l'herbe en aucuns lieux et à son
advis et conscience, chacun acre ne valloit pas plus de v solz tournois par an, à la prendre à ferme, et estoit occuppée par les dictes parroisses d'Ingoville comme communes pour leurs pastures.
Dit et deppose que, à l'environ de ce lieu, il y avoit une crique qui procédoit d'un petit havre vers l'Heure où la bouche en estoit qui venoit vers le nouveau havre et s'appelloit la crique du perroy et depuis le vieil havre de Grâce, en quel lieu aucuneffois venoit des navires chargez de poisson pour y poser, et n'estoit pas grand chose au temps de sa jeunesse, car il n'y avoit ne maison ne lieu & soy retirer, et du depuis les mariniers y ont continué à venir, par quoy les seigneurs et fermyers de la dicte terre de Graville, propriétaires des dictes xxnn acres et du dict lieu, se sont entretenus d'y receuillir plusieurs droictures • qu'ilz disoient avoir en ce lieu.
Enquis quelles droictures le dict sieur de Graville prenoit es dictz lieux, a dit que chacun navire qui vouUoit sécher lez rez, ilz en prenoientcinq solz et aucuneffois en avoient meilleure composicion. Aussi, quand les navires vendent de la mer chargez de harenc à la saison, le fermier qui survenoit à la vente, pourveu qu'il y en eust plus de demy lect, en demandoit v solz pour navire, et autant en la saison des maquereaulx. Mais aucuneffois on luy bailloit quelque quantité du dict poesson dont il se oontentoit gracieusement et en prenoit ce qu'il povoit avoir d'eulx.
Dit plus qu'il a bien oy dire que le dict seigneur prenoit ung autre droict qui s'appelloit eauye qui est de ceulx qui peschent es appletz et quideaulx sur le bort et rue de la mer, dont ils prenoient quelque tribut, mais combien ne comment, n'en sçauroit bonnement parler pour ce qu'il n'y a point tendu.
Aussi prenoit sur chacun navire faictde nouveau sur sa
terre vsolz et d'un navire rabillé mis sur lesescores sur la terre aussi v solz tournois, mesmes avoit ung autre droict qui s'appelloit le baillizage, qui est mectre boumes et monstrez à Feutrée du havre, mais de la dicte droicture de baillizage ne s'en paioit que à la voulontédes mariniers, et en composoient les fermiers et recepveurs à somme modérée entre eulx.
Enquis combien les dictes droictures estoient baillez, dit qu'ilz se bailloient ensemble, mais ne seroit dire le prix. Bien confesse qu'il a autreflfois oy dire à ung nommé Godin et autres qu'ilz n'estoient baillez que dix ou douze livres; et ainsi que le peuple est augmenté au dict lieu et ville, il est creu de prix, et avec ce est le revenu creu et augmenté par raison des nouvelles fieffés ; mais combien ne comment, n'en scauroit parler.
Et au regard de la rescompense que debvoit le dict «leur de Graville à ceulx d'Ingouville, dit qu'ilz sont endommagez à raison de leurs pastures qu'ilz avoient au dict lieu de plus de quinze livres de rente par chacun an.
Et au regard de la valleur de ce qui est fieffé et encor à fieffer, dit qu'il n'y a nulle compareson et que les places fieffez sont de trop meilleure commodité que celles qui sont encor à fieffer tant pour l'assiete du lieu, que mesmes les lieux à fieffer sont bassieres où la mer vient encor d'une hault eaue, et les conviendra fort haulser, qui coustera grand argent à ceulx qui les prendront et d'autant moins les fiefferont. Et a le dict depposant signé sa depposicion à la mynute.
Jehan Godin aagô de trente deux ans ou environ , ney et natif de la parroisse de Senvy (Sanvic) distant du havre et ville Françoise de demie lieue ou environ, du mestier de labeur et de la mer et demeurant en la dicte parroisse de Senvy. juré et non obstant la non compai'ence du dict Quemyn, examiné.
Dit que de tout temps il a congneu les marestz d'Ingouville et les xxnn acres où est assise la ville Françoise; qui estoit de semblable estât et qualité que les autres marestz qui sontàTenvironde ladicte ville Françoise; etluyenquis de la valleur d'icelles xxnn acres au temps et alors, a dit qu'ilz estoient de bien petit revenu et en ce temps ne povoient valloir que dix ou douze solz l'acre par an.
Enquis quelles droictures le dict seigneur prenoit au dict lieu eu temps passé et de sa congnoissance,
Dit qu'il y avoit ung havre ancien nommé le havre de Grâce, et quant il y entroit ung navire ou basteau chargé de harenc, icelluy seigneur en avoit ung cent, et en temps de maquereaulx, ung cent des basteaux chargez, et oultre cela prenoit pour toute l'année v solz pour secage de rez pour chacun navire, et à cau^e de ce le dict seigneur estoit tenu planter et faire mectre des baillizes à l'entrée du dict havre , et par le dict depposant en a esté mis et aidé à mectre plusieurs.
Dit qu'il avoit aussi droict de eauye qui est une marée par sepmaine à son choix des pescheurs à quitaulx et appletz, et Ta ceuillie et commandée, autreflfois qu'il arrivoit quelques basteaulx au dict viel havre chargé de bois ou autre marchandise, il prenoit im deniers pour chacun basteau, mais en paiant les autres droictures estoit quicte du dict baillîzage, et ceulx qui n'estoient point chargez de marchandise paioient les dictz im deniers de baillizage.
Enquis se le dict seigneur prenoit nn deniers pour baril de harenc , a dit que aucuneflfois les fermiers le demandoient et en a veu une foispaier, mais les autres le contredisent, et pour ce qu'il ne venoit pas beaucoup de barilz n'en estoit le plus souvent riens ceuilly.
Dit plus qu'il prenoit de chacun navire que on faîsoit de neuf sur sa terre v solz et mesmes d'un autre qui estoit rabillé v solz, et estoit tenu le dict seigneur en ce faisant
bailler le bois qui servoit à tirer à terre les dietz basteaulx.
Enquis de la valleur des dictz droitz communes aimées, a dit que à son jeune aage il a yeu que le tout est oit baillé à ceuillir ensemble a ung nommé Estienne de la Porte, personnier avec le père du dict depposant, au prix de xv livres par an, et depuis feust baillée à ung nommé Jehan Pellerin par vingt livres, il y a vingt ans ou environ. Et ainsi que le peuple estaugmenté, lachose est creue de prix; mais de présent pour les procès, en ce lieu de havre on n'en ceult comme riens.
Enquis sur le faict de la rescompense que prétendent ceulx dlngouville, a dit que au temps passé, comme il a prédict, c'estoit pou de chose, mais de présent la rescompense peult bien valloir la somme de vingt livres tournois par chacun an.
Et touchant les dictes fieffés a dit que ceulx qui sont encor à fieflfer ne seront jamais autant fieflfez que les premières, car chacun a prins premièrement les meilleurs endroictz, les plus haulx lieux et les plus commodes en tant qu'ilz sont haulx de terre, joignant le havre, prez des marchés et lieux publicques d'icelle ville. Et plus n'en sçait.
Jehan Piquemer aagé de soixante ans ou environ, natif de la parroisse d'Ingouville et à présent demeurant en la dicte ville Françoise, jur^ et nonobstant la non comparence du dict Quemyn, enquis et examiné,
Deppose que à raison que toute sa vie il a résidé et demouré par de çà il a congneu que enparavant que le havre et la ville Françoise feussent édifûez du voulloir et auctorité du Roy, c'estoit pou de chose du lieu des xxim acres où elle est assise et édiffiée, car ce n'estoit que perroy en partie , en partie criques et fossez et autre partie en marestz où il y avoit quelque pasture pour
les bestes de ceulx de la parroisse d'Ingouville communiers es dictz lieux, et croit que le tout n'eust sceu valloir c solz par an de ferme, car personne n'y résidoit et n'y avoit que la mer qui souvent y estoit par dessus.
Et au regard des droictures que le dict sieur de Graville y povoit prendre, il a veu que au moien d'ullg petit havre qui s'appelloit le havre de Grâce où aucuns petits basteaulx pescheurs de harens et maquereaulx venoient aus saisons aborder, les fermiers du dict seigneur les controignoient. et demandoient avoir de chacun basteau chargé de harenc v solz pour secage de rez, et pour harenc, s'il n'estoit chargé, paioit aussi bien les v solz pour secage, et des maquereaulx ung cent pour navire ou cinq solz, sans paier secaige, et s'il y avoit baillizage, qui estoit nn deniers pour navire, qui se prenoient à l'Heure à l'entrée du havre de Grâce et non pas au lieu et havre nouvellement édiffié^ Aussi prenoit son droict de eauye, qui est de trois marées l'une, de ceulx qui peschent à quideaulx et apletz au long de la rue de la mer, mesmes V solz pour navire faict de neuf et radoubé. Toutes lesquelles droictures se bailloient à ferme ensemble au plus offrant et derrain enchérisseur aucuneflfois à cent solï, aucunneffois à dix livres. Et de présent les veist bailler, mardi derrain passé, aus plès du sieur de Graville tenus en ceste dicte ville, c'est assavoir, de secage et façon de navire à lxii solz tournois à le ceuillir hors la ville Françoyse, et des autres ne sçait s'îlz sont ceuillies ou non.
Et au regard des fleffes, ce qui est encor à bailler ne vault à beaucoup prez ceulx qui sont baillez,'parce qu'ilz ne sont pas en telle commodité. Et plus n'en sçait.
Tous lesquelz tesmoingtz dessus nommez ont esté convenus et adjournez à la requeste du dict advocat à venir porter le dict tesmoignage par Pierre Duval,
sergent royal en la sergenterie de Monstiervillier, ainsi qu'il nous a recordé et tesmoigné.
Ensuit la teneur de la requeste du dict de la Masure, premier tesmoing examiné, jouxte qu'il est contenu en la finjde sa depposition.
Jeham de la Masure, escuier, fermier de la terre et seigneurie de Graville, auquel il a pieu au Roy mander par ses lettres missives cy après transcriptes qu'il eust à surceoir et arrester de lever Taquict et coustume deubz à la dicte seigneurie sur les marchandises et poissons chargez et deschargez en ce havre de Grâce, lesquelles coustumes se sont montez en Tannée dernière à la somme de quatre cens livres tournois et pour ceste année et saison à présent courant pourront monter semblable ou plus grande somme, auquel mandement il a obéy et vouldroit partout obôyr, Supplie très humblement au Roy qu'il lui plaise lever la dicte surceance à ce que le dict suppliant se fasse paier de son deu ou bien luy ordonner sur ce rescompence au bon voulloir et plaisir du Roy nostre dict seigneur. Et il prira Dieu pour luy.
Ensuit la teneur des dictes missives : De par le Roy, nostro amé et féal, pour ce que nous avons délibéré de bref faire la rescompence de la seigneurie de Grâce deppendante de la terre de Graville dont vous avez charge de la recepte et en avons faict desposcher commissaire pour informer de la valleur suyvant la transaction qui en feust faicte par nous avec les héritiers du feu seigneur du dict Graville, nous vous prions et mandons que vous surceez et supersedez de lever la ferme et subside que vouliez fiiire lever sur plusieurs marchandises chargeans et deschai'geans au dict havre de Grâce jusques à ce que par nous autrement en soit ordonné. Et â ce ne faictes faulte ne difficulté. Donné à Gaen, le x« jour d'apvril mil cinq cens trente deux, ainsi signé: François. Et au bas,
Dorne. Et sur le doz estoit superscrit : A nostre amé et féal maistre Jehan de la Masure, lieutenant de nostre cousin Tadmiral à Hai'fleu. Signé: de la Masure, ung paraphe.
Et affin d'entendre et congnoistre de quoy et comment vous, Sire, pourriez asseoir ou bailler rescompence au dict sieur de Graville en la dicte viconté de Montiviller pendant que vos dictz officiers dessuz nommez estoient en la dicte ville de Grâce, leur avons enchargé et commandé ad viser et délibérer entre eulx en quel lieu la dicte rescompence se pourroit bailler au moins de dommage pour vous et vos subgectz et ce qu'ilz en trouveroient Tenvoier ou apporter par escript en rapassant par le dict lieu de Harfleu au retour de la dicte commission. Auquel retour ne les ay trouvez, mais depuis suyvant les lettres missives que leur ay escriptes l'ont envoie par escript signé d'eulx mis et incéré en ces présentes et dont la teneur ensuit :
f Suyvant le commandement et ordonnance faicte par Monseigneur Maistre René de Becdelievre, conseiller du Roy, nostre sire et commissaire depputé pour le dict seigneur pour faire Testimacion de la valleur des vingt quatre acres de terre enclosez en la ville Françoise de Grâce, â maistres Jehan Hacquet le jeune, advocat du Roy nostre dict seigneur eu bailliage de Gaux, Pierre Deschamps, procureur d'icelluy seigneur en la viconté de Moustierviller, et Guillaume Marye, lieutenant général du viconté du dict Moustierviller et recepveur du domaine en la dicte viconté, par laquelle ordonnance le dict seigneur commissaire leur a ordonné et enjoinct réduire par escript leurs advis de ce qu'il pourroit estre baillé et assigné par le Roy sur son dommaine au sieur de Graville pour la rescompence des dictes vingt-quatre acres. Et ce qui en despend appartendra au dict sieur de Graville.
Iceulx dessus nommez après avoir sur ce desliberé entre eulx ont esté et sont d'advis que la dicte rescompense peult estre baillée et consignée pour le moins dommageable au Roy en son domaine de ceste viconté, soubz le bon plaisir et vouUoir du dict seigneur, sur aucuns des parties qui ensuit.
n y a le tiers et danger appartenant au Roy à prendre en la forest et buisson de Hallates, laquelle forest et buisson appartient au dict sieur de Graville, lequel tiers et danger pourroit valloir communes années deux cens quarante livres par chacun an et communément depuis, vingt ans a, le dict tiers et danger a peu monter jusques à la dicte somme ou environ par chacun an, Et es troys dernières années a esté baillé troys cens livres, et les trois années précédentes les deux derniers deux cents quatre livres par an, et ne pourra diminuer selon leurs advis obstant que le boys est en valleur au lieu où il est assis. Touteffois le Roy, nostre dict seigneur a, tousiours de la congnoissance des dictz officiers, fiiict don du dict tiers et danger aus dictz sieurs de Graville, et ce dernier don dure encore jusques à six ans.
Item, il est deu à cause des fiefz fermes do Presteval assises en la sergenterie de Godarville, que tient niessire Guillaume de Prosbtroval, chevalier, deux cens vingt huict livres ung soult quatre deniers obole tournois d'ancienne rente, laquelle a esté, parcy devant et passés sont plus de quarante ans, modérée parles feus Roys de bonne mémoire que Dieu absoulle h quatre vingtz livres tournois de rente par chacun an, par lesquelz quatre vingtz livres tournois il a esté tousiours quicte. Touteffois, les dictes iiii»« livres tournois ont esté reduictz à la dicte r»ncienne rente de deux cens vingt huit livres ung soult quatre deniers depuis Pasques dernières, par vertu du mandement de nos seigneurs les commissaires
ordonnez par le Roy sur le faict de la révision de son dommaine. Et sont bien advertys les dictz officiers que le dict sieur de Presbtreval s*est puis nagaires retiré par devers les dictz sieurs commissaires pour joir de la dicte moderacion et estre quicte pour paier seullement les dictes mi" livres, lesquelz ont esté bien paiez par cy devant.
Item il y a vingt et une livres de rente deubz sur les héritages qui furent Roger Huet, dont est à présent tenant maistre Guillaume Tirel, à cause de plusieurs héritages nommez Goqueriauville, assiz près Graville.
Et le tout comme dessus soubz le bon plaisir et vouUoir du Roy, nostre sire. Ainsi signé : J. Haquet, Deschamps et Guillaume Marye, plusieurs paraphes. Et sur le doz estoit escript. Pour présenter à Monseigneur, Monseigneur maistre René de Becdelievre, conseiller du Roy nostre sire en sa court de parlement à Rouen. »
En tesmoing desquelles choses j*ay signé ces présentes de mon signe cy mis et faict signer au dict Marye, mon adjoinct, pour le tout. Sire, vous estre présenté suyvant vostrebon commandement et ordonnance.
Becdelievre.
Marye.
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